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PREFACE. 


Cet  ourraMe  est  divisé  en  trais  p«rti«s.  Là  1**  cou»- 
lieBt  les  ^SMitioiis  et  la  théorie  des  quatre  n^^ 
etèei  fraetionf  erâinaiies  ;  la  2*  «i  traité  com^^ 
éê,  système  métniqnae,  et  la  3«  la  diéorie  des  pio» 
portîoiks  et  des  rè^cs  qui  en  dépendait. 

L'expérience  a  démontf  é  qu'un  fp^j^^^  nondbre  de 
jeunes  gens,  qui  connaissent  parfaitefnent  la  mt»* 
nière  d^pérer  m  quatre  prmdpales  r^^les  de  TA* 
riÈlaméûf^y  sont  cepi^adant  eid:>aRussés  pour  M 
fmxe  TappUcadon  aux  problèmes  qui  leur  soiitjm>» 
posés,  s'fls  renferment  la  moindre  difficulté.  iPour 
obner  à  eet  ineonvénieiit,  nous  ayons  placé,  à  la 
suite  de  cèuupie  partie ,  im. grand  nombre  de  pro* 
Mêmes  d'applioatioB ,  pour  servir  d'ex^cice  à  leur 
istelligéDce  et  kur  faire  contracter  l'habitude  du 
cakuL 

Pour  atteindre  ee  but,  il  est  eAentîel  qu'avant  dtf 
passa'  à  la  solution  des  problèmes ,  les  élèves-  éto* 
aient  et  c4im{n'ennent  bien  les  définitions  et  les  rai- 
sonnements qui  concernent  la^  règle  qui  doit  être  ajp*  ' 
pliquée;  car  les  explications,  indiquant  la  inarche 
qu'il  faut  suivre,  et  s'oubliant  difficilement  lor^ 
qu'elles  sont  bien  saisies ,  deviennent  des  principes 
surs  pour  toutes  les  opérations  dont  elles  sont  la 
base  fondamentale.  Il  est  aussi  très-important  de 
ne  pas  faire  passer  les  élèves  à  une  règle  qu'ib  ne 
sachent  parfaitement  la  précédente. 

Nous  avons  placé  à  la  suite  de  l'Arithmétique 
S.es  principes  généraux  pour  mesurer  les  surfaces 
et  la  solidité  des  corps ,  et  divers  problèmes  sur  les 
cbanges  des  monnaies ,  sur  l'astronomie ,  etc. 

Nous  n'avons  pas  mis  les  réponses  à  la  suite  des 
problèmes ,  afin  d'obUger  les  élèves  à  entrer  dans  le 
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sens  de  la  question  au  lieu  de  se  borner  seulement  à 
chercher ,  par  une  combinaison  quelconque  des  nom- 
bres proposés ,  un  résultat  semblable  à  celui  qui 
serait  désigné  pour  réponse.  Cette  mesure  diminuera 
le  travail  du  maître ,  qui ,  sans  être  obligé  d'exami- 
ner la  marchel  que  les  élèires  auront  suivie ,  pourra 
tse  contenter  de  leur  demander  ^e  résultat  ae  leur 
opération,  et  de  le  confronter  avec  celui  qu'il  sait 
être  le  véritable.  Il  aura  néanmoins  l'attention  d'îa- 
terroger  les  moins  capables  de  chaque  ordre  les 
premiers,  et  d'empêcher  les  communications   réd- 

5 roques.  Cependant ,  lorsqu'il  s'agira  d'un  problème 
ifficile,  on  pourra  faire  écrire  la  réponse  sur  le 
tableau  noir ,  après  que  les  élèves  l'auront  cherchée 
avec  application  pendant  un  temps  suffisant  sans 
aycûr  réussi. 

Pour  nous  conformer  aux  intentions  du  Conseil 
royal  de  l'instruction  pubUque ,  nous  nous  sommes 
abstenus,  dans  cette  édition,  de  parler  de  l'anden 
calcul» 

Afin  que  le  grand  soin  donné  à  la  correction  des 
^Mreuves  devienne  plus  profitable  aux  élèves  dans  un 
•uvrage  où  une  seule  transposition  de  chiffires  leur 
ferait  perdre  un  temps  prédeux,  l'éditeur  tient  cet 
ouvrage  tout  composé  en  caractères  mobiles ,  comme 
tous  ceux  qui  sont  à  l'usage  des  Écoles  chrétiennes , 
moyen  qui  présente  le  double  avantage  de  rectifier 
les  erreurs  qu'on  nous  signalerait ,  et  de  n'en  point 
fiûre  aux  éditions  subséquentes. 
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(i)  Ici  le  C  «st  prUwHUtnctivemeiit ,  mai*  on  trouve  rarement 
ce  nondtre  écrit  ainsi  ;  on  t'indiqae  ordinairement  par  quatre  C 
conaécotib  :  CCCC  (4oo). 

(a)  Ici  13 exprime  5oo,  et  CI 3  iooo;mai$le  premier  nombre 
s'écrit  ordinurcment  D,  et  le  second  U. 
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NOUVEAU  TRAITÉ 

D'ARITHMÉTIQUE. 

PREMIÈRE  PARTIE. 


PRINCIPES,  OPÉRATIONS  FONDAMENTALES 


INTRODUCTION. 

Quoique  tes  besoins  de  Ja  vie  fussent  beaucoup  lïioîas 
varies  dans  les  preuàioi-ç  iciûps  qu  Us  ae  le  sont  aujout^ 
d'hm,  n  c-iài  antuiaque,  dés  cette  ë|jûque,  iJ  y  avait 
peu  d'hommes  qui  pussent  se  sulHi'tî  à  oux-mèaies  ol 
trouver,  dans  leurs  i>ossessîopsparliciiWros ,  tauteequi 
était  nécessaire  a  leui*bieiiH:tre.  Ctate  îiisiïiri!i;iuce  fut 
Forigme  des  cchaugcs,  qui,  d'abord,  ne  pui eut  se  faire 
qu'en  iiatui-e,  c'esUi-tlire  que  l'im  dannaji  u^e  piirtie 
des  choses  qu'il  avait  en  abondance  pour  en  recevoir 
d'antres  dont  il  nxanquait,  et  réciproauemeat. 

Cependant,  les  besoins  s'étant  multipliés,  les  échanges 
defviiirwt  {dua  difficiles  »  surtout  entre  les  popidations 
éloignées  les  unes  des  autres  j  ils  seraient  même  devenus 
impraticables ,  si  la  nécessite  de  les  continuer  n'eut  fait 
naître  l'idée  d'attacher  à  quelques  métaux  une  valeur 
de  convention,  équivalente,  en  quelque  sorte,  à  celle  qui 
était  attribuée  aux  cbo^s  en  nature  :  telle  fut  l'origine 
des  monnaies,  qui,  dès  le  principe,  s'apprécièrent  au 
poids,  et  le^  échianges  faits  de  cette  manière  prirent  le 
nom  de  ventes,      ^.^ÊÊÊk 

Les  développemed^^^Hsifs  du  commerce  rendirent 
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de  jour  enjourles  ventespluscompliquées  et  les  évalua- 
tions plus  difficiles.  On  sentit  le  besoin  de  méthodes 
promises  et  sûres  pour  les  effectuer  de  manière  à  ga- 
Badtir les  intérêts  ditersqut  se  trouvaient  sans. cesse 
compromis.  Les  recherches  faites  à  ce  sujet  donnèrent 
des  résultats  satisfaisants  pour  Tépoque  ;  on  les  perfec* 
tionna  daps  la  suite  »  et  l'on  parvint  enfin  à  établir  des 
rè^es  fixes  et  certaines ,  dont  le  résultat  produisit  la 
science  qu'on  appelle  Arithmétique. 


DÉHNITIONS  PRÉLIMINAIRES. 


*  1 .  L'Arithmétique  est  la  science  des  nombres. 

*2.0n  appelle  nombre  l'expression  du  rapport  d'une 
grandeur  quelconque  comparée  à  Vumie\ 

3.  Par  grandeur  on  quantité',  on  entend  tout  ce  qui 
est  susceptible  d'être  augmenté  ou  diminué,  comme  les 
mesures,  la  valeur  des  choses ,  le  temps ,  etc. 

'*'4.  Vunité  est  la  chose  que  l'on  a  en  vue ,  comme 
terme  de  comparaison ,  lorsqu'il  s'agit  de  compter 
combien  il  y  en  a  de  semblables  dans  une  quantité. 

Si,  par  exemple,  il  s'agit  de  mesurer  upe  ligne,  la 
longueur  que  l'on  prendra  ,  comme  terme  de  compa- 
raison ,  sera  Yunite. 

Si  l'on  veut  savoir  ce  que  pèse  un  objet,  le  poids  que 
l'on  emploiera ,  comme  terme  de  comparaison ,  sera 
Tunite'. 

Si  l'on  veut  compter  les  arbres  d'une  allée,  les  croi- 
sées d'une  maison ,  etc.,  V unité'  sera  l'arbre  ,^la  croi- 
sée ,  etc. 

*5.  Les  nombres,  en  général,  se  divisent  en  nombres 
aistraitg  et  en  nombres  concrets. 

*6.  On  appelle  nombres  abstraite  ceux  dont  la  na- 
ture de  l'unité  n'est  pas  déterminée. 

Ils  se  partagent  en  trois  classes ,  !•  ceux  qui  ne  sont 
pas  accompagnés  de  subdiidl^jli  comme  m,  neuf. 


dijUJ^j^' 
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dou2e,eiic.  :  on  les  nomme  nombres  eniien  abstraits. 

2^  Ceux  qui  sont  accompagnés  de  subdivisons , 
comme  ^ix  entier»  vingt^inq  centihnes,  —  sept  en- 
tiers cinq  cent^quinze  millièmes  :  on  les  nomme 
nombres  décimaux  abstrais. 

3^  Enfin ,  ceux  qui  ne  conti^snent  que  des,  subdivi- 
sions, comme  soixante-quinze  millièmes, — quarante 
centièmes ,  etc.  :  on  les  nomme  fractions  décimales 
abstraites,  ou  parties  décimales  abstraites,  et  par  abré- 
viation décimales. 

*7.  On  appelle  nombres  concrets  ceux  dont  la  nature 
de  l'unité  est  déterminée. 

Ils  se  subdivisent  aussi  en  trois  classes,  1*  ceux  qui 
ne  contiennent  pas  de  subdivisions ,  comme  six  mè- 
tres, neuf  litres,  douze  francs  :  on  peut  les  ncxnmer 
nombres  entiers  concrets. 

^  Ceux  qui  sont  accompa^és  de  subdivisions  déci- 
males ,  comme  six  mètres  cinquante  centimètres,  — 
neuf  litres  cinq  décilitres,  —  douze  francs  vinaP- 
cinq  centimes  :  on  peut  les  nonmier  nombres  cfecî- 
maux  concrets. 

3"*  Enfin ,  ceux  qui  ne  contienn^t  que  des  subcfivi- 
sions  d'entiers,  comme  cinquante  centimètres  —  cin% 
dèeiUPres  —  Tihgt-tinq  eentitnes  :  on  peut  les  nommer 
fractions  décimmes  concrètes. 

*7  bis.  1®  On  appelle  comj^xes  lesnombrescoDcreta  ^ 
dont  le  système  de  décomposition  n'est  pas  décimal ,  et 
dont  les  divisions  respectives  se  rapportentà  des  unité» 
différentes ,  comme  4  jours  6  heures:  5  minutes ,  8  de- 
grés 40  minutes  30  secondes ,  etc. 

*^^  Si  ces  nombres  ne  sont  pas  décomposés ,  on  les» 
appelle  incomplexes,  comme  4  jours,  8  degrés,  etc. 

Pour  les  fractions  ordinaires,  ou  à  deaix  termes  ,. 
voir  n**  82. 

Questions  sur  les  définitions  préliminaires. 

Qtiesi'ce  que  tarithméiîfwe  ?  1 .  -^Qi^cppelU^'On  nemhre  ?  3.  -— 
Qt^entend^n par  grandeur  ou  quantité  ?%, — Qt^eit'^e  que  f  unité?  A  ^ 
—  Comment  divlte^t'^m  les  nombres  ?  6.  — Qu'appelle-'t-on  nom^ 
hres  abstraits  ?  6,  —  Qu* appelle''t'0n  nombres  concrets  ?  7. 

t 
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NUMÉRATiOrf. 


*8  La  numération  est  la  partie  de  l'Arithmétique  qui 
enseigne  à  former  les  aoiiibres ,  à  les  encprimjsr  et  à  les 
représenter. 

9.  Pour  former  les  nombres  on  ajoute  d'abord  l'unité 
à  eUe-méme^  et  l'on  obtient  le  nombre  de%Me;deux  plu$ 
un  donne  le  nombre  trois  ;  trois  plus  un  donne  le 
Bombre  quatre  j  qitatre  plus  un  donne  le  nombre 
cinq%  ainsi  des  autres. 

10.  On  ^ixprimje  les  nombres  au  moyen  d'une  petite 
quantité  de  mots  qtf'on  appelle  mnns  de  nombres  :de^i 
Toljjet  de  la  mtum^ratien  parlée^ 

11 .  On  représente  les  nombre»  par  quelques  carac- 
tères partkuliersappeléâ  chiffres  :  c'est  la  numération 
écrite^ 

^iS.  Les  nom^  des  nomknes  néeessâires ènos be« 
soins  sont  :  un,  deux,  trois,  quatre ,  einq,eix,  ^ff^> 
/mit,  meuf^itiJtaine  on  dû»,  œntmkieoacemÊ,  mitle, 
mdtim ,  hiUUmr ,  tritlivn,  «te. 

13.  €ii  peut  exprimer  tous  tei&  sombres  néeessuires 
avec  cette  petite  quantité  de  mots,  par  les  «onventians 
et  les  combinaisons  sumntes  : 

Les  neuf  premiers  roots  sont  appdés  uniiienniples, 
eOMr  ibréviatiM  imités,' 
't>TL ,  égsdeiieiif uoité^  plus  nnéimité;    . 

Cent  ,  est  la  collection  de  dix  dttines; 
-'MiULE,  est  celte  d^âÎKCCTtaines; 

lifCLioN ,  cette  4&  iftiHe  mine  ^ 

Biiiao!«,€dlé  de  mille miUftons; 

Et  TRiLLiON ,  celle  de  mille  billions. 

Entre  la  première  dizaine  et  la  deuxième^  on  insère 
les  nmi'f  iifaités  simples  précédées  du  mot  éRx,  de  cette 
maWère*  *4Min^  dix-keux,  éis-irùià,  étisp^quatre , 
éi»^tinif,dia>'risf,  dix-sept,  dix^huif  et  dix-neuf. 

L'imgea  templacé  tes  noms  des  six  premiers  de  ees 
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nombres  par  onze^.  douzâj,  treize,  quaisvxe,  quinze  e 
seize, 

La  réunion  de  deuxdi2aiB6»skauaa«éléaomiiiéer»ft9// 
celle  de  trois  dizaines ,  trente;  4e  4}ii«tre ,  qmmranief 
decinq,i??ngt<a^yde  six,#i>ia7a«/f /de  «epf;  e9ismHe^ 
JËx;  de  huit,  fuàtre^nfftsj  et  de  nenf,  ^inuiHie^vingt^ 
dix  (1). 

Entre  la  denuènie  dizaioe  et  la  iroifiièiBe,  entre  la 
troisième  et  ta  quatrième..*,  la  neuvième  et  la  dixième, 
on  place  aussi  les  neuf  preoûers  noBibres,  et  l'on  dit  : 
vingt  etun^mngt-deux,,.  vin^P-neuff  trente. . .  trente- 
neuf^  etc.,  jusqu'à  quatreyvingt^-dùi'-neuf^ 

C£Nx>qQ-onap|:^tteuMMidatroi8ièaieovdr0)  est  çua- 
tre^n^dioMwuf  pbiA  «tt;  et  Faa  c<HH|ite  par  cents 
comme  im  a  C4>a4>té  par  usitési  :  un  ena,  deM  eena, 
etc.  De  la  prentière  c^ntaiBa  à  la  deuxième,  de  la 
dixième  à  la  tffQisième«.v.|de  kiBeunàfiieàla  dixième^ 
xm  iii&èti^4es()uatper^tfigt*^i^Hiettf  prem^^  nombres 
comme  il  snïUeent-utu..  eeuteinqmMie'^nf...  cent- 
qiiat9x^vin^thdi^''neuf,.^*  iwuf  eemie...*  mt^  eent- 
soixante..,,  neuf  cent'qtuitremngPiliz*neuf, 

fi$aJi%  iMté  ém  auatrrèiiie  erire,  est  neufcent-qua- 
tre^ngt-dix-neuf  pUi8^  un. 

On  eaoiple4>a]:  nUie,  c^fune  oo  ^  coMpié  pirr  atntés. 
Ill6<ftt'à  âkx  Kilte;  eeâxm  chaque  iriMe  on  k^ère  lesneuf^ 
c«iÂtqudtre*Tin0NinH[ieuf  j[>reiiiicvs  nosnbres ,  et  fon 
dift  :  wlle^m.^  mtiUe^atmmnte.,.  miUè^neuf  eeni* 
quatre-vingt-dix-neuf...  tlewmpUUe...  dewx  mille^ 
vingt. . .  neufmilte^euf  cent-quatre^ngPdix-neuf. 

Ce  nombre  plus^«hr^ftrineî*unîté  du  cinquième  ordre 
appelé^^i^os^  de  nulle,  el  l'on  dii:  diap  mOfes  onze 
nmU...  quinze  ttUile.^*  vÎM§t  mille.»,  quatre-vingts 
dix  im//!^.  Plaçant  entre  chaque  dizaine  de  miUe  to» 
les,  nombres  înf^eucs  à  dix  mille  „  on  arrive  à  quatre- 

n  t«         m  ;•       ;  M        I  M  >  t»  ■  >■■  I         II" 

ifi Ijm  etptfXÛffbÈ onze,  douze,'.'  vh^,,.  cinquante ^eic.,  ne 
dtiyfeni  piis  élni^  ctondMev  oontttf  mgttèntairt  la  série  des 
Bons  à^  «^Bibi^p  ellet  nr  tontqntee  seconde  uaniôrt  d'en 
exprimer  quelques-4ins. 
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vingt  "éix^neuf  mUl&meuf  eenê^quaire'vingi'dîx' 
neuf. 

Ce  denûer  nombre  augmenté  A'un,  donne  dix  dizai- 
nes de  raille ,  Funilé  du  sixième  ordre ,  qui  est  appelée 
centaine  de  mille ,  et  par  abréviation  cent  mille. 
Comptant. par  eentaineê  de  mille  comme  on  a  compté 
par  mille ,  et  insérant  entre  chaque  centaine  de  mMe 
tous  les  nombres  inférieurs  à  cent  mille ,  on  parvien- 
dra à  neuf  ceni'^uaire''^ngi'dis''neuf  mute-neuf 
cefUrquatre-vingl-dix-neuf. 

Million  ,  qui  est  l'unité  du  septième  ordre,  estceder- 
nier  nombre  augmenté  d'un. 

Comptant  par  millions  comme  on  a  compté  par  mille, 
et  insérant  entre  chaque  million  tous  les  nombres  qui 
lui  sont  inférieurs,  on  arrive  à  dizaines  de  milliom, 
unité  du  huitième  ordre....  eeniaines  de  millions , 
unité  du  neuvième  ordre....  neuf  cent-qtuUre-vingi^ 
diw^euf  millions^meuf  cenHiufUre-vingt-ilix'-netif 
mille-neuf  ceni-quatre-vingi-disp-neuf 

BILLION,  qui  est  l'unité  du  dixième  ordre,  est  ce  der- 
nier nombre  j^us  un  (1). 

En  suivant  toujours  la  même  marche,  on  arrive  à  dix 
billions....  cent  bitUons^..  triUions, 

Ainsi  que  nous  l'avonsditplnshaut,  avec  ces  noms  de 
nombres,  on  peut  calculer,  et  au  delà,  touslesobjetsaue 
Ton  peut  avoir  à  compter  (2) .  Cependant ,  si  Ton  vowait 
continuer  la  série ,  on  dirait  Qi»iTBiLLioN8,  QtTiNtiL'- 

LIOV^,  8SXXILUON8«  CiC. 

NUMÉRATION  iCftlTB. 

♦14.  Pour  repriésenter  les  nombres,  on  empioîe  dix 
chiffires^  dont  les  neuf  premiers  prennent  les  noms  des 
unités  simples,  ce  sont  : 

Un,  deux,  trois, <tiiatre,  cinq,  six,  sept,  huit,  neuf,  tëro. 

U    2,     3,      4,      5,     6,     7,     «,  -*,     e. 

I     III  I         ■  I  >'  I  I  ^     ■!      I      ^M     I  |k 

(i)  En  terme  de  (înaoces,  oa  dit  milUard  au  lieu  de  hiUiem. 
(a)  La  valeur  du  numénîreen  ctrcalation  en  Bnrope  n'est  <|ue 
d'environ  dooxe  miiiiards. 
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15.  Poar  ne  pas  multiplier  les  signes  numériques , 
on  est  convenu  de  donner  à  chacun  de  ces  chiffires  une 
seconde  valeur  qui  dépendrait  du  rang  ^'on  lui  ferait 
occuper,  et  que,  commençant  par  la  droite,  le  premier 
chijBre  représenterait  les  uniies  simples;  le  deuxième^ 
les  dizaines ;le  troisième,  les  eeniatnes;  le  quatrième^ 
les  mille;  le  cinquième,  les  dizaines  de  mille j  le 
sixième ,  les  ceniaineé  de  mille  ;  le  septième ,  les  mil" 
lions;  le  huitième,  les  dizaines  de  millions,  etc.... 

Il  faut  donc  au  moins  deus  chiffres  pour  représenter 
les  dizaines,  trois  pour  les  centaines ,  quatre  pour  les 
mille,  cinq  pour  les  dizaines  de  mille ^  six  pour  les 
centaines  de  mille,  sept  pour  les  millions,  huit  pour 
les  dizaines  de  millions ,  neuf  pour  les  centaines  de 
millions,  dix  pour  les  billions  ou  milliards,  etc. 

Ainsi,  par  exemple,  le  nombre  quatre  cent-vingt- 
trais-^mille-sept  cent-einquante-stx  s'écrit  423.756 
(quatre  centaines  de  mille,  deux  dizaines  de  mille,  trois, 
mitte,  sept  centaines,  cinq  dizaines  et  six  unités). 

Si,  dans  le  nombre  proposé,  il  y  a  quelque  ordre  d'u- 
nitésquinesoitpas exprimé,  on  le  remplace  par  le  zéro. 

D'après  ce  principe ,  les  nombres 

Dix,  cent,  mille,  dix  mille,  cent  mille,  millions^ 
s'écrivent  10, 100,  1,000, 10,000, 100,000, 1,000,000,, 
puisque  le  chiffre  1  occupe  le  deuxième,  le  troisième,  le 
quatrième,lecin4]uième,le  sixième  et  le  septième  rang.. 

Et  si  l'on  avait  à  représenter  le  nombre  trois  cent^ 
deux  mille-'qiuxrante  unités,  on  écrirait  302,040,  en 
mettant  des  zéros  à  la  place  des  dizains  de  mille,  des 
centaines  et  des  unités  qui  ne  sont  pas  exprimées. 

lO.Pourécrire  facilement  en  chiffres  un  nombre  queK 
conque,  on  met  d'abord  autant  de  points  que  ce  nombre 
doit  avoir  de  chiffres  ;  on  écrit  ensuite  chaque  chiffre  au 
rang  qu'il  doit  occuper,  et  l'on  met  des  zéros  aux  places 
vides,  s'il  y  en  a. 

Soit  le  nombre  quatre  billions  six  mittions-vingt^ 
sept  mille-cinq  unités. 

Formez  dix  points ,  écrivez  le  4  au  rang  des  billions j, 
le  6  au  rang  des  millions,  le  2  au  rang  des  dizaines  de 
mille j  le  7  au  rang  des  mille  et  le  5  au  rang  des  unitei^ 
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ef  mettez  des  zéros  aux  places  vides  de  cette  manière  : 

:*^^^  4.()Ôft.Ôî7.6Ô5 

in*!j'y  po^y  foncer  aisément  une  quantité  exprimée 
p^  un  grand  nombre  de  chîffi*es,  on  la  partage,  au 
niëîns  par  la  pensée ,  en  tranches  de  trois  chiffres  diar 
cûne,  en  commen^nt  car  la  droîte,  et  on  leur  donne 
les  noms  suivants  :  tmit^,  mille'^  millions,  MlUong, 
friîtions,  etc.;  la  dernière  trandîe  peut  n*avoir  qu'un 
ou  deux  chiffres. 

Ainsi,  le  nombre  34S|67^(»1B5l!326  s'exprime  en  di- 
sant: trois  cent-quarante-cinq  fn'Wtow^sîxcent-soixante- 
(fix-huît  btlliom  neuf  cent-sept  ntitlions^ïx  cent-cîn- 
qnante-qnatre  miUe  trois  cent-*vingt-six  unités. 

♦18,  On  doit  conclure  de  tout  ce  quî  précède  que  ^ 
neuf  premiers  chiflipes<l4)  ont  deux  espèces  de  Valeur, 
Tune  absolue,  qui  est  cefle  qrfils  ont  étant  considérés 
isolément,  et  Tautre  relative,  quî  est  celle  que  leur  donne 
lerang  qu'ils  occupent;  etqtteie(Hx}ème,<][uiestlczéro, 
n'a  aucune  valeur,  puisque  sa  seule  ïonctiou  est  d'oe- 
ciq)er  les  places  vHes  (t6). 

Ainsi ,  dans  8042 ,  la  vrfeur  absolue  du  premier  cliif- 
fre  à  gauche  est  8,  et  sa  valeur  relative  8  mtBe,  parce 
qu'il  est  au  quatrième  rang;  la  valeur  absolue  du  troi- 
sième chiffre  est  4,  et  sa  valeur  relative  4  dîzahies, 
parce  ^1!  eçt  au  second  rang;  le  %  qui  occupe  le  rang 
des  nnités,n'a  que  sa  valeur  absolue,  et  le  zéro  occupe 
la  place  des  centaines. 

Question»  sur  la  Numération. 

Qu'êst'^c^qHe.  la  numérmion  ?  8.  ^^Coianoê^t  f6rni9»Hm  lu  nom" 
hrt&?  9.  —  Comment  escprirna-t^çu  Us  nombres^  10,  —  Comment 
représente^P-on  les  nombres  i^  11.  -^  Qt$els  font  Us  npnu  de  nom- 
hres  ?  i3*^^J0aj^tUe  quantité  des  mots  affectes  à  lanumdmtiù»  est» 
elle  suffisante  pour  exprimer  tous  les  nombres  nécessaires  ?  13»  —' 
Comhien  emoloîe-t'on  de  chiffres  vour  reorésenterlesnombresPt^i, — 
Comment  avec  tssftf  seuls^htJXres  n^utton  représenter  tousses  nqmbres 
possibles  ?  15. — Inaiquez  une  métiwaejacuepoureorireunnomore 
exprimé  enlang<ige  ordinaire  ?  16.  —  Que  fait-on  pour  énoncer  aisé- 
ment une  quantité  exprimçe par  un  grand  nombre  de  chiffres  ?  17, 
^^ Comhien  les  chiffres  ont-Ils  de  valeurs?  18. 
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saeeêssîvemeiit  de  àh  fois  en  dii  fois  plas  petites 
unes  qctc  les  autres. 

^^dO.  Les  parties:  cotttmttes  dfac  Ibit  dans  Kwité  se 
nomment  dixièmes^  les  dixiènits  d»  Axièines,  ^m-» 
Uhn^^  pavce  qu'Us  90m  caolieiiii&  cent  fûU  dans 
runiijéi  lês^  dixièmes  de  centièmes,  miUièm$$^  parce 
qu^îls  sont  contenus  mille  fois  dans  TuBitéf  les 
dixiènies  de  millième^,  dix-mUlièmêS;  les  ditièmçs  de 
Ar-mrllièa)^,  een^mHUêfneêj  les  <fixiètties  de  cem- 
niffiièmes,  imttbmièmer/  les  dixièmes  de  millionii- 
mes,  dix'tnilUonièfnes s  les  dixièmes  de  diirfiâllio- 
iSIèoies,  eeni-m£tlia$Uème$ ,  etc.  (Voyez  le  tat>l^u 
spioptiipie.  du  système  de  numération,  page  14.) 

Gonune^mlfiToit,  tes  déciittates  suiventle  systèma  de 
numéraiicHi  des  entiers,  mais  em  sens  inverse;  le 
dixième  eitdiriciis  (dvspetiiqtQ  l'oaHé,  tandis  qoe  la 
dizaine estrunité  répétée  dix  fois;  le  centième  exprime 
la  éentiême  partie  è^  TvaAté^  et  ime  œniaise  est  ronité 
répétée  cent  fois,  etc. 

*'2I.  14  formation  des  parties  décimales  est  rendue 
sensible  par  l'exemple  suivant  : 

St  l'Otii  divise  me  pomme  eii.dix  parties  égaks, 
cli£^piaiiiûiC60ttrepité$mtieraladbûène  partie  de  Fa-* 
nité,  quiest  îoi lat pranuersi  Ton  divise  ensuite  chaciiie 
dixième  en  dix  parties  égales ,  on  obtiendra  des  cen- 
tièmes.  îlen  sermt  dfemémesî,  au  lieu  d'opérer  sur  une 
pomme ,  oh  opftraH  car  un  mètre ,  sur  un  litre,  sur  un 
gramnve,  sur  un  franc,  etc. 
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^22.  Ou  écrit  les  nombres  décimaux  avec  les  méme& 
caractères  que  les  nombres  ordinaires,  mais  en  se  con- 
formant à  la  méthode  suivante  : 

On  écrit  d'abord  le  nombre  entier,  à  la  droite  du* 
quel  on  met  une  virgule  ;  puis ,  allant  ae  gauche  à 
droite,  on  écrit  succesâvement  les  dixièmes,  les 
centièmes,  les  milUhnee,  etc. 

Âmsi,  le  nombre  4  entiers  25  centièmes  â'écrit4,25. 

S'3  manque  (juelque  ordre  de  décimales  on  le  rem- 
place par  un  zéro.  Par  exemple,  le  nombre  14  entiers  & 
centièmes,  s'écrit  14,05,  en  mettant  un  0  pour  repré- 
senter les  dixièmes;  et  3  entiers  5  dixièmes  8  dix4nil- 
lièmes  se  représentent  par  3,5008. 

SI  dans  le  nombre  proposé  il  n'y  a  pas  d'entiers,  on 
met  0  aux  unités ,  et  l'on  donne  aux  décimales  leurs 
places  respectives. 

Soient  à  représenter.  V  un  dixième;  2*»  cinq  dixième» 
8  centièmes;  et  S""  5  millièmes,  on  écrira  0,  1  I  0,  58^ 
et  0, 005. 

Si  le  nombre  renferme  beaucoup  de  chiffres  déci- 
maux ,  comme  dans  sept  cetU-sotxante  mlUe-qua- 
torzè  millionièmes,  on  écrit  d'abord  le  nombre  conome 
s'il  exprimât  des  entiers  760.014,  ensuite  on  met  0  à 
^a  place  des  entiers,  et  l'on  obtient  0,760.014. 

'^^ 23.  Il  y  a  quatre  principales  manières  d'énoncer  les^ 
nombres  décimaux  : 

V  On  exprime  d'abord  le  nombre  entier ,  et  m* 
suite  on  réunit  toutes  les  décimales  sous  une  seule  dé- 
nomination, qui  est  celle  du  premier  chiffre  à  droite.  De 
cette  manière  les  nombres  4,75  et  7,4268  s'exprimeront 
4  entiers  75  (^Mièmes,  et  7  entiers  4268  (kx-milliè- 
mes  :  cette  méthode  est  généralement  adoptée. 

^  2^  On  exprime  d'abord  le  nombre  entier,  et  ens\Mte  les 
chiflfres  décimaux,  en  les  désignantisolément.  Par  exem- 
ple, pour  énoncer  les  nombres  4,75  et  7,4268 ,  on  dit 
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4  entiers  Jdùtièmes  5  centièmes,  et  7  entiers  4  dixii* 
mes,  2  centièmes  6  millième  8  diw'-milUkmes. 

21^  Quand  il  y  a  beaucoup  de  chiffires  décimaux,  oa 
peut  employer  le  procédé  indiqué  n*  17.  en  sens  in- 
verse, c/est-à-dire  qu'après  avoir  divisé  le  nombre  en 
tranches  de  trois  cùffres,  à  partir  de  la  virgule,  on 
énoncera  ensuite  èhac^ue  tranche  séparémeatenluidcm* 
nant  le  nom  de  la  dernière  espèce  des  unitésqui  lacom-^ 
posentj  cette  dernière  trandie  pourra  n'avoir  qu'un  ou 
deux  (offres. 

Par  cette  méthode ,  le  nombre  8,470965  s'énoncera  8 
entiers  476  tnilMèmes  965  nUlUonièmes,  et  le  nombre 
3,60405,  s'exprimera  3  entiers  604  millièmes  5  ceni" 
tniUièmes. 

4<*  On  pourrait  encore  Joindre  les  entiers  aux  décima- 
les, et  alors  le  nombre  4,75  d-dessus  s'énoncerait  475 
centièmes,  parce  que  4  entiers  égalent  400  centièikies  ; 
mais  cette  méthode  n'est  usitée  (}ue  lorsqu'il  s^agH 
d'exercer  les  élèves  sur  la  numération. 

Si  le  nombre  ne  contient  pas  d'entiers,  on  n'en  fait 
ancune  mention  dans  l'énoncé.  Ainsi,  on  ne  dit  psLSzéro 
entier  25  centièmes,  mais  simplement  25  centièmes , 
ainsi  des  autres. 

^24.  Pourvu  qne  la  virgule  qui  sépare  les  entiers  des 
diiffresdécîmauxne  soit  pas  déplacée,  le%zéros^  en  quel- 
que nombre  qu'on  les  écrive  à  leur  suite,  n'en  changent 
point  la  valeur;  les  parties  sont  dix  fois,  cent  fois  plus 
nombreuses ,  mais  elles  sont  dix  fois,  cent  fois  plus  pe- 
tites: il  y  a  donc  compensation. 

Exemple  :  0,25  centièmes  deviement,  par  l'addidon 
d'un  fcéro,  0,260  millièmes/  par  celle  de  deux  zéros, 
0,2500  dix-millièmes;  de  trois  zéros,  0,25000  ceni-' 
millièmes/  mais  la  valeur  du  nombre  est  toujours 
équivalente  à  26  centièmes. 


\^.-/- 
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M  <»  t^  Cent**  de  quatrillions. 
^  o  p  Wzaines  de  quatrillions. 

K>   9   P  QUAXUnXlOl!!^» 

•IN  o  o  Geniaines  de  trillions. 

•^  o  ot  DîraSnes  de  tritlîons.     j.    pj         *j 

W  p  p  TRUXIOaiS.  I       1      ^ 

et  o  o  Centaines  de  billions,    f     5         S 
^  >i^  0»Di2iaHie9â6bitticui8.     I     S        ^ 


:^'  O  o>  BKLCÏONS. 

0È>  oi  o  Centaines  de  millions. 


o  o  o  Dizaines  de  nûUioûs.  i  g       ^ 

0^  p  p  MUXION».  I  H            ^ 

«^  o  16  GttMînes  de  nilte.  I  ^    [    r? 
o»  o  M  Dizaines  de  mïïk. 

jo  »^  p  MILLE.                                   ■  ,     ^ 

^  p*  vi  Centsânes.            '         |  i    ^ 

••^  M  ^  DaaîQiSa.                     *  ^ 
i-  p  P  UNITÉS. 

•-  o  1^  Dixièmes  d'unie.  \  *«     |    g 
o  1^  Centièmes. 

lô  p  p  MILLIÈMES.  f  p             ^ 

»  O  O  Dix-miUièiiàes.  ^ 
<o  oo  o  Cent-miHiémes. 

9^  p'  p  MlU.H>!fIÈU»8.  y  s.            o 

s 


*«»•  o  ^  Dîx-iîflftirionièmes.         t     9    *^    ^ 


<!  o  o  Cent-milBonièmes. 

OD   o   o  BILLIONIEMES^.  1       t 

1         H 

O  O  00  Dix-billionièmes.  |     w 

o  H^  o  Cent-billionièmes. 
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VÉTBODE  VÛini*AtPBIflMS  LA  OTBéftAtHW  AV  MOYEN 
DE  LÀ  MAIN. 

Otafera  regarder  mr  Myesdiacim  dés  doigU  de  leur  main  gao« 
die  y  à  partir  de  rauricmIaJre,  comme  représentant  les  tranchos 
des  wudtéw,  des  mUte ,  des  nêiltiofu,  des  hUlioHê  on  mHliardr, 
ainsi  qu'il  est  marqué  à  la  figure  ci-dessua  j  les  ^phalanges  des 
mêmes  deigts  y  À  fMifUr  de  celle  de  rcsUémité^  repréaenteroMC 
tes  unités ,  les  d  izaines  et  les  centaines  de  cbaqne  traaelift» 

Cela  posé ,  pour  apprendre  à  un  élère  à  connaître  le  nom  dea 
tranches,  on  lui  fera  mettre  l^ndex  de  la  main  droite  sur  l'aii- 
riculaire  de  la  main  gauche ,  en  disant  :  tranche  des  unités ^ 
puis ,  snr  fannnlaire ,  ttmnehe  des  miUe  ;  sur  le  majeur,  Itoimw 
des  mîUionê  y  fto, 

La  même  chose  s'observera  pour  apprendre  à  écriredes sommes 
dictées  Veut*on ,  yar  esemjple»  foire  écf  ire6o  mîtte;  TélèTe , 
portât  rindex  droit  sur  la  phalange  ei^tréme  de  l'annulaire  ^an* 
che,  dira  :  unité  de  mille  i  sur  la  seconde  phalange,  il  dira  : 
dizaine  de  mille  z  et  comme  c'est  le  nombre  qu'on  hii  oemande, 
il  en  conclura  qu^l  doit  placer  quatre  zéros  avant  le  six  ;  savoir  : 
trois  pour  les  trois  phalanges  de  Fauriculaire ,  et  un  pour  Tex- 
trémeëe  ranmdaire.  8'il  sfagiasait4'éerireoént  nrilKons,  l'élève 
porterait  l'indu  droit  sur  la  dernière  phalange  dn  doigt  majeur, 
qui  représente  la  tranclie  des.  raillions,  et  leirhuit  phalanges  qui 
suivent  lui  indiqueraient  qu'il  doit  mettre  huit  aérhà*  S'il  y  avait 
des  nombres  intermédiaires,  on  lui  ferait  également  observer  la 
place  qu'ils  doivent  occuper ,  et  le  nombre  des  zéros  à  interposer 
penr  que  le  nombre  écrit  répondit  k  la  question. 

£n  renouvelant  de  temps  en  temps  cet  exercice  ^  et  en  enga- 
geant les  élèves  à  le  faire  entre  eux,  ils  seront  bieak6t  en  eUt 
d'écrire  toutes  sortes  de  nombres. 
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EXERCICES  SUR  LA  NUMÉRATION. 


NOMBRES  A  ÉCRIRE  EN  CHIFFRES. 

1.  Dix  unités ,  vingt  unités,  quatre-vingt-six  unités. 

2.  Vingt-sept  «enit^tf;  quarante-huit  unités^  soixante-cinq 
unités, 

5.  Soixante-quinze  unités,  quatre-vingt-treize  unités, 

4.  Soixante-douze  unités,  quatre-vingtrtrois  unités, 

5.  Cent  unités,  cent-dix  unités,  cent-dix-sept  unités, 

6.  Gent-vingt-quatre  unités,  cent^rente  unités,  cent-qua- 
rante-neuf unités, 

7.  Cent-soixante-huit  unii^j,  cent-quatre-vizigt-cinq  uniltftf. 

8.  Cent-neuf  um(^«,  cent-sept  unités,  deuxcenfr-dix  unités, 
^,  Trois  cent-cinquant€-et-une  unités,  quatre  cent-soixante- 

dix-sept  unités, 
40.  Six  cent-deux  unités,  sept  cent-vingt-trois  unités,  huit 
cen^iuarante-sept  unités* 

11.  Quatre  cent-quatre-vingt-onze  unités,  cinq  cent-cin- 
quante-six unités, 

12.  Huit  cenl-trente-trois  unités,  neuf  cent-neuf  unités, 

15.  Neuf  cent-quatre-vingt-quinze  unités,  neuf  cent-sept 
unités, 

44.  Mille  unités,  milto-une  unités,  deux  mille-six  unités, 

45.  Trois  mille-sept  unités ,  quatre  mille-quarante  unités. 

46.  Sept  mille-huit  unités,  huit  mille-cent-douze  unités, 

47.  Neuf  mille-trente-et-une  uml^*,  dix-sept  mille-<îiiiquante- 
qnatre  unités, 

48.  Trente-six  mille-oeuf  «inilé»  >  cinquante-cinq  miHe-cinq 
cent-deux  unités. 

49.  Soixante-dix  mille-quarante  unités,  quatre-vingt  mille- 
quatre-vingt-sept  unités, 

20.  Cent  dix-sept  mille-cinq  cent-vingt-deux  unités. 

24.  Quatre  cent-trente-cinq  mille-deux  cent-quatre-vingt- 
dix-sept  unités, 

22.  Huit  cent  mille-six-cenl-quatre  unités,  six  cent-uji  mîlîe- 
deux  unités. 
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25.  Sept  cenirdix-huit  mille-trois  cent-deux  wnilés,  quatre 
mille-quatre  wmiét. 

24.  Neufcentmille-septtmil^ytrois  cent-un  mille-une  «ntl^f. 

25.  Deux  millions-slx  ceni-vingi-cinq  mille-quatre  cent-deux 
unitéê. 

26.^  Dix  millions-six  cent  mille-trois  ceht-vinfft-ctnq  uniiéê. 

27.  Quarante -trois  millions -neuf  cent  miUe- vingt -quatre 
unités, 

28.  Soixante-dix-sept  millions-buitcent  mille-quinze  uniiéê» 

29.  Quatre-YingWcrainze  million»-six  mille-vinfft-deux  unités. 
50.  Quatre-vingt-deux  millions-quatre  mille-deux  unités, 

54 .  Quatre-vingt-douze  millionsHdix-sept  tfiMl^». 

52.  Deux  (ent  milUonsH^  eentrdouze  mille-daq  cent-quatre 
unités. 

55.  Quatre  cent  millions-trois  mille-quatre  cents  unités, 

54.  Vingt-«ix  unités  trois  dixièmes, 

55.  Quarante-<{uatre  unités  trois  centièmes, 
55.  Sbixante-cmq  unités  quatre  dixièmes. 

57.  Vingt-sept  unités  quatre  millièmes, 

58.  Trente-huit  unités  quarante  centiètnês, 

58.  Cinquante-six  unités  soixante-cinq  centièmes, 

40.  Quarante-quatre  unités  vin^ -trois  centièmes, 

41 .  Deux  cent-dix-sept  unités  cinquante  centièmes, 

42.  Trois  cexit-trente-quatre  unités  quarante-huit  eentiéwiês, 
45.  Vingt-d«ux  unités  quarante-huit  millièmes, 

44.  Quatre  cent-dix  unités  cinq  eentièmes, 

45.  Neuf  eent-râ  unités  cinq  millièmes, 

46.  Mille-six  um(/«  cinq  dix-millièmes, 

4r.  Quatre  mille-sept  %milés  cinq  cenl-mtffîèifie^ 

48.  Vingt-trois  unités  cinq  millionièmes, 

49.  Cinquante-neuf  uni^^tf  einq  dix-millionièmes, 

50.  Soixante^inse  um'^^f  vingt-deux  mi//ûmf^e#. 

51.  Quatre-vingt-deux  iinil^^  trente-«ix  cent-millUmihn^s, 

52.  Deux  cent-quatre  unités  cinquante-quatre  millièmeSi 
55.  Huit  cent-^inze  unités  seize  mt7/tVfîi«f . 

54.  Deux  mille-sept  unités  vingt  dix^millièmes, 

55.  Quarante  mille-dix  «mî(^f  trois  centièmes, 

56.  Cinq  cent-mille  iint^^f  quarante  millionièmes, 
ST.  Vingt-sept  unités  cent-deux  billionièmes, 

58.  Quatre-vingt-trois  unités  cinquante  millièmes. 
50.  Quatre-Tingt-quatre  unités  trente-deux  millièmes. 
60.  Vingt  mille-dix  unités  trente  millionièmes. 
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ICOMBBES  A  EXPRIMER 

EN  LAWOAOE- 

ORDINAIRE  , 

£T  A  ECHIRE  BSSDITE  BN  1 

rODTES  ] 
NOSIBR 

[.ETTRES. 

NOMBRES  ENTIERS. 

ES  DÉCIHAUX. 

61. 

li.unîtég. 

9G. 

6  un.  45 

62. 

60, 

97. 

7, 

07 

63. 

400, 

93. 

8, 

90 

64. 

806, 

99. 

9, 

909 

^. 

6004, 

100. 

602, 

899 

66. 

4068, 

lOJ. 

541, 

400 

67. 

80067, 

102. 

703, 

2004 

68. 

68096, 

H«. 

825, 

1200 

69. 

650003, 

104. 

364, 

0064 

70. 

990660, 

105 

632, 

06046 

71. 

570607, 

106. 

188, 

36006 

72. 

9006014, 

107. 

76, 

26007 

73. 

92100121, 

108. 

375, 

500005 

74. 

800800003, 

109. 

41, 

004064 

75. 

400000901, 

110. 

452, 

010778 

76. 

8794015, 

111. 

374, 

100806 

77. 

35000913, 

112. 

7657, 

008007 

78. 

75007077, 

113. 

1898, 

04 

79. 
80. 

30150900, 
45040110, 

t 

DiCmACES. 

81. 

708000549, 

114. 

0, 

O004 

82, 

970730405, 

lift. 

0, 

000607 

83. 

4050300, 

116. 

(^ 

004 

84. 

150190150, 

117. 

0, 

0007007 

85,, 

58976234, 

118. 

0, 

00001001 

86. 

28744105, 

119. 

0, 

0000004 

87. 

1000500, 

120. 

0, 

07004007 

88. 

45045045, 

121. 

0, 

401950 

89. 

4330900, 

122. 

0, 

9540626 

90. 

3008727,. 

123. 

0, 

075003 

91. 

909909990, 

124. 

0, 

69604445 

92. 

505054044, 

125. 

e. 

736060210 

93. 

606060«^ 

126. 

0, 

000500019 

94. 

78592735, 

127. 

0, 

00000501 

95. 

106405021, 
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IKWBRES  &  ÉCStAE  tS  CHIFFBES  OBCm&TRES. 

MMM.VI. 

M.XXV. 

M.CC.V. 

D.CC.XLVI. 

D.CC.XXXI. 

CM.LXIX. 

CM.\XXXII. 

D.CCCC.IX. 

CD.LXXXKU. 

CC0.UI1. 

CD.XXXIV. 

D.XXXXIX. 

M.V1IU. 

MJ).VlIL 

M.DC.XV. 

M.DG.LXXXI. 

H.DCCC.XL. 


128. 

I. 

145. 

XL. 

162. 

129. 

V. 

146. 

XLIX. 

163. 

ise. 

X. 

147. 

LI. 

164. 

131. 

L. 

148. 

LXV. 

165. 

132. 

C. 

149. 

XCIV. 

166. 

133. 

D. 

150. 

xax. 

167. 

134. 

M. 

151. 

CXJ. 

168. 

135. 

YI. 

152. 

CIV. 

169. 

136. 

IV. 

153. 

CVI. 

170. 

137. 

VU. 

154. 

ceci. 

171. 

138. 

IX. 

155. 

€CCC. 

172. 

139. 

XI. 

1^. 

IV». 

173. 

140. 

XV. 

157. 

CD. 

174. 

141. 

XIX. 

168. 

CM. 

175. 

142. 

XX. 

159. 

CM.IV. 

176. 

143. 

XXlt. 

160. 

M.IV' 

177. 

144. 

XXXV. 

161- 

MM.CC. 

178. 

nOMBBES  A  METTRE  EM  CHlMBSft  BdMJUBS. 


179, 
180. 
181. 

183. 
184. 
185. 
f86. 

187 

189. 
190. 
191. 

laa. 

194. 
906: 


1 

1196. 

« 

197. 

3 

198. 

4 

19». 

6 

200. 

6 

201. 

4 

20B. 

8 

2«. 

9 

904. 

fO 

205. 

11 

206. 

12 

207. 

13 

ao8. 

14 

soaJ 

16 

SUK 

16 

211. 

17 

212. 

18 
19 
20 
25 
29 
30 
34 
46 
54 
.59 
60 
«8 
7Ô 
M 
9» 
106 
419 


218. 

840 

214. 

875. 

215. 

965 

216. 

444 

217. 

639 

218. 

875 

219. 

487 

220. 

S82 

221. 

€95 

222. 

832* 

223. 

440 

224w 

1742 

225. 

â246 

236. 

aotô 

227. 

ll4i 

22». 

1650 

229. 

1840 
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APPLICATION  DES  PRINCIPES  DE  LA  NUMERATION  ÉTA* 
BLIS  SOUS  LES  NUMÉROS  18  ET  20  CI-DESSUS. 

25.  De  ce  que  nous  avons  établi  aux  numéros  18  et  20 
ci-dessus ,  il  suit ,  1*  que  pour  rendre  un  nombre  etv- 
lier,  dix  fois^  cent  fois ,  mille  fois ,  etc.,  plus  grand,  on 
écrit  à  sa  droite  mi,  deux  où  trois  zéros  (1). 

Soit  le  nombre  26  entiers  : 

En  écrivant  0  à  la  droite  du  6,  on  obtient  260,  nombre 
dix  fois  plus  grand  que  le  premier,  puisque  ses  unités 
sont  devenues  de$  dizaines,  etses  dizaines  des  centaines. 
Si  Ton  écrit  un  second  0  à  la  suite  du  même  nombre,  on 
aura  2600,  nombre  cent  fois  plus  grand  que  le  premier, 
puisque  les  26  unités  sont  devenues  26  centaines. 

*2^  Que  quandlesnombresrenferment  des  parties  dé- 
cimales, il  suffit  de  déplacer  la  virgule  d'un,  de  deux,  de 
trois  rangs,  etc.,  vers  la  droite,  pour  les  rendre  dix^ 
cent,  mille  fois,  etc.,  plus  ^ands. 

Ainsi,  26,25  devient  dix  fois  phis  grand  si  Ton  écrie 
262,5,  puisque  les  dixièmes  sont  devenus  des  unités , 
les  unités  des  dizaines ,  etc. 

'*'3''  Si  le  nombre  de  décimales  ne  suffisait  pas  pour 
rendre, par  le  déplacement  de  la  virgule,  le  nombre  j^o- 
posé  aussi  gra^d  c^u'on  le  demande,  on  écrirait  a  s^ 
droite  autant  de  zéros  qu'il  en  faudrait  pour  répondre 
à  la  proposition.^ 

Par  exemple  :  pour  rendre  26,2,  mille  fois  plus  grandi 
il  faudrait  déplacer  la  virgule  de  trois  rangs  vers  la 
droite;  mais,  comme  il  n'y  a  (j^'une  décimale,  on 
écrirait  deux  0  à  sa  droite  et  l'on  obtiendrait  26200  , 
nombre  évidemment  mille  fois  plus  grand  que  le  jNre- 
mier,  puisque  les  unités  sont  devenues  des  mille,  etc. 

'*'26.  Des  mômes  principes,  il  suit  aussi,  1^  que  pour 
rendre  un  nombre  entier  dix,  cent,  mille  fois,  etc., 

(i)  On  ddit  entendre,  par  cette  manière  de  parler,  que  le  nom» 
bre  obtenu  égale  te  fois,  too  lois,  etc.»  le  premier |  autreottenC 
ce  raisonnement  conduirait  à  dii^  que  roailé  est  une  foi»  plQi 
grande  que  l'unité ,  ce  qui  est  absurde. 
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plus  petk,  il  suflSt  de  séparer  à  sa  droite  un,  deux  ou 
trois  chiffres. 

Soit,  par  exempte,  le  nombre  425,  en  séparant  deux 
cluffi'es  à  droite  par  une  virgule,  on  obtient  4,25 , 
nombre  cent  fois  plus  petit  que  le  premier,  puisque  les 
centaines  sont  devenues  des  unités  »  les  dizaines  des 
dixièmes,  etc. 

*2»  Que  si  le  nombre  renferme  des  parties  décimales, 
on  dépïsice  la  virgule  d'un,  de  deux, de  trois  rangs,  etc.» 
pour  rendre  le  nombre  dix,  cent,  mille  f(HS,  etc.,  [lAus 
petit. 

Par  exemple,  pour  rendre  36,25  dix  fois  plus  petit, 
OQ  déplace  la  virgule  d'un  rang  vers  la  gaudie,  et  Ton 
(rf)tient  2,625,  nombre  dx  fois  plus  petit  quelepremier* 
puisque  les  dizaines  sont  devenues  des  unités,  les  uni-  ' 
tés  des  dixièmes,  etc. 

*3^  Si  ce  nombre  à  diminuer,  soit  entier,  soit  décimal, 
n'avait  pas  assez  de  chiffres  à  gauche  de  la  vii^e , 
on  y  placerait  autant  de  zéros  /{u'il  serait  nécessaire 
pour  que  l'opération  pût  s'effectuer  et  qu'il  en  restât 
un  pour  tenir  la  place  des  unités. 

Par  exemple,  pour  rendre  les  nombres  8  et  2,625  miUe 
fois  plus  petits ,  Q  faudrait  faire  précéder  de  trois  zéros 
chacun  de  ces  nombres,le  premier  deces  zéros  tiendrait 
la  place  des  unités,  et  les  autres  réduiraient  le  nombre 
pnmidf  à  la  valeur  proposée  ;  on  obtiendrait  0,008  et 
0,002625,  nombres  évidemment  mille  7ois  plus  petits 
que  les  premiers ,  puisque  les  unités  sont  devenues  des 
millièmes,  etc. 

Questions  sur  les  Décimales. 

Qt^appelk't^n  décimales?  19. — Quels  noms  donne^t'on  à  ces  par* 
ties  décimales?^, — Expliquez,  par  un  exemple,  la  formation  des 
parties  décimales,7\  .^-Ctmmettt  écri^^n  les  nombres  décimaux.^. 
— Comment  énonce^h-on  tous  les  nombres  décimaux  ?  23.  — Change» 
t»on  la  valeur  des  chiffres  décimaux  en  mettant  des  zéros  à  leur 
suite  ?ïi.  — *  Que  faut-il  faire  pour  rendre  un  nombre  entier  dix, 
cent,  mille  fois,  etc, ,  plus  grand?  25.  —  Que  faut-il faire  pour  ren* 
dre  un  nombre  entier  dix,  cent,  mille  fois,  etc. ,  plus  petit  ?  26. 
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EXERCICES 

SUR  l'application  des  propriétés  DB  la  r(UMÉRATlON. 


230. 
1« 
.  2^ 
3^ 
4^ 
5^ 
6o 

231. 

2o 

3^ 

40 

6* 

6« 

232: 

1* 

20 

3<^ 

4^ 

5p 

6« 

233. 

2* 
3< 
40 
50 
6^ 
234. 

loi 

20 

3*> 
4« 
5« 
6« 


>  fois  phs  enmd. 


>  t'ois  plus  gTAniL 


Rendre  le  nombre  4T* 

lo^ 

100 

1000 1 

10000 1 

100000 

1000000, 

Rendre  k  nomb.  45,  imjSOI 

10^ 

100 

1000 

JOOOOi 

100000 

1000000^ 

Rendre  le  nombre  4,50. 

10^ 

100 

10001 

10000) 

14)0000' 

1000000; 

Rendre  le  nombre  0,<^^ 
10\ 
100 1 

1000" 

10000 r 

100000^ 

1000000/ 

Rendre  le  nombre  746SO0O. 
10' 


>|ois  plus  ^3nd. 


fois  plus  grand . 


lOOi 

1000 1 

10000( 

100000^ 

1000000) 


fiait  plus  ^imd. 


%^ 

5° 

230. 
1^ 
2" 

3° 

4a 

5° 
6° 

23T. 
1° 

3*> 

40 

5'^ 

23S, 

r^ 

T 
3' 


2jy. 
l"^ 

4- 
6*' 


ioi^  pta&  ptftit» 


I0Î9  piuf  peiit. 


Rend.  U  bomb.  S7iS964,07 
lOV 

looj 

1000  ( 

10000/ 

1 00000 1 

1000000/ 

Rptulre  h  noiïxbre  4^85. 
10\ 
100  J 
1000  ( 
lOOOOi 
lOOOOOl    ' 
1000000/ 
Refldre  le  notabrc  0j05. 

10\ 

100 1 

looof 

10000 [ 
100000 1 

îooooooy 

P.codre  le  nombre  146,006. 

10\ 

100] 

1000  f  ,       , 
^^j^^^.l..s  plus  peut. 

1000001 
1000000/ 

Rendre  le  tïomb.  7654,406. 

10^ 

100  J 

lOÛOl 

100001 

100000' 

1000000/ 


'  ibispluipeUe. 


ims  plut  petit» 
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240. 
241. 
242. 
243. 
244. 
245. 
346. 
247. 
248. 
249. 
250. 
261. 
252. 
253. 
254. 
255. 
256. 
257. 
258. 
259. 
260. 
261, 
262. 
263. 
264. 
265. 
$»6. 
267. 
268. 
269. 
270. 
271. 
272. 
273. 
274. 
275. 
276. 


10  fois  plus  grand  le  {ioi»fare784. 


100  fois  plus  petit 

1000  fois  plus  grand. 

100  fois  plus  graficL 

1000  fois  plu»  petti  . 

.  10000  fois  pli|^  grand. 

100  £dîâ . plus  peitt  . 

10000000  fois  plus  pratji, 

1000  fuis  plus  gi-aud. 

lÛÛO  fois  piu&givmd. 

1000  luis  pi  il  g  peUl  . 

1000  Î0i&  pius  petit  - 

lOOOOÔO  lots  f*lus  petit  . 

lOOOÛÛÔ  lois  plus  pciil  . 

10000  fois  pi  u^  g!  and. 

lOloiâ  plus  grand. 

lOOOGÛ  fuis  plijis  pt-tit  . 

10000  l'ois  plus  gi'uiii 

100  luis  pks  grand, 

100  l'ois  pluspcLïL  . 

100  fois  plus  grand. 

KMQOfèis  plus  pelât  . 

10  fois  ptaft  petk  . 

10000000  fois  plus  grand. 

1000  fois  plus  gmnd. 

10000  fois  pins  petit  . 

1<!«>00000  fois  plus  peUt  . 

100000  fois  pins  grand. 

lOÛÛ  fuis  plus  petit  . 

lOOÔ  fois  plus  grand. 

10000  fois  plus  gixmû. 

100000  fois  plus  p4Uk-. 

1000000  fois  pins  gi^and. 

10000000  fois  plus  petit  . 

10000000  fois  plus  petit  . 

lOOOOOao  fois  plus  grand. 

10000000  fois  plus  petit  . 


4867, 
1064,45 

640,4 
74, 

746, 

76874, 
«,468 
OM 
940 
«.05 
0,11 
lUIllll, 
1212,421 
401,5 
0,476 
9,6786 
976é76, 

4,0000007 
0,0007 
14^966 
0,7 
674,867 
40,6804 
60600867, 
9,45 
74,46 
.     7^7^.. 

6,^20 
460,7 

6,842 
46,5^0   . 
7684,68009 
64666,67 
0,460906 
0,460906 


(i)  Il  faut  sons-cnlendre  ce  mot  à  toutes  les  lignes. 
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OPÉRATIONS  im  L'AKITHMÉTIQUE  EN  GÉNÉRAL.  . 

*27.  Les  divers  changements  que  l'on  fait  subir  aux 
nombres  pour  les  composer  ou  lesdécomposer,  s'appel- 
lent opérations  arithméti(|ues;  il  y  en  a  quatre  fonda- 
mentales, savoir:  Vaddiiton,  la  mmêiraction,  la  mul- 
tipUcation  et  la  division. 

28.  On  les  appelle  fondamentales,  parce  que  les  au- 
tres opérations,  même  lesplus^  compliquées,  ne  sont 
qu^  la  combinaison  de  ceUes-là. 

i9.  Toute  proposition  qui  renferme  une  question  à 
résoudre  ou  une  vérité  à  découvrir  se  nomme  problème. 

30.  En  général,  la  résolution  d'un  problème  exige 
deux  choses  :  la  solution  et  le  calcul. 

31  La  solution  d*Hn  problème  est  l'expression  du 
raisonnement  qui  indique  les  opérations  à  faire  pour 
remplir  les  coïiditions  énoncées. 

^32.  Le  oaleul  est  feKécution  des  q[>érations  indi- 
quées par  une  solution. 

Questions  sur  les  ofércUions  de  VAriihme'iique 
en  générai. 

Qu'entend'^npar  les  opérations  de  f  arithmétique  ?  27.  — Pour* 
quoi  les  appelle^t-on  fondamentales?  28.  —  Qu* est-ce  qu'un  pro* 
blême  ?  29.  — Qu'exige  la  résolution  â un  problème  ?  30.  ^~QU est-ce 
que  la  solution  d^  un  problème  ?  31.  —  Qu^est-ce  que  le  calcul?  32. 


ADDITION. 

^33.  L'addition estune  opération  par  laquelle  on  joint 
ensemble  des  nombres  exprimant  des  unités  de  même 
nature  pour  en  faire  un  seul  qu'on  appelle  sonune  ou 
total. 

Ainsi  l'opération  par  laquelle  on  trouverait  la  somme 
des  nombres  6 ,  5 ,  4  et  3 ,  serait  une  addition. 
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34.  Par  imités  de  même  nature ,  on  entend  celles  qui 
portent  la  même  dénomination.  Ainsi,  on  peut  addition- 
ner des  francs  avec  des  francs,  des  mètres  avec  des  mè- 
tres, des  litres  avec  des  litres,  etc.  ;  mais  on  n'addi- 
tionne pas  des  francs  avec  des  grammes,  des  stères  avec 
des  ares,  des  mètres  avec  des  litres,  etc. 

*35.  Pour  bien  poser  l'addition,  il  faut  écrire  les  nom- 
bres de  manière  que  les  unités  soient  sous  les  unités, 
les  (Uzaines  sous  les  dizaines,  les  centaines  sous  les  cen* 
taines,  etc.,  comme  on  le  voit  ci-dessous. 
434678  456,  75 

1323  ,873,  955 

284  45,  680 

32  908,  500 

4  75,  040 

36.  On  commence  Faddition  par  les  chiffres  de  la 
première  colonne  à  dr(»te,  afin  que ,  dans  les  nombres 
entiers,  on  puisse  porter  les  dizaines  qui  proviennent 
de  l'addition  des  unités  à  la  colonne  des  cUzaines,  les 
centaines  qui  proviennent  de  la  colonne  des  dizaines  à  la 
colonne  des  centaines,  etc.  ;  et  que,  dans  les  nombresdé- 
cimaux,  on  puisse  porter  les  dixièmes  oui  proviennent 
de  l'addition  des  centièmes ,  par  exemple,  a  la  colonne 
des  dixièmes,  et  les  unités  qui  proviennent  de  l'addi- 
tion des  dixièmes ,  à  la  colonne  des  unités ,  ainsi  des 
autres. 

•  Exemfie  d'une  Addition  en  nambree  entière. 
Quel  est  le  total  des  tr6is  nombres  suivants  :  428, 
635,  et  874?  R.  1937  unités. 

Opération. 
428 
635 
874 

Totai.  1937 

Après  avoir  écrit  les  nombres  '  les  uns  sous  les  autres ,  je 
commence  par  additionner  le%  unités ,  en  disant  ;  8  et  5  font  i3 , 
et  4  font  17  :  en  dix-iept  unités  il  y  a  une  dizaine  et  sept  unités  ; 
f  écris  7  unités  et  je  retiens  une  d'zains,  pour  la  porter  au  rang 
des  dizaines.  A  la  seconde  colonne,  qui  est  celle  des  dizaines, 
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je  dis  :  i  de  reteime  et  a  font  3 ,  et  3  font  6 ,  et  7  font  i3  ;  en 
treize  dizaines ,  il  y  a  1  centaine  et  3  dizaines  ;  fécm  3  an  rang 
des.  dizaines  »  et  je  retiens  1  eentaine.  Je. passe  à  la  troisième  co- 
lonne ,  en  disant  :  t  de  retenue  et  4  £ûnt  5,  et  6  font  11  ,  et  8 
font  19  ;  j'écris  9  au  rang  des  centaines ,  et  j'avance  1  au  rang  des 
mille ,  et  j'ai  1937  pour  la  somme  ou  le  total  des  trois  nonwres 
proposés. 

♦37.  L'ad(Btk)n  des  nombres  décimaux  se  fait  eonnne 
celle  des  autres  nombres  ;  maïs  on  sépare  à  la  droite  du 
résultat,  par  une  vhrgule,  autant  de  ehiifres  qu'A  y  a 
de  décimsdes  dans  oehri  des  nombres  cfiti  en  a  le  plus 
parmi  ceux  qu'on  a  additionnés. 

Exemple, 

Soit  proposé  defaireFaddition  desnombres  suivants  : 
3579  unités  25  centièmes;  4682  unités  05  centièmes  ; 
573  unités  75  centièmes;  et  7fiâ6umtiés.80  centièmes. 

'Opération. 

3579,  25 

4682;  05 

573,  75 

7856,  80 

Réponse  16691,        85 
qu'il  faut  lire  16691  umtés  85  centièmes. 

Commençant  par  la  droite ,  je  dis  :  5  et  5  font  10  et  5  fooJt  iâ  ^ 
en  1 5  centièmes  il  y  a  un  dixième  et  5  centième,  j'écris  les  5cen- 
tièmes  et  je  retiens  le  dixième  pour  le  porter  à  ta  eoloime  de  «ette* 
espèoe ,  et  J^'dis  :  1  de  v^fim  ot.2  font  3 ,  et,7  fout  to,  et  S^funt 
18  ;  eni  8  dixièmes  il  y  a  1  unité  cpia  je  retiens  pour  Uadditionaer 
avec  les  unités,  et  j'écris  8  au.  rang  des  dixièmes,  puis  je  dis  :  % 
et  9  font  10,  etc. 

Prewm. 

*  38 .  La  preuve  d'mie  opécation  arithmétique  est  une 
autre  opération  que  l'im.  Jsût  jiûur  s'assurer  de  l'exac- 
titude de  la  première. 

JPreuve  de  F J édition  paar  VdddiHan. 

On  peut  faire  la  pr^ve  de  l'adBitiou,  en  clou- 
tant ensemble  une  partie  des  nombres  proposés,  en* 
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suite  les  autres;  et  additionnant  les  deux  totaux,  leur 
somme  doit  être  égale  au  total  de  la  première  opéra- 
tion. On  pourrait  même  diviser  les  sommes  en  ub  plus 
grand  nombre  d'additions  parbellet. 

Opération.  Preuve. 


123,     24               l'opart. 

2*  part. 

349,     00                123,  24 

56,  25 

56,     25               aé»,  00 

U».  34 

1  -fO       34 

967    3ft 

967,     3S               472,24      - 

Wt  1     «Mb 

117t,  91 

Total  1645,     1& 

qu'il  faut  lire  1646  unités  15  centième! 

;. 

Aiditùmde»  totaux  pmrtieli. 

117Î,  91 

472,  24 

1645,  15 

Pour  faire  la  preuve ,  j'ai  additionné  séparément  les  deux  pre* 
miers  nombres ,  puis  les  trois  autres ,  et  enfin  les  deux  totaux  ; 
comme  le  résultat  est  égal  à  celui  que  j'ai  obtenu  dans  la  pre* 
rai^  addition ,  j'en  couchis  que  l'opération  a  été  bien  faite. 

QuesUonê  êur  tAddiiiom. 

Qu'eât^e  que  C addition  ?  S6.  —  (^*  entcndt^^vmu  pmr  unités  tU 
même  nature  ?  34.  —  Que  faui-il  obserper  pour  kien  écfire  taddi- 
tion  ?  36.  —  Par  oùfaut'il  commencer  ^'addition  ?18.  —  Comment 
fait'On  t addition  des  nombres  décimaux?  87.  —  Comment  fait-on 
la  preuve  de  t  addition  ?  88. 

EafereicûM  êur  la  Numération  et  $wr  t Addition. 
Nombf^  enMer^ 

l^umJtm.  XI*  GenviK  en  chififiret  ks  nMnbfes  suivMMs  : 
dix-huit  unités,  ^  ^pa^e-^ingt-^tuinoe,  -f  eesH-un,  +  eentr 
YingSrtrois,  +  trois  oentrdix,  +  six  oent*«ept,  et  lai(e§-en  la 
somiae. 

P.  378.  Quel  est  le  total  de  six  eents  nûlés,  +  huH  oem- 
oiaquante,  +  dnq  oent-HiB.,  +  qoaraale^Beiitf ,  4*  neuf  ecaH* 
quatre,  +  sept  cent-dBqaBBte*neul,  +  deux  oeat«qiiiaM, 
et  cinq  contreifiquante-'Cinq  ? 
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p.  279.  Ecrivez  huit  cent-dix  unités,  +  neuf  cent-neuf, 
4-  six  cent-soixante-six,  +  sept  cent-quatre-vingt-dix,  -f  deux 
cenl-soixante-dix-neuf ,  +  neuf  cent-un ,  -f-  cent-onze ,  etdites- 
en  le  total. 

P.  280.  Ecrivez  cent-qualre-vingt-quinze  unités,  +  deux 
cent-onze,  +» cent-dix ,  -f  cent-<jualre-Yingt-dix-neuf,  -f-liuit 
cent-un,  4-  sept  cent-soixante-dix-sept,  +  neuf  cent-un. 

P.  28J.  Quel  est  le  total  des  nombres  suivants  :  six  cent- 
quatre  unités,  +  huit  cent-dix,  -h  trois  cent-trente-trois,  4- 
mille-deux  cent-vingl-six,  -f-  trois  mille-quatre,  -f-  quatre 
mille-quatre? 

P.  éSà.  Quelle  est  la  somme  totale  de  quatre  mille-six 
cenl-quarante-deux  unités,  -f-  six  mille-neuf  cent-quinze ,  -f- 
mille  vingt-quatre,  +  neuf  mille-deux  cent-dix-neuf? 
.  P.  285.  Ecrivez  deux  mille-neuf  cent-quatre-vingt-dix-sept , 
+  vingt-trois  mille-six  cent-quinze,  +  douze  mille-six  cent- 
dix  ,  +  mille-quinze ,  et  dites-en  le  total. 

P.  284.  Quelle  est  la  somme  totale  de  dix-neuf  mille-deux 
cent- vingt-trois  unités ,  +  cent- vingt-cinq  mille-neuf  cenl- 
soixante-dix-neuf,  -h  cent-quatre-vinjjt-neuf  mille-vingt-trois, 
-f  cent  mille-six  cent-dix,  +  trois  mille-trois  cents? 

P.  2SL5.  Ecrivez  ^quinze  mille-huit  cent-soixante-dix-neuf 
unités,  -h  quinze  mille-neuf  cent-cinquante-sept,  -f-  cent 
mille-cent-un,  +  huit  cent-dix  mille-sept  cent-c[uatre-vingt- 
dix-neuf,  +  neuf  cent-soixante-quinze  mille-vingt,  +  cent 
mille-cent-dix ,  et  faites-en  la  sonune . 

P.  Wd.  Ecrivez  cent  dix  mille-deux  cents  unités,  4-  neuf 
mille-cenV-quatre ,  +  (juatre  mille-six  cent-dix,  -f-  dix  mille- 
cenl-dix,  -h  quaire-vmgt-quinze  mille-trois  cent-trois,  + 
huit  mille-huit  eenl-quatre-vingt-huit,  et  failes-e;i  le  total. 

P.  28T.  Ecrivez  neuf  mille-neuf  cents  unités, -f  sept  mille- 
trois,  4-  soixante-neuf  mille-cent-dix,  +  cent-un  mille-cent 
onze,  4-  cent-onze  mille-cent-dix,  4-  cent-deux  mille-cent- 
vingt,  et  dites  quelle  en  est  la  somme. 

P.  288.  Faites  le  total  des  nombres  suivants  :  cent  mille- 
cent-vingt-trois  unités,  4-  trois  cent  mille -dix,  -|-  cent 
soixante-quinze  mille-neuf  cent-quatre-vingt-dix,  -f  neuf  cent 
mille-neuf  cent-dix,  +  cinq  cent-vingl-cinq  mille-cinquante, 
4-  neuf  cent  mille-miatre  ccnt-quarante-qualre. 

P.  289.  Quel  est  le  total  des  nombres  suivants  :  cent  mille- 
neuf  cent-quatre-vingt-dix-neuf  unités,  -f  cent  millioi»  un- 
mille-quatre  cent-quaranle-quatre,  4-  soixante-dix-sepl  mil- 
îlons-sept  cent-soixante-dix-sept-mille-sept  cent-sept ,  4*  dix 
mtUioQs-cent-dix mille,  4-  cent-milKons-quatre-viiit-dix? 
P.  290.  Ecrivez  neuf  cent-quatre-vingt-dix-nettf  '^lillions 
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neuf  mille,  +  cinq  cenl-quarante  millions-trois  cenl-dix ,  + 
cent-quinze  mille-^nze,  +  neuf  cent,  et  dites  quel  est  le 
total  de  ces  quatre  sommes. 

P.  294 .  Ecrivez  cinquante  millions-trois  cent-dix-neuf  mille 
dix  unités,  -j-  quinze  mille-quinze,  +  oent-4rente-deux ,  -|- 
yingl  millions-vingt,  +  cent  neuf  millenieuf  eent-neuf ,  -f 
huit  millions-liuit  cent  quatre-vingt-huit  mille  huitrcent-quatre- 
vingt'liuit  unités ,  -f  onze  mille ,  +  onze  cent-onze ,  et 
àonnez-cn  le  total. 

Nombres  Décimaux. 

P.  292.  Ecrivez  quarante  unités  cinq  cetUièmes,  +  cent- 
quatre  unités  huit  dixièmes ,  +  miUe-trois  unités  vingt-cinq 
millième.".,  +  sept  unités  trente-huit  centièmes,  +  deux 
unités  quinze  centièmes,  et  faites-en  la  somme. 

P.  295.  On  demande  le  total  des  nombres  suivants  :  qua- 
tre dixièmes ,  +  vingt  millièmes ,  4-  trois-cents  dix-^nilliè- 
mes,  -h  un  centième,  +  deux  cents  millièmes^  +  quarante- 
quatre  millièmes ,  +  jdix-huit  centièmes. 

P.  294*  Ecrivez  quatre  centièmes ,  +  douze  eeni^miUièmes , 
+  cait  dix  millièmes,  +  onze  centièmes,  -f  quinze  mllio- 
nièmes,  4-  quatorze  millièmes,  +  dix-sept  dix-millièmes. 

P.  295.  Ecrivez  trois  cent-millièmes,  +  quatre  millièmes, 
4-  sept  dixièmes ,  -f  trois  cent-millièmes,  +  huit  bUlioniè- 
mes,  4- dix-heuf  mt7/t^m««. 

P.  296.  On  demande  le  total  des  nombres  suivants  :  mille 
dix-millièmes,  +  cent  miUièmes,  +  dix  eentUmes,,  +  un 
dixième,  4-  deux  kUlUmièmes,  +  dix  mille  millionièmes, 
•4  quatre  cent-dix  millionièmes,  4-  dûnijbceni^mllièmes. 

P.  297.  On  propose  d^additionner  les  nombres  suivants  : 
huit  cent-millièmes,  4-.  neuf  cents  dix-millièmes ,  4-  trois 
cents  dixièmes ,  4-  mille  centièmes,  -f  treize  dix-millièmes, 
4-  Vingt  millionièmes,  4-  huit  centièmes,  4-  onze  cenl-itii/- 
lièmes,  4-  trois  mille-dix-neuf  mt7/taii<^«#. 

P.  29S.  Faites  la  somme  des  nombres  suivants  :  quatre 
mille  millièmes,  +  deux  cexii^dix-^n^lièmes,  +  trois  mille- 
quatre  cent-quinze  ctfnMnt7/i^i»ef^  4-  dix-neuf  saille  mt7/to- 
niémes ,  +  sept-cent  dix-millièmes,  4-  quatre' mille-huit 
dix-millionièmes. 

P.  299.  Ecrivez  mille  dixièmes,  +  quatre  cents  millièmes, 
H-  deux  mille  centièmes,  4-  treize  cents  dixièmes  f  +  vingt 
mille  millionièmes ,  4-  dix  mille-douze  cent-millièmes ,  +  . 
raille-cinq  diic-mi7/icmftf,  -f  cent  laïWe  millionièmes. 
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ÂMtr«g  Exercice»  sur  f  Addition. 

300     4l-K64-M>H-77-H0  164  I  174-36. 

(  49H-»7H-68+45-+-64-|-68+384-97-h75+63 

301.  -»-49-^98-f-d7+95+59-f874-65-h43+21 
I     +!0. 

(  4»-H95+67-H7+89-|-4l4-50-t-994-874-87 

302.  4-66+654-29+92+674-47+664-44-H2 
(     +64. 

1 49+468-M29M-47+64+46+36+49+94+39 

303.  +934-29+92+87+78+57+86+39+47 
I     +74+œ+S7. 

(47+  1Î+13+Î1 +34+71+T7+87+e495 

304.  I     +58+36+47+89+98+47+64+57+88 
I.     47+58+86+95+67+50. 

1 56+48+64+46+57+86+54+36+95+»4 

305.  j     +66+44+33+99+65+67+66+77+59 
\     +96+69+49+95+67. 
*9»+84+4a+29+4î3+60&+987+429+678 

306.  I     4-542+24»+754-99+8»+89+98+36+ 
l     e74+764+99+89+6»4429. 

{ 36+42+867+492+960+604+68+46+95 

307.  {     +986  +  806+469+694+43+696+499 
(     +086+468+799+99+478. 
.ift44'^669+4394-«90+6»4+67.8+6S4+8»4 

.308.  I     +^4+468+94+9»4-e«i>  |  046  I  496 1 7«9 
(     «»l7+9«+969+7S6+578. 
(-«,««4-3,99+6,78+4,39+4,79+2,99+4,67 

309.  !     +7,69+4,42+6,81+7,59+9,76+4,36+7,95 
T     +5,35+7,77+3,79+9,99+7,889. 

1 4,95+9^4+8,69+4,29+5^,09+4,07+7,46 

310.  I     +3^68+9,86+7,85+7,674-3,75+47,47+ 
»      (     9i,09+4^«î^+6,97. 

f3,7i8+ê,M+9,»4+9,38+37,l4+(H06»+67 
31"1.        4,7«+4,98+5,T5+7,75+6,«5+47+15 

I     +1,75+2,55+8,47. 

(4,25+4,70+3,65+1,^+16,40+49,65+3,45 
SÏ2.  +250+9,80+1,40+3,55+7,40+4.65+9,09 
+7,60+55,45+2^5.. 


Digilizedby  Google 


—  3i  — 

Problème$  sur  reddition. 

5J5.  Une  personne  qui  était  née  en  4742,  est  morte  k  Tàgc 
de  89*  ans  :  quelle  est  Tannée  de  sa  mort? 

544.  Un  régiment  est  composé  de  5  bataillons  dont  le 
4«-  compte  en  effectif  940  hommes ,  le  2«  94T,  et  le  S"  948  : 
diBereflèctif  de  ce  riment. . 

3f5.  Une  pépinière  contient  427  poiriers,  247  pommiers, 
S75  cerisiers ,  3§5  pêciiers  et  589  abricotiers  :  combien  d'arbres 
en  totalité? 

546.  Combien  y  a-t-il  d'élèves  dans  une  maison  d'éducation 
divisée  en  5  Classes  de  la  manière  qui  suit  :  la  4"*  contient  St 
élèves;  la2«,«3; la5«,  72;  la  4*, 88,  et  la5«,  129? 

S.i7.  La  population  de  la  Martinique  est  d'environ  409905 
habitants  ;  celle  de  l'Ile-Bourbon ,  de  97000  ;  celle  du  Sénégal , 
de  46450  ;  celle  de  la  Guyane  française ,  de  47554 ,  et  celle  de  la 
Guadeloi:q)e ,  de  4  4  2445  :  dites  combien  il  y  a  d'habitants  dans 
^esScokmies. 

548.  Le  département  du  Nord  contient  7  arrondissements 
communaux,  savoir  :  DtfUr,  40  cantons,  454  communes  ; 
Cambrai,  qui  compte  7  cantons  et  447  communes;  Dunker- 
gue,7  cantons,  59  communes;  Douai,  6  cantons,  66  com- 
munes; Àveities,  40  cantons,  452  communes;  Batebnmeky 
7  cantons,  55  communes^  et  YiUsnciennei ,  9  cantons.  80 
communes  :  combien  y  a-t-il  de  cantons  et  de  communes  dans 
ce  département? 

549.  Le  nombre  des  naissances  en  France ,  en  4829,  a  été 
de  986709 ;  en  4850 ,  de  967824;  et  en  4854  ,  de  986709  :  quel 
est  le  total  des  naissances  pendant  ces  trois  années? 

!^.  Le  nombre  des  décès  en  France,  en  4829.  a  été  de 
865955;  en  1896,  de  809850;  et  en  4854,  de  802761  :  dites 
fe  total  des.  décès  pendant  c^s  troifi  années. 

821.  EnJffiHI,  la  population  a  angmenté  en  France^e 
181674;  en  4810,  de  IS7904,  et  oi  4854  Ae^  488948  r  on  de- 
mande le  total  de  l'augmeiUation  peiidant  «e&  trois  années^ 

5Si.Ija^nu(rfiii^ihMçai8e compte SStatsseatn:  de  haut-bord, 
38  feégales.  26  coweltes  et  2rbrkiks  :4ï0mbieK  compte-trelte 
de  navires  ae  toutes  grandeurs? 
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SOUSTRACTION. 


*39.  La  Soustraction  est  une  opération  par  laquelle 
on  retranche  un  nombre  d'un  autre  nombre ,  pour  con- 
naître de  combien  le  plus  grand  smpasse  le  plus  petit. 

Ainsi ,  l'opération  par  laquelle  on  arriverait  à  con- 
naître de  combien  47  surpasse  23  serait  une  soustrac- 
tion, car  pour  obtenir  ce  résultat,  il  faudrait  retran- 
cher 23  de  47. 

*40.  Le  résultat  de  la  soustraction  se  nomme  reste, 
excès  ou  différence. 

*4l.  Pour  faire  la  soustraction,  on  écrit  d'abord  le 
plus  petit  nombre  sous  le  plus  grand  ;  ensuite  on  ôte 
les  unités  du  plus  petit  de  celles  du  plus  grand,  et  on 
met  le  reste  au-dessous  de  la  même  colonne  ;  on  ôte 
de  même  les  dizaines,  les  centaines,  etc.  Si  le  chiffre 
inférieur  est  égal  à  son  correspondant  supérieur  ,  on 
écrit  zéro. 

Exeniple. 

Soit  à  trouver  la  différence  entre  ces  deux  nombres 
783  et  423. 

Opération. 

783  unités. 
423. 


IDiffétxiice  cherchée   360. 


Après  avoir  placé  le  plus  petit  nombre  sous  le  plus  grand  , 
commençant  par  la  droite,  je  dis  :  3  ôlés  de  3,  reste  o ,  que  j'é- 
cris dessous  ;  ensuite  i  ôtés  de  8 ,  reste  5,  que  j'écris  de  même  ; 
enfin  4  6lés  de  7 ,  reste  3.  Le  reste  ou  la  diCÉi>ence  est  donc  36o. 

*42.  Si  le  chiffî*e  inférieur  est  plus  grand  que  le  supé- 
rieur, on  augmente, [par la  pensée,  celui-ci  de  dix,  va- 
leur d'une  unité  du  clûffre  qui  est  immédiatement  à 
gauche  et  qu'il  faut  ensuite  considérer  comm^  l'ayant 
de  moins. 
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Esemph. 

Opération. 

876 
483 


Be9te      393 


Pour  faire  celte  opération ,  |e  dis  :  3  ^tés  de  6 ,  reste  3.  En- 
suite S  ôtés  de  j  »  ne  se  peut  ;  j'emprunte  sur  le  chiffre  à  gauche 
une  centaine  qui  vaut  lo  di^aioes ,  et  7  que  j'ai  font  17  ;  âbrs  je 
dis  8  ^tés  de  17.  reste  9.  Ayant  emprunté  sur  le  8 ,  il  ne  vaut 
pins  que  7  ,  je  dis  dcMic,  4  ^^  de  7 ,  reste  3 ,  que  j'écris;  de 
sorte  que  la  différeaee  ou  le  reste  eti  393. 

*A%,  Si  le  chtftre  sur  lègue!  on  doit  emprunter  est  un 
zéro,  il  faut  faire  l'emprunt  sur  lechififire  suivant;  mais 
comme  une  unité  de  ce  chiffre  en  vaut  dix  de  la  colonne 
où  se  trouve  le  zéro,  on  en  écrit  9  sur  ce  zi^  et  on  ré- 
duit ,  par  la  pensée ,  la  dizaine  restante  en  dix  unités , 
que  l'on  ajoute  au  chiffire  qui  est  trq)  faible. 

Exemple, 

Soit  le  nombre  3408  dont  U  faille  soustraire  1059. 

Opération. 

•  3408 

1059 

2349 

Comme  on  ne  peut  6ter  9  de  6 ,  et  qu'on  ne  peut  emprunter 
sur  le  premier  chiffre  à  gauche ,  puisqu  il  n'a  pas  de  valeur ,  oft 
emprunte  sur  le  4  une  centaine  qui  vaut  10  diiaiaes^  on  m 
laisse  o  sur  le  zéro ,  on  joint  la  dizaine  restante  aux  8  unités  et 
on  a  10 ,  desquels  ayant  bié  9  il  reste  9  ;  on  âte  ensuite  les  4  di- 
zaines des  9  qu'on  a  laissées  sur  le  zéro ,  il  reste  5  ;  le  reste  comme 
è  l'ordinaire. 

*,44.  S'il  y  a  un  plus  grand  nombre  de  zéros,  il  faut 
prendre  sur  le  premier  chiflhre  significatif  une  unité 
que  l'on  réduit  en  une  dizaine  de  l'unité  immédiate- 
ment inférieure;  on  en  laisse  9  à  ce  rang,  et  on  réduit 
l'unité  conservée  en  une  dizaine  de  l'ordre  inférieur 
suivant,  ainsi  de  suite,  jusqu'au  dernier  chiffre  ,  au- 
quel U  dernière  dizaine  est  ajoutée. 
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N^e  pouvant  6ter  A  de  o ,  nf  ftô«  rempriink  sur  les  zéros  sui- 
vants ,  je  le  fais  sur  5  ;  cette  unité'valant  dix  tnifle ,  j'en  place  neuf 
sur  le  premier  zéro  ;  je  réduis  Funité  de  mille  qui  me  reste  en 
dflt  ctfntîiiiies,  j'en  pl«ce  ^  sur  te  zéro  suivant  :  je^éduis  la  cen- 
Cthttr  qui  teste  en  dix  dizafines ,  J'en  plaee  g  sur  le  troisième  zéro; 
et  il  reste  une  dîza&ae de  làqMle  fate  4 1  ^il  restée. 

D>'a|HPè&  rropéFàtion  que  Voa  vient  de  fiUre ,  om  voie 
que  tous  les  autres  (BérM^â^mttt-ocnipier  poar  %  Mus 
le  5  ueyi^ut.  plu»  i|ue  é;  im  reteaMàera^donc  5  de  9, 
4de9,  3âe.&et4âe4. 

Cfl  ipie  Bduii' veiieua  de  dore  est  rendu  {dut  seasiUe 
4^fex;eH^pde  Jfmaoi  : 

Smt  Ik  retrauGlier  de  l^OOt,  ï  ettérideiit  qu'U  res- 
tera 999;  maifr},O0O>e8(conq^<ée.1MdîzaiiMis^doBC 
sij 'en  emprunte  1  pour I9  joindra  à  la  colonne  des  unités, 

a  en  pestera  99,  et J*kttfâl    î.  0  u  0       . 
moins  .  ;  .  .  1 


1  reste 999 

^45.  La  soustraction  des-iombres  décimaux  se  fait 
comme  celle  des  nombres  ordinaives  :  on  écrU  les 
iHiité&^soi]ttl^ujaité6yk&  dizaÎBMSdMlMdisswMs^lc., 
«t  les  ufliléB  AéciniAles  de  woétm  espèce  aiMsi  les  unes 
«ms  fes  afutf^s ,  c^esiHà-dlre  teg  dcdèmes  sous  tes 
dliâèHies ,  les  centièmes  sous  les  centièmes ,  ^tc. 

Soit,  par  exemple,  le  ùombre  24,45  dom  (m  veuille 
soustraire  3,15,  on  disposera  l'opération  ainsi  qu'il  suit  : 

M,45 
3,15 

heste   21,30 

Si  ie  nombre  «les  dnlft^s  dédmaux  n'est  pas  le 
même,  on  met,  à  la  aiute  de  celui  qui  eu  a  te  moins, 
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antaift  de  zérosi^iii'it  ^s^fanf  povt  (psè  fes  mtités  déd*- 
inaèt^iunMi  de  mémcr  espèce  {taBS"  les  deontombres, 
m  <m&pèf%  d&Êame  à  fordlsaire;  tmh  f on  sépare  à  la 
tt^mmet,  psùtvm  Tirgute ,  atitmt  cb  ehiffires  décimaux 
tfi'e»  ccmtleiii  k  nombre  qui  en  arvatt  prîmîtiTemem 
lepitt. 

De  Sa6\^,  ow ^em  ôtcar  2»re,354. 
OpewiHon. 
J'écris  3456,700 
2986,3fe4 

Reste.  470,346 
On  a  mis  deux  zéros  à  la  suiltedu  7 ,  afin  que  ce  nombre  eût  au- 
tant de  chiffres  décimaux  quirfkutre  :  on  a  séparé  à  la  réponse 
trois  chiffres  décimaux ,  parœ^e  Tpn  des  nombres  en  a  trois , 
et  le  résultat  est  470  unités.  34&  millièmes. 

^^46.  La  {M*euye  de  la  somiraction  se  fait  en  ajoutant 
la  pins  petite  quantité  avee  la  différence;  si  la  somme 
égale  la  grande  quantité ,  l'opération  est  juste. 

fi*  S6eP%,  mvmstèmt  sraMK 
OféreObm, 

René  6t  répoMB^   im%' 


Pour  faire  la  preuve  de  cette  opération,  jTai  a^uté  la  petite 
q^ntité  27899 ,  avec  la  différence  7779,  et  j'ai  eu  pour  total 
sSl^8,  ntmibrrégiar^an'piuB'grané;  d'où  jeiconchis  que  l^pération 
«slJitevfaii^. 

*î|r.  La  rahen  de  cetie^rtgleestfond^siir  ce  prin- 
cipe, q»»  si4'ÔA  î^onte  à  un  nonrte*e  la  différence  qui 
«xîsie'  emte  lui  et  le^plus  g^snd,  auquel  il  a  été  corn- 
|WBPé ,  il  liri  devient  é^l. 

Preuve  de  f  Addition  par  la  Sougtraction  (n*^  38). 

48.  Pour  faire  la  preuve  de  l'addition  par  la  sonstrac- 
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tîon,  on  commence  par  la  gauche  :  on  ôte  le  total  de 
chaque  colonne  du  nombre  qui  est  au-dessous  ;  on  écrit 
le  reste  sous  ce  nombre ,  et,  après  l'avoir  converti,  par 
la  pensée,  en  unités  de  la  colonne  suivante,  on  le  joint 
au  chiÈTre  du  total  qui  se  ti*ouve  sous  cette  colonne.  De 
cette  quantité ,  on  retranche  la  totalité  de  la  colonne ,  et 
on  continue  ainsi  jusqu'à  la  dernière.  Si  du  tofkl  de 
l'addition  on  peut  6ter ,  sans  reste,  le  montant  de  toutes 
les  colonnes,  c'est-à-dire  s'il  vient  zéro  sous  la  dernière, 
c'est  une  preuve  que  la  règle  est  bien  faite. 

Exemple, 

428 
635 

874 


1937 
110 


Ainsi ,  ayant  trouvé  que  les  trois  Qombres  4^8 ,  635  et  874  ont 
pour  somme  1937 ,  je  fais  la  preuve  en  disant  :  4  et  6  font  10 , 
et  8  font  18  centaines^  lesquelles  ôtées  de  19  il  reste  une  cen- 
taine que  j*écri«  sous  les  centaines  ;  je  la  réduis ,  par  la  pensée  ^ 
en  dizaines ,  pour  la  joindre  aux  3  (}ui  sont  à  la  somme ,  ce  qui 
égale  i3.  Je  passe  à  la  colonne  des  dizaines  ,  et  je  dis  2  et  3  font 
5 ,  et  ^  font  13  dizaines ,  lesquelles  étant  ^tées  de  i3 ,  il  reste 
une  dizaine  que  j'écris  à  son  rang  ;  je  réduis  celte  dizaine  en 
unités  et  je  la  joins  au  7  de  la  somme ,  ce  qui  donne  1 7  unités. 
J'additionne  la  dernière  colonne,  8  et  5  font  i3,  et  4 font  17 
unités ,  lesquelles  ôtées  de  17 ,  il  ne  reste  rien ,  j'écris  zéro  :  la 
règle  est  donc  bien  faite. 

*49.  L'exactitude  de  cette  méthode  est  fondée  sur 
ce  principe ,  que  si  d'un  tout  on  retranche  les  diffé- 
rentes parties  qui  le  composent,  il  ne  doit  i*ien  rester; 
or  le  total  de  l'addition  est  composé  du  total  des  unités, 
de  celui  des  dizaines,  de  celui  des  centaines,  etc.;  si 
donc  on  les  retranche  successivement,  il  n'y  doit  rien 
rester.  On  commence  paria  gauche ,  afin  de  réduire  les 
restes  en  unités  de  l'ordre  du  chiffre  immédiatement 
inférieur. 
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Questions  sur  la  Sousiraciion. 

Qu*ést'Ce  que»  la  soustraction  ?  39.  —  Comment  nomme»t'on  U  ré' 
sultat  de  la  soustraction  ?  40.  Comment  fçù^n  la  soustraction? Â\ , 
—  Iklais  si  le  chiffre  inférieur  est  plus  gram^ue  ion  correspondant, 
que  fttut'il  faire  ?  42,  —  Si- le  chiffre  sur  lequel  on  doit  emprunter 
est  un  zéro ,  que  faut-il  faire  ?  43.  —  S^il^r  «  un  grand  nombre  de 
zéros,  quefaut'il faire?  44.  t—  Comment  fait-on  la  soustraction  des 
nombres  décimaux?  4à.  —  Comment  fait'on  la  preuve  de  la  sous» 
traction  ?  46.  Sur  quoi  est  fondée  la  raison  de  cette  règle?  47.  — 
Comment  fait-on  la  preuve  de  t  addition  ?4B, —  Sur  quoi  est  fondée 
cette  méthode  ?  49. 


EXERCICES  SUR  LA  SOUSTRACTION. 

,   NOHBKSS  SNTIEB8. 

323. 

De  ....  428  ôtez 

.  ...  217 

324. 

973 

742 

325. 

835 

539 

326. 

.3900 

351 

327. 

1671 

946 

328. 

49469 

15574 

329. 

7070 

50ie 

.330. 

79906 

16134 

331 

190540 

30409 

332. 

90000005 

39567 

333. 

405907 

55596 

334. 

8950076 

4137976 

S3S. 

14003326 

988827 

336. 

15989700 

154379 

337. 

21530600 

737898 

338. 

945000090 

1500734 

339. 

337008974 

40073049 

340. 

90555549 

9900099 

341. 

97660054 

14550046 

.342. 

4184545945 

178809709 

S43. 

154400000. 

91791994 

344. 

37908089 

5545737 

345. 

83000443 

99888 

346. 

97021901 

400394 
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3*7. 

De.  190054009  Ôtez. 

.4590489 

««.; 

141000000 

700909 

349. 

127321155 

i;R)0475 

350; 

r0007549 

9068073 

351. 

809005409 

3740056 

362. 

10803754 

379 

363. 

49000907B 

5475904 

354 

lOtOlOlil 

9r3!f3S0 

355 

9457385700  . 

17073959 

356. 

wmomam 

19779883 

NOMBRïSff  BIECIMAiniC. 


362; 


3m 

371 

373 
374 


De 


7*^ 
9Md 

540§;055 
40049,1010 
4000^,2135 
409004,9099 
6070075,9004 
7079073^7 
6100110,080 
5191279,9709 
9126000,0001 
56006046,1009 
4101645,1005 
59700007,0836 


ôtez 


.45^9(9 
39^09 
45,091 
^,073 
4045,997 
4995,708 
9372^016 
100,137 
4053,509 
373799,1204 
931971,9999 
650056,0099 
9008896,9088 
99770,0010 
498,6709 
4979797,0098 


1111197&,10359  9736730,0119 
960945,000055  600979,00001 
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SUITE   DES  BmEteiGES  SUR  tii  SOtSTRACTIOli. 


.  DÉcnuLis. 

375v 

De.  .0^         ôtez. 

376. 

e^ 

377. 

0,9fll 

$3«. 

ô^l 

379. 

0,0707 

380. 

0,0006 

38t. 

0,90019 

382. 

0,0089 

383. 

0,0904 

384. 

0,7000 

385. 

0,0991 

38& 

0,0779 

tgff. 

0^900 

388. 

0,19100 

38». 

«»4âOO 

ovofiiao 

300.. 

QfiOd 

0,7015 

0,60e7 

0,000607 

0,0000075 

0,7300007 

0,0070675 

0,0(^9709 

a,l90007 

0,004500008 

0;ai011001 

0^Mlâ904 

0,00900095 

0,e05500i5 


Prohlèmeê  sur  la  Saustraciion. 

P.  594 .  TrouTer  kd^éiQBOs'âeTm  à  6942. 
P.  592.  Quel  est  rexcédaal  de  85450  sur  54498? 
P.  593.  La  différence  de  deux  nombres  est  880 ,  le  plus 
giand  est  4200  :  quel  est  le  plus  petit? 

P.  3SU.  Quel  est  le  nûxibre  cpii  deviendnùt  659  si  on  y 
24outait45? 

P. mi.  Unpèi»  et  son  fils  ont: eniemble  4i9 ans,  le  père. 
esk  a.82  :  quel  est  Page  du  ûk? 

P.  596.  Qvel  est  le  iiosftbre  qui  defiendnit  8669  si  «t 
Taugmemait  èe  T56? 
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p.  597.  Un  père  avait  50  ans  lorsque  son  fils  naquit  :  quel 
sera  1  âge  du  fils  lorsque  le  père  aura  »3  ans  ?     . 

P.  598.  Quel  nombre  faul-il  ajouter  à  55T  unités  75  cen- 
tièmes pour  avoir  8000  unités5 

'     P.  509.  Un  nombre  est  4  unités  5  centièmes ,  que  faut-il  y 
ajouter  pour  avoir  10  unités? 

P.  400.  Quel  nombre  faut-il  ajouter  à  4  millièmes  pout  avoir 
-15  centièmes? 

P.  404.  Louis  XIV  monta  sur  le  é'ône  en  4045,  et  mourut 
en  4  71 5 ,  combien  d'années  a-t-il  régné? 

P.  402.  On  compte  150.814  habitants  à  Lyon  et  146.259  k 
Marseille ,  quelle  est  la  diflférence  entre  les  populations  de  ces 
deux  villes? 

P.  405.  Phararaond  monta  sur  Te  trône  de  France  en  4^  : 
aujourd'hui,  t«-  janvier  1840,  combien  y  a-l-il  d'années  que 
cet  événement  a  eu  lieu  ?• 

P.  404.  En  1852,  il  mourut  44462  personnes  dans  la  ville 
de  Paris,  dont  18602  cholériques  :  combien  en  mourut-il 
d'autres  maladies? 

P.  405.  La  première  croisade  eut  lieu  en  1006,  et  la  sep- 
tième et  dernière  en  1270  :  combien  d'années  ont  duré  ces  ex- 
péditions lointaines? 

P.  406.  Sous  Philippe-le-Bel  la  population  de  Paris  était  de 
125000  habitants;  en  1857,  elle  était  de  909126;  de  combien, 
était-elle  augmentée  k  cette  époque? 


MULTIPLICATION. 


*50.  La  Multiplication  est  une  opération  dans  la- 
qiielle  étant  donnés  deux  nombres ,  on  en  compose  un 
troisième,  qui  soit  à  Tégard  du  premier  ce  que  le 
deuxième  est  à  Tégard  de  l'unité  :  c'est-à-dire  que  si  le 
deyxième  égale  2  fois,  3  fois,  20  fois,  etc.,  l'unité, 
le  nombre  cherché  égalera  2  fois,  3  fois,  20  fois,  eic., 
le  premier,  et  que  si  le  deuxième  n'égale  que  la  2«,.  \t 
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3«,  la  20*,  etc.,  partie  de  ruHité,le  nombre  chei'ché  n'é- 
galera que  la  2* ,  la  a*' ,  la  20* ,  etc.,  partie  du  premier. 
Le  V  nombre  est  appelé  multiplicande;  le  2*,  multi- 
plicateur  ;  le  3^ ,  produit. 

51.  11  résulte  de  cette  définition,  que  multiplier  un 
nombre  par  1 ,  c'est  le  prendre  une  fois;  le  multiplier 
par  4 ,  par  5  ,  etc. ,  c'est  le  prendre  quatre  fois,  cinq 
fois,  etc.  Le  multiplier  par  0,1,  c'est  en  prendre  la 
diidème  partie  ;  le  multiplier  par  0,25 ,  c'eàt  en  prendre 
25  fois  la  centième  partie,  etc.  ;  d'où  l'on  conclut  : 

V  Que  lorsque  le  multiplicateur  égale  Tunité ,  le  pro- 
duit égale  le  multiplicande  ; 

2^  Que  lorsque  le  multiplicateur  est  plus  grand  que 
l'unité ,  le  produit  est  plus  grand  que  le^  multiplicande  ; 

3^  Que  lorsque  le  multiplicateur  est  moindre  que  l'u- 
nité^ le  produit  est  moindre  que  le  multiplicande. 

^52.  Le  multiplicande  est  le  nombre  que  le  sens  du 
problème  indique  devoir  êti*e  répété  :  il  est  ordinaire- 
ment de  v^me  nature  que  le  produit  (1).  Ainsi ,  dans 
cet  exempÉB  Si  le  mètre  de  di'ap  coûte  25  fr. ,  combien 
coûteront  ^fiètres?  le  multiplicande  est  25  fr. ,  parce 
que  c'est  le  nombre  qu'il  faut  répéter  6  fois  pour 
aToir  le  prix  de  6  mètres;  il  est  aussi  de  même  nature 
que' le  produit  cherché,  et  le  multiplicateur  est  6 
mètres.     •   . 

^53.  Le  multiplicande  et  le  mulii(dicateur  se  nom- 
ment facteurs  d<e  la  multiplication  ou  du  produit. 

Pour  opérer  facilement  la  multipHcation ,  il  faut  sa- 
voir par  cœur  lî\  table  suivante  : 


(i)  Cependant,  dans  cei*taine8  opérations  géomëtrîqnes ,  le 
multiplicande  et  ie  multiplicalenr  sont  de  même  nature  entre 
eux.  ^  1 
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Table  de  miUtiplication. 


2 

fois    2 

font 

4 

5 

fois    5 

font 

25 

2 

fois    3 

font 

6 

5 

fois    6 

font 

30 

2 

fois    4 

fout 

8 

5. 

fois    7 

font 

35 

2 

fois    6 

font 

10 

6 

fois    8 

font 

40 

2 

fois    6 

font 

12 

5 

fois  y  9 

font 

45 

2 

fois    7 

font 

14 

5 

fois  10 

font 

50 

2 

fois    8 
fois    9 
fOÎ9  10 

font 
font 
font 

16 

18 

20 

< 

2 
2 

6 
6 

fois    6 
fois    7 

font 
fout 

36 
42 

6 
6 
6 

fois    8 
fois    9 
fois  10 

font 
font 
font 

48 
54 
60 

3 
3 

fois    3 
fois    4 
fois    5 

font 
font 
font 

g 

12 
15 

3 

3 

foi^    6 

font 

n 

7 

fois    7 

font 

49 

S 

fois    7 

font 

21 

7 

fois    8 

font 

56 

3 

fois    8 

font 

24 

7 

foU    9 

font 

63 

3 

fois    9 

font 

27 

7 

fois  10 

font 

70 

3 

fois  10 

font 

30 

',     û 

k   . 

O 

fi^l^        «^^4^«.w* 

ajl 

8 
8 
8 

fois    8" 

fois    9 

fois  10 

font 
fteit 
font 

64 

4 
4 

fol&    4 
fois    5 
fois    6 
fois    7 
fois    8 
fois    9 
fois  10 

foat 
fonr 
font 
font 
foat 
font 
foat 

16 
5» 
2i 
28 
32 
36 
40 

74 
80 

;  4 

9 
9 

fors    9 
Um  10 

ïonf 
,  font . 

81 
90 

4 

4 

10 

fois  10 

font 

100 

*54.  PoMr  effi&ptoer  la  nmâîpiicatîoi»,  lorsque  lé  mul- 
tipUcateur  est  un  seul  chiffre,  après  avoir  placé  le  mul- 
tiplicateur sous  le  multiplicande ,  et  tiré  un  trait  on 
«raid  ebacun  da&  chtffip/es  du  multiplicande  autant  de 
mm  qm  l'unité  est  coiiteinie  dans  le  muHifdicateur  ;  si 
Tui  des  prodi)itis  donne  des  dizaines  de  l'ordre  qui  est 
multiplié,  on  ne  pose,  que  les  unités,  etj|H  joint  les 
dizaines  au  produit  suivant.  V    . 
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Exemple. 

On  veat  Biulli|)iier  532  par  4 ,  quel  ser»  le  produit? 
R.  2128, 

Operaiim*  • 

532 

2128 

Pour  faire  cette  opération  ^  je  multiplie  d'abord  les  unités ,  en 
disant  :  4  ^^'î^  "^  ^t  9  ;  j'écns  8  sous  les  unités.  Je  passe  an  ae- 
cond  chiffre  en  disant  :  4 f<^r  3  dizaines  font  ti  dizaines,  j'écris 
»  diminea  et-je  re^tns  i  centaine  ,  ponr  la  )«mdre  an  troisiènie 
piiailiiit ,  qœ  je  faiaen  disant  :  4  fois  5  oentainta  fost  aooe&tainct 
et  1  de  retenue  font  ai ,  que  j'écris  en  entier,  parce  qu'il  n'jf  a 
plus  rien  h  multiplier.  Le  nombre  !ii28  est  le  produit  demandé, 
car  il  contient  4  fois  le  multiplicande.  En  effet ,  il  renferme  quatre 
fitt  tes  tmHiés^  4  fois  les  dizmnes et  4fots  les  octilaiaes  :  il  ren- 
fcnue  àome  4  fou  toinfc  le  m>mbre  Sâa. 

55.  Pour  faire  h  multipRcalion,  il  est  indiffèrent  (Té* 
crire  fe  multiplicateur  sous  le  multiplicande  ou  cehii-cî 
sons  le  muiy^cateur  :  si ,  par  exemple ,  on  multiplie  5 
par  3  ou  3|Pr5,  le  produit  sera  le  même.  ÉcriTons 
trois  fois  séparément  les  unités  du*nombre  5,  en  co- 
lonnes horizontales. 

Il  1  1  1  1 
?  1  1  1  1  1 
gl    1     1     1     1 

Sens  horijMital. 
La  somme  de  ces  unités,  comptées  horizontalement, 
égalera  le  produit  de  5  par  3,  et  comptées  verticale- 
mem ,  eBe  égaiera  celui  de  3  par  5  ;  mais  comme  tou- 
tes les^ unités  sont  comprises  dans  chaque  opération,  il 
est  évident  que  les  deux  produits  seront  égaux  :  on  peut 
donc  prendre  le  multiplicande  pour  multiplicate^^,  ^t 
vfdi^oquement.  Afin  aabréger  la  multifMicatioti ,  on 
jimUipUe  ordkiairement  le  plus  grand  noodïrtt  par  le 
fditsipetà. 
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*56.  On  connaît  ordinairement  que  la  solution  d'un 
problème  exige  une  multiplication,  lorsque  la  valeur  de 
Tunité  est  désignée  ,  et  qu'on  demande  celle  de  plu- 
sieurs, ou  celle  de  quelques  parties  de  Funité. 

Exemple.  . 

On  sait  que  25  fr.  sont  la  valeur  d'un  mètre  d'ou- 
vrage, combien  coûteront  15  m.  du  même  ouvrage? 

Da^s  cet  exemple,  on  connaît  le  prix  d'un  mètre ,  et, 
l'on  demande  celui  de  15;  le  produit  sera  évidemment' 
égal  à  15  fois  celui  d'un  mètre;  la  résolution  de  ce 
problème  exige  donc  une  multiplication. 

Autre  exemple.  Le  mètre  de  drap  coûte  30  francs, 
combien  coûteront  0,45  centimètres?  11  est  évident 
qu'ils  coûteront  45  fois  la  centième  partie  du  prix  du 
mètre ,  c'est-à-dire  de  30  fr. 

*57.  Lorsque  le  multiplicateur  est  un  nombre  com* 
posé  de  plusieurs  chiffi'es,  on  fait  autant  d'opération* 
paiticulières  qu'il  y  a  de  chiffres  dans  le  multiplica* 
teur,  c'est-à-dire  qu'açrès  avoir  multiplié  par  les  unités^ 
on  multiplie  par  les  dizaines ,  mais  on  a^nce  le  pro- 
duit d'un  rang  vers  la  gauche  ;  on  monlie  ensuite 
par  les  centaines,  ayant  soin  de  placer  au  mfisième  rang 
le  produit  qu'elles  donnent,  etc. 

Exemple.  > 

Soit  218  à  multiplier  par  456. 
Opération. 

218 
X     456 

1308  produit  par  les  unités. 
1 090    produit  par  les  dizaines . 
872      produit  par  les  centaines.. 


99408  produit  total. 

Pour  faire  celte  opération ,  après  avoir  multiplié  par  les  unités, 
cdunnedans  l'eiemple  précédent ,  je  passe  aux  dizaines ,  je  miil- 
tip>ie  de  la  même  manière  le  multiplicande  at8  par  5 ,  et  j'avatH 
ce  le  pcoduit  d'un  rang,  c*est-à  dire  que  je  le  porte  sont  les  d^ 
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zainesy  etc.  Je  multiplie  ensuite  par  les  cen(aîne«,  ayant  soin 
d'avancer  encore  d'une  place  le  produit  qui  en  résulte,  c'esi-à- 
dire  qUe  je  l'écris  sous  les  centaines,  etc. 

*58.  On  avance  d'une  place  le  produit  dos  dizaines^ 
de  deux  celui  des  centaines ,  etc. ,  parce  qu'en  multi- 
pliant les  unités  par  des  dizaines ,  on  ne  peut  avoir 
moins  que  des  dizaines.  En  effet,  10,  qui  est  le  plus  pe- 
tit nombre  qui  puisse  exprinfiBr  les  dizaines,  multiplié 
par  1 ,  qui  est  le  plus  petit  nombre  qui  puisse  exprimer 
des  unités,  donne  10  Par  une  raison  analogue,  en 
multipliant  des  unités  par  des  centairoes,  on  doit  avoir 
des  centaines,  et  c'est  pour  cela  qu'on  en  porte  le  pro- 
duit sous  les  centaines. 

*59.  On  fait  ordinairement  la  preuve  de  la  multipli- 
cation par  une  autre  multiplication ,  dont  Tun  des  mc- 
teurs  égale  la  |,  le  j,  le  J-,  etc.>  d'un  de  ceux  de  la  rè- 
gle, et  l'autre  égale  2  fois,  3  fois,  4  fois,  etc.,  Tautrc 
facteur  de  la  r^le. 

On  peut  aussi  faire  la  preuve  de  la  multiplication  par 
la  division  (n"»  81  bis). 

Preuve  rfe  l'Opération  précédente. 

Moitié  du  multiplicande.      109 
Double  du  multiplicateur.    912 


218  produit  par  les  unités. 

109   prod.  par  les  dizaines. 

981     prod.par les  centaines. 


99408     produit  total  égal  à 
celui  de  la  ràgle. 

Pour  justifier  cette  méthode ,  il  faut  remarquer 
qu'ayant  pris  la  moîlié  du  multij^icande^  si  on  ne  le 
multiplie  que  par  lé  multiplicateur  primitif,  le  produit 
ne  sera  que  la  moitié  de  celui  de  la  règle;  il  faut  donc, 
pour  établir  la  compensation,  doubler  le  multiplicateur, 
aiivsi  des  autres. 

On  pourrait  faire  aussi  la  preuve  de  cette  opération 
comme  il  suit: 
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Triple  du  mnltiplicande      327 
Tiers  du  multiplicateur  '  304 

1308 

,  9aio 


Même  produit  que  les  précédents    99408 


60.  S'il  y  avait  un  zéro  dans  Fun  des  facteurs,  ou 
dans  les  deux  facteurs ,  on  opèrerîût  comme  dans 
l'exemple  suivant  : 

Oa  veut  midUplier  109QB0  p^  36150? 

Opération, 

109080 
36050 


6454000 
6544800 
327240 


Produit  3932334000 

Pour  faire  cette  multiplication ,  j'écris  d'abord  le  dernier  zér» 
du  multiplicateur  au  rang  des  unités,  puis  je  multiplie  parle  5 
eii  disant  :  5  fois  zéro  Ue  donnent  rien^j'éeris  zéro  à  lagaoofae  cte 
celui  des  unités  ^  c'est-À-dtre  au  rang  des  dizaines.  Je  continue 
en  dirânt  :  5  fois  8  foat  4^  >  j'écris  zéro  et  je  retiens  4*  I*uis  5 
foifl  zéro  ne  doniieut  rien,  mais  j'ai  4  de  retenue  que  j'écris:  j'opère 
de  même  pour  \eg ,  etc.  Passant  au  zéro,  qui ,  dans  le  multiplica- 
teur, occupe  le  rang  des  centaines ,  je  l'écris  sous  le  même  rang^ 
au'produ^t,  et  je  passe  au  6  en  disant  :  6  fois  zéro,  ne  donnent  rien, 
j'éeris  zéro  an  rang  des  mille,  etc.  Le  produit  du  3  doit  être 
écrit  égideufint  tam  le  ran^  des  dizaines  de  mille ,  parce  qu'il 
exprime  lui-même  des  dizames  de  mille  ;  le  reste  à  rprdinaire. 

MviêipliotUion  dêêMùmttrmÊ  démmmuR, 

^61.  La  multipMcad:ion  des  nombre  déciai;iiiai  m 
fait  comme  celle  des  Bombres  <HrdiiifiiFes ,  «ans  âHHW 
égard  à  la  virgule  ;  mais  on  sépare ,  à  la  droiie4Jhi  fMW^ 
duit,  autant  de  jchiffires  décimaux  qu'il  y  €»[i  a  dam  les 
deux  facteurs. 


Digitized  by  CjOOQ  IC 


-47- 
Soit  à  trouver,  le  produit  de  4, 35  par  8,  26. 

OpéraHon. 

4,35 
X  8,26 

870 
3480 


35,9310 
LaBnjâtîfilk^teios  étant  faite,  je  sépare  qomre  ehif* 
fres  déomeaK  à  la  droit»  du  produit ,  parce  qtfiA  y  en 
a  deiFx.  damebaque  facteur. 

6%.  Pom  veBfàfe  raison  de  cetleimélfafiée,  1  faut  se 
rappeler  qae  multiplier  4,35  par  8,2d,  ou,  ce  qui  est 
la  même  choee ,  par  826  centimes ,  c'est  prendre  816 
f(H&la  centième  partie  ^  4,35  (51)  ;  ma»  on  en  aura  la 
100®  partie  en  déplaçant  la  virgide^e  deux  rangs  vcts 
la  gauche  (26),  ce  qui  donnera ^0.0435;  4,35;  il  n'y  a 
donc  plus  qu'à  répéter  826  fois  cette  centième  partie 
pour  avoir  le  produit  demandé;  maïs  comme  ce  sont 
des  dix-millième§  que  l'onrépète,  le  produit  sera  com- 
posé de  décimales  de  cette  nature  ;  pour  en  séparer  les 
unités,  il  faudra  donc  en  prendre  la  dix-millième  par- 
tie, c'est-à-dire  séparer  4  chiffires  par  la  virgule  (26).  Le 
même  raisonnement  conduirait  à  avoir  3  chififres  déci- 
maux de  plus  au  produit,  s'Hy  en  avait  3  au  multipli- 
cateur, et  4,  si  celui-ci  en-avak  4,  etc.,  d'où  Ton  conclut 
cette  méthode  :  la  multiplication  des  nombres  accom- 
pagnés de  chifiï*çs  décimaux  se  fait  comme  cette  des 
aombres  ordinmres ,  etc. 

63L  Oii.p6nt  encorf  justifier  Fexacbiteâeide  «Mt  ini<thw|p  |Mur 
te  raisonnement  eir-afêèsz  par  ieidéphteemeat  deéa  ikffiàed'uÊte 
place  vers  la  droite,  dans  un  noHiDre  accompagné  de  fractions 
décimales,  en  le  rend  dix  fois  plus  grand;  si  on^la  recule  de 
denx^ases  en  le  rend  4:eoiloisph»  grafid,  «le.  (n""  3$)>  deit- 
^dire  qu'on  le  multiplie  .par  io,  par  loo,  etc. 

Ainsi ,  dans  l'exemple  précédent ,  ayant  rendu  chacun  des  foc- 
(eors  100  fois  plus  grand  par  la  suppression  de  la  virgule ,  le  pro^ 
dait  doit  aussi  avoir  éprouvé  une  augmentation  proportionnelle. 
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En  effet,  on  a  opéré  comme  si  l'on  avait  eu  435  unités  à  multi- 
plier; tandis  <jue  Ton  n*a  effectivement  que  4  unités  35  centiè- 
mes, c'est-à-dire  que  le  multiplicande  est  loo  fois  trop  grand , 
et  pour  cette  raison  on  doit  rendre  le  produit  loo  fois  plus  petit, 
et  écrire  35o3jio.  , 

En  second  heu ,  le  multiplicateur  n*est  pas  S26  unités ,  mais 
seulement  8  unités  ^6  centièmes ,  nombre  too  fois  moindre  ; 
pour  cette  seconde  raison  le  produit  3593,10  est  encore  100  fois 
trop  fort  ,,et  pour  le  réduire  à  sa  véritable  valeur ,  on  doit  encore 
séparer  deux  chiffres  et  écrire  ,35^io. 

*64.  Si  Ton  n'avait  que  des  fractions  décimales  pour 
facteurs,  on  ferait  abstraction  des  virgules  et  des  zéros 
qui  les  iMrécèdent  et  même  de  ceux  qui  lés  suivent  jusr 
qu'aux  chiffrés  significatifs ,  puis  On  ferait  la  multipli- 
cation x)e  ces  derniers  chiffres,  et  Yo^  séparerait  à  la 
droite  du  produit^  par  une  virgule,  autant  de  chiffres 
décimaux  qu'il  y  en  aidait  dans  les  deux  factf^urs  :  si 
le  produit  n'en  donnait  pas  assez,  on  les  ferait  précéder 
par  autant  de  zéros  qu'il  serait  nécessaire,  et  l'on  met- 
trait aussi  un  zéro  à  la  place  des  unités. 

^  Exemple. 

On  veut  multiidier  0,054  par  0,056. 
Ope'ration. 
0,054 
X  0,056 

324 
270 


0,003024 


Ayant  multiplié  51  par  56  j'ai  3oa4  ^^  produit  -,  mais  comn^ 
je  dois  séparer  6  chiffres  décimaux ,  je  place  deux  zéros  à  gauche 
de  ce  produit ,  je  les  fais  précéder  de  la  virgule  et  d'un  autre 
jâr»  pour  annoncer,  que  le  nombre  ne  contint  pas  «l'nnifeés ,  et 
j^  o,oo3o34>  <iu'il  faut  lire  3o34  milUonî^es.      ' 

Que$iién$  sur  la  MulUpUcalio^i.  , 

QiCest'-fie  que  la  multipUeatiôn ^  50, — Que  résulte^t^'d  de  cette 
définition  ?  51.  —  Qitel  est  le  nom  commun  aux  deux  termes  de  la 
midttptication?  52.  —  Qu'est-ce  que  ie  multiplicande  ?  53.  — 
Comment  fait-on  la  multiplication,  lorsque  le  multiplicateur  esi  un 
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seul  cki/jfre  ?  S4.  —  Comment  fautai  disposer  les  termes  de  la 
multiplication  ?  55.  —  Comment  connait^on  ordinairement  que  ia 
solution  d  un  problème  exige  une  multiplication  ?  iS.^^Que  Jaut^ii  ■ 
observer  lorsque  le  multiplicateur  est  un  nombre  Ci^K^^de  plu^ 
sieurs  chiffres  ?  57.  —  Pourquoi  aifanee'tHtn  et une^ÊI^^ produit 
des  dizaines ,  de  deux  celui  des  centaines ,  etc,  ?  So,  —  Comment 
fait-^n  ordinairement  la  preuve  de  la  multiplication  ?  59.  —  Que 
fautAl  faire  lorsqu'il  y  a  un  zéro  dans  tun  des  facteurs  ?  60  •» 
Comment  fait-on  la  multiplication  des  nombres  décimaux?  61,  — 
Comment peut-on  justifier  t exactitude  de  cette  métlèode?^.  —  Si 
tonn*  avait  que  desfractions  décimales  pour faeteurs,quefaudrait^il 
faire  ?  64. 


EXERCICES  SUR  LÀ  MULTIPLICATION. 


' 

NOMBBSS 

ENT 

407. 

7^19X46 

425 

408. 

8386X47 

426 

409. 

97248X803 

427 

410. 

867894X996 

428 

411. 

84966X76^9 

429 

412. 

66r>4x789     .' 

430 

413. 

43i 

414. 

76496X87969  ' 

432 

415. 

7674X12478; 

433 

416. 

3K)6X8 19162 

434 

417. 

69421X21754 

435. 

418. 

36S4X3456 

436 

419. 

4321 X 987664 

437, 

490. 

756849X74323 

438 

421. 

908708X70469 

437 

422. 

43X89006 

449 

423. 

4916X69678 

441 

424. 

43208X4962 

409X5400 

90480X^007 
3803007X74090 
7654208X20963 
80097X74269  - 
1927^0X32730 
68940X^090 
900007  X70O6ÔS 
4300407X700008 
460004X99804 
960076  X  90708 
iOOX45600ï" 
^'X54O086 
X9t)7090 
X  6096-^9 
i7H3x3f>8(i407 
74^)036X4029008 
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SUITE  DES  EXERCICES  SUR  LA  MULTIPLICATION. 

NOMBRES  DÉCIMAUX. 


442. 
443. 
444. 
445. 
446. 
447. 
448. 
449. 
450. 
451. 
452. 
45a. 
454. 
455. 
456. 
457. 
458. 


476. 

477. 

478. 

479. 

480. 

481. 

482. 

483. 

484. 

485. 

486. 

487. 

488. 

489 

490. 

491 

492. 


«Jkx6 

15,  27X9 
6,  35X98 
41X675 
75X997 
19X56 
72X84  , 
85X975 
78X596 
95X787 
X4,65 


7, 

94, 

197, 

49, 

97, 

69, 

32, 

947, 

869, 

597, 

345, 

912, 

57, 

39, 


X6,96 

X9,78 

X3,95 

X6,87 

X9,475 

X6,407 


459. 
460. 
461. 
462. 
463. 
464. 

65. 

66. 
467. 
468. 
469. 
470. 
471. 
472. 
473. 
474. 
475 


786,       X7,789 
374,       X2,967 
9,  47X6,694 
4,  35X17,409  . 
39,  47X28,9005 
676,  49X60,705 
371,  06X49,008 
401,  04»<1301,40 
9617,  09X4281,45 
6789,  06X13808,928 
426,  07X4264,417 
3807,  45X5321,806 
900,001X48,00628 
489,040X37,00845 
809,095X46,00936 
407,008X69,00849 
304,946X48,06442 


0,8 

0,42 

0,04 

0,904 

0,47 

0,69 

0,9 

0,482 

0,85 

0,364 

0,4 

0,04 

0,04 

0,04 

0,004 

0,0042 

0,0005 


DECIMALES. 

493 

im. 

406. 
497. 

m, 

499. 
500. 
501. 

502. 
503. 
;>04. 
r>05, 
M>6, 
507. 
508. 
509 


X03 

X0,57 

XÔ,95 

X  0,005 

XO,CH 

X0.85 

X0,74 

X0,35 

X0,05 
X  0,005 
X  0,005 
X0,4l 
X  0,075 


10,0606 

0,1387 

0,46780 

0,78674 

0,00260 

0,00065 

0,0075 

0,084 

0,406 

0,00040 

0,04080 

0,140 

0,687 

0,789- 

0,3001 

0,4002 

0,067 


xo,4oa 

X0,0064 
X0,40305 
X0,0045 
X0,0079 
X  0,048 
X0,75 
X0,436 
X0,00Q08 
X  0,0706 
X0,00854 
X  0,9601 
X  0,0025 
X0,203 
X  0,068 
X  0,005 
X0,003 
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Problèmes  sur  la  Multiplication, 

P.  510.  Quel  est  le  produit  de  48  par  637? 

P.  '51d .  Multipliez  4906903  par  789  ,  et  dites-en  le  produit. 

P.  512.  Faites  le  produit  de  40900,  87  par  20708.   . 

P.  513,  Quel  nombre  donne  47  eut.  630  multiplié  par V03? 

P.  514.  On  demande  le  produit  de  8475  par  49,875. 

P.  515.  Faites  le  produit  468,45  par  87,009. 

P.  516.  Multipliez  47,006  par  987,04680807. 

P.  517.  Quel  est  le  produit  de  9640,27  par  408,009? 

P.  518.  Combien  y  a-t-il  de  lettres  dans  un  volume  de  719 
pages,  si  chacune  renferme  1539  lettres? 

P.  519.  Un  édifice  a  295  croisées ,  chaque  croisée  est  de 
24  carreaux  ;  combien  de  carreaux  dans  tout  Tédifice? 

P.  520.  Combien  comple-t-on  d'arbres  dans  une  plantation 
composée  de  95  rangées,  si  chaque  rangée  en  contient  178? 

P.  521.  Une  bibliothèque  renferme  75  rayons,  et  chaque 
rayon  contient  86  volumes  ;  combien  y  a-t-il  de  pages  si  chaque 
volume  est,  terme  moyen,  de  420  pages? 


DIVISION. 


*65.  La  Division  est  une  opération  par  laquelle  on 
cherche  l'un  des  facteurs  d'un  produit  dont  on  connaît 
Tautre  facteur  et  ce  produit. 

Ainsi ,  diviser  12  par  3^  c'est  chercher  un  Bombre 
qui,  étant  multiplié  par  3,  donne  12  au  produit.  Le 
prodi^ît  se  nomme  dividende^  le  facteur  coima  dwi-- 
seur,  et  celui  (]u'on  cherche  qxAoUênl, 

n  résulte  de  fcette  définition  que  le  diviseur  est  à 
regard  de  l'unité  ce  qu'est  le  dividende  à  Tégird  du 
quotient;' c'est-à-dire  c[ue  si  le  diviseur  égale  2  fois, 
3 fois,  20  fois,  etc.,  l'unHé,  le  dividende  égale  2  fois , 
3  fois,  20  fois ,  etc.,  le  quotient;  et  que ,  si  le  diviseur 
n'est  que  la  2*,  la  3*»,  la  20*  partie  de  l'unité ,  le  divi- 
dende n'est  que  la  2«,  la  3*,  la  20«  partie  du  quotient. 

*66.  Pour  disposer  les  termes  de  la  divteion,  on  place 
sur  une  même  ligue  le  dividende  et  le  diviseur  sé- 
parés par  un  trait  vertical ,  on  souligne  le  diviseur  et 
on  met  le  quotieni  dessous . 


Digitized  by  VjOOQIC 


—  Sa  — 
Exemple. 


j[)hridendQl8 

18 
0 


6  diviseur. 


3  quotient 


Ayant  écrit  le  dividende  et  le  diviseur  comme  il  vient  d'être 
«lit ,  on  examine  combien  de  fois  le  nombre  6  est  contenu  dans 
i8 ,  on  voit  qu'il  y  est  3  fois;  on  les  porte  au  quotient ,  ensuite 
on  multiplie  le  diviseur  par  ce  quotient;  on  porte  le  produit  i8 
fious  le  dividende ,  et  on  l'en  soustrait  ;  comme  îl  ne  reste  rien, 
on  en  conclut  que  le  dividende  contient  le  diviseur  trois  fois 
exactement ,  ou  que  3  est  le  nombre  par  lequel  il  faut  multiplier 
6  pour  que  le  produit  égale  le  dividende. 

^67.  On  connaît  ordinairement  que  la  résolution 
d'un  problème  exige  une  division  lorêque  la  valeur  de 
plusieurs  unitçs,  ou  de  quelques  parties  d'unité,  étant 
donnée ,  on  <îherche  celle  d'une  seule. 

Exemple  :  36  mètres  d'ouvrage  ont  coûté  324  fr.,  à 
combien  revient  le  mètre? 

Dans  ce  problème ,  on  connaît  la  valeur  de  plusieurs 
unités  et  on  demande  celle  d'une  seule  :  sa  solution 
•exige  donc  une  (tivision. 

Autre  exemple  :  0,45  de  drap  coûtent  ^3  fr.  50 , 
combien  le  mètre? 

On  veut  savoir  la  valeur  de  l'unité  par  la  connais- 
sance de  celle  d'une  partie;  pour  y  arriver,  il  faut  en- 
core faire  une  division. 

68.  Le  diviseur  est  toujours  le  facteur  connu;  ainsi, 
dans  l'exemple  suivant  :  75  fr.  sont  le  prit  de  5  mètres, 
à  combietu  revient  le  mètre?  Le  nonrfîre  5  est  le  divi- 
seur, parce  qu'il  est  le  nombre  qui,  naultiplié  par  leprix 
-du  mètre,  doit  donner  75  fr.  pour  produit. 

^69.  En  examinant  si  le  nombre  par  lequel  on  pourra 
multiplier  le  diviseur  pour  que.  le  produit  soit  égal  au 
dividende  est  compris  dans  les  dizaines,  dans  les  cen- 
taines, dans  les  milk,  etc.,  on  en  conclut  le  nombre  de 
chiffres  qu'il  pourra  y  avoir  au  quotient. 

Par  e\em{âe ,  soit  à  savoir  combien  de  chiffres  il  y 
aura  au  quotient  de  la  division  de  4689  par  9  ;  je  mul- 
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tiplîe  9  par  100  et  j'ai  90Ô,  nombre  plus  petit  que 
4689;  je  le  multiplie  ensuite  par  1000  et  j^ii  9000,^ 
nombre  plus  grand  que  4689  ;  je  vois  par  là  que  le 
multiplicateur  de  9  pour  que  le  produit  égale  4689,  est 
compris  entre  100  et  1000  ;  or  tout  nombre  compris  en- 
tre 100  et  1000  est  composé  de  trois  chiffres  :  donc  il  y 
aura  trois  chiffres  au  quotient.  Soit  encore  à  dâviseï^ 
876  par  Sô ,  je  dis  qu'il  y  aura  deux  chiffres  au  quo- 
tient, car  si  l'on  multiplie  35  par  10,  on  aura  350,. 
nombre  plus  petit  que  875,  et  si  on  le  multiplie  par  100 
on  aura  3500,  nombre  plus  grand  que  875;  il  y  aura 
donc  deux  chiffres  au  quotient. 

On  connaît  mécaniquement  le  nombre  de  chiffres 
qu'il  y  aura  au  quotient  d'une  division  en  séparant  du 
dividende  autant  de  clûffres  à  gauche  qu'il  en  faut  pour 
qne  le  diviseur  y  s<w  contenu  ;  le  nombre  de  chiffres 
qui  restent  au  dividende,  plus  un,  indique  combien  il 
y  en  aura  au  quotient. 

*  70.  Lorsque  l'énoncé  d'une  division  est  tel  que  le 
quotient  doit  avoir  plusieurs  chiffres,  par  exemple,  des 
centaines,  des  dizaines  et  des  unités,  on  fait  d'sd>ord  la 
division  des  ccbtaines ,  puis  celle  des  dizaines  et  en^n 
celle  des  unités.  Soit  4689  à  diviser  par  9. 


46.89      |9 
46 


18 
18 

09 
9 

0 


Opération. 

9 

521 


Après  avoir  séparé  1er  centaines  par  un  point,  je  dis  :  en  46 
conmien  de  fois  9?  il  y  est  5  fois  ou  5  centaines  de  fois  ;  je  mets 
le  chiffre  5  au  quotient ,  ensuite  j'écris  45 ,  produit  de  S  par  ^,, 


sous  46;  je  fais  la  soustraction ,  et  il  reste  une  centaine  que  je 
réduis  en  dix  dizaines  par  la  pensée  ;  j'y  ajoute  les  S  que  i  ai  aa 
dividende .  ce  qui  fait  10  dizaines.  Je  les  divise  par  9 ,  en  disant  : 
en  18  combien  de  fois  9  ?  il  y  est  a  fois  ou  dçux  dizaines  de  fois  ^ 
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je  les  écrf^u  quotient;  je  multiplie  ce  nombre  par  9  et  je  porte 
le  produit  18  sous  le  dividende  ;  je  Ten  soustrais ,  et  il  reste  zéro, 
.l'écris  à  côté  du  zéro  les  unités  du  dividende^  et  je  recommence 
la  division  en  disant  :  en  9  combien  de  fois  9?  il  y  est  ui[ie  fois) 
j'écris  1  au  quotient,  et  je  porte  le  produit  du  <Iiviseur  par  ce 
nombre  sous  le  dividende  pour  Ven  soustraire.  Comme  il  reste 
zéro,  j'en  conclus  cj^ue  5t2i  est  le  quotient  de  468q  par  9,  ou  le 
nombre  par  lequel  il  faut  multiplier  9  pour  avoir  un  produit 
égal  au  dividende  ;  ce  qu'il  est  aisé  de  vérifier  en  effectuant.la 
multiplication. 

*71.  Il  faut  observer  dans  chaque  division  partielle, 
1"  que  le  produit  du  diviseur  par  le  chiffre  qu'on  écrit 
ail  quotient,  devant  être  retranché  du  dividende  par- 
tiel, doit  toujours  être  moindre  que  ce  dividende,  ou 
lui  être  égal  ;  2"  que  le  reste  de  chaque  division  doit 
toujours  être  moindre  que  le  diviseur,  autrement  le  quo- 
tient devrait  être  augmenté  d'une  ou  de  plusieurs  unités; 
3°  qu'il  ne  peut  jamais  y  avoir  plus  de  9  au  quotient 
pour  chaque  division  partielle  ;  autrement  le  chiffre 
que  l'on  a  mis  précédemment  au  quotient  serait  trop 
faible  d'une  ou  plusieurs  unités  ;  4**  que  ,  Jorsqu'àprès 
avoir  descendu  un  chiffre  pour  former  un  nouveau  di- 
vidende partiel ,  il  arrive  que  le  diviseur  n'y  est  pas 
contenu,  c'est-à-dire  que  le  dividende  çartiel  est  moin- 
dre que  le  divisent* ,  il  faut  écrire  un  zéro  au  quotient , 
et  abaisser  un  autre  chiffre  pour  former  le  dividende 
partiel  suivant  :  le  zéro  est  nécessaire  pour  tenir  lieu  de 
l'ordre  d'unité  qui  ne  se  trouve  point  au  quotient. 

Exemple» 
On  voudrait  savoir  combien  de  fois  le  nombre  6  est 
contenu  dans  7218.  R.  1203  fois! 


Opération, 


Dividende  7218 
6 


6  diviseur. 


2»  dividende  partiel  12 
12 


1203  quotient. 


3*  et  4*  divid.  part.    18 

18 
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Je  çoBimence  cette  opération  par  la  gaache ,  en  disant  :  en  7 
combien  de  fois  6  ?  il  ]^  est  une  fois  -,  j'écris  1  au  auotient ,  par 
lequel  je  multiplie  le  diviseur  ;  je  mets  le  produit  o  sous  le  pre- 
mier dividendejpartiel ,  j'ôte  6  de  7  ,  il  reste  1 .  A  cAté  du  chiffre 
1 ,  j'écris  le  diifére  1 ,  et  j'ai  12  pour  deuûème  dividende  partiel; 
je  dis  donc  en  la  combien  de  fois  6?  il  y  est  a  fois ,  que  j'écris 
au  quotient  ;  ensuite  je  dis  :  2  fois  6  font  i2 ,  que  j'écris  sous  12  ; 
je  fais  la  soustraction ,  il  reste  o  ,  à  côté  duquel  j'écris  le  chiffre 
1 ,  et  j'ai  001  pour  ti^oisième  dividende  partiel.  Mais  comme  ce 
nombre  ne  contient  pas  le  diviseur ,  jie  mets  un  zéro  au  quotient. 
J'abaisse  le  chiffre  8  ;  j'ai  18  ,  qne  je  divise  par  6 ,  et  le  quotient 
est  3  ;  je  multiplie  6  par  3 ,  je  porte  le  produit  18  sous  le  dernier 
dividende  partiel ,  et  j'effectue  la  soustraction. 

*72.  La  preuve  de  la  division  se  fait  ordinairement 
en  multipliant  le  diviseur  par  le  quotient,  et  ajoutant 
au  produit  le  reste  (te  la  division,  s'il  y  en  a  un. 

Exemple. 

On  veut  diviser  8467  par  8  :  dîtes  le  quotient. 

Opération.  Preuve. 


8467 

8 

1058 

8 

1058 

8 

046 
40 

8464 
3  reste. 

067 
64 

8467 

"^IZ.  Le  produit  <tai  diviseur  par  le  qiioUent  doit  être 
égal  au  dividende ,  parce  que  le  diviseur  et  le  quotient 
d'une  division  étant  les  facteurs  du  dividende,  il  est  évi- 
dent que,  si  l'on  effectue  la  nndUplication  de  l'un  par 
l'autre,  et  qu'on  ajoute  le  reste,  s'il  y  en  a  un,  on  devra 
retrouver  ce  dividende,  autrement  l'opération  serait 
manquée. 

*74.  Lorsque  le  diviseur  est  un  nombre  composé  de 
plusieurs  chiffres ,  l'opération  se  fait  de  la  même  ma- 
nière que  la  précédente. 
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Soit,  par  exemple,  4738  à  diAriser  par  54. 


Opération. 

l«'divîdeiide  473.8 
partiel.  432. 


Preuve. 

54 

87 


2*  dividende  41  8 
partiel.  37  8 
Re$te.      A  0 


378 

432. 

40^ 

4738 


Dans  cette  opération ,  le  diviseur  54  étant  plus  grand  que  les 
deux  premiers  chifTres  4?  du  dividende ,  j'en  prends  trois  pour 
faire  le  premier  dividende  partiel;  alors  ie  dis  :  47  contient 
9  fois  le  nombre  5  ;  mais  54  multiplié  par  9  donnerait  4S6  qui  est 

S  lus  grand  que  473  )  je  ne  dois  aonc  mettre  que  8  au  quotient, 
e  récris  en  effet,  et  avant  multiplié  54  par  8 ,  j'ai  ASa  à  sous» 
traire  du  premier  diviaende  partiel;  il  reste  ^x.  J'écris  8  à  la 
droite  de  ce  nombre ,  et  j'ai  418  pour  deuxième  dividende  par- 
tiel ;  je  dis  donc  :  en  41  combien  de  fou  5?  je  vois  qu'il  ne  peut 
Y  être  contenu  que  7  fois  ;  j'écris  ^  au  quotient  et  je  multiplie 
54  par  7  ,  et  il  vient  3^8 ,  à  soustraire  de  4*8.  L'opération  finie, 
je  trouve  87  pour  quotient  et  40  pour  reste, 

Jutre  manière  d'effectuer  la  Divinon. 

^75.  La  méthode  qu'on  a  suivie  dans  les  exemples 
précédents,  en  portant  sous  chaque  dividende  partiel 
le  produit  du  diviseur  par  chaque  chiffre  du  quotient,, 
étant  un  peu  longue ,  on  fait  ordinairement  la  soustrac- 
tion à  mesure  que  Ton  multiplie ,  sans  écrire  le  pro- 
duit ,  aiusi  qu'on  le  voit  dans  l'exemple  suivant  : 

Soit  le  nombre  8764  à  diviser  par  365. 


Opération. 

876.4 
146  4 

Meete.        ...  4 


365 
24 


Preuve. 

365 
24 

1460 

730 

. .  .4   Reste. 


8764 
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Bans  cette  opération ,  je  dit  :  en  8  combien  de  loit  3  7  il  y 
est  a  fois,  c|iie  je  pose  au  quotient;  puis  multipliant  le  diviseor, 
je  dis  :  a  fois  5  font  io ,  lesquels  étés  de  i6  (parce  que  j'em- 
prunte sur  le  7  une  unité  qui  vaut  io)»  il  reste  6  et  je  retien» 
1  ;  a  fois  6  font  ta,  et  i  de  retenue  font  i3,  lesquels  Mes  de  17 
reste  4;  je  retiens  1  ;  enfin  a  fois 3  font  6,  et  1  de  retenue  font 
7  >  lesquels  étés  de  S  reste  1.  J'écris  le  chiffre  4  pour  former  le 
second  dividende  partiel,  et  je  dis  :  en  14  combien  de  fois  3  ?  il 
y  est  4,  par  lequel  je  multiplie  365 ,  en  étant  le  produit  du  se- 
cond dividende ,  conune  on  a  fait  pour  le  premier;  il  reste  4» 
qu'il  faut  ajouter  à  la  preuve. 

*76.  On  retient  lorsqu'on  a  été  obligé  d'emprunter, 
et  l'on  ajoute  la  retenue  au  produit  de  la  multiplication 
du  chifire  suivant,  parce  qu'en  conservant  à  un  chiffre 
sa  valeur,  après  l'avoir  dîmmuée  par  l'emprunt,  on  l'aug- 
mente réellement;  il  faut  donc,  pour  conserver  l'exac- 
titude, ai^^menter  le  nombre  ^soustraire  d'une  quan- 
tité égale  à  celle  qu'on  a  empruntée. 

*77.  Lorsqu'après  avoir  employé  tous  les  chiffres  du 
dividende  il  y  a  encore  un  reste ,  on  réduit  le  reste  d'a- 
bord en  dixièmes  en  écrivant  un  zéto  à  sa  suite ,  et  on 
continue  la  division  ;  mais  comme  on  ne  peut  [dus  avoir 
d'unités,  ou  met  ime  virgule  au  quotient.  Si  l'on  veut 
continuer,  on  réduit  le  second  reste  en  centièmes  en 
écrivant  encore  un  zéro  ;  mais  on  ne  met  plus  de  virgule 
au  quotient ,  les  unités  étant  déterminées  par  le  rang* 
qu'elles  occupent  (18  et  20). 

Soit,  par  exemple,  679  à  diviser  par  28. 
Opératum* 


679 
119 


28  Preuve.   24,25 


24,26  ^ 


jt- 


.  70  19-WO 

140  4850 

^  679,00 

Après  la  division  il  reste  7  ;  je  réduis  ce  reste  en  dixièmes  en 
écrivant  un  zéro  à  sa  droite ,  et  je  place  une  virgide  au  quotient, 
après  quoi  je  dis  :  en  70  combien  de  fois  a8 ,  ou  en  7  combien 
cfe  fois  a  ?  il  y  est  a  fois  ;  j'écris  ce  chiffire  au  quotient ,  et  je  faifr 
les  opérations  ordinaires.  Mais  il  reste  encore  14  dixièmes  ;  je 
réduis  ce. nombre  en  centièmes  en  écrivant  encore  un  zéro  à  sa 
droite  y  et  je  dis  :  en  140  combien  de  fois  a8^  ou  en  14  combien 

3. 
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de  fois  !i  ?il  y  ett  5  fois  ;  j'écrk  ce  chiffre  an  quotient  ;  je  fais  la 
multiplication  et  la  soustraction ,  et  il  reste  zéro  ;  j'en  conclue 
^ue  a4,îi5  est  le  ^otient  exact  de  679  par  a8.  En  effet ,  la  mul- 
liplitation  (}ai  lui  sert  de  preuve  le  démontre. 

S'il  y  avart  eu  encore  un  reste  ,  on  aurait  écrit  un  zéro  à  sa 
droite  pour  le  réduire  en  millièmes,  et  Ton  aurait  continué  la  di- 
vision ;  puis  on  aurait  encore  mis  un  zéro  à  la  suite  de  ce  dernier 
reste ,  etc.  On  peut ,  par  ce  moyen ,  porter  l'approximation 
jusqu'à  l'unité  décimale  de  l'ordre  qu'on  voudra  (1). 

*78.  Lorsque  le  dividende  est  plus  petit  que  le  divi- 
seur, on  place  d'abord  au  quolieal  un  zéro  suivi  d'une 
virgule  pour  exprimer  c^u'il  n'y  a  pas  d'entiers,  on  ré- 
duit le  dividende  en  dixièmes ,  en  centièmes ,  etc. 
(n^  25) ,  et  Ton  opère  comme  à  l'ordinaire. 

Eûffemple, 
Supposé  que  Fon  ait  Gentiersà  diviser  par  25,  oa  aura 
l'opération  suivante  : 

6.0   I  ^ 
600  I  0,24 

Après  avoir  disposé  les  termes,  je  dis  :  en 6  combien  de  fois 
a5?  il  n'y  est  pas  ;  j'écris  o  suivi  d'une  virgule  au  quotient.  Je 
réduis  les  6  unités  en  dixièmes  en  écrivant  un  zéro  à  la  (koite 
du  chiffre6,  et  Je  dis  :  en  60  combien  de  fois  aS?  il  y  est  a  fois; 
je  fais  la  multiplication  et  la  soustraction ,  et  U  reste  10  dixièmes. 
Je  les  réduis  en  centièmes  ^  et  je  dis  :  en  100  combien  de  fois 
35  ?  ou  en  10  combien  de  fois  a  /  il  y  est  4  fois  ;  je  fais  la  multi- 
plication et  la  sousiractioa,  et  il  reste  zéro  ;  j'^n  conclus  <)ne  o,a4 
centièmes  est  le  quotient  de  6  unités  divisées  par  a5  unités. 

*  79.  On  peut  abréger  la  division  dans  les  cas  suivants  :  1°  lors- 
que le  diviseur  est  un  seul  chiffre ,  alors  l'opération  se  réduit  à 
prendre  la  J,  le  |,  le  J,  etc.  du  dividende }  a**  lorsque  le  di- 
viseur (  ' 
seule 
ensuite  1 
pourra  prendr 

1"  résultat ,  parce  que  4  «et  6  sont  facteurs  de  a4  ;  3*  lorsque  le 
diviseur  est  runité  suivie  d'un  ou  de  plusieurs  zéros ,  alors  Popé- 
ralion  se  réduit  à  séparer  à  la  droite  du  dividende  autant  de 

\i)  Calculer  un  quotient  à  moins  d'un  dixième  près ,  par  exem- 

Ï^le,  c'est  pousser  la  division  jusqu'aux  dixièmes  inclusivement: 
e  calculer  à  moins  d'un  cenliemiiprès ,  c'est  la  pousser  jusqu'aux 
centièmes ,  etc. 
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zéros ^ao  dividende  qu'au  diviseur  ;  tTû  s'agissait ,  par  exemple, 
de  diviser  48000  par  600,  Tepération  se  réduirait  à  diviser  480 
par  6.  On  conçoit  que ,  dans  ee  cas,  le  dividende  et  le  diviseur 
étant  divisés  chacun  par  un  ménie  nombre,  le  quotient  ne  doit 
pas  changer  ^  valeur. 

Eo  effet ,  600  X  W  quotient  égaler^  48000  ln°  73  ) ,  cft  6,00 
(nombre  loo  ibis  phis  petit  que  600)  X  le  quotient  égalera 
4Bo,bo  (nombre  100  fois  plus  petit  que  48000  ).  Biais  dans  les 
oeux  cas  le  quotient  est  toujours  le  même  :  donc ,  etc. 

Diviêion  det  Nombres  décimauae, 
*80.  La  division  des  nombres  décimaux  s'effectue 
comme  celle  des  sombres  entiers  ;  mais  il  faut  que 
le  dividende  et  le  diviseur  aient  le  même  nombre  de 
chlflres  décimaux  ;  si  l'un  de  ces  termes  en  a  plus 
ffof  l'autre ,  il  faut  écrire  des  zéros  à  la  suite  de  celui 
qui  a  le  moins  de  décimales  pour  qu'il  en  ait  autant 
que  l'autre;  ensuite,  on  fait  abstraction  de  la  virgule , 
et  Ton  divise  comme  à  fordinjiîre. 
Sdt  à  diviser  32  entiers  75  par  5. 
Opération.    3275      1  500 

2750    I  6,55 
2500 
000 
Je  prépare  cette  opération  en  mettant  deux  zéros  à  la  suite  du 
diviseur  pour  lui  donner  autant  de  chiffres  décimaux  qu'en  a  le 
dividende  ;  et  ayant  effectué  Ja  division  suivant  les  règles  précé- 
dentes ,  je  ^ouve  pour  quotient  6  unités  55  cent. 

'*'81 .  La  valeur  du  quotient  estconsen  ée  malgré  l'ad- 
dition des  zéros  à  la  suite  du  diviseur  ;  car,  si  5,00  (ou 
5 ,  diviseur  réel)  multiplié  par  le  quotient ,  doit  donner 
33t,75  (n^  65) ,  500  (diviseur  préparé  qui  égale  100  fois 
le  1^*")  multiplié  par  le  môrao  quotient  donnera  3275 
(dividende  préparé  qui  égale  aussi  100  fois  le  dividende 
réel). 

En  suivant  le  même  principe ,  si  Ton  avait,  par  exem- 
ple, 24,2  à  diviser  par  6,252,  le  dividende  deviendrait 
24,200,  et  Ton  ferait  l'opération  comme  si  l'on  avait 
24200  entiers  à  diviser  par  6252  entiers. 
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Pour  diviser  36pr  4,3684,  le  dividende  %çsQ$i$,$^!^Wifà, 
et  le  diviseur  43584,  ^insi  des  autres  (1).        ^^f  ;  ;  . 

Preuve  de  la  MuUipUeaMan  par  la  Division, . 

81  bis.  Pour  faire  k  preuve  de  la  multiplication  par 
la  division ,  il  faut  diviser  le  produit  par  Tun  des  fac- 
teurs", et  le  (fuotient  donnera  l'autre  factèiu*.  Ce  prin- 
cipe est  fondé  sur  la  définition  de  la  division  u®  65. 

Soit  proposé  de  faire  la  preuve  de  l'c^ération  du 
n'*  59,  si  Ton  divise  le  produit  99408  par  109,  on  aura 
912  au  quotient,  et  si  Ton  divise  le  produit  par  912^  le 
quotient  sera  109.  v 

Questions  sur  la  Division» 

Qu'est-ce  que  la  division?  65.  —  Cojnment  faut^il  disposer  ks 
termes  de  la  dii*ision?  66.  —  Comment  connaît-on  àrdi^mnêment 
que  la  résolution  d'un  problème  exige  une  division  ?  67.  -^  Comment 
connaît-on  le  diviseur  P  68.  —  Comment  peut-on  connaître  eo^nhien 
il  y  aura  de  chiffres  au  quotient  d'w^e  division?  69.  —  -Cùnment 
féit'on  la  division  lorsque  le  quotient  doit  être  compose  de phiiie»rs 
chiffres  ?  70,  —  Que  faut-il  observer  dans  chaque  ctivisiorp  par" 
tielle?  71./ —  Comment  fait-on  la  preuve  de  h  division. i  7^  —  " 
Pourquoi  le  produit  du  diviseur  par  le  quotiint  doit-il  être  ^<d  au 
dividende?  73.  —^  Comment  faic^on  la  division  lorsque  le  dmseur 
est  un  nombre  composé  de  plusieurs  chiffres?  74.,-^  DonrHP^ons 
une  méthode  plus  abrégée  pour  faire  la  division  ?  75.  —  Pimn^oi  . 
retientooi^  lorsqu'on  a  été  obligé  d'emprunt€r,etajouf0-t'On  linre^me- 
au  produit  de  la  multiplication  du  chiffre  suivant?  70,  — rij?M« 
fait-on  ordinairement  lorsqu  après  apo  iremplo fêtons  If  S4^ii^P^^ 
dividende  ilj  a  encore  un  reste?  77, — Comment  fait-on  la  mviswn 
lorsque  le  dividende  est  plus  petit  que  le  diviseur?  78'[  '-^^^f  tt-^t-il 
pas  quelques  moyens  d'abréger  la  division  dans  Certains  ca$  ?  7^. — 
Comment  fait-on  la  division  des  nombres  décimaux  ?  9^.  —-  Çam~ 
ment  la  valeur  du  quotient  est-elle  conservée  malgré  l'addi^lùn,  des 
zéros  à  la  suite  du  diviseur?  81.  ,  .    '    \ 

(i)  Nous  «avons  que,  lorsqu'il  n>  a  que  le  dm^ende  qui  est 
affecté  de  décimales ,  il  n^ïst  pas  nécessaire  d'en  figurer  autant 
par  des  zéros  au  diviseur  5  mais  c'est  pour  tout  réduire  â  u*?è  rè- 
gle générale  que  nous  donnons  cette  m^Uiode. 
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EXERCICES  SUR  LA  DIVISION. 


NOmBES  ENTIEM. 


24 
30 

436 
642 
434 
439 
542 
643 


406 
362 
1024 
932 
.472» 
60081 
4968 
39006 
94678 
-30068 
4Hâ6 
67980 
432101 
4768W  . 
-1^^0094 
^'^666648 
767642 
634211 
124674 
964321 
7J46579 
^76404 
4328063 
7890645 
9120128 


>6 
>& 
>3 
>i 

>7 
>8 
>9 

>4 

>6 

>6 

>8 

>z 

>y5 
>42 
^4 
^79 
>47 
>36 
^9 

9 

>72  ; 

>67 

>441 

>386 

>278 

>126 

>2i6 

>612 

>718 

>187 

>367 

>637 


656. 

557. 

558. 

559. 

560. 

561. 

562. 

563. 

564. 

565. 

566. 

567. 

568. 

569. 

570. 

571. 

572. 

573.' 

674. 

676. 

676. 

677 

578 

579. 

580 

581. 

^82 

583 

584. 

585. 

586. 

587 

588 

689. 


687621  >4691 

3466604        >1279 
4268901        >1467 
2468903        >4169 
2486930       >7614 
4107129       >7614 
4167809      ,>6741 
81267904      >6174 
69267421      >7186 
73690001      X027 
89064010      >7908 
694735210    >9087     , 
468904008    >7064 
3^9006753    >8004 
12347600      >7061 
86742807      >8906 
707070709    >420aO 
664380316    >4906O 
987654321    >49066 
8606000041  ^60041 
61247680241>74085 
74238961401^8647 
9649646664  ^2867 
ê008247686  >73643 
4789647768  >42l70 
8674289646  >74551 
4247698734  >94672 
9116786009  >i6380 
6312460086  >59866 
4234000001  ^^0087 
45680108007>300452 
37894216118>987684 
89006742689>654327 
47874126874>865428 
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SUITB  0ES  EXEACICES  SUR  LA  DIVISION. 


590. 
591. 
592. 
503. 
594. 
595. 
696. 
597. 
598. 
599. 
«00. 
€01. 
602. 

603. 
604, 
605. 
606. 
607. 
608. 
609. 
610. 
611. 
612. 
613. 
614. 
615. 
616. 
617. 
618. 
619. 
620. 
621. 
622. 
623. 


MANIÈRE  D*ÀRRÉG6R 
LA  DIVltlOK. 

4800(^6000  624. 

8450(^^00  625. 

460>230  626. 

626(^20  627. 

6860(^30  628. 

76470(^20  629. 

440(^410  .  630. 

47600(^5400  631. 

6867(^64000  632. 

760000>2200  633. 

247600(^400000  634. 

860464(^3000  635. 

64280(^7000  636. 

NOMBRES  DÉCIMAUX.   637. 

9,4  ..  >  7,4      638. 

19,8        >  8,2 

16,6        >10,2      639* 

29,6        >20,3      640: 

76,40      >19,'l0  641. 

40,72      >16,12    642. 

59,72      >50,14    643. 

26,42      >20,14    644. 

39,64     .>29,08     645. 

46,634    >39,122  646. 

50,420    >17,231  647. 

60,734    >19,132  648. 

79,683    >14,244  649. 

49,834    >17,635  650. 

76,1234  >  9,24    651. 

59,2687  >91, 42    652. 

60,12671>  4,54    653. 

10,72681>  6,25,  654. 
119,74218>59,267  655. 

79,128G1>10,431  656. 
219,46833>91,11 11657. 


SUITE  DESf   NOMBRES 
DÉCIMAUX. 

79.4  >  9,04 

40.2  >  6,06 

70.8  >10,08 

50.6  >19,04 

45.7  >16,07 

56.9  >14,09 

69.3  >13,03 

10.5  >12,05 
99,45>15,006 
16,7^^14,066 
29,4(^18,126 
■l6^74>17,261 
39,3^16,621 
59,28>40,426 
29,39>70,1214 

DÉCIMALES.  / 

0,4.  .  .  .  >0,4 
0,8  >0,8 

0,6  >0,6 

0,7  >3,7 

0,2  >3,2 

0,9  >3,3 

0,1  >3,1 

0,12  >0,12 

0,42  >3,07 

0,9  >0,9 

0,009  >0,009 

0,009  >0,0009 

0,00006      >0,006     , 
0,0006        >0,006 
0,0001        >0,01 
0,00000002>0,0000002 
0,0000009  >0,00009 
OfiO  >0,0000009 

0,0000009  >0,9 
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Problèmes  $ur  la  Division. 
P.  658.  Partagez  924  unités  en  6  parties  égales. 
P.  659.  Combien  le  nombre  20  est-il  contenu  de  fois  en 

P.  660.  Par  quel  nombre  faut-il  diviser  2730  pjour  avoir  42? 

P.  66^1.  Trouvez  le  nombre  qui,  étant  multiplié  par  72, 
dOBoe  76644. 

P.  662.  Le  produit  d^deux  nomb^  est  i6l«45,  rim  de 
ces  iMMQbres  est  85;  trouvez  Fautre. 

P.  665.  Un  facteur  est  4,75,  son  produit  par  un  antre  (ac- 
teur est  4222,48:  trouvez  cet  autre  mcteur. 

P.  664i  Ayant  multiplié  6,  55  par  un  autre  nombre,. on  a 
obtenu  57, 542r  :  cniel  est  ce  nomore? 

P.  665.  Trouvez  le  nombre  dont  le  prodwt  par  0,065  serait 
0,00025. 

P.  666.  Le  nombre  0,000000065  est  le  quotient  de 
6,00000004225  :  trouvez  le  diviseur. 

P.  667.0ndemaiidelequotientdee,4NMMHparO,OOI. 

P.  668.  Dites  le  quotient  6,0006  par  0 , 6. 


FRACTIONS. 

*82.  Une  fraction  est  une  ou  phtsieurs  parties  de  !'u- 
nké  divisée  en  un  nombre  quelconcme  de  parties  égales. 

Par  exemple ,  si  Ton  partageait  une  pomme  en  5 
parties  égales,  chaque  morceau  exprimerait  une  frac- 
tioi;i  de  la  pomme,  et  se  nommerait  un  cinquième;  si 
Ton  en  prenait  trois,  on  aurait  trois  cinquièmes,  etc. 

On  représente  les  fractions  par  deux  nombres  placés 
l'un  au-dessous  de  l'autre,  et  séparés  par  un  trait.  Ainsi 
'un  cinquièipe  s'écrit  i ,  trois  cinquièmes  s'écrivent  |. 

*83.  Poiir  lirje  une  quantité  exprimée  en  fractions, 
on  Kt  d'abord  le  terme  supérieur ,  puis  le  terme  infé- 
rieur ,  en  y  ajoutant  la  terminaison  ième. 

Ainsi  \  se  lit  un  cinquième ,  \  ;  quatre  cinquièmes  ; 
y ,  sept  huitièmes ,  etc.;  sont  exceptées  celles  dont  le 
dénominateur  est  un  des  chiffres  2,  3  et  4,  conune 
I»  f  »  I,  qu'on  Ht  un  demi,  deux  tiers,  trois  quarts. 

*84.  Le  terme  supérieur  d'une  fraction  se  nomme 
numérateur,  et  le  tenne  inférieur,  dénominateur. 
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'^'85.  Le .  numérateur  indique  combien  la  fractioD 
contient  de  parties  de  l'unité ,  et  le  dénominateur  etk 
combien  de  parties  égales  l'unité  est  divisée. 

Ainsi  cette  fraction  j  indique  que  l'unité  est  partar 
gée  en  quatre  parties  égales,  et  qu'on  en  a  trois. 

*86. 1)e  ce  qui  précède,  il  suit  que  la  grandeur  d'une 
fraction  dépend  du  nombre  des  parties  du  dénomma*-  ' 
teur  comparées  aux  unités  difhiumérateur.  i 

Ainsi  la  fraction  f  est  plus  grande  que  la  fraction»  '  ;| 
en  effet,  la  première  contient  4  parties  d'une  unité  di- 
visée en7,  et  la  seconde  ne  contient  que  3  de  ces  mêmes 
parties  ;  la  fraction  j  est  plus  grande  que  la  fraction  ^r, 
car ,  dans  le  premier  cas ,  on  a  trois  parties  d'une  unité 
divisée  en  8;  dans  le  second,  on  a  aussi  trois  parties; 
mais  l'unité  étant  divisée  en  16  parties,  elles  sont  pins 
petites.  Ainsi , 

1**  Plus  le  numérateur  d'une  fraction  est  petit ,  le 
dénominateur  restant  le  même,  moins  la  fraction  a  de 
valeur; 

2^  Au  contraire,  plus  le  dénominateur  est  petit,  le  nu- 
mérateur restant  le  même ,  plus  la  fraction  a  de  valeur;  i 

3^  Lorsque  le  numérateur  égale  le  dénominateur, 
la  fraction  égale  une  unité  ; 

4°  Lorsque  Je  numérateur  est  plus.petit  que  le  déno* 
minateur ,  la  fraction  est  plus  petite  que  l'unité  ; 

5®  Lorsque  le  numérateur  est  plus  grand  que  le  dé- 
nominateur ,  la  fraction  est  plus  grande  que  l'unité. 

87.  Deux  fractions  exprimées  par  des  termes  diffé- 
rents peuvent  avoir  la  même  valeur,  pourvu  que  le 
rapport  soit  le  même  entre  lé  numérateur  et  le  déno- 
mmateur  de  chaque  fraction  (n«  86),  par  exemple  i 
équivalent  à  |,  car  le  rapport  de  2  à  4  est  le  même  que 
celui  de  3  à  6,  c'est-à-dire  que,2  est  la  moitié  de  4 
comme  3  est  la  moitié  de  6;  chacune  de  ces  frac- 
tions exprime  donc  la  moitié  de  l'entier  et  pourrait 
s'écrire  |. 

*88.  On  peut  donc  multiplier  ou  diviser  les  deux  ter- 
mes d'une  fraction  par  un  même  nombre  sans  en  chan- 
ger la  valeur. 

Supposons,  par  exemple ,  qu'on  multiplie  par  3  le§ 
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deux  termes  de  la  fraction  U  on  aura  H»  fraction 
é(|aivalente  à  la  première.  En  effet,  en  multipliant  le 
dénominateur  seul ,  nous  aurions  rr  *  fraction  3  fois 
plus  petite  que  la  précédente  ,  puisque  dans  j  l'unité 
a  été  divisée  en  5  et  qu'on  en  a  4  parties ,  et  que  dans 
-iV  l'unité  est  divisée  eni5,  nombre  trois  fois  plus 
grand  ;  chacune  de  ces  dernières  parties  n'est  donc 
que  le  tiers  de  celles  de  la  première  fraction^  et. 
coinme  on  n'en  a  que  le  même  nombre ,  on  n'a  donc 
que  le  i  de  la  fraction  primitive  ;  msûs  si  l'on  multiplie 
aussi  le  numérateur  4 ,  dans  la  fraction  iV*  P^^  3,  on 
aura  W ,  firaction  oui  égale  trois  fois  tï  »  puisque  dans 
TT  on  a  12  parues  de  l'unité  partagée  en  15 ,  et 
que  dans  l'autre  on  n'a  que  4 ,  c'est-à-dire  le  tiers  de 
ces  mêmes  parties.  Mais  puisque  la  fraction  -^  égale 
le  T  de  I,  et  qu'elle  est  aussi  le  i  de  H  >  tt  égalent 
doncj;  donc,  etc. 

On  prouverait ,  par  un  raisonnement  analogue , 
qu'on  ne  change  pas  la  valeur  d'une  fraction  en  divi- 
sant ses  deux  termes  par  un  même  nombre  ;  par  exem- 
ple, les  deux  termes  de  la  fraction  fj-  divisés  par  7^  don- 
f  lieront  y,  fraction  équivalente  à  la  première. 

89.  (te  peut  considérer  une  fraction  comme  une  di- 
vision qui  a  pour  diviseur  le  nombre  qui  exprime  en 
combien  de  parties  l'unité  est  partagée  ,  et  pQur  divi- 
dende le  nombre  que  l'on  a  de  ces  parties.  En  effet , 
soit  à  diviser  3  par  8 ,  l'opération  se  réduit  à  prendre 
la  8*  partie  de  trois  entiers;  or  la  8*  partie  d'un  entier 
s'écrit  -S",  celle  de  trois  entiers  s'écrira  i;  par  où  l'on 
voit  que  le  terme  supérieur  représente  le  dividende ,  et 
le  terme  inférieur,  le  diviseur. 

QueêUom  sur  les  Fractiom. 

Qutsi-ce  t^u  une  fraction?  82«  -^  Comment  représente»  t^on  une 
fraction?  83.  —  Comment  lit-on  une  fraction  ?  84.  —  Comment 
nomme^t-^n  Us  deux  tfrmes  d'une  fraction  ?  Si,  —  Que  marquent 
Us  deux  termes  d'une  fraction?  86. — De  quoi  dépend  Ut  grandeur 
d'une  fraction?  87.  —  Deux  fractions  peuvent^  elUs  avoir  la  mime 
valeur ,   quoique  exprimées  par  des  nombres  différents  ?  88.  — 
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Change't*on  la  valeur  d'une  fraction  en  multipliant  ou  en  dis4santses 
deux  termes  par  un  même  nombre  ?  89.  —  Comment  peut^on  ecfnsi- 
dérer  une  fraction  ?  9(X 


RÉDUCTIONS  DE  FRACTIONS. 

*90.  Les  réductions  des  fractions  sont  divers  chan- 
gements qu'on  leur  fait  subir,  sans  que  pour  cela  elles 
changent  de  valeur. 

*9t.  Les  principales  réductions  sont  au  nombre  de 
quatre  :  1®  Réduire  des  entiers,  ou  des  entiers  et  des 
fractions,  en  une  seule  fraction;  » 

2<»  Réduire  des  fractions  en  entiers ,  lorsqu'elles  en 
contiennent  (ï)  ; 

3^  Réduire  les  fractions  à  leur  plus  simple  expression  ; 

A"*  Réduire  les  fractions  au  même  dénominateur. 

Première  rediietion. 

^92.  On  réduit  des  entiers  en  fractions  eu  les  multi- 
pliant par  le  dénominateur  donné.  Lorsqu'il  y  a  ime 
fraction  jointe  aux  entiers,  on  ajoute  le  numérateur  au 
produit. 

l*"*  Exempte, 

On  demande  combien  il  y  a  de  quarts  dans  trois 
entiers. 

Un  entier  contient  4  quarts  ;  3  entiers  contiendront 
donc  3  fois  4  quarts  ;  donc,  pour  résoudre  ce  problème , 
il  faut  multipher  3  par  4;  on  aura  pour  réponse  ^. 

2«  Exemple. 

Réduire  18  entiers  \  en  une  seule  fraction. 

D'après  ce  qui  vient  d'être  dit ,  chaque  entier  don- 
nera 8  huitièmes ,  les  18  donneront  donc  18X8  =  -4^, 
plus  3  qu'on  avait  d'abord  =  fF". 

(i)  Qaelc^ues  antenrt  donnent  le  nom  de  transformatioif  h  ces 
deux  premières  rédactions. 
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Exercices  sur  la  première  réduction.        .  . 

P.  669.  On  veat  réduire  7  entiers  en  quarts  ,  com- 
bien y  en  aura-l-il? 

P.  670.  Réduisez  9  entiers  |  en  sixièmes. 

P.  671,  Réduisez  îS-ff  en  unç  seule  fraction. 

P.  672.  Réduire' 10  eùtiers  \  en  une  seule  fraction. 

P.  673.  On  veut  réduire  9  entiers  en  neuvièmes  : 
quel  en  sera  le  total  ? 

P.  674.  On  désire  réduire  20  entiers  en  dixièmes  , 
combien  en  aura-t-on? 

P.  675.  Dites  le  total  de  six  unités  réduites  en 
quinzièmes. 

P.  676.  Réduisez  5  entiers  en  sixièmes. 

P.  677.  Réduisez  7  entiers  1  en  une  seule  fraction. 

P.  678.  Réduisez  9  entiers  -fr  ^n  fraction. 

P.  679.  Réduisez  16  entiers  en  quarts. 

P.  680.  Réduisez  19  entiers  en  huitièmes. 

P.  681.  Réduisez  24  |  en  une  seule  fraction. 

P.  682.  Combien  y  a-t-il  de  huitièmes  dans  24 
entiers  1? 

P.  683.  Combien  y  a-t-U  de  .douzièmes  dans  61 
entiers  77? 

P.  684.  Combien  y  a-t-il  de  septièmes  dans  15  en- 
tiers I? 
,  P.  685.  Réduisez  34  \  en  une  seule  fraction. 

P.  686.  Savoir  le  noinbre  de  demies  qu'il  y  a  d^s 
31  entiers  |? 

P.  687.  Dîtes  combien  il  y  a  de  tiers  dans  7  entiers. 

P.  688.  Dites  le  nombre  de  quarts  qu'il  y  a  dans  50 
entiers  7. 

Detixièmè  réduction ,  preuve  de  la  premiè^re. 
*93 .  Pour  réduire  les  fractions  en  entiers,  lorsqu'elles 
encontienuadt,  11  faut  diviser  le  munérateur  par  le  dé- 
nominateur, le  quotient  donnera  les  unités;  le  reste  , 
s'il  y  en  a  un  ,  sera  le  numérateur  d'une  fraction  qui 
aura  pour  dénominateur  celui  de  la  fraction  primitive. 

/    1*'  Exemple. 
On  demande  combien  il  y  a  d'entiers  en  ^, 
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Quatre  quarts  égalent  un  entier;  12  quarts  valenl 
doue  autant  d'entiers  qu'il  y  a  de  fois  4  dans  12; 
donc,  pour  résoudre  cette  question,  il  faut  diviser  1^ 


par  4. 

-  12  1    4 


0  I  Rép.  3 

2*  Exemple.  | 

Combien  y  a-t-il  d'entiers  dans  ^? 

I  Égalent  un  entier;  la  fraction  proposée  contient 
donc  autant  d'entiers  qu'il  y  a  de  fois  8  dans  147  ;  pour 
avoir  la  réponse  »  il  faut  donc  diviser  147  par  8  ,  et  le 
reste,  s'il  ;^  en  a  un,  sera  le  numérateur  d'une  fraction 
qui  aura  pour  dénominateur  celui  de  la  fraction  prim^ 
tive. 


147 

67 
3 


8 


18 


te 


Ces  exemples  servent  de  preuves  à  ccjux  de  la  réduc-i 
tion  précédente,  et  réciproquement. 

Exercices  sur  la  deuxième  réduction. 

P.  689.  Combien  y  a-t-il  d'entiers  dans  V^? 

P.  690.  Trouvez  les  entiers  contenus  dan^  ^. 

P.  691.  Quels  sont  les  entiers  contenus  dans  ceti 
fraction  ^? 

P.  692.  Combien  y  a*t-il  d'entiers  dans  la  frac- 
tion^? 

P.  693.  Quels  sont  les  entiers  contenus  dans  la  frac- 
tion-4i^? 

P.  694.  Combien  y  a-t-il  d'entiers  dans  la  frac- 
tion Y? 

P.  696.  On  demande  combien  il  y  a  d'entiers  dans  ff . 

P.  696.  Combien  y  a-t-il  d'entiers  dans  V-? 

P.  697.  Dites  combien  il  y  a  de  jours  dans  -^V:  de 
jours. 

P.,  698.  On  demande  combien  il  y  a  de  degrés  dans 
-4^  de  degrés. 
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P.  699.  ConAien  y  a-t-U  de  francs  dans  ^^  de 
francs? 

P.  700.  On  demande  combien  il  y  a  d'entiers  dans 
la  fraction  -%~. 

Troisième  réduction. 

*  94.  Pour  réduire  une  fraction  à  sa  plus  simple  ex- 
pression, il  faut  d'abord  diviser  le  numérateur  et  le  dé- 
nominateur par  un  inéme  nombre  et  répéter  cette  opé- 
ration sur  les  deux  termes  de  la  fraction  résultante,  jus- 
(ju'à  ce  qu'on  ait  obtenu  une  fraction  irréductible  (IJ. 

Soit  Tj >  l^s  deux  termes  étant  divisés  par  2,  donnent 
W,  ceux-ci  étant  divisés  par  3,  on  a  f,  et  si  Ton  divise 
3es  deux  derniers  termes  aussi  par  3,  on  obtient  \  pour 
a  plus  simple  expression  de  ff . 

*95.  On  peut  sd)réger  cette  simplification  successive 
3n  divisant  les  deux  termes  par  le  plus  grand  conunun 
livheur,  c'est-à-dire  par  le  plus  grand  nombre  qui 
[)uisse  les  diviser  sansreâe.  Ainsi,  dans  l'exemple  pré- 
:^dent,  l'opération  aurait  pu  être  simplifiée  en  divisant 
>es  deux  termes  par  18,  nombre  qui  eaest  leplusgrand 
commun  diviseur. 

96.  La  théorie  du  plus  grand  commun  diviseur,  <|ue  nous 
filons  donner ,  suppose ,  pour  être  bien  comprise,  la  connaissance 
le  ce  qui  suit  : 

(i)\Un  nombre  est  divisible  : 
Par    a ,  lorsque  son  dernier  chiffre  est  pair  ou  léro; 

—  3 ,  lorsque  la  somme  de  ses  chiffres ,  considérés  comme 

des  unités  simples ,  égale  3 ,  ou  un  multiple  de  3  ; 
— >  ^ ,  lorsque  le  nombre  formé  par  les  deiit  derniers  chiffres 
est  divisible  par  4» 

—  5 ,  lorsqu'il  est  terminé  par  5  ou  o  |[ 

—  6 ,  lorsqu'il  est  divisible  par  a  et  par  3 ,  parce  que  1  X  3 

=r  6 ,  et  que  ri  et  3  sont  premiers  entre  eux  ; 

—  8 ,  lorsque  le  nombre  formé  par  les  trois  derniers  chiffres 

égale  un  multiple  de  8  ;    - 

—  9 ,  lorsque  la  somme  d^  chiffres ,  considérés  comme  des 

unités  simples,  ë||ale  9  ou  un  multiple  de 9; 
*-.  10 ,  lorsqu'il  est  terminé  par  léro  j 

—  1 1  y  lorsque  la  somme  des  chiffres  des  rangs  pairs  égale 

celle  des  rangs  impairs ,  ou  que  Tune  surpasse  l'au- 
tre de  11  ^  ou  d'un  multiple  de  it. 
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1°  Un  nombre  est  dit  multiple  d'un  autre  lorsqu'il  le  contient 
exactement  un  certain  nombre  de  fois  ,  et  celui-ci  est  dit  sous- 
multiple  du  premier  :  ainsi  20  est  multiple  de  4»  parce  que  5  fois 
4  égaient  20  ;  et  4  est  sous-multiple  de  20 ,  car  H  le  divise  sans 
reste  (^  =  5).  ; 

20  Un  nombre  est  dit  premier,  lorsqu'il  n'est  divisible  que  par 
lui-méptte  ou  par  l'unité.  Il  suit  de  là  que  2,3,  5,7,  etc., 
sont  des  nombres  premiers ,  et  que  4  >  ^  >  9  >  ïi'e»  sont  pas ,  car 
ils  peuvent  être  divisés  par  2  ou  par  3  ,  ou  par  tous  les  deux. 

i°  Deux  nombres  qui  n'ont  aucun  diviseur  commun  sont  dits 
premiers  entre  eux^  ainsi  4  6t  9  sont  dans  ce  cas,  car  2,  qui  est 
sous-multiple  de  4i  n'est  pas  diviseur  de  9,  et  3,  qui  est  diviseur 
de  9,  ne  l'est  pas  de  4*  ^  et  9  ne  sont  pas  premiers  entre  eux,  car 
ils  ont  3  pour  diviseur  commun. 

4*^  Un  nombre  sous-multiple  d'un  autre  nombre  divise  un 
multiple  quelconque  de  ce  second  nombre  :  ainsi  12  étant  divi- 
sible par  3, 36,  multiple  de  12,  sera  aussi  divisible  par  3.  £n  effet 
f  2  qui  contient  4  fois  3,  étant  contenu  3  fois  dans  36 ,  celui-ci 
contiendra  4  fois  3  trois  fois,  c'est-à-dire  12  fois  exactement. 
•  5"  Un  nombre  étant  décomposé  &i  deux  parties  ayant  un 
diviseur  commun ,  ce  diviseur  sera  aussi  sous-multiple  de  ce 
nombre.  Soit  le  nosibie  i\  divisé  en  deux  partie^  16  et  8,  je  dis 
que  4i  diviseur  commun  de  16  et  8,  divisera  aussi  24  sans  reste» 
Ceci  est  évident;  le  quotient  de  la  division  du  nombre  entier  doit 
égaler  le  total  des  quotients  de  la  division  dé  ses  parties  ;  et  si 
ceux-ci  sont  entiers,  leur  somme  ou  le  quoti«nt  du  premier 
nombre  le  sera  aussi. . 

6*  Un  nombre  étant  divisé  en  deux  parties^  si  ce  nombre  et 
l'une  de  ses  parties  sont  exactementdivisés^ar  un  autre  nombre^ 
celui-ci  divisera  aussi  exactement  l'autre  partie.  En  effet,  le  quo- 
tient du  nombre  entier  étant  égal  à  la  somme  des  deux  quotients 
partiels,  si  l'un  de  ces  quotients  est  entier,  l'autre  le  sera  aussi 
par  une  suite  nécessaire,  autrement  il  en  résulterait  celte  absur- 
dité, qu'un  nombre  entier  serait  égal  à  un  nombre  fractionnaire. 

*97.  Pour  trouver  le  plus  grand  commun  diviseur 
des  deux  termes  d'une  fraction,  il  faut  diviser  lé  déno- 
minateur par  le  niunéraieur  ;  s'il  ne  reste  rien ,  ce  sera 
le  numérateur  qui  sera  le  plus  grand  commun  diviseur  ; 
s'il  y  a  mi  reste^  il  faut  diviser  le  premier  diviseur  i^ar 
le  reste ,  et  continuer  ainai  la  division  jusqu'à  ce  qu'elle 
se  fasse  sans  reste.  Le  dernier  diviseur  qu'on  aura  emt- 
ployé  sera  le  phis  grand  commun  diviseur,  par  lequel 
il  faudra  diviser  les  deux  termes  de  la  fraction.  Si  le 
dernier  diviseur  était  l'unité,  la  fraction  serait  irréduc- 
tible. 
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Exemple. 

On  demande  la  plus  simple  expression  de  iHï- 

Opération. 

1365 

1Ï7 

78 

39          117   39      1366 

195 

11139 

iloo 

2             0   3         195 

78 

.0 

39_ 
35 


Ayant  divisé  le  dénominaleur  par  le  numérateur ,  il  reste  781 
je  divise  le  numérateur  par  ce  nombre  et  il  reste  39  ;  je  continue 
à  diviser  ainsi  l'avant-dernier  reste  par  le  dernier ,  et  je  trouve 
qae  89  ne  donne  pas  de  reste ,  d'où  je  conclus  qu'il  est  le  plus 
jrand  commun  diviseur  :  je  divise  les  deux  termes  de  la  fraction 
par  39  «t  j'ai  3  pour  numérateur  de  la  nouvelle  fraotion,  et  35 
poor  dénominateur  ;  ce  qui  donne  ^^  pour  la  pluà  simple  exprès»  ' 
sioD  de  t4Vï- 

La  raison  de  cette  règle  est  facile  à  comprendre  :  3^ 
divise  39  X  2 ,  c'est-à-dire  78  ;  il  divise  aussi  78  + 
39^  c'est-à-dire  117;  il  divise  également  117  X  11 
+  78,  c'est-à-dire  1365 ;  il  est  donc  commun  diviseur 
des  deux  termes  de  la  fraction  proposée. 

Ilest  aussi  le  plus  grand  comnmn  diviseur;  car  s'il 
y  en  avait  un  autre ,  il  faudrait  qu'il  divisât  1365  = 
117  X  ll-f-  78;  qu'il  divisât  aussi  117=  78  X  1  + 
39  ;  et  encore  78  =  39-  X  %  et  enfin  39  :  or,  s'il  est  ^% 
grand  que  ce  dernier  nombre ,  il  ne  peut  pas  le  divi* 
ser;  donc  39  est  le  plus  grand  commun  diviseur  de 
cette  fraction. 

Exercices  sur  la  troisième  réduction. 

P.  701.  Réduisez  les  fraction&i,  ihy  ir,  ii  àleur 
plus  simple  expressioa. 

P.  702.  Mettez  -nr  à  sa  plus  simple  expression* 

P.  703.  Quelle  e$t  \^  plus  simple  expression  de  la 
fraction -iVê? 

P.  704.  Réduisez  ttt  à  sa  plus  sim^de  expression. 

P.  705.  Réduisez  ttf  à  sa  {àus  sim]âe  expression. 

p.  706.  Quelle  est  la  plus  simple  expressioa  de  -n^? 

P.  707.  Quelle  est  la  plus  simple  expression  de  ii? 

P.  708.  Réduisez  à  sa  plus  simple  expression  la  frac- 
tion suivante  Hif- 
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p.  709.  Dite$  la  plus  simple  expression  de  cette  frac- 
tion iVê . 

P.  710.  Quelle  est  la  plus  simple  expression  de  cette 
fraction  -f^l 

P.  711 .  Réduisez  -frh  à  sa  plus  simple  expression. 

P.  712.  Mettez  ^ec?  ^ ^a  plus  simple  expression. 

P.  713.  Quelle  est  la  plus  petite  expression  de  la 

fraction  IH? 

P.  714.  Quels  sont  les  moindres  termes  de  la  frac- 
tion ^1 

P.  715.  ApprenezHious  la  plus  simple  expression  de 

P.  716.  Savoir  quels  sont  les  moindres  termes  de 
cette  fraction  ^. 

P.  717.  Quelle  est  la  plus  petite  expression  de  fHi? 

P.  718.  Quels  sont  les  moindres  termes  de  la  frac- 
tion ilH? 

P.  719.  On  propose  de  réduire  r^r  à  sa  plus  simple 
expression.*  • 

P.  720.  Réduisez  fHrT  à  sa  plus  simple  expression 

Quatrième  réduction. 

^98. 1^  Pour  réduire  deux  fractions  à  un  même  déno- 
minateur, il  faut  multiplier  les  deux  termes  de  la  pre- 
mière par  le  dénominateur  de  la  seconde ,  et  les  deux 
termes  de  la  seccmde  par  le  dénominateur  de  la  pre- 
mière. 

Par  exemple,  pour  réduire  à  un  même  dénomina- 
teur les  deux  fractions  |,  |,  je  multiplie  2  et  3^  qui 
sont  les  deux  termes  de  la  première  fraction ,  chacun 
par  4,  dénominateur  de  la  seconde,  et  J'ai  ,%  qui  est 
de  même  valeur  que  1  (n»  88).  Je  multiplie  de  même  les 
deux  termes  3  et  4  de  la  seconde  fraction,  chacun  par  3, , 
dénominateur  de  la  première,  et  j'ai  yj  qui  est  de  même 
valeur  que  1  ;  en  sorte  que  les  fractions  |  et  |  sont  chan- 
gées en  -jV  et  tV»  qui  sont  respectivement  de  même  va- 
leur que  celles-là ,  et  qui  ont  le  même  dénominateur 
entre  elles. 

Il  est  aisé  de  voir  que  par  cette  méthode  le  dénomi- 
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Dateur  sera  toujours  le  même  pour  chacune  des  deux 
BOHveOes  fractions,  puisque  dans  chaque  opération  le 
fiouTean  dénominateur  est  le  produit  de  la  midtiplicarion 
doat  les  deux  dénominateurs  primitifs  sont  les  racteurs. 

^  Si  l'on  a  plus  de  deux  fractions ,  on  les  réduira 
toutes  au'même  dénominateur,  en  multipliant  les  deux 
termes  de  chacune  i>ar  le  produit  résultant  de  la  multi- 
piication  des  dénominateurs  des  autres  fractions.   - 

Par  exemple,  pour  rédvdre  à  un  même  dénominateur 
les  quatre  fractions  j,  7,  i,  1,  je  multiplie  les  deux  ter- 
mes 2  et  3  de  la  première ,  par  le  produit  des  trois  dénomi- 
nateurs 4,5,7,  des  autres  fractions ,  produit  que  je 
trouve  en  disant  :  4  fois  5  font  %0,  puis  7  fois  ^  font 
140;  je  multiplie  donc  2  et  3  chacun  par  140,  et  j'ai 
IH  qui  est  de  même  Valeur  que  ■!  (n«  88). 

Je  multiplie  pareillement  les  d^nx  termes  3  et  4  de 
la  seconde  fraction ,  par  le  produit  de  3 ,  5 ,  7 ,  qui 
égale  105  :  je  multiplie  donc  3  et  4  chacun  par  105 ,  ce 
qui  donne  m  »  fraction  de  même  valeur  que  7 . 

Passant  à  la  troisième  fraction,  je  multiplie  ses  deux 
termes  4  et  5  chacun  par  84 ,  produit  des  trms  déno- 
minateors 3 , 4,  et  7,  et  j'aifH  au  !»€«  de  {. 

Enfin  pour  la  quatrième ,  je  multiplierai  5  et  7  cha- 
cmi  par  le  produit  60  des  dénominateivs  3,  4,  et  5  ;  le& 
premières  fractions  i ,  7 ,  i,-* ,  sont  diangées  en  m , 
<ii  H»>  Hi»  ïDoins  simples,  à  la  vérité,  que  cell^-là, 
mais  de  même  valeur  qu'elles,  et,  de  plus,  susceptibles, 
à  canse  de  leur  dénominateur  commun,  des  opérations 
d'adiKtion  et  de  soustraction. 

99.  On  peut  encore  réduire  les  fractions  au  même 
dénominateur  par  la  méthode  suivante  : 

On  choisit  un  nombre  appelé  dénominateur  conn 
nun ,  tel  qjit'il  puisse  être  divisé  sans  reste  p»r  diacun 
des  dénommateurs  des  fractions  proposées  ;  on  divise  ce 
sombre  par  chacun  des  dénominateurs,  ed'on  multiplie 
les  deux  termes  de  chaque  fraction  par  le  quotient. 

100.  On  trouve  le  dénominateur  commun  en  multi- 
(riîant  les  uns  par  les  autres  les  dénonmateiu^s  des  frac- 
tJODs  proposées.  On  peut  se  dispenser  de  multiplier  par 
ceux  qui  sont  sous-multiples  de  quelqu'autre  (n*  9ô.  4*).. 
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Exemple, 
On  veut  mettre  les  fractions  sulvantesati  même  dé- 
nominateur :  I ,  T  »  1 ,  8 . 
Opération.  5  X  6:=30  X  ^^2W  dënomin.  cômmtt». 
240  dénominateur  comûmïu  " 


i==80 

a. 

8| 

i-48 

dO 

4â    40    30 

i-^40 

1    —^   «>A 

,Hi,m,i^^ 

Ayant  trouvé  i40  pour  ^dl^iiomîfiateur  conmun/  je 
divise  ce  nombre  par  3,  par  6,  par  6  etpar  8;  j'ai  pour, 
quotients  80, 48,  40  etJ30;  j'jécife  ce&  jaembres  sons  les 
fractions  données ,  et  je  molti{^e  les  deui£  termes  de 
chacune  de  cas  fractions  par  Iciquotient  çoirespondant 
80 ,  48,  etc.,  et  j'ai  pour  réponses  441,  |fi,  ffl,  tH  (D* 

On  conçoit  aisément ^e  le  déaomlniiteur  commun, 
étant  composé  du  produit  de  touâ  les  déaominateiirs 
des  fracdotts  primilKes  ,  eo&t  nécessairement  divkihle 
par  chacun  de  oes  nombres  ;  il  devient  donc  aise  de 
former  de  nouvelles  fractions  équivalentes  aux  pre- 
mières^  si  Ton  coasidère  l'unité  divisée  en  fH-C'e^t  ca 
qu'on  exécute  >  par  exemple ,  pour  la  fraction  1  eit 
divisa»!  tH  ou  l'unité  par  3 ,  p^  en  avoir  le  tiers  -rh* 
mais  eomme  11  fa«t  dieux  tiers  pwr  que  i^tie  noav^e 
ft^aetîMi  sott  épile  à  la.|Mrei)[)ière,  on  multifdie  80  par  2^ 
et  on  a  tH  pour  la  fraction  équivalente  ai-  Le  rapport 
s'étabUt  de  méiii6^aii;ceiea,twiU6sde&autt'es  fractia«6» 

Questions  sûr  les  Méductions  de  Frœôihm, 

4^*»sp*cê.<fme 'les  réduUwiuÀU  frai}4ian»J  00. — ^giléu  tont.  Isê. 
princifoit^  réduotiiHu  ?  9i,-^  Comment  réduUron  les  entiers  m 
fractio^u?  ^%-^  Que  faut-nl  faire  pour  réduire  les  fractions  en.  cjt» 
tiers  ?  ^1^*^  Que  faut-il  faire  pour  réduire  une  fraction  à  sa  plu* 
simple  exfH^sstpn^  94. — Piut-on  ahré^r  cette  simplificatiot^suc» 


On  i^ourrtdt  également  étt\n  leè  i^oitenU  de  i4  mâdd<ài% 
indiàuée  n«  id3«  <  > 
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cessive  des  fractions?^ — Que faut'il faire  pour  trouver  le  plus  grand 
commun  diviseur  des  deux  termes  d'une  fraction  ?97. — Quefaut'il 
faire  pour  réduire  les  fractions  au  même  dénominateur?^,  V* — 
S'il  y  a  plus  de  deux  fractions  à  mettre  au  même  dénominateur  ^ 
que  faut'il faire  ?  ^.^--^mmentpeut'-on  encore  réduire  les  fractions 
etu  r/téme  dénominateur,  surtout  lorsqu'elles  sont  en  grand  nom~ 
hre?^.^- Comment  trouve^^-on  le  dénominuteur  commun  ?  100. 

Exercices  tur  la  quatrième  réduction. 

P.  7S1.  ftéduisea  flu  même  dénombiutetiri,  I ,  t»  ?• 
P.  7Î2.  On  veut  réduire  au  même  dénominateur  t  , 

g   Cl   g. 

P.  7ââ,  Je  veux  réduire  | ,  i ,  j  et  i  au  inèioe  déno- 
minateur. 

P.  724.  Réduisez  au  même  dénominateur  44,  +f  «* 

P.  725.  Rédirire  au  méine  dénodihtâtétir  les  flractioiift 
suivantes  :  f ,  -^  et  f?. 

P.  726.  On  veut  réduire  au  mette  dénominateur  | , 

i.    -L.  pt  J-l 

P.  727.  Réduiseï  aumâmddénoiliiluitecirlesfracttonft 
suivantes:  i,  ^,  îiV  ^  W- 
P.  728.  Réduisez  au  même  dénominateur  j|  et  jj. 

P.  729.  Donnez  un  même  dénominateur  aux  fractions 
suivantes  :  rrj  et  fî  ? . 
P.  730.  Rédmsez  f  et  i  au  même  dénomlna^urv 

P.  731 .  On  propose  de  réduire  tSV  et  fi  au  même  dé- 
nominateur. 

P.  732.  On  veut  réduire  au\mêaie  dénominateur  les 
fractions|,i,  ;  etVr. 

P.  733.  On  veut  réduire  au  même  dénominateur  U-, 

P.  734.  On  propose  de  ne  domief  qu'un  même  déno- 
minateur à  ces  deux  fractions  iVr»  ii' 
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ADDITION  DES  FRACTIONS. 

*  101 .  On  effectue  l'addition  des  fractions  en  sy  outant 
ensemble  tous  les  numérateurs  ,  quand  les  fractions 
sont  au  même  dénominateur  ;  si  eUes  n'y  sont  pas ,  il 
faut  d'abord  les  y  réduire  (n*  98),  ensuite  on  divise  la 
somme  des  numérateurs  par  le  dénominateur  commun, 
pour  avoir  les  entiers  qm  s'y  trouvent. 
Exemple. 

On  demande  combien  il  y  a  d'entiers  dans  les  frac- 
tions suivantes  :  | ,  i ,  i  et  î  ?  R.  2. 

Opération.  1+3-4-64-7=^. 

La  somme  Y  égale  plus  d'une  unité ,  car  il  ne  faut 
que  8  huitièmes  pour  former  l'unité  ;  en  divisant  16 
par  8 ,  on  trouvera  que  cette  fraction  équivaut  à  deux 
unités  (n*  93). 

102.  La  preuve  de  cette  règle  se  fait  par  une  autre 
addition  de  fractions  qui  ont  pour  dénominateurs  les 
mêmes  que  ceux  de  la  règle ,  et  pour  numérateurs  ce 
qui  manque  aux  numérateurs  de  la  règle,  poiir  que  cha- 
cun soit  égal  à  son  dénominateur.  On  fait  la  somme  de 
ces  fractions,  que  Ton  joint  à  la  somme  des  fractions  de 
la  règle,  et  si  le  total  donne  autant  d'unitéi»  qu'il  y  a  de 
fractions  dans  la  question ,  la  règle  est  bien  faite. 
Exemph. 

Un  tailleur  a  quatre  coupons  de  drap ,  savoir  :*  1 ,  t  > 
I  et  i.  Il  veut  savoir  combien  il  y  a  d'entiers  ?  R.  2g. 
24D.C.  24D.C 


'on.\X^  =  Ti 

Pretive.\X^  —  -h 

tX6  =  -H 

iX6  =  ^ 

1X4  =  11 

1X4  =  ^ 

iX3  =  ^ 

iX3  =  H 

57124  39[24 

^^  i5;iH 

,   1 TT  somme  de  la  preuve. 
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Exereiceê  sur  FAddUion  des  FraetUnu. 

P.  735.  On  veut  ajouter  ensemble^  les  fractions  sui- 
vantes ,  savoir  :  f  >  •  >  t  »  tt  et  7  :  combien  aura-t-bn 
d'unités? 

P.  736.  Quel  est  le  total  des  nombres  suivants  : 

l4i,19|,4Het34TV? 

P.  737.  On  demande  le  total  des  nombres  31  !.  40  J, 
25  i  et  48  i. 

P.  738.  Additionnez  les  nombres  suivante  :  36  ; , 
71i,8î|,91i. 

P.  739.  Trois  ouvriers  devant  faire  un  ouvrage  ,  y 
ont  employé ,  savoir  :  le  premier  17  jours  |,  le  second 
21  7  »  et  le  troisième  23  «  '  combien  ont-fls  employé 
de  jours  en  tout? 

P.  740.  De  quel  nombre  faut-il  ôter  77  } ,  pour  que 
le  resté  soit  88  i? 

P.  741.  Additionnez  ensemble  î,  1 ,  1  et  ?. 

P.  742.  Faites  la  somme  des  frsK^tions  suivantes  : 

1     1      i      A 

P.  743.  Quel  est  le  total  des  fractions  suivantes  :  ff, 

JJL  pf  JLÎ  ? 
I  «  ^^Th  ' 

P.  744.  Donnez  le  totaides  fractions  suivantes  :  \ , 

JL     JL 

P.'  745.  Additionnez  les  nombres  suivante  m  donnez- 
en  le  total  :  15  H ,  IB  J  et  20  {. 


SOUSTRACTION  DES  FRACTIONS. 

*  103.  Pour  effectuer  la  soustraction  des  fractions  on 
opère  comme  il  suit  : 

l""  Si  les  deux  fractions  proposées  ont  le  même  déno- 
minateur ,  on  retranche  le  numérateur  de  Tune  du  nu- 
mérateur de  l'autre ,  et  l'on  donne  au  reste  le  dénomi- 
nateur commun  de  ces  deux  fractions.  S'il  est  question, 
par  exemple,  de  retrancher  J  de  J,  le  reste  sera  |,  qui 
se  réduit  a  |. 

2*  Si  les  fractions  ne  sont  pas  réduites  au  même 
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dénominateur,  on  les  y  réduit  (n<*  98),  après  quoi  on  fait 
la  soustraction  comme  il  vient  d'être  dît.  Ainsi,  pour 
ôier  I  de  ^ ,  je  change  ces  fractions  eu  iV  et  -^  ;  et  re- 
tranchant 8  de  9 ,  il  me  reste  jV- . 
S**  Si  de  9  I  on  voulait  retrancher  4 1 ,  comme  on  ne 

f)eut  ôter  7  de  7 ,  on  empnuaterait  sur  9  une  unité , 
aquelle ,  réduite  en  huitièmes  et  ajoutée  à  1,  ferait  V"» 
desquels  ôtaat  t  »  il  resterait  |  ;  ôtant  ^suite  4  de 
8  qui  restent  après  Ten^prunt ,  il  resterait  eu  tout  4 1, 
Qu4|. 

Exercices  sur  la  Soustraction  dtfs  Fractions. 

P.  746.  De  I  ôtez  j. 

P.  747.  De  1  \i  ôtez  ff. 

P.  748.  De  5  f  ôtez  3  |. 

P.  749.  De  14  -^  ôtez  8  f 

P.  750.  Quel  est  le  nombre  qui ,  étîuit  ôlé  de  85  i , 
^onne  75  7  pour  reste  ? 

P.  751 .  Quel  est  l'excédant  de  H  sur  i  ? 

P.  752.  Trouver  la  différence  qui  existe  entre  les 
nombres  165  i,  77  J. 

P.  753.  Combien  reste-t-il  de  14  i,  après  avoir  ôté 


MuiiViPUGAiiâN  îm  mèctims. 

*  104. 1^  Pour  multiplier  uae  fraction  par  une  frac- 
tion ,  il  faut  multiplier  le  numérateur  de  l'une  par  le 
numérateur  de  l'autre ,  et  le  dénominateur  de  l'une  par 
le  dénominateur  de  l'autre. 

Par  exeviple,  pour  multiplier  j  par  i,  ou  mukipHera 
2  par  4 ,  ce  qui  donnera  8  pour  numérateur  ;  multipUaut 
pareillement  3  par  5 ,  on  aura  15  pour  dénominateur, 
et  par  oonséqueni  -^  ptJur  le  produit. 

Pouj'  cojupi-<^ndio  la  vùlmn  de  cette  méthode,  il  faut 
^ rappeler qu*^  le  umliîpîicateur  indique  toujours  cob»- 
bien  de  fois  il  faut  prendre  le  multiplicande. 

Ainsi ,  multiplier  |  par  f ,  c*est  prendre  4  fois  le  ST 
de  i  :  or ,  Cil  mulii pliant  le  dénominateur  3  par  5,  on 
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cbaiige  les  tiers  en  gninzièBias  (a*  88) ,  c'esl^à-dire  ea 
parties  5  fois  plus  petites  ;  la  fraction  ~  égale  donc 
i^5^dej,  et  en  multipliaot  le  numérateur  2  par  4 , 
on  prend  quatre  fois  cette  cinquième  partie  dé  7 ,  on 
multiplie  donc  en  effet  |  par  7.  Mais  dans  cette  opé- 
ration on  a  multîpHé  d'ime  part  les  deux  numéra- 
teurs ,  et  de  l'autre  le&  dénomiAateiir&  :  donc ,  pour 
multiplier  une  fraction  par  une  autre  traction  ,  il 
faut,  etc. 

2*  Si  Ton  avait  un  entier  ou  des  entiers  à  multiplier 
par  une  fraction ,  ou  une  fraction  à  multiplier  par  un 
entier  ou  par  des  entiers,  on  mettrait  la  partie  entière 
sous  la  fonne  de  fraction ,  en  lui  donnant  l'unité  pour 
dénominateur  ;  par  exemple ,  si  j'ai  9  à  multiplier  par 
î  ,  l'opération  se  réduit  à  multiplier  •  par  J- ,  ce  qui  ^ 
selon  m  règle  qu'on  vient  de  donner ,  produit  ^- ,  qui 
se  réduisent  à  5  1-  On  voit  que  dans  ce  cas  l'opé- 
ration se  réduit  à  multiplier  les  entiers  par  le  numéra- 
teur de  la  fraction ,. et  à  donner  au  produit  le  déno- 
minateur de  cette  même  fraction. 

S""  S'il  y  av^t  des  entiers  joints  aux  fractions ,  on 
pourrait»  avant  de  faire  la  multiplication ,  réduire  ces 
entier^  cbaPup  w  fraction  de  même  espèce  que  celle 
qui  l'accompagne.  Par  exam(de,  si  j'ai  12  7  à  mul- 
f^dier  par  9  t  ^  j^  change  le  multiplicande  en  V-  et  le 
«ultipûcateur  e»  Il  »  et  je  multiplie  -v-  par  H  >  selon  la 
;règle  ci-da«iU8i,  œ  qui  nwi  donne  HF ,  qui  équivalent 

JEa^roicê^  Sur  laJUuUipliçaÂiûfk  d^  Fraciiom. 

P.  754.  Quel  est  le  produit  fle  6 1  par  8  1  ? 
P.  755.  Quel  serak  le  pro(hii)»  de  i5 1  par  3  i  ? 

p.  766,  MuUqplie*  6i  TjW  S3 1,.  et  ditefren  le  pro- 
duit. 

P.  757.MultipKe*8ipai'7. 

P,  758.Multipliet7||»r-ïÎT 

P.  759.  On  dananèi  le  produit  de  86  entiers  i  par 
13  entiers  |.* 
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p.  760.  Quel  est  le  produit  de  36  entiers  |  par  25 
entiers  f  ? 
P.  761 .  Quel  est  le  produit  de  436  H  P^  3  entiers  ? 
P.  762.  Multipliez  8  entiers  i  par  25  entiers  |. 
P.  763.  Calculez  le  produit  de  -^  par  86  entiers  IIt- 


DIVISION  DES  FRACTIONS. 


*  105.  Pour  diviser  une  fraction  par  une  fraction ,  il 
faut  renverser  les  deux  termes  de  la  fraction  diviseur , 
et  multiplier  la  fraction  dividende  par  cette  fraction 
ainsi  renversée. 

Par  exemple ,  pour  diviser  {  par  | ,  je  renverse  la 
fraction  | ,  ce  qui  donne  |  ;  je  multiplie.  |  par  y  ,  se- 
lon la  règle  donnée  (n*  104),  et  j'ai  If  ou  1  iV  pour  le 
quotient  de  |  divisé  par  |. 

Pour  comprendre  l'exactitude  de  cette  méthode ,  il 
faut  se  rappeler  que  diviser  |  par  f ,  c'est  chercher  un 
nombre  tel  que ,  si  on  le  multiplie  par  1,  le  produit 
^gale  X  ;  mais  multiplier  un  nombre  par  f ,  c'est  prendre 
les  i  de  <;e  nombre  (  n*  50)  ;  |  égale  donc  les  |  du  quo- 
tient :  or ,  en  multipliant  2  par  5 ,  on  a  eu  la  fraction  -^ 
t]ui  égale  la  moitié  de  {-  et  par  conséquent  le  7  du  nom- 
bre cherché  (n«  88)  ;  en  multipliant  donc  -^  par  3 ,  on 
aura  la  fraction  H  pour  le  nombre  demandé  ;  mais  pour 
faire  cette  opération,  on  a  multif^é  le  dénominateur  du 
dividéhde  par  le  numérateur  du  diviseur^  et  le  numéra- 
teur du  dividende  par  le  dénominateur  du  diviseur  ; 
donc ,  pour  diviser  uœ  fraction  par  une  fraction ,  il 
faut ,  etc. 

2®  Si  l'on  avait  une  fraction  à  diviser  par  des  en- 
tiers, ou  des  entiers  à  diviser  par  une  fraction,  on  com- 
mencerait par  mettre  les  entiers  sous  la  forme  de  frac- 
tion ,  en  leur  donnant  l'unité  pour  dénominateur  ;  par 
exemple ,  si  l'on  a  12  à  diviser  par  y ,  on  réduira  l'opé- 
ration à  diviser  -1^  par  j  ,  ce  qui ,  selon  la  règle  qu'on 
vient  de  donner ,  se  téduit  à  multiplier  Jf  par  {  ,  ce 
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qui  donne  V  ou  16  i\  Pareillement  si  l'on  avait  {  à 
diviser  par  5 ,  l'opération  se  rédmrait  à  diviser  4  par 
•},  c'es^à-<Mre  à  multifdier  i  par  ^  ce  qui  donne  ~. 

«^S'il  y  avait  des  entiers  joints^ aux  fractions,  on 
réduirait  ces  entiers  en  une  fraction  de  même  espèce 
que  celle  qui  l'accompagne. 

Par  exemple,  si  l'on  avait  H  f  à  diviser  par  12  f , 
on  changerait  le  dividende  en  H^,  et  le  diviseur  .en  ^, 
et  l'opération  serait  réduite  à  diviser  ^^  par  ^,  c'est-à- 
dire  à  multiplier  H^  par  x» ,  ce  qui  donnerait  fH ,  ou 

*  7T7- 

Qtteêtians  êur  les  qiuiire  règles  des  Fractions. 

Comment  opère-t'OU  taddition  des  fractlont ?  1^. —  Comment 
faît-on  la  preuve  de  l'addition  des/ractions?  103. — Comn^^^t  fait-cn 
la  soustraction  des  fractions?  108. —  Que  fa^t'il  faire  pour  multi' 
plier  une  fraction  par  une  autre  fraction?  104, 1**. — Quefaut^ilffùrt 
pour  multiplier  des  entiers  par  une  fraction  ou  une  fraction  par  des 
entiers?  104.  2**.  —  Que  faut- il  faire  pour  multiplier  des  entiers  et 
fractions  par  des  entiers  effractions?  104.  8*. — Qae  faut-il  faire 
pour  dimer  une  fraction  par  une  autre  fraction  ?  lOS.  1*.  —  Que 
faut'iljairepowr  diviser  des  entierxpar  unefracHomou  unefraâtion 
par  des  entiers?  lOâ.  3°, — Que  faut-il  faire  pour  dimer  une  frac- 
tion par  une  fraction  ?  105.  3",  '  . 

Exercices  sur  la  Division  des  Fractions. 

P.  764.  Wvisez  15  ?  par  21  |. 

P.  765.  Divisez  33  {  par  99  |. 

P.  766.  Divisez  6  i  pari. 

P.  767.  Divisez  2  i  par  7  i. 

P.  768.  Divisez  36  entiers  f  par  8 ,  et  donnez  le 
quotient.  / 

P.  760.  Combien  de  fois  ff  sont-ils  contenus  dans  U? 

P.-  770.  Si  l'on  divisait  i  par  4  | ,  quel  serait  le  quo- 
tient? 

P.  771,  Quel  est  le  nombre  qui ,  étant  multiplié  par 
7 1  ,  donnerait  19 1  pour  produit  ? 
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P.  772.  09  a  mis  755  bouteilles  dOAS  3  inèces  t  : 
combien  clrnup^.  W  <;OPtientrelle  ? 

P,  79%.  Quel  est  Je  iMNpal)re  qid^  ^tastimtlttpKé  par 
77f,*M»e84/iî 

P.  774.  Que!  est  le  nombre  qui ,  étant  multiplié  par 
99|,  donne ,2441? 

P.  775.  On,  a  payé  336  fr.  pour  3  douzaines  i  de 
chapeaux ,  à  combien  revient  le  chapeau  ? 

P.  776,  QneUQ  içsit  la  diflerencedes  quotients  de  {  db 
visés  par  —  ^t  de  |  divisés  par  ir  ? 

INACTIONS  DE  FRACTIONS. 


*^106.  On  appelle  fractions  de  fractions  une  siûte  de 
fractions  dépendantes  les  upes  des  autres,  telles ,  par 
exemple  >  que  les  \  des  {  de  Tunité ,  etc,  Cest-à-iUre 
qu'il  s'agit  de  prendre  le?  i  des  t  dç  l'unité. 

'^107.  O&réd^las^firat^ikms  defraettomà  une  seule 
firaction  es  muHiplkHit  noméroteurs  par  numérateurs 
et  dénominateurs  par  dénominateurs. 

Ainsi ,  dans  l'exemple  précédent ,  après  avoif  opéré 
comme  fl  vient  (f  être  dît ,  on  aurait  r^. 

En  effet,  en  multipliant  3  par  ^,  j'ai  eu  ^,  frac- 
'  tîon  4  fois  plus  petite  que  \  (u*  88)  jj'en  ai  pris  le 
quart,  et  en  multipliant  2  par  S,  j'ai  pris  ce  quart 
3  fois ,  donc  J'ai  pris  les  1  de  |  :  donc ,  pour  réduire 
les  fractions  de  fractions  à  une  fraction  simple ,  il  faut 
multiplier  nmnérateurs  par  numérateurs ,  et  dénomi- 
nateurs par  dénominateurs.  De  là ,  on  voit  ce  qu'il  y 
aurait  à  faire  s'il  s^agissait  d'additîomer ,  de  soustraire, 
de. multiplier  ou  de  diviser  ces  sortes  de  valeurs. 
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RÉDUCTION  DES  FRACTIONS  ORDINAIRES 


*  108.  Pour  réduire  un/e  fraction  ordinaire  en  déci- 
male ,  il  faut  écrire  à  la  droite  du  numérateur  autant  de 
méfies  qia'oayeut  avoir  (dbH^bU&es  décimiiux ,  et  le  divi- 
^rpar  le  dénomiiMiteur  :  o«  sépwredu  <i«ii»^ent  autant 
4edéoiiiiakii»q«'iMaBb<rà4eiérQ»'%uamiiiéiat^  et 
4m  mmt  m  qucHAmt ,  k  k^  plai^  d»»  uaîi^s»  m  céro 
sui\i  d'une  virgule. 

Exemple.  Réduire  ^  oa  fraction  décimsde-. 

Pour  résoudrai  ce  prûblèrae».  Récris  d^ux  zéros  à  la 
«pte  du  8,  poMT  véduire  le  numérateur  en  centième»,  et 
jQ  divise*  par  25  ;  mats  comme  le  quotient  ne  doit  pas 
renferowr  d'unitéa ,  je  pl^oe  d'abord  un  zévo  au  quo* 
tieiit ,  et  comioua&t  ÏQ^éit^Am ,  j^^  Uonve  0,32  pour 
i^nae. 

*109.  Pour  rendre  raison  de  cette  règle ,  il  faut  se 
raippeler  que ,  pour  réduire  en  décimales  le  reste  d^une 
^vision ,  il  faut  ajouter  à  ce  reste  autant  de  zéros  qu'on 
veut  avoir  de  chiffres  dédmaux  au  quotient  (n''  77)  ; 
or ,  le  wwiéralew4huie  fpaetiù-  peut  Atre  eonsidâ^é 
comme  le  reste  d'uaedivtmn ,  dont fe  dfhaorai^tettr  est 
te  diviseur  (n*  W) :  donc*  pQur réduire  une  fraction  en 
décimales ,  il  faut^  etc 

•  P.  777.  Mettez  em.frMlmn  déeimale  i%, 
P.  778.  On  propoee  de  réduite  }  en  décimales ,  à 
moins  d'un  millième  près. 

*110  Lorsque  le  numérateur  contient  des  décima- 
les ,  on  met  un  pareil  Lombre  de  zéros  à  la  suite  du 
dénominateur ,  et  on  fait  la  division  à  l'ordinaire  , 
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ensuite  on  sépare  au  quotient  autant  de  décimales  qu'il 
y  en  a  à  ce  numérateur. 

P.  779-  Quelle  est  la  valeur  de  cette  fraction  '-r^^ , 
réduite  en  décimales  ? 

P.  780.  Quelle  est  la  valeur  de  -*m  en  décimales  ? 

RÉDUCTION  DES  DÉCIMALES  EN  FRACTIONS 
ORDINAIRES. 

*  111.  Pour  réduire  les  décimales  en  fractions  ordi- 
naires ,  il  suffit  de  retrancher  le  zéro  qui  tient  la  place 
des  unités  et  la  virgule,  et  de  donnerpourdénominateur, 
au  nombre  des  décimales,  l'unité  suivie  d'amtant  de 
zéros  qu'il  y  a  de  chiffres. 

EsempU. 

Exprimer  0,32-61!  fraction  ordinaire  •^, 
D'après  les  règles  du  système  décimal ,  le  pren^r 
chiffre  après  la  virgule  exprime  des  dixièmes,  le  second 
des  centièmes ,  ou  les  deux  ensemble  des  centièmes 
d'unité  ;  or ,  teHe  est  la  fraction  -^  :  donc ,  pour  ré- 
duire les  décimales  en  fractions  ordinaires ,  il  faut ,  etc. 

Questiomsur  les  FracHom  de  Fractions,  et  sur^  les 
Re'ductious  des  Fractions  ordinaires  en  Fractions 
Décimales  et  réciproquement. 

Quappelle^t'^nfractioni  de  fractions?  106. — Comment  rédmlt-^n 
les  fractions  de  fractions  à  une  seule  fraction^  107. — Quefaut^il 
fairfi  pour  réduire  une  fraction  ordinaire  en  décimales  ?  108.  — 
Rendez  raison  de  cette  opération.  109.  —  Que  faut- il  faire  pour 
réduire  les  décimales  en  fractions  ordinaires  ?  1 10. 

Exercices. 

P.  781.  Réduire  0,67  en  fraction. 
P.  782.  Mettre  0,01  en  fraclion. 
P.  783.  Mettre  0,0101  en  fraction. 
P.  784.  Quelle  est  la  valeur  de  0,44  en  fraction  ré- 
duite à  sa  plus  simple  expression  ? 
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Problèmes  divers  sur  les  Fractions, 

Quelle  sera  la  part  d'une  personne  qui  doit  avoir 
les  iV  d'une  succession  montant  à  la  somme  de  1 4560  fr .  ? 
R.  10192  fr. 

Pour  faire  ces  sortes  d'opérations ,  on  miritiplie  la 
somme  à  partager  par  le  numérateur,  et  l'on  divise  le 
prpdujtparle  dénominateur. 

On  demande  les  |  des  i  de  20  fr.  Réponse  9  fr. 
375  ma. 

P.  785.  Quels  sont  les  }  des  i  de  { ? 

P.  786.  Quels  sont  les  J  de  5  j  ? 

P.  787.  Quels  sont  les  i  de  14  i  ? 
'     P.  788.  De45|ôtezl7;, 

P.  789.  J'avais  les  |  d'une  pièce  de  di'ap ,  j'en  ai 
vendu  les  |  :  combien  en  reste-t41  ? 

P.  790.  Les  T  d'une  pièce  de  drap  ontcoùté  435  fr.  : 
coiid)ien  coûteront  les  l  de  la  même  pièce  ? 

P.  791.  Une  personne  avait  608  fr.  ;  elle  en  a  dé- 
pensé les  I  :  combien  lui  resteH-il  ? 

P.  792.  Dans  une  école ,  il  y  a  60  élèves  dont  i  cal- 
culent ,  I  écrivent ,  {  lisent ,  et  les  autres  étudient  : 
cc«nbien  y  en  a-t-il  à  chaque  leçon  ? 

P.  793.  On  a  acheté  deux  pièces  de  vin  ;  la  première 
contient  240  litres  :  combien  en  contient  la  seconde , 
qui  n'est  que  les  |  de  la  première  ? 

P.  794.  On  a  payé  46  mètres  de  drap  368  fr.  :  com- 
bien vendra-t-on  le  mètre  ,  si  l'on  veut  gagner  i  sur  le 
tout  ? 

P.  795.  Deux  hommes  ont  à  se  partagea  1200  fr.  ; 
le  premier  doit  avoir  la  1  des  |  des  f  de  cette  somme  : 
combien  auront-ils  chacun  ? 

P.  796.  Les  VV  d'une  marchandise  ont  coûté  250  fr.  : 
combien  paîera-t-on  pour  le  reste  ? 
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PROBLÈMES  DIVERS 

SUR    LES    QUATRE    OPÉRATIONS    FONDAMENTALES    OE 
CaRITHMÉTIQUÇ  et  sur  les  FRACTIOQIS  (i). 


P.  TOT.  rai  dépensé  543  fr. ,  jVn  ai  perdu  «I ,  prêté  »0, 
^  U  jnkn  reste  encore  530-:  obmbii n  en  afais-je  en  toutt 

P.  T98.  Une  maison  coûte  41,390  fr.,  on  Tcut  gagner 
ê4^  h^  :  combien  fani-il  la  re^^endre  ? 

P.  T99.  Paul  naquit  en  1841  :  dans  quelle  année  dw»^^l 
56  ans? 

P.  800.  Le  revenu  territorial  du  département. de  la  Saine 
est  d'environ  54,41 8,000 fr.;  celui  du  J\ord,  de  44,206,000  fr.; 
celui  de  la  Gironde ,  de  59,90T,000fr.;  echii  des  Bouches-du- 
Rhône ,  de  23,588,000  £r.  ;  celui  du  Rkûne ,  éfè  24  ^556^600  fr.; 
celui  de  la  Seine-Inférieure ,  dç  44,524,000  fr.  :  dites  le  revenu 
lérritorial  de  ces  six  départements. 

P.  801.  Sur  la  somme  de  8725  fr.,-  14  sergents  ont  pris 
eh«cm26»f)r.  :  oombîeo  45$  soléilB  aMiont^ils  ohacun  en  se 
partageant  le  teitet 

P.  802.  Quelqu'un  a  Aiàe^  usa  ntiwn  pour  la  sonvne 
de  51836  fr. ,  il  y  a  fait  piour.SiSO  fr.  rs  c.  de  réparatiiWft: 
combien  IVl-il  revendue ,  sachant  qu'il  a  ^agné  i960  fr.  80  cJf 

P.  805,  Tai  acheUg  6  douzaine»  de  chapeaux  k  8  fr.  55  c. 
pièce,  je  donne  en  paiement  52  mètre^ô  de  drap  H  42  fr*  te 
mètre  :  combien  doit-on  me  rendre? 

p.  804.  On  veut  partager  580  fr.  entre  45  personnes ,  les 
8  premières  doiven}  avoir  chacune  50  f r .  :  combien  les  7  autre* 
auront-elles  ch^une? 

P.  805.  Aytnt  aobeté  ime  pièce  de  vin  pour  440  fr. ,  je  la 
change  pour  une  pièoe  d'eau-de-vie  :  ooBibieu  coûte  cette  der- 
nière ,  supposé  que  je  donne  en  retour  439  Ir.  73  c.  ? 

(t)  Quoique  nous  n'ayons  pas  encore  fait  eoimtltre  les  uait^ 
d«s  poids  et  mesures ,  nous  croyons  cependant  pouvoir  pro|>oser 
aux  élèves  les  calculs  des  nombres  accompagnés  de  Funité  moné-. 
taire  qui  est  le  franc;  il  se  divise  en  io  aéèinie«et  le  décime  en* 
10  centimes. 
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P.  906.  Un  père  de  iîEtmille  dépense  ammellemeotMIfr. 
pour  ikoum^e^^M  fr.  pour  habillement,  546  fr.  pour  Ten- 
vetien  4»  m  maison,  et  490  it,  pour  des  menues  oépenses  : 
quelle  est  sa  dépense  totale,  s'U  donne  S3  fr.  75  c.  aux 
pauvres? 

P,  9ffï.  Vft  pajPtieuUer  s'étanl  iwocuré,  par  ses  économies  » 
UAe  rente  annuaUt  de^SSSO  fr.,  a  mis  de  côté  8460  fr.  en  4S 
ans  :  quelle  a  été  sa  dépense  jiournalièie,  l'aimée  étant  comptée 
de  565  jours? 

P.  806.  Deux  amis  qui  «nt  fait  bourso  eommuae  ont  uie 
simune  totale  do  44#M^fr.  ;  la  premiarB'* mis  que  4560fr.; 
combien  doit-il  aJMifeet  fPUf  que  sa  miae  é|^  oeUe  du 
^ci^nd? 

p.  809,  Trois  ouifiits.  travaillant  ememblo  ont  gagné , 
savoir  :  le  premier  4600  fr.,  le  seoead  autant  que  te  premifir 
et  60  fr.  de  phis^  le  troiaièm«e  autant  que  les  deux  autres 
ensemble  :  combieQ  cbacim  a-t-il  reçu,  et  quel  est  le  total 
^e  leur  recette? 

P.  816.  Un  pte  laissa  46006  fr.  k  ses  trois^enAuiU  ;  Talné 
eut  6000^ fr.,  le  cadet  5560  fr.  :  qpiÂe  fiot  k  paît  du  plus 
j€une? 

P.  811.  Uig  flottille  «tctniparteda  6  faîsaaauBiwdMH 
cmix  daaqa^il  Ta566  bammes:  cambien7enn4-îl  an  loalT 

P.  $i2.  Quel  est  le  nombre  d^Wûlants  (fun  petit  Etat 
composé  tle  25  villes  de  cbacune.  15546  babitants,  de  546 
bourgs  de  ebacuù  750  habitants,  et  de  4830  villai^  ayant 
«nâemble  ^^230  habilant&? 

p.  845,  S^  paniers  nleins  de  pommes  en  oontieniMNit  eba- 
ei^45  douzaines  :  quel  est  le  nmnbra  tolal  eoatawiiMles 
m;,  paniers? 

p.  844.  Les  quafïe  ikçades  6^m  e^iftleau  contiennent  un 
nranbre égai  é^  eroiaérà^:  en  denumde  quel  est  ce  nombre , 
sachant  quVm  a  pa^Pé 4918  fr.  au-vitrier,  à  raisen-de  4  fr.  50  c. 
par  carreau ,  et  que  chaque  croisée  en  contient  8. 

p.  845,  Un  principal  locataire  paie  5896  fr.  d'une  maison  : 
on  demande  quel  est  son  bénéfice  annuel,  sachant  que  30  sous- 
locatmres  lui  donnent  chacun  80  fr.  par  trimestre. 

p.  816.  Un  particulier  veuiparta^r  4500  fr.  en  trois  parts, 
de  manière  que  la  seconde  soil  de  150  Ir.  moms  que  lîà  pre- 
mière, qui  doit  être  1830  fr.  :  dites  quelle  sera  la  troisième. 
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P.  817.  Un  maître  de  pension  â  acheté  50  rames  de  papier 
qui  lui  ont  coûté  700  fr.  ;  il  demande  quel  est  le  prix  de  chaque 
rame  et  oehii  de  chaque  feuilk ,  sachant  que  la  rame  est  de 
âO  mains ,  et  la  main  de  SU  feuilles. 

P.  848.  Quel  est  le  total  de  sept  sommes,  dont  la  première 
est  1554  fr.  75  c. ,  et  les  autres  augmentent  successivement 
de  14  fr.  55  c. ,  de  45  fr.  75  c. ,  de  17  85  c. ,  de  if  fr, 
85  c. ,  de  49  fr.  75  c. ,  et  de  24  fr,  55  c.  ? 

P.  849.  Un  écrivain,  ayant  copié  un  volume ,  a  reçu  pour 
salaire  55§  fr.,  k  raison  de  0  fr.  9042  par  lettre  :  savoir  com- 
bien ce  livre  contenait  de  pages,  sachant  que  chacune  était 
de  20  lignes  ^  et  chaque  li^  de  49  lettres. 

P.  820.  Pour  9  ballots  de  59  pièces  contenant  chacune  12 
mouchoirs ,  on  a  payé  9840  fr.  et  450  fr.  pour  le  transport  ^ 
94  fr.  de  droit ,  46  fr.  d'emballage  :  quel  sera  le  bénéfice  si 
Ton  vend  chaque  mouchoir  5  fr.  50  c.  ? 

P.  824 .  Un  marchand  faïencier  a  fait  venir  800  assiettes  k 
45  fr.  le  cent:  combien  doit-il  vendre  chaque  assiette  pour  y 
gagner  46  fr.,  supposé  qu'il  s'en  soit  cassé  Î50  en  route ,  et  que 
le  marchand  ait  fait  pour  40  fr.  50  c.  d'autres  petites  dé- 
penses ? 

P.  822.  Un  commis-voyageur,  ayant  séjourné  pendant  40 
:|0urs  dans  une  ville,  paya  495  t.  45  c.  pour  ses  x&^as  :  (m 
désire-  savoir  oe  qu'il  dénensait  par  jour,  et  combien  pour 
chaque  repas,  supposé  qu'ail  ait  donné  pour  les  déjeuners  44  fr.; 
pourles  dîners  84  fr.  40  c,  et  pour  les  soupers  64  fr.  75  c.  : 
il  est  k  remarquer  que  dans  l'intervalle  il  y  a  eu  5  jours  de 
jeûne ,  et  que  ces  jourS-lk  la  collation  remplaçait  le  déjeuner. 

P.  8^.  La  France  récolte  annuellement  pour  environ 
1900000000  de  fr.  en  grains  de  tonte  espèce ,  pour  800000999 
de  vins  de  toutes  qualités,  pour  799000000  de  fourrage ,  pour 
262900000  de  légumes  et  fruits  ;  les  coupes  de  bois  rapportent 
4  44  000090;  le  lin  et  le  chanvre,  70000000;  les  animaux  domes- 
tiques ,  650000099  :  on  demande  la  s(»nme  de  ces  divers  re- 
venus. / 

P.  824.  Pour  la  vitrerie  de  54  croisées ,  de  chacune  24  car-- 
reaux ,  on  a  payé  972  fr.  :  k  combien  revient  le  carreau? 

P.  825.  Sur  une  somme  de  775  fr.  99  c.  que  j'avais ,  j'ai 
pris  449  fr.  pour  acquitter  le  mémoire  de  mon  boulanger,  et 
45  fr.  pour  payer  mon  loyer  :  combien  me  reste-t-il  ? 

P.  826.  Au  51  décembre  i825,  la  fabrication  des  nou- 
velles pièces  de  monnaies  s'élevait  comme  il  suit,  savoir:  en 
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pièces  de  billon  de  40  cent.,  fabriquées  avant  la  Restaura- 
tion, 5,286,952  fr.;  en  pièces  de  45  •!  56 sous,  27,278,019 £r. 

En  pièces  d'argent.  Sous  la  ré[Hiblique,  106,987,255  fr.  ; 
sousrempire,  887,850,655  fr.;  sous  Louis  XVllI ,  644,856,466 
fr.  ;  sous  Charles  X ,  29,908,754  fr. 

En  pièces  b'or.  Avant  la  Restauration ,  ^)28,624,446  fr»; 
sous  Louis  XVIII,  589,555,060  fr.  ;  sous  Charles  X, 
16,559,700  fr.  :  dites  ce  qu^  cette  époque  il  avait  été  fabriqué 
de  francs  4®  en  sicles  d'argent,  *>  en  pièces  d'or,  et  5«  en 
totalité,  y  compris  les  pièces  en  biUon  et  les  pièces  de  45  et  de 
50  sous. 

P.  W.  Six  cent-cinquante  poutres  ont  été  tirées  d'une 
coupe  de  bois  payéelISSÔO  fr.  :  quel  sera  le  bénéfice  du  mar- 
cijand ,  sfil  vend  les  poutres  <66  fr.  pièce,  et  le  reste  du  bois 
5560  iîr.? 

P.  828.  Quatre  cent-cinquante  hommes  ont  à  se  partager 
une  somme;  20  d'entre  eux  ont  ensemble  4000  fr.;  les  autres 
se  partagent  le  reste ,  et  ont  chacun  50  fr.  :  dites  quelle  est 
cette  somme. 

P.  829.  Ayant  acheté  405000  bouteilles,  on  se  propose  de 
les  vendre  25  fr.  42  c.  le  cent  :  combien  reeevra-t-on ,  et.  quel 
sera  le  gain  si  les  frais  d'achat  et  de  transport  se  montent  h 
298»fr.? 

P.  859.  Un  maUre  qui  a  trois  compagnons ,  donne  au  pre- 
mier 5  fr.  23  c,  au  deuxième  4  ir.  75  c. ,  au  troisième  5  fr. 
55  c.  :  combien  doit-il  à  chacun  ^  et  combien  en  tout,  sachant 
qu'ils  ont  travaillé  pendant  trois  semaines ,  les  dimanches 
exceptés? 

P.  854 .  La  pi^ulation  de  la  France ,  qui  est  de  52,564 ,465 
habitants ,  est  répartie  en  55,924  conmiunes  rurales  et  4,088 
communes  urbaines  ;  on  sait  que  les  premières  comprennent 
24,515,587  habitants  :  on  demande  de  combien  le  chiffre  des 
communes  rurales  surpasse  celui  des  communes  urbaines,  et 
quelle  est  la  populaticm  de  ces  dernières. 

P.  852.  Un  propriétaire  a  affermé  une  prairie  dans  laquelle 
OB  récolte  annuellement  42S60  bottes  de  loin ,  savoir  combien 
le  fermier  doit  vendre  la  botte  pour  gagner  444  fr. ,  sachant 
<^'il  paie  6644  fr.  pour  cette  prairie. 

P.  855.  Trois  frères  devant  se  partager  la  somme  de 
84675  fr. ,  l'alné  doit  avoir  91542  fr. ,  et  le  cadet  52464  fr.  : 
quelle  sera  la  part  du  plus  jeune? 

P.  854.  Un  mémoire ,  montant  k  25456  fr.  75  c. ,  a  été 
présenté  au  vérificateur  qui  y  a  fait  une  réduction  de  4547  fr. 
55  c.  :  combien  l'entrepreneur  recevra-t-il  ? 
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P.  855.  Un  homme  en  mourant  laissa  une  succession  de 

i^ê%^  fc.  ;  il  donna  731^  francs  h  l'église ,  8080  aux  pauvres , 

il  destina'  4500  francs  pour  faire  prier  pour  le  repos  de  son 

vltoey  et  ses  héritiers  eurent  le  reste;  ccnnMen  reçureot^ls? 

P.  856.  Je  dois  recevoir  6759  fr.  en  trois  paiements;  le 
premier,  sera  de  1709  fi;.,  le  second  de  5468  fr.  :  quel  sera  le 
montant  du  troisième? 

P.  837.  Avec  400  fr.  de  plus  que  ce  que  j'ai,  je  pourrais 
payer  830  fr.  que  je  dois,  et  Q  me  resterait  67  fr.  ;  dites  ce 
que  j'ai.  . 

P.  858.  Un  de  mes  amis  m'ayaat  prêté  550^r. ,  j^i  payé 
600  fr.  que  je  devais,  et  il  me  reste  34  fr.  :  combien  avais-je 
avant  d'emprunter  ? 

P.  859.  Uù  receveur  faisant  ses  comptes  trouve  que ,  du- 
rant le  premier  trimestre,  il  a  déboursé  ^6740  fr.  ;  pendant  le 
second  ,25450  fr .  ;  pendant  le  troisième,^  9564  fr.  •  et  pendant  le 
quatrième,  21670fr.  :  combien  doit-il  avoir  en  caisse,  sachant 
que  sa  recette  générale  de  l'année  se  monte  èi  95452  fr. ,  et 
qu'il  avait  une  avance  de  12300  fr.? 

P.  840.  L'église  métropolitaine  de  Paris  fut  commencée  en 
H62  :  combien  faut-il  encore  attendre  d'années,  h.  pavlûr  lie 
1840 ,  pour  qu'elle^ait  800  ans  d'existence? 

F.  84f .  On  demande  quel  est  le  produit  anwtel  d'un  bioi 
isffiersié  7540  fir.,  sachant  que  le  fermier  dépense  670  £r.  pour 
son  entretien,  qu'il  paie  850  fr.  pour  les  domestiques  et  pour 
des  journées  dWvriers,  qu'il  met  de  côté  550  fr.,  et  qu'il 
ùwxm  450  fr.  75  c  aux  pauvres. 

P.  842.  Combien-fftut-il  payera  18  ouvriers  qui  ont  tra- 
Taillé  pendant  18  jours ,  k  raison  de  6  fr.  75  c.'par  joue  pour 
^  d'entre  eux,  et  de  5  fr.  50  c.  pour  les  autres? 

P.  845.  On  a  pavé  1470  fr.  pour  49  milliers  d^  plumes  : 
%  combien  revient  la  plume  ? 

P.  844.  Un  ouvrage  est  composé  de  6  volumes,  chaque  vo- 
lume de  560  pages,  chaque  page  de  42  lignes,  et  cnaque  ligne 
de  40  lettres  :  combien  contient-il  de  lettres  ^il  renferme  60 
«hapitres^  et  ^i  h.  chaque  chapitre  il  y  a  5  lignes  de  moins? 

P^  815.  Quel  est  le  nûmbre  qui  égale  le&  |-  des  i  de  M? 
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DEUXIEME  PARTIE. 


SYSTEME  MÉTRIQUE  DECIMAL 

DES  POIDS  ET  MESURES  (1). 


INTRODUCTION  ^ 

» 

On  appelle  mesures  les  inslrumenls  dont  on  se  sert  pour 
évaluer  les  difiEérentes  étendues,  les  poids,  les  quanlilés  quel- 
conques. 

Mesurer^  c'est  chercher  combien  de  fois  une  quantité  quel- 
conque contient  l*unité  de  mesure. 

Les  mesures  en  général  peuvent  être  divisées  en  six  classes. 

4°  Quand  onne  veut  évfiJuer  que  l'une  des  dimensions  d'un 
objet ,  par  exemple,  sa  longueur,  ou  sa  largeur,  ou  sa  hau- 
teur, etc.,  on  emploie  une  Ugne  que  l'on  prend  pouf  unité  et 
que  l'on  appelle  mesure  linéaire  ou  de  Umgueur. 

2p  Si  l'on  veut  en  connaître  l'étendue ,  considérée  sous  les 
deux  dimensions ,  longueur  et  largeur,  on  cherche  combien 
àe  Ibis  il  contient  une  surface  déterminée ,  appelée  carré ,  que 
l'on  prend  pour  unité,  et  que  l'on  nomme  maure  de  $urface 
ou  de  superficie. 

5»  Quand  il  s'agit'de  connaître  l'étendue  d'un  corps,  considé- 
rée sous  Içs  trois  dimensions,  longueur,  laigeur  et  hauteur  (2X 
on  examine  combien  de  fois  il  contient  un  autre  corps  appelé' 
eube,  dont  les  trois  dinjiensions  sont  connues,  que  1  on  prend 
pour  unité,  et  quQ  l'onappelle  mesure  desolidiié  ou  deviuume. 

4®  Pour  éyaluer  les  liquides,  les  grains,  les  graines,  etc.^ 
on  cherche  combien  de  fois  la  quantité  h  mesurer  remplirait 
we  cont^nant^  déterminée,  et  qu'on  appelle  mesura  de 
ce^acité, 

'  (i)  D'après  la  définition  de  ce  m«t ,  les  poids  sont  de  véritablet 
mesures,  4>n  pourrait  donc  dire  simplement  le  s^rstème  des  /né^- 
sures;  mai^  l'usage  a  adopté  Texpression  que  nous  employons  ici. 

(a)  Qnelqutfois  la  hanteur  tsA  remplacé*  par  la  piroCoiidepr  mi 
l'épaisseur. 
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5"  Il  existe  des  choses  qu'on  ne  pourrait  apprécier  facilement 
par  aucun  des  procédés  qui  précèdent  ;  c'est  pourquoi  on  a 
imaginé  une  cinquième  manière  de  mesurer,  qui  consiste  à 
chercher  combien  l'objet  k  évaluer  pèse  de  fois  un  autre  objet 
dont  la  pesanteur  est  connue ,  et  que  l'on  appelle  mesure  de 
poids. 

6*»  Enfin  quand  on  a  besoin  de  connaître  la  valeur  appré- 
ciative d'un  objet,  par  rapport  k  son  utilité,  k  sa  rareté ,  etc., 
on  la  compare  k  celle  d'une  pièce  d'argent,  d'un  poids  dé- 
terminé ,  que  l'on  nomme  unUé  de  monnaie,  unité  monétaire 
ou  mesure  de  valeur  (4  ). 

Pour  peu  qu'on  réfléchisse ,  on  comj^end  combien  il  serait 
k  désirer  que  les  poids  et  les  mesures  fussent  uniformes  chez 
U)U6  les  peuples  qui  ont  entre  eux  des  rapports  commerciaux  ; 
mais  cette  uniformité  générale,  qui  ne  pourrait  être  que  le 
fruit  de  la  bonne  intelligence  des  nations ,  sera  toujours  une 
entreprise  difficile. 

Néanmoins  ce  bienfait,  qu'il  est  moralement  impossible  de 
rendre  universel,  pourrait  exister,  au  moins  dans  chaque  État, 
et  le  gouvernement  français,  en  particulier,  en  a  toujours  senti 
l'importance ,  comme  on  va  le  voir  dans  ranalyse  historique 
des  travaux  qui  ont  été  exécutés  [>our  réduire  k  un  système 
uniforme  une  foule  de  mesures  arbitraires,  bizarrement  divi- 
sées, et  souvent  différentes ,  quoiqu'elles  portassent  le  même 
nom. 

Dès  les  premiers  temps  delà  monarchie,  le  gouvernement 
avait  compris  les  graves  inconvénients  qui  résultent  du  défaut 
d'uniformité  dans  les  poids  et  les  mesures ,  et  Charlemagne 
avait  surtout  fait  des  vœux  pour  la  réforme  de  cet  état  de 
choses. 

Les  successeurs  de  ce  prince,  et  notamment  Philippe-le-Bel, 
Philippe-le-Long,  Louis  XI ,  François  l*  et  Henri  II,  tentè- 
rent, mais  inuUiement,  cette  réforme  importante. 

Plusieurs  fois  des  commissions  ie  savants  avaient  proposé 
de  ramener  toutes  les  mesures  de  provinces  k  celles  de  Paris  : 
leurs  propositions  étaient  restées  sans  eflet. 

D'autres  avaient  imaginé  d'établir  un  système  qui  pût  de- 
venir universel ,  et  proposaient  de  le  baser  sur  les  dimensions 
de  la  terre.  ^ 


(i)  Ce  qui  suit,  jusqu'à  la  page  io4  inclusivement,  ne  doit 
point  être  étudié  par  les  élèves  ;  on  se  contentera  de  le  leur  faire 
lire. 
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Divers  astronomes  de  l'antiquité  avaieiit  entrepris  de  me- 
surer le  glol)e  terrestre.  Leur  travail,  qui  était  demeuré  im- 
parfait ,  mt  repris  sous  le  règne  de  Henri  II,  et  depuis  ceUe 
époque  jusqu'à  l'institution  de  l'Académie  des  Sciences,  il  se 
fit,  sur  plusieurs  points  de  l'Europe,  divers  essais  dont 
les  résultats  furent  plus  ou  moins  exacts.  Ainsi,  en  4550, 
Femel  mesura  grossièrement,  en  comptant  les  tours  des  roues 
de  sa  voiture ,  un  arc  du  méridien  entre  Paris  et  Amiens, 
Après  lui,  Snell  fils,  mathématicien  hollandais,  mort  en 
I0i6,  mesura  la  distance  de  Malines  k  Alcmaer ,  en  employant 
une  suite  de  triangles.  En  4635,  Norwood  fît ,  sur  la  route 
de  Londres  k  York,  des  opérations  analogues,  avec  des  in- 
struments perfectionnés,  et  en  combinant  les  méthodes  de 
ses  devanciers. 

Sous  le  règne  de  Louis  XIV,  l'astronome  Picard  (4),  qui 
reçut  l'ordre  de  mesurer  les  degrés  du  méridien  dans  lin- 
térieur  du  royaume ,  détermina  Ta  distance  d'Amiens  à  Mal- 
voisine  ,  et  donna  une  mesure  de  la  terre  sur  laquelle  on  put 
compter.  Il  observa  aussi  la  lon^eur  du  pendule  qui  bat  les 
secondes  sexagésimales ,  k  Pans,  et  proposa  de  la  prendre 
pour  base  d'un  nouveau  système  de  mesures. 

Cependant  de  vives  disputes  s'étaient  élevées  entre  les  sa- 
vants ,  au  siûet  de  l'opinion  émise  par  Nevirttm,  sur  l'aplatisse- 
ment du  globe  vers  les  pôles.  Ppur  éclaireir  ce  fait,  le  grand 
Colberifitde  nouveau  mesurer  le  méridien  de  Paris  k  travers 
la  France,  et  cette  opération  dura  55  ans  (de  4iMtf  k  4748). 
Cassini  le  fils,  sous  la  direction  duquel  elle  fut  terminée, 
proposa  l'adoption  d'une  nouvelle  mesure  égale  k  la  M080" 
partie  du  degré  terrestre;  dès  4670,  Mouton^ avait  demandé 
que  la  minuie  terrestre  fût  prise  pour  unité,  sous  le  nom  de 
mille  y  et  (pi'elle  fût  assujettie  k  la  division  décimale. 

L'opération  exécutée  sous Golbert fut  encore  répétée  pendant 
les  années  4759  et  4740,  par  Lacaille  et  le  petit-fils  de  Cassini, 
d'une  manière  beaucoup  plus  exacte;  et,  en  4750^  un  arc 
d!un  degré  fut  aussi  me^iré  au  cap  de  Bonne-Espérance. 

Ces  différentes  redierçhes,  qui  avaient  excité  l'émulation  des 
savants,  occasionnèrent  la  même  opération  sur  divers  autres 
points  du  globe ,  par  le  ministère  de  plusieurs  astronomes 
italiens ,  allemands  et  américains. 

DéyoL ,  en  4756 ,  Louis  XV  avait  envoyé  au  Pérou  Laconda- 
mine ,  Godin  et  Bouguer,  et  en  Laponie  quelques  autres  sa- 

(i)  Ce  fut  Tim  des  premiers  membres  Dommés  k  rinstitution 
de  l'Académie  des  Sciences. 
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liants,  présidés  par  Maupertuis,  pour  délenïhner  la  figure 
de  la  teite,  ei  leurs  observations  avaient  établi  qu'elle  est 
aplatie  vers  les  pôles  d'un  554«. 

Tant  de  travaux  ne  furent  pas  sans  résultat  :  en  4766 ,  le 
Gouvernement  litdislribuer,  aux  procureurs-généraux  des  Par- 
lements ,  des  toises  construites  par  Tillct ,  sur  le  modèle  de  celle 
qui  avait  servi,  3()  ans  auparavant,  k  ki^surer  les  degrés  du 
Pérou  ;  ce  fut  un  previier  pas  vers  Funiformité  des  poids  et 
mesures,  réclamée  depuis  si  lOBgtenips. 

Toutefois  la  bizarrerie  dont  on  se  plaignait  subsistait  tou^ 
jours  ;  mais  le  vçeu  de  la. voir  disparaître  ayant  été  exprhné 
aux  Ëtats-GénérauHC  avec  plus  dç  force  ^e  J^ais ,  l^As^ 
semblée  nationale  rendit  le  décret  du  8  mai  47QO,  par  le* 
quel  l'uniformité  des  poids  et  mesures  fut  arrêtée,  et  le  roi  de 
France  supplié  de  se  concerter  avec  celui  d'Angleterre,'  ptnir 
qu'une  réunion  de  savants  des  deux  royaumes  s'oeoapassent 
à  déterminer,  kla  latitude  de  4^  degrés ,  ou  k  toute  autre  qui 
pourrait  être  préférée,  la  longueur  du  pendule,  afin  d'en  dé- 
duire un  moaèle  invariable  pour  tous  les  poids  et  mesuies , 
proposition  que  Picard  avait  émise  86  ans  plus  tôt. 

Les  événepienls  ^îoliliques  survenus  k cette  époque  «e  pei^ 
mirent  pas  d'exécuter  la  réunion  projetée  ;  il  fallut  selxMiier 
aux  savants  du  royaume ,  et  rA^adémie  des  Scienees  nomma 
une  Commission  pour  déterminer  la  base  du  nouveau  9^ 
tèmé«  Gelle-ci  ayant  consacré  en  principe  la  nécessité  de 
fixer  une  mnéêé  dU  muure  nmiureUe  et  invariable,  telle  qu'elle 
ne  renfermât  rien  d'arbitraire,  ni  de  particulier  k  la  situatimi 
d'Micun  peuple,  n'aémit  point  le  pemiule ,  parce  qu'il  est  as- 
sujetti au  Um^  et  au  lieu  ;  elle  rejeta  également  l'unité  qui 
aurait  été  fcmdée  sur  l'équateur,  commeparticulière  k  quelques 
peuples  seulement;  mais  ell^ adopta  la  diaHHiiHioniême partie 
du  quart  dv  méridien  terrestre ,  sous  le  nom  de  mètrï  ,  peur 
l'umité  fondamentale  du  nouveau  êpsiême,  attendu  que  cette 
ligne  est  commune  k  tous  les  peuples  :  c'est  pourquoi  elle  M 
d'avis  que  le  Gouvernement  ordonnât  la  mesure  de  l'arc  du 
méridien  compris  entre  Dunkerque  et  Baircdone  (1  ). 

Le  travail  de  cette  Commission ,  oonsicné  dans  son  rapport 
du  40  mars  I79t ,  fut  ppésenté  k  FAssemmée  nationale,  et  ap* 
prouvé  par  le  décret  du  26,  qui  reçut  la  sanction  royale  le 
50du  même  mois. 

L'Académie  nomma  alors  einq  Cemmissiotts  nouvelles  ^ 
l'effet  de  se  partager  les  différentes  espèces  d'nbservations  que 
demandait  ce  travail  important,  et  le  célèbre  artiste  Lenoir 

(t)  Voir  fig.  3  bis,  pi.  a. 
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conslruisU  les  inslrumeiUs  qui  devaient  y  être  employés.  Lors- 
que tous  les  préparatifs  fure«^  faits ,  Louis  Wl  publia ,  le 
24  juin  4792,  une  proclamatioft  qui  avait  pour  but  de  jmH 
léger  les  opérations  relatives  à  Texéeutioii  de  cette  vaste  en- 
treprise. 

M^ckam  et  Deiambrè,  chargés  de  ce  travail ,  le  divisèrent 
en  deux  seotions  :  Tune  compreni^it  la  distaoce  de  Dut- 
kerque  h,  R^Mâez^  et  l'autre  celle  de  Rbodez  à  Barcelone* 
Cette  dernière  étant  échue  à  Méckain,  il  partit ,  dès  le  £S  joiii^ 
et  Delanàre  (^ommen^  ses  opérations  le  26. 

Pendant  que  oes  deux  sa'vants  se  livraient ,  avec  une  activité 
infatigable  et  des  précautions  sompuleuses ,  à  une  tâche  aussi 
pénii»ie  que  délicate ,  le  Oewremement,  nopotient  de  laire  dis* 
paraître  la  diversité  des  mesures,  créa  un  mètre  proWsoire, 
par  la  loi  du  46  germinal  an  UI  (7  avril47«S),  et  y  jounit  la 
nomenclaUire  ^s  poidsf  et  mesures,  telle  que  mus  m^m» 
aujourd'hui  (^oir  page  4#a). 

Cependant  Aécbain  et  DetanJire  tenninèrent,  dans  l'espae» 
de  sept  années,  leur  laborieuse  niissien,  an  milieu  des  daa* 
gers  de  toute  espèce,  sans  être  rebutés,  ni  par  les  obstacles 
que  l'indémencedes  saisons  et  la  diâievlté  <ki  terrain  apper^ 
taient  k  leurs  opérations,  ni  par  les  intemiptioiis  caifêée»  p«r 
les  orages  politiques  qui  agitaient  ates  la^Franoe  et  qui  mirent 
plusieurs  fois  leur  vie  en  danger. 

Après  \asA  de  fettgues,  ces  deux  savants,  de  reiaor  h 
Paris^  présenièotnl  9ix  Gonvetnettieni  les  mémoires  qu'ils. 

Â}(«9  r^itttt  y  créé  par  laConslfttntton  de  l'a»  l\\  (4794) ,  çt 
organisé  par  laloi  du^bromaire  an  Vi  (Sft  octobre  4795),  pour 
remplacer  J'Académie ,  nomaa  une  -Cemmission  dite  des 
Poids  et  Mesures,  composée  de  vingt-deux  savants,  tant  Fimt- 
çata  qu'étrangers  (4),  pour  «'eecofwr  exAlusMi<etteBi  des  tca- 
Taiixsdentifiqtiesreiatkskl'étBMiéseman4définitif4ti  nouveair 

(i)  Koms  de  ces  savants  par  ordre  alphabétique  :  Aenete,  dé- 
puté de  la  république  Batff\'e;  Batbo,  eiivoyéj>ar  le  roi  de  Sar- 
cfaigne  et  remplacé  depuis  par  Vtutaiii;  Bûtda,  Brisson^ 
Bugge ,  député  du  roi  dé  Bunemard^;  Cisear,  éépnté  dn  roi 
d'âpagne;  CovMmki  Bareet,  J^kmbrt;  f^èràni,  député 
de.'la  Toscane  ,  Fiwmàmi,  ^tité  ée  la  répoblkpie  Benalnet 
i/^gftiFîffc ,  iittphtc€  f  L^j'épre*4xifte€M  f  htfBHdfé  ^  MasciwtioMp 
^éf$^é  à»  la^répahlaime  Citalpive  ;  Mtéekain)  MuUeéo  „  dépoté 
de  h  républtqae  LigurieAiie;  Péditray^ê,  député  du  roi  d'Es* 
pagne;  Pronx i  Traités  ,  député  de  la  répvbfiqoe  Helvétique} 
VanSwinden,  député  de  la  république'. Batavt. 
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système  ;  ceux-ci  formèrent  dans  leur  sein  deux  Commissions 
spéciales,  lime  pour  faire  les  calculs  de  la  Méridienne,  et 
l'autre  pour  déterminer  Funité  de  poids. 

La  Commission  chargée  des  calculs  de  la  Méridienne ,  tra- 
vailla d'après  les  bases  fournies  par  Méchain  et  Delambre.  Le 
journal  de  leurs  opérations  fut  compulsé  avec  la  plus  sévère 
exactitude  ;  les  calculs  les  plus  rigoureux  furent  faits  par  iplix'- 
sieurs  de  ces  savants  et  par  des  méthodes  différentes  ;i'apla- 
'  tissement  de  la  terre  fut  compté  pour'  un  554«  ;  enfin ,  k  l'aide 
des  observations  astronomiques  et  des  autres  rectifications  qui 
avaient  été  faites^  sur  les  lieux,  on  parvint  k  déterminer  la 
distance  dupôle  boréal  à  ^équaleur,ùi  dimension  obtenue  fut 
divisée  par  1 0,006,000 ,  conformément  aux  décrets  des  26  mars 
4791  et  I"  acrat  4703,  et  le  quotient  de  cette  division  fut  la 
longueur  fixée  pour  l'unité  fondamentale,  k  laquelle  on  donna 
le  nom  de  mètiœ,  du  mot  grec  metrouy  qui  signifie  mesure. 

Deux  mètres  en  platine,  le  moins  dilatable  de  tous  les  mé- 
taux, furent  construits  pour  servir  d'étalons,  et  portés  k  un 
d^é  de  précision  qui  ne  laissait  rien  k  désirer.  Cette  opéra- 
tion ,  qui  fut  encore  confiée  k  Lmoir,  sons  la  surveillance 
d'une  Commission  ^[>éciale,  fut  exécutée  avec  les  précautions 
les  plus  minutieuses  et  les  plus  délicates. 

La  Commission  char^  de  déterminer  l'unité  de  poids 
n'avait  pas  une  tâche  moins  difficile  k  remplir;  car  si  les  me- 
suresde  superficie,  devolurae  etde  capacité  se  déduisaientsans 
peine  du  mètre ,  il  n'en  était  pas  mnsi  de  l'unité  de  poids  qui 
demandait  une  attention  toute  particulière.  « 

Pour  effectuer  cette  opération  d^cate ,  Foriin  exécuta ,  en 
laiton ,  avec  des  précautions  qu'il  est  impossible  de  pousser  j^lus 
loin,  un  cylindre  creux  et  droit,  dont  le  diamètre  égalait  à 
peu  près  la  hauteur. 

Lefèvre-Gimêau  en  détermina  le  volume  k  l'aide  d'instru- 
ments construits  exi^fès ,  et  àooi  la  précision  était  telle ,  que  les 
dimensions  pouvaient  être  appréciées  k  un  dix-sept  centième 
de  millimètre  :  il  fut  trouvé  de  44  décimètres  cubes  2906054. 

Ce  cylindre  fut  d'abord  pesé  dans  l'air  k  l'aide  de  procé- 
dés qui  en  donnèrent  exactement  le  même  poids  que  si 
Topération  eût  été  faite  dans  le  vide  (4  ).  . 

Il  fut  ensuite  pesé^Ums  l'eau  distillée  (2) ,  et  la  différence  aes 
deux  poids  d<mna  celui  du  volusie  de  cette  eau  égal  au  vo- 
Il  ■       ,       I  I  ■    ■ Il  I.  Il  I     I  iii >i  I      11 

(i)  La  balance  était  sent^le  à  mi  sHligraiiiiBe ,  et  trébodiitt 
k  cinqHaiite-tnNs  dix-ittilUènies  de  gramme,  étant  chargée  d'un 
poids  de  a  kilog.  aSg. 

(i)  Voir  le  renvei  page  loS.       / 
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kune  du  cylindre  (I] ,  d'où  l'on  conclut  le  poids  d'un  déci- 
fflètre  cube  d'eau  aisUUée,  ramenée  au  maximum  de  den- 
sité et  p^ée  dans  le. vide  :  ce  résultat  fut  nommé  kilo^ 
§rmme.  ' 

II  restait  h  constmire  le  poids  qui  devait  servir  d'étalon. 
Fortin  fut  encore  chargé  de  ce  travail,  et  l'exécuta  sous  les 
ordiesde  Lefèvrc  et  de  Fabbroni.  H  est  en  platine;  sa  forme 
est  celle  d'un  cylindre  dont  le  diamètre,  qui  égale  la  hauteur, 
est  de  39  millimètres  et  demi  environ  ;  il  ne  porte  aucune 
inscription;  il  est  seulement  renfermé  dans  un  étui  sur  le- 
quel est  écrit  le  mot  kilogramme. 

Les  travaux  des  deux  Commissions  étant  terminés,. leur 
rapport,  rédigé  par  Swinden,  fut  présenté  par  Trallès,  au 
Corps  l^slafif ,  au  nom  de  llnstitut  des  Sciences  et  des  Arts , 
avec  les  étalons  prototypes  du  mètre  et  du  kilogramme ,  le 
4  messidor  an  Vil  (22  juin  4799). 

Ces  étalons  furent  déposés ,  le  même  Jour,  aux  archives  d« 
PEtat,  et  placés  dans  une  boite  fermant  a  clef  ;.cette  boite  fut 
renfermée  h.  son  tour  dans  une  armoire  en  fer ,  fermant  à 
({uatre  clefs. 

Eolia,  la  loi  du  49  frimaire  an  ViU  (40  décembre  4799) 
ayant  approuvé  le  rapport  de  la  Commission  <ies  p(Hds  et  me- 
sures du  22  juin  précédent,  déclara  la  longueur  du  mètre 
déûniUYement  fixée  et  égale  à  l'étalon  déposé  aux  archives. 

Deux  autres  étalons  du  même  métal  que  les  prenyers ,  cer- 


tifiés d|Q|Kmes  k  ceux  des  archives ,  par  une  Commission  de 

iits,lKent  HgMés  k  l'C 
miers  des  visites  Wp  fréquentes  (2).  Comme  ce  sont,  l'un  et 


savants,  Vent  i|^sés  k  rObservatmre  pour  éviter  aux  pre- 


Paatre,  des  nM^tamèai^œ  la  science,  ils  sont  conservés  avec 
m  soin  extrène  :  ils  ne  feuveni  être  consultés  que  dans  dés 
cas  extraordinaires  et  avec  une  permission  express.  C'est 


(f  )  Il  est  d^expénence  cm'im  corps  plongé  dans  un  tiqiddeperd 
ieioB  peii^  «m  qoantîle  égale  à  eelui  da  liquide  qu'a  déplace. 

(i]Xes  étalons  da  mètare  en  platine  donnent  la  longaeor  rigoa- 
reose  de  cette  mesore ,  lorsquMs  sont  à  ta  température  de  la  glace 
fondante ,  degré  qui  est  le  plus  indépendant  de  ratmospnère. 
f  ow  retronver  le  mètre  dans  tons  les  temps ,  sans  être  obligé  de 
fecoiriri  la  mesart  du  Méridien,  on  a  fixe  son  rapport  à  celui  du 
pendalequi  baC  la  seeMide  sexagésimale  à  ^Observatoire  de  Paris. 
Ce  pendule  égale  o  i^  99^85  :  donc ,  pour  obtenir  la  longueur 
da  net.,  il  faudrait  ajouter  à  celle  du{)endale  6i5  fois  jv^sude  ce 
pendule.  Ces  6t5  sont  la  différence  de  i  mèl.  à  c  mH.  99'*85. 
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pourquoi  il  fut  ensuite  déposé  au  Ministère  de  Tintérieur  un> 
mètre  et  un  kilogramme  en  cuivre ,  k  bouton ,  construits 
avec  le  plus  grand  soin,  pour  servir  de  régulateurs  aux  meaor* 
res  du  commerce.  Des  copies  de  ces  mesures  furent  aussi  pâa*' 
'  cées  dans  les  bureaux  de  vérification  pour  être  consull^s  au 
besoin. 

Le  système  métrique  décimal  fui  rendu  obUgatoire  et  exdur^ 
sif  le  2  novembre  48(H ,  et  la  valeur  de  Tunité  nuuiétWe  Uik 
fixée  par  la  loi  du  7  germinal  an XI  (28  mai  iS02). 

Cependant  l'intioduction  des  nouveaux  poids  et  des  nou* 
velles  mesures  rencontra  de  nombreux  obstacles  dans  la  pra^ 
tique  :  de  vives  réclamations  s'élevèrent  presque  pa^-loul  de 
la  part  de  la  routine ,  et  le  gouvernement  impérial  crut  devoir 
autoriser,  par  le  décret  du  8  féwier  1812,  m  fabrication  dfc 
mesures  dites  usuelles  qui  portaient  les  noms  des  anciennes^ 
mais  qui  étaient  basées  sur  les  nouveltes;  ainsi,  il  y  eut  uuet 
toise  de  deux  mètres,  un  pied  égal  au  tiers  du  mètre ,  une 
aune  de  42  décimètres,  une  livre  é^le  au  demi-kilog.,  etx;. 

Mais  une  expérience  de  vingt-cinq  ans  ayant  prouvé  (jrm 
ces  concessions,  loin  d^tteindre  k  but  qu'on  s'était  pro^ 
posé,  n'avaient  servi  qu'à  compliquer  les  transactions  com- 
merciales et  qu'à  augmenter  encore  kidivepsité  des  iftesiii>és, 
h  laquelle  on  avait  voukt  remédier,  le  Gou^ernemenl,  a  rés^u 
de  les  supprimer.  La  Im  du  4  juillet  iWt  porte  teKttteUement> 
qu'à  partir  du  4»  iesTierl84§,  êompmd»  et  meêurtê  autre» 
que  lespméê  H  mesw  éèMiêfoxiè^  \ofaÔB%  4§geraiinitan 
III  (7  aviii  1705)  «1 49  frimtâre  an  \U\  (4jO  if— ^miP^W, 
seront  interdUt ,  joua  Us  pemm  portéÉtuaft  l'JmTSi^^dm 
Code  pénsU.  #       ^^ 

Deux  eréUumaiiMS  royal«s^  midaitdmi  I7%vril  el  le  juin: 
i899,  ont  réglé  ks  dispositioB^  quiillAwent  amutef  TexéciH 
tion  de  cette  loi.  ^ 

Le  Conseil  royal  de  l'Instruction  publique ,  voulant  seconder 
les  vues  du  Gouvernement,  a  rendu,  Te  22  octobre  «59,  u» 
arrêté<pi  poQscrU  h  tou/^  tes  ki^tujteAirs  pcûnaii»»  l'eftatigne- 
ment  exclusif  du  sgwtèsie  légal  de»  poida  %k  m^mue»^  ei  il  % 
interdit,  pour  les  écoles,  te>ut  Qttvrage  qpx  conti«n4fiaiU«^  dé- 
nominations anciennes. 

Il  est  donc  de  la  dernière  importance  qtw  les  élèTes  se  hm^ 
liarisent  avec  la  théorie  autant  qu'avec  la  pratique  du  ^f$ites 
MiTRiQUE  DÉGHUi'y  et,  pour  y  parvenir,.  qa'iiU  sê  mettcAt  «n 
état,  par  une  attenMen  sérieuse  et  par  une  étaide  suivie^. ilt 
bien  posséder  les  délwls  que  nous  doonoos  cidres. 
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LOIS 

RELATIVES  AUX  POIDS  ET  MESCRES. 


Extrait  du  décret  du  8  mai  I79#. 

Le  Roi  sera  su^j^d'écôr*  k  sa  Majesté  Bckaimiqiie,  et  de 
la  prier  d'engager  le  Parlement  d'Angleterre  à  concourir ,  «ftc 
rA^semblée  nationale  y;k  \sl  ûxation  de  l'unilé  natureUe  de 
mesures  et  de  poid^. 


Extrait  du  décret  du  Î5  marg  17W. 

L'AKemblée  nationale  décrète  qu'elle  adopte  U  giandeiir 
du  quart  du  méridien  terrestre  po«r  base  du  nouveau  sys- 
tème de  mesure  ;  (fu'en  coMéqueiiie  les  opénUons  néces- 

sakes  j^onrdétenninep  celle  base et  notamment  la  «aesuMi 

d'un  arc  du  méridien ,  depuis  Dunkerque  jiu^a'à  BaJCelfgie» 
seroat  inoessasMoieat  exéâit6e& 


^  .^    Extrait  du  décret  dm  i*  moM  iTi 

Art  %^.  Le  neSWeattS3Fs4èaie.de8  |K»dB  eti 
sur  la  mesuBetn  mâôSien  de  la  tenre  ella  diviaiM.éÉQifflale, 
seram  UDiforiBémaiiâMia  loulala  £raiic«. 


Ba^mUée9^kimdm4WgiipmèMdmi^m(rmwH4tU). 

Art  2.  U  n'y  aura  qu'un  seul  étalon  des  poids  et  mesui^ 
pour  toute  la  France^  o»  sera^me  règle  4e  platiae  sur  la^pielle 
sera  tracé  le  m0ir«>  qui  a  été  adopté  poiur  l'uBilé  fondwieiilale 
de  tout  le  système  des  mesures. 

la  loi  du  19  frîmaîre^aa  VIU  oeconnalt  aussi  le  kiiogramme 
pour  étaloo. 

Cet  étalon  sera  exécuté  a^ec  laplus  grande  précwlon,  et  il 
sera  déposé  près  du  Corps  législatif,  ainsi  que  le  procès-verbal 
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.  <les  opérations  qui  auront  servi  à  le  déterminer ,  afin  qu'on 
puisse  le  vérifier  dans  tous  les  temps. 

Art.  5.  ïl  sera  envoyé  dans  chaque  chef-lieu  de  district  un 
modèle  conforme  k  l'étalon  prototype  dont  il  vient  d'être 
parlé,  et,  en  outre,  un  modèle  de  poids  exactement  déduit  du 
système  des  nouvelles  mesures.  Ces  modèles  serviront  à  la  fa- 
brication de  toutes  les  sortes  de  mesures. 

Art.  4.  La  nomenclature  des  nouvelles  mesures  est  définiti- 
vement adoptée  comme  il  suit. 

On  appellera  : 

Mètre,  la  mesure  de  longueur  égale  a  la  dix-millionième 
partie  de  l'arc  du  méridien  terrestre ,  compris  entre  le  pôle 
boréal  et  l'équateur; 

Arc,  la  mesure  de  superficie  pour  les  terrains,  égale  à  un 
carré  de  dix  mètres  de  e6té  ; 

Stère  ,  la  mesure  destinée  particulièrement  aux  bois  de 
chaufiage ,  et  qui  sera  égale  au  mètre  cube  ; 

Litre,  la  mesure  du  capacité,  tant  pour  les  liquides  que 
pour  les  matières  sèches ,  dont  la  o(mtenance  sera  celle  du  cube 
ée  la  dixième  partie  du  mètre  ; 

Gramme,  le  poids  absolu  d'un  volume  d'eau  pure,  égal 
au  cube  de  la  centième  partie  du  mètre ,  et  k  la  température 
de  la  glace  fondante; 

Enfin,  l'unité  de  monnaies  prendra  le  nom  de  franc  , 
pour  remplacer  celui  de  lîvre  usité  aujourd'hui. 

6.  La  dixième  partie  du  mètre  se  nommera  décimètre  ,  et 
sa  centième  partie  gentimètub.  k       #  ^ 

On  appellera  décamètre  une  mesure  ég^e  a  dix  mètres; 
ce  qui  fommit  une  mesure  très-eommode  pour  l'arpentage. 

Hectomètre  signifiera  la  longueur  de  cc^'t  m^res. 

Enfin,  KILOMÈTRE  et  mtriamètre  seront  des  tondeurs  de 
mille  et  de  dix  mille  mètres,  et  désigneront  principalement 
les  distances  iTiifÉRAiREs. 

7.  Les  dénominations  des  mesures  ém  autres  genres  seront 
déterminées  d'après  les  mêmes  principes  que  celles  de  l'article 
précédent. 

Ainsi ,  DÉcrtJTRE  sera  une  mesure  de  capacité  dix  fois  plus 
petite  que  le  IHre;  cetitigramme  sera  la  centième  partie  du 
poids  d  un  gramme. 

On  dira  de  même  décalitre  pour  désigner  une  mesure 
contenant  dix  litres,  hectolitre  pour  ime  mesure  égale  à 
cent  litres  ;  un  kilogramme  sera  un  poids  de  mille  grammes. 

On  composera  d'une  manière  analogue  les  noms  de  toutes 
les  autres  mesures. 
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Cependant,  lorsqu^onvoud^  exprimer  les  dhd^mes  el 
centièmes  du  franc,  unité' des  ^oniuMesvQB.^  servira 
mots  DÉCIME  et  CENTUiE'.()éj/î*tQQus:ÔI  ^çA{rî[l^*4éccël$ 
térieurs. 

8.  Dans  les  poids  el  les  mesures  de  capacité,  chacune 
mesures  décimales  de  ces  deux  genres  aura  son  double  el  sa 
moitié,  afin  de  donnera  la  vente  des  divers  objets  toute  la 
commodité  que  Ton  peut  désirer  ;  il  y  aura  donc  le  double 

LITRE  et  le  DEMI-LITRE  ,  Ic  DOUBLE  HECTOGRAMME  et  le  DEMI- 
HECTOGRAMME  ,  et  ainsi  des  autres. 

45.  On  déterminera  les  formes  des  différentes  sortes  de 
mesures ,  ainsi  (fûe  les  matières  dont  elles  devront  être  faites  ^ 
de  manière  que  leur  usage  soit  le  plus  avantageux  possible. 

16.  Il  sera  gravé  sur  chacune  de  ces  mesures  son  nom  par- 
ticulier; elles  seront  marquées  en  outre  du  poin(;onde  r£(ai , 
ce  qui  en  garantira  Fexactitude. 

17.  Il  y  aura  à  cet  effet  de  bons  vérificateurs  chargés  de 
Tapposition  du  poinçon. 

18.  Le  choix  des  mesures  appropriées  à  chaque  espèce  de 
marchandise  aura  liou  de  manière  que ,  dans  les  cas  ordinaires, 
on  n'ait  pas  besoin  de  fractions  plus  petites  que  les  centièmes. 


Extrait  de  la  loi  du  Î7  floréal  an  VII  (6  mai  I79Q). 

AiiT.  {«r.  A  compter  du  1^  vendémiaire  prochain  {M  sep- 
tembre 1790),  tontes  stipukitiOQs  et  comptes  de  valeurs  rao- 
nétafres  pour  le  service  public  de  l'exercice  de  TaB  VIII  ^ 
ne  pourront  être  énoncés  qu'en  francs  et  fractiens  décimales 
de  franc. 

EsCrail  de  la  loi  du  49  frimaire  an  VIII  (10  décembre  1799). 

Art.  i"^,  La  fixation  provisoire  de  la  longueur  du  mètre  à 
trois  pieds  onze  lignes  quarante^ualre  centièmes,  ordonnée 
par  les  lois  du  l*'"'  août  1795  el  du  18  germinal  an  111  (7  avril 
1795),  demeure  révoquée  et  comme  non  avenue.  Ladite  lon- 
g«e»ir,  fermant  la  dix-millionième  partie  de  l'arc  du  méridien 
terrestre  compris  entre  le  pOle  nord  et  l'équateur,  est  définiti- 
vement fixée ,  dans  son  rapport  avec  les  anciennes  mesures,  k 
trois  pieds  onze  li^ies  deux  ceat  quatre-vingt-seize  millièmes. 

2.  Le  mètre  et  le  kilogramme  en  platme .  déposés  le  4  mes- 
sidor dernier  (25  juin  4799)  au  Corps  législatif,  par  l'Institut 
national  des  sciences  el  des  arts,  sont  des  étalons  définitifs 
des  mesures  de  longueur  el  de  poids  dans  toute  la  France. 
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i.^.  Les'mï^es  dispG^ti<:»ifs' dé.l^:  loi  du  18  germinal  an  III, 
oncerij^JTtl  l'uit^ce  qui  est  relatif  ail  système  métrique ,  ainsi 
u'à  lâr  jj'vnj«  iicïftxire'êj  Jt  \i  eênfection  des  nouveaux  poids 
^  des*houVeflestïicsuresr,-coiitîmieront  à,  être  observées. 

ExtraU  de  lahi  du 7  germinal  on-  XI  (28  mai  iSOS). 

Art.  ♦«■.  Les  pièces  de  monnaie  d'argent  seront  d'un  quart 
de  franc,  d'un  demi-franc,  de  trois  quarts  de  franc  (4),  (Fmi 
franc ,  de  deux  francs  et  de  cinq  francs. 

2.  Leur  titre  est  fixé  à  neuf  dixièmes  de  fin  et  un  dixième 
d'alliage. 

5.  Le  poids  de  la  pièce  d'un  quart  de  franc  sera  d'un  gramme 
vingt-cinq  centigrammes; 

Celui  de  la  pièce  d'un  demi-îranc ,  de  4eux  grammes  cinq 
décigrammes  ; 
Celui  de  la  pièce  d'un  franc,  de  cinq  sratatties ; 
Celui  de  la  pièce  de  deux  francs,  de  dix  grammes; 
Et  celui  de  la  pièce  de  cinq  francs ,  de  vin^-cinq  grammes. 

6.  Il  sera  fabriqué  des  pièces  d'or  de  vmgt  francs  et  de 
quarante  fi'ancs. 

7.  Le  titre  est  fixé  k  neuf  dixièmes  de  fin  et  k  un  dixième 
d'alliage. 

45.  il  sera  fabriqué  des  pièces  dé  cuivre  pur  de  deux  cen- 
tièmes^ de  irMoeiiftièmesetde  cinq^enlièmes de  franc (9). 

14.  Le  pQids4eft|ttèoes  de  deax  eeirtiètfi»  seia  de  quatre 
gmnmies. 

Cîehii  fies  pièces  de  trms eentièttB&,  de«ix  gramoMS^cel  ce- 
lui des  pièces  de  cinq  centièmes,  de  dix  grammes. 


MaUrail  de  la  Içâ  d%aSl  jufM  IBIS. 

Irt.  f«.  tlttstroction  primaire  élémentaire  comprend  Btê- 
cessairement le  système  légal  des  poids  et  mesures. 

(t)  Les  places  de  trois  ouarts  de  franc  ti'^Mft  'ptniA  encore  été 
ftbriqtiées  (déeembfe  1840). 

t»)  Les^Aoei  <te  éaoi  et  S  eeotÎHM»  nVirt  poiaft  ne«re  élé 
mÎMi  en  omriMoit. 
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Loi  rendue  le  A  juillet  1837,  et  promulguée 
lei  du  menée  moii. 

UHJfô^BfUP^,  Itôi  ims  Fk^çais,  à  toos  présents 
àfCBir,  SALUT. 

Notts  avons  pmposé,  les  ChaTnbfes  ont  adopté,  nous  arons 
ordonoéei  ordonnons  ce  (çiii  suit  : 

Art.  4«'.  Le  décret  du  12  février  4042,  concernant  les  poids 
et  mesures,  est  et  demeure  abrogé. 

â.  NéMHneins^  l'usage  des  instruments  de  pesage  et  de  me- 
sufage  conlectioa&és  en  exécution  des  articles  2  et  5  du  dé- 
cret précité,  sera  permis  jusqu'au  4^^  janvier  1840. 

5.  A  partir  du  4^  janvier  4848^  tous  poids  et  mesures  au- 
tres que  les  poids  et  mesures  établis  par  les  lois  des  48  germi- 
nal an  111  et  49  frimaire  an  VIII ,  constitutives  du  système 
métrique  décimal,  seront  interdits  sous  les  peines  portées 
p»  Tarticle  4T»  dw  Gode  pénal  (4  ). 

4.  Ceux  qui  auront  des  poids  et  mesures  autres  que  les  poids 
et  mesures  ci-dessus  reconnus ,  dans  leurs  magasins,  bouti- 
<iues,  ateîrers  ou  maisons  de  commerce,  ou  dans  les  halles, 
toires  ou  marchés ,  seront  punis  comme  ceux  qui  les  emploie- 
rtot,  coolnriâtei^t  àrsorliele  479  du  Gode  pénal. 

5.  A  compter  de  la  même  époque ,  toutes  dénomifuifimis  de 
poids  et  mefluses,  «tta'es  ^foe  celles  qui  soai  portées  dans  le 
t^leau  annexé  à  la  ptése&te  loi ,  et  établies  piar  la  loi  du  4S 
^miflid  aa  III,  Mat  interdites  daas  les  actes  puJ»lics,  ainsi 
^  dins  tes  «ffîdies  et  k»  aaiMQGfts. 


(i)  Voici  cet  article  :  Seront  punis  d'une  amende  de  i  f  lii5  fr. 
iDdiTidaellement...  5**  ceuxqai  auront  de  faux  poidsou  de  fausses 
nesures  danB  lenfsaaagasins,  boutiques,  ateliers  ou  maisons  de 
commerce ,  ou  dans  les  nalles ,  foires  ou  marchés ,  sans  préjudice 
des  peines  qui  seront  prononcées  par  les  tribunaux  de  police  cor-  ' 
rectionnelle,  contre  ceux  qui  auraient  faitusa^e  de  ces  faux  poids 
oa  de  ces  fausses  mesures;  6^ ceux  qui  emploieront  des  mesures 
on  des  poids  différents  de  ceux  qui  sont  établis  par  les  lois  en  vi* 
gnear  ;  les  boulangers  et  bouchers  qui  vendront  le  pain  ou  la 
viande  au-dessus  de  la  taxe  légalement  faite  et  publiée. 
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lies  sont  également  interdites  dans  les  actes  sous  seing-privé, 
s  rppîslrt-s  de  commerce  et  auj-res  écritures  privées ,  produits. 

Les  ofliciers  publics  contrevenants  seront  passibles  d'une 
mende  tïe  vingt  francs,  qui  sera  recauvrée  sur  contrainte 
omme  en  matière  d'enregiiitrement. 

1/amende  sera  de  dix  francs  pour  les  autres  contrevenants  : 
<)I}e  sera  perçue  pour  chaque  acte  ou  écriture  sous  signature 
privée  ;  quant  aux  registres  de  commerce ,  ils  ne  donneront 
lieu  qu'à  une  seule  amende  pour  chaque  contestation  dans  la- 
quelle ils  seront  produits. 

6. 11  es!  défendu  aux  juges  et  arbitres  de  rendre  aucun  juge- 
ment ou  décision  en  faveur  des  particuliers  sur  des  actes,  re- 
gistres ou  écrits  dans  lesquels  les  dénominations  interdites  par 
l'article  précédent  auraient  été  insérées,  avant  que  les  amendes 
encourues ,  aux  termes  dudit  article ,  eussent  été  payées. 

7.  Les  vérificateurs  des  poids  et  mesures  constateront  les 
contraventions  prévues  parles  lois  et  règlements  concernant  le 
système  métrique  des  poids  et  mesures. 

Ils  pourront  procéder  k  la  saisie  des  instruments  de  pesage 
et  de  mesurage  dont  l'usage  est  interdit  par  lesdites  lois  et  rè- 
glements. ^ 

Leurs  procès-verbaux  feront  foi  en  justice  jusqu'à  preuve 
contraire. 

'  Les  vérificateurs  prêteront  serment  devant  le  tribunal  d'ap- 
rondissement. 

8.  Une  ordonnance  royale  réglera  la  manière  dont  s'effec- 
tuera la  vérification  des  poids  et  mesures. 

La  présente  loi ,  discutée ,  délibérée  et  adoptée  par  la  Cham- 
bres des  Pairs  et  par  celle  des  Députés,  ei  sanctionnée  par  nous 
cejourd'hui ,  sera  exécutée  comme  loi  de  l'Etat. 

l^ait  au  palais  des  Tuileries ,  le  4*"  jour  du  mois  de  juillet , 
Fan  ia5T. 

Signé  LOUfS-PHîLlPPE. 
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TABLEAU  DES  MESURES  LÉGALES 

établies  par  les  lois  des  18  germinal  an  III  et  19  firimaire 
an  VIII  y  et  annexé  a  la  loi  du  4  juillet  ISJPT. 


NOUS  SYST^NATH^CES. 


Myriamèlrc. 
Kilomètre. . 
Hectomètre. 
Décamètre. 
MÈTRE.  .  . 


Décimètre  . 
Centimètre- 
Millimètre  . 


Hectare. 
Are.  .  .  . 
Centiare. 


VALEUR. 


^Mesures  dt  longueur. 


Dix  mille  mètres. 

Mille  mètres. 

Cent  mètres. 

Dix  mètres. 

UnUé  fondamentale  des  poids 
et  mesures ,  dix-millionième 
partie  du  quart  du  méridienr 
terrestre. 

Dixième  du  mètre. 

Centième  du  mètre. 

MiHième  du  mètre. 


Mesures  agraires. 


Cent  ares  ou  dix  miUe  mètres^ 

carrés. 
Cent  mètres  carrés,  carré  de 

dix  mètres  de  côté. 
Centième  de  Pare,  ou' mètre 

carré. 

Mesures  de  capacité  pour  les  liquides  et  les  matières  sèches^ 

Kilolilre 

Hectolitre 

Décalitre.- 

LrriiE 

Décilitre.  (I) 


Mille  litres. 
Cent  litres. 
Dix  litres. 
Décimètre  cube. 
Dixième  diklitre. 


(%)  L'ordonnance  du  i6  juin  1839  y  a  ajouté  le  centilitre. 
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NOMS  SYSTÉMATIQUES. 


Décasl^. 
Stère..  . 

Décistère. 


Kilogramme. 


'  Hectogrunifte. 
Décagramme. 
Gramme.  .  .  . 


Déci^ramme. 
Centigramme. 
Milligramme. 


Faanc. 


DéGime. 

Centime. 


VALEUR. 


Mesures  de  soliâîlé. 


Dksières. 
Mètre  cube. 
Dixième  de  stère. 


^^fW. 


-1 


Mille  kSogrammes ,  pokb  du 
m^(fy  ^fcf  ^^^''tt^  du  tûQ- 
neau  de  mer. 

€entkilogrammes,quintalmé- 
trique  (4J. 

Mille  grammes ,  pnoids,  dans  le 
Tide  d'un  dédmètpe  cube 
d'eau  distillée,  à  la  tempé- 
rature de  quatre  degrés  cen- 
tigrades (2).        • 

Cent  grammes. 

Dix  grammes. 

Poids  d'un  centimètre  ^cube 
d'eau,  k quatre degvéftc^i^ 
tigrades. 

Dixième  du  gramme. 

Ceoti^ne  du  gramme. 

Millième  du  gramme. 


Mhwnaie. 


Cinq  grammes  d'argent  au  toe 

de  neuMixièmes  de  fin. 
Dixième  du  franc. 
Centième  du  franc. 

Conformément  à  la  disposhion  de  la  loi  du  18  germinal  ai^  III, 
ekacnne  des  mesares  de  poMs  et  ée  capmM  a  ton  d««fale  «I  m 
moitié. 

Vu  pour  être  annexée  la  Ibî  du  4  juillet 'i'837. 

Si^  LOUIS-PHILIPre. 

(1^  Cette  mesure  et  la  fréeédente  n'ont  pas  reçu  de  noms  par- 
ticuliers. 
(2)  L'étalon  prototype  en  platine,  déposé  aux  archiresle  4  me»- 
o  aa  Vllydoiiney  dans  k  vide,  le  poids  légal  4u-kilogimmme* 
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SYI^TÈME  MÉTRIQUE 

MEStJBËS  MÉTRlQCrïS  M  ÙfalÉltAt. 

'^'l.  Xe  système  métrique  est  Tenseinble  des  prin- 
cipes d'après  lesquels  oo  a  détenniné  d'une  manière 
tmiforme  les  poids  et  les  mesures  qui  ont  le  mètre  pour 
base,  et  dont  Tusage  est  seul  autorisé  en  France. 

''%  Pour  déterminer  les  poids  et  les  mesures,  on  a 
d'alM^adopt^y  pour  unIté  vonaameutale,  ta  dix-mil- 
RonièiHie  partie  du  quart  du  méridien  terrestre  que 
l'ofi  a  af|>elée  METRE. 

Cette  meswe  ftmdamaMale  a  été  également  prise 
peur  l'unité  des  mesures  de  longueur, 

La  MESURE  coi«8TiTUTrvE  unc  fois  dé'eermînée,  on  en 
a^dédnit  toutes  les  autres  de  la  mamère  sunrante  : 

Cn  carré  (1)  ayant  dix  mètres  de  côté  a  été  adopté 
pour  rnnîté  des  mesures  agrairee ,  et  Dommé  ARE* 

L'unifié  employée  pourévaluer  les  autres  surfaces  est 
iin  cagvé  alun  mèiM  ds  c6ié,  que  Ton  appelle  MÈTRE 
CÀESÉ. 

tlACube(2)drun  mètre  de  t&lé  a  èlé  adopté  pour 
fmhé  des  meuires  de  soUdite,  sous  le  nom  de  STERE. 

Cfi  vase  de  forme  cubique,  doi^  le$  dimensions  in- 
térieures sont  égales  à  on  dixième  du  mètre ,  a  été 
pris  pour  l'unité  des  mesures  de  capacité  et  a  reçu  le 
Mm  de  UTRË. 

Le  (K)ids  absolu  (Ton  centimètre  cube  d^ean  distillée, 
tramenée  à  son  maximum  de  densité,  a  été  adopté  pour 
JTmîté  de» Mesure»  dep»Mb  et  nommé  GRAMME. 

Pour  l'obtenir ,  4sti  a  pesé ,  dâï»  le  rîdie ,  1 1  décimètres  cubes 
^  centièines  environ  «feati  distillée  et  prise  à  son  maximum  de 

(i)  On  aMdle  CAMi  une  figure  de  quatre  d^tés  égaux ,  et 
dont  les  angles  sont  dreits,  comme  la  fi^.  a,  ABCD,  pi.  1'^^ 

(a)  On  appeUe  ecsE  un  solide  dont  les  six  faces  sont  des  carrés 
égaux  :  sa  forme  est  ceHe  d'un  dé  à  jouer ,  fig.  2 ,  pi.  i*^'» 
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deasité,  et  a»  taoren  da  calcul,  on  en  a  àédmi  le  poids  d'un 
cenlimèli*e  cube  ue  celle  même  eau  (i). 

Enfin,  une  pièce  de  DfioBnaie<}upoi4sde5^aM9i., con- 
tenant neuf  dixièmes  d'argent  et  un  dixième  de  cuivre,  a 
été  adoptée  pour  l' unité  monétaii*e  sous  le  nom  deFRANC . 

*3.  Les  unités  principales  du  système  métrique  sont 
donc  au  nombi'e  de  six ,  savoir  : 

19  Le  MLTRE,  pour  les  mesures  de  longueur; 

2**  L'ARE,  pour  les  mesures  agraires; 

3"  Le  STÈRE,  pour  les  mesuras  de  solidHé  ; 

4**  Le  LITRE,  pour  les  mesures  de  capacité  ; 

5^  Le  GRAMME,  pour  les  mesures  de  poids  ; 

Et  6"  le  FRANC,  pour  les  mesures  de  monnaies. 

*4.  Ce  système  est  appelé  m/ifngw^  parce  que  c'est 
du  MÈTRE  que  dérivent  les  autres  mesures  :  en  effet ,    * 

*  5 .  L'ARE  dérive  du  mètre  puisqu'il  est  un  carré  qui  a 
dix  mètres  sur  chaque  côté  et  cent  mètres  de  supei-fîcîe  ; 

*6.  Le  STÈRE  dérive  du  mètre,  puisqu'il  est  un 
mètre  cube, 

*7.  Le  LITRE  dérive  du  mètre, puisqu'il  e^t  la  capa- 
cité  d'un  cube  d'un  décimètre  de  côté  ; 

*8.  Le  GRAMME  dérive  du  mètre  ,  puisqu'il  est  le 
poids  absolu  d'un  centimètre  cube  d'eau  distillée  ;   ' 

*9.  Le  FRANC,  enfin,  dérive  du  mètre,  puisqu'il  pèse 
cinq  grammes  et  que  le  gramme  est  basé  sur  le  mètre. 
multiples  et  So^s -Multiples  dts  unités  métriques. 

*  1 0.  Pour  exprimer  la  multiplication  des  unités  métri- 
ques, suivant  Tordre  décimal ,  on  place,  avant  le  nom 
de  l'unité ,  les  mots  suivants ,  qu'on  appelle  multiples 
décimaux  : 

(i)  On  sail  que  les  coi^ps  soiit  composés  de  molécules  que  la 
chaleur  écarte  et  que  le  froid  rapppocne  :  dans  le  premier  cas  le 
volume  des  corps  occupe  donc  plus  de  place  que  dans  le  second. 
On  appelle  dilatation  reffet  par  lequel  les  molécoles  s'écarlent, 
et  condensation  celui  par  lequel  elles  se  rapprochent. 

On  dit  que  Teau  est  à  son  maximum  de  densité  on  de  condensa" 
tlon  quand  elle  est  au  degré  où,  sous  le  même  volume ,  elle  con- 
tient le  plus  d'eau. 

L'eau  distillée  est  celle  qui  est  débarrassée  de  tottte  matière 
étrangère.  Elle  a  été  pesée  dans  le  vide ,  c'est-à-dire  que,  par 
des  procédés  très-ingénieux  et  à  Taide  du  calcul,  on  a  obtenu  le 
même  résultat  que  si  la  pesée  avait  été  faite  dans  le  vide. 
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DécA ,  qui  signifie.     .     .  10 

Hecto, 100 

Kilo, 1.000 

Mykia, 10.000 

DÉCA,  placé  devait  un  nom  d'uniië,  indique  donc  une 
mesure  égale  à  dix  fols  cette  unité  ; 

Hecto,  une  mesure  égale  à  cent  fois  Tunité  ; 

Kilo,  une  mesure  égale  à  wUlle  fois  Tanité; 

Myria,  une  mesure  égale  a  duc  mille  fois  Tunilé. 

DÉCASTÈRE ,  par  exemple ,  exprime  une  mesure  d» 
dim  stères  ; 

HecTOLiTiiE,  une  mesure  de  cent  litres  \ 

Kilogramme  ,  un  poids  de  mille  fframmes  ; 

MtRiAMÈTRE ,  rnie  longueur  de  JHx  mille  mètres , 
ainsi  des  Mrtres. 

*  11 .  Pour  exprimer  les  subdivisions  des  unités  métri- 
ques, suivant  Tordre  décimal,  on  place,  avant  le  nom  de 
l'unité,  les  mots  suivants,  qu'on  appelle  sous-multiples 
décimaux  : 

'    Deci  ,  qui  signi0e    .     .        lù^; 

Cbmti, lOa»; 

MiLLi, 1000». 

DfiCi,  phtcé  devant  un  nom  d'unité,  indique  donc 
une  mesure  égale  a  la  i^trî^fii^  partie  de  cette  unité  ; 

Centi  ,  une  mesure  légale  à  la  eeniième  partie  de 
Tuiûté; 

MiLLi,  une  mesure  égale  à  la  millième  partie  de 
Tunité. 

Un  BÉciMÈTRE,  par  exemple,  est  une  longueur  égale 
à  la  dixième  partie  du  mètre  ; 

Un  décilitre,  une  mesure  égale  à  la  dixième  partie 
du  litre  ; 

Un  CENTIGRAMME  ,  uuc  mcsurc  égale  à  la  centième 
partie  du  gramme  ; 

Un  MILLIMÈTRE,  unc  mcsurc  égale  à  la  millième 
partie  du  mètre,  ainsi  des  autres. 

Treize  mots  seulement  forment  donc  toute  la  nomenclature 
du  système  métrique ,  savoir  ; 
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Six  pour  exfrimer  les  unités  pvincipAldi  :  MttKgf  Us ,  sTfiRB, 

UTftE  ,   GRAMME  «t  W^klfC  ; 

Quatre  mots,  mal  tîples  :  déca,  keeto,  kilo  et  myria; 

Et  trois  mots  swi»-iDàltiples  :  dêcij  eenti  et  mîtii. 

L'usage  veut  que,  dans  quelques  circonstances  dont  nous  par- 
lerons «I  traitent  4»  chafaf  mefve  en  pertwiiier ^  âa  lien  «'ex- 
primer le  nombre  des  unités -^ue  Ton  «  ai  mei  arec  les  multi- 
ples déca  \  becto ,  etc. ,  on  les  exprime  avec  les  nomibres  ordi- 
naires :  on  d% ,  par  exem|i]e  ,  dix  ares ,  cent  slêru  ^  au  Heu  de 
décare,  hediôMre^  ainst  déi  autiCes. 

Bans  te  ealeid ,  les  mftùf  %é  mettent  ^n.  rtm%  Ah  dltaittes  de 
«lîlle;  les  kilù >.au  f«aig  des  mille;  les  kecto,  an  r«n^ des eén- 
Caines  -,  les  déca ,  au  rang  des  dizaines  ;  et  les  déci ,  a*  rai^  deH 
dixièmes;  les  cen/s ,  an  tanf  des.  centièmes  ;  ei4es  /mllui  en 
rang  des  millièmes. 

*lïL  Le  système  métrUpe  est  aq^fë  âecii»ûl  psot^e 
que  ses  multiples  expriment  des  nombre»  ^  éfsdeiil 
dix,  cent,  mille,  dix  mille  wiités  vetses  souê-multipleSy 
des  nombres  qui  sont  la  dixièine ,  h  i;entième ,  la  mil- 
lième partie  de  limité. 

*  1 3 .  On  rappelle  encore  ïégal,  parce  qull  est  présent 
par  la  loi  (1). 

Questions  Jtir  les  Mesures  métriqu£9*^m  Iféneral.' 

Qu'est-ce  que  le  Système  métrique?  1. — Comment  a~t-on  détei^ 
tàkUles  ffàim»m  lei  mmmms  mttttrkés  mi^mHcê?%''-Çkr€ft0tn' 
dez'^^f^ut  petr  iê  motimmntdê  ém»M  de  téau  ?  fp€ge  108,  notej*^ 
QttappelU^t'^Vi^mm  dixîUSe?  -^^«jV^^te  à  dife^^Ue  féou  «  été 
pesée  dans  le  vide?  Nommez  les  unités  principales  du  SjrstèmèiMii* 
Sriiiu»,  Si — PymtftÊùi  h  syétème  d»s.  pokb^wt  mtswfttt  esêM  itppelé 
métrique?  4. — Comment  Vare  dérive-t-il  du  mètre  ?S,—Cûmmamt 
ki  itère  dénm^M  dm  mUre  ?  €L  ^  Cëmmmt  le  ktrm  dérmi^i**il  da 
mètre?  7, — Cçmment  le  gramme  dérwe^t^il  du  mèim?  8*— û?mr 
mémlmfimme  Aérip»^-Hl  du  mètn?9,'--Gamment9Jtpwime^'^tt  la 
multiplication  des  unités  métriques,  suivant  l'ordre  décimal  ?  10.-»* 
irm^Hnent  exprime- ù^m  iessui^isiens  des  umitds  métriques,  smiiwnt 
tordre  décimal?  11. — De, combien  de  mots  se  compte  Im  i 


(i)  D'après  les  prescriptions  de  la  loi  du  i  juillet  i837,  les 
mesures  métriques,  publiées  le  7  avril  «79^»  aent  les  senles 
dont  Tusage  soit  permis  en  France  dqniis  le  1**  juivier  1840. 
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eUttUT  du  Sjrsiim*  wkéiri^ue^'^Pswqwfi  le  Système  métripie  est" 
il  apfelé  décimml?  12.  -^^our^mi  le  Système  métrique  estait  ap^ 
p€UUguI?t3^  _^ 

AB  Mm£S  m^  Ui  MAIN. 


•  ^^4**l»M  /)       O         ^^ 


t«  f 


/ 


Les  doistcp<'r4eitt  l)n.iM>iBS  des  multiples  do  vfihme  métriqae, 
^Utts  forcm  tiéngné  à  la  figure  ct-dessos^  les  trCicolaliofts  de 
Fâoricoiaire  portent  les  noms  des  ««is-iBaltipIeB. 

Les  élèyes,en  touchant  leurs  doigts  )esttus  après  les  antres^disent 
les  nontifm  Imtbcmé  ifféetés^  et  lon^fu'ils  let  tarent  impertur- 
tiahJmnaint ,  ou  kur  «a  ésmuoÊét  U  significatiMi.  Far  exenif^Iey 

Sue  signifie  kilo  ?  L'élève  wterregé  paisoMnrt  ses  doigts ,  à  partir 
e  Fauriculaire  j^sfu'à  l'index ,  qui  perle  le  nam  de  kilo ,  en  di- 
sait :  unité ,  -dixaiue ,  ecwtaine ,  mille,  el  répond  :  kilo  veut  dire 
mille.  De  la  laéBie  malai^ne  il  trouvera  ^ue  a^fria  veut  dire  dnc 
niiUe,^e  kecto  veut  dire  <^nl;,  «te.  Si  ^  lui  dem— dait  la  si^ 
gnifieation  des  noms  de  la  série  desoendanie ,  il  partirait  égale- 
ment de  Tauriculaire  en  disant  :  unité ,  dixième ,  centième,  mil-^ 
liime;  et  suivant  qu-'on  lui  demanderait  la  signification  de  déci, 
centi,  railli ,  il  trouverait  que  déci  veut  dire  la  dixième  partie , 
centi  la  centième,  et  milli  la  millième. 
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Trouver  la  valeur  réciproque  des  fiwls  myria ,  Aiio,'éle/ 

Si  l'on  demandait  à  Télève  combien  il  faut  de  déca  pour  foire 
nn  kilo  ;  en  partant  de  déca  sur  lequel  il  dirait  unité ,  sur  hecto 
dizaine  et  sur  kilo  centaine ,  il  trouverait  qu'il  feutcent  déca  pour 
faire  un  kilo.  Si  on  lui  demandait  combien  il  faat  de  centl  pour 
faire  un  hecto ,  il  porterait  l'index  sur  la  seconde  articulation  de 
l'auriculaire ,  puis  sur  l'extrémité  des  doigts  jusqu'au  majeur,  en 
disant  *  unités ,  dizaines,  centaines,  etc. ,  il  trouverait  qu'il  faut 
dix  mille  centi  pour  faire  un  hecto. 

Si  on  lui  présentait  la  question  dans  le  sens  inverse ,  et  qu'on 
lui  demandât,  par  exemple  :  au'est-cequel'hecto  par  rapport 
au  myria  ?  A  partit  du  pouce  f  élève  descendrait  juBou'à  hecto  en 
disant  :  unité ,  dixième ,  contitme ,  et  trouverait  qu  un  hecto  e»t 
la  centième  partie  d'un  myria.  ensuivrait  la  méoM  marche  pour 
répondre  A  toutes  les  questions  de  .ce  genre.  ^, 

Réduira  les  multiples  en  sous-n^Uiples, 
Pour  la  réduction  des  multiples  en  sous-m'uUiples ,  le  nombre 
de  doigts  et  d'articnlations  qu'il  y  a  depuis  le  doigt  qui  porte  le 
nom  de  )a  quantité  à  réduire  pour  arriver  au 'sous- multiple  de- 
mandé ,  indique  combien  il  faut  ajouter  de  zéros  au  nombre  pro- 
posé pour  avoir  la  réponse.  Ainsi ,  si  Ton  demandait  de  réduire 
1 5  kilo  en  centi ,  l'élève  mettrait  cin(|  zéros  h  la  suite  de  i5  :  car 
pour  arriver  à  centi  en  partant  du  doigt  qui  ^orte  le  nom  de  kilo, 
il  y  a  trois  doigts  et  deux  articulations. 

Séparer  un  multiple  de  ses  sous-^multiples. 

Si  l'on  demandait  où  il  faut  placer  la  virgule  dans  34^^  unités 
pour  en  séparer  les  kilo,  on  mettrait  ,l'inaex  de  la  main  droite 
sur  celni  die  la  main  gauche ,  qui  porte  le  npm  de  kilo ,  et  les 
trois  doifits  qui  sont  à  droite  indiqueraient  qu'il  faut  la  placer 
entre  le  3*  et  le  4*  chiffre  en  cette  manière ,  3,475.  Si  l'on  avait 
47683  milli ,  et  que  l'on  voulût  en  séparer  les  déca ,  les  trois  arti* 
culations,  plus  Panriculaire,  qui  sont  à  droite  du  déca,  indique- 
raient qu'il  faut  écrire  4,7683. 

Poser  les  guanlités  affectées  de  nom^  différents. 

Les  commençants  sont  ordinairement  très-embarrassés  pour 
placer  les  quantités  affectées  d'un  nom  différent ,  pour  les  addi- 
tionner ou  pour  les  soustraire.  11  est  d'expérience  aue  leur  em- 
barras disparait  au  moyen  de  la  main ,  surtout  quand  ils  ont  soin 
de  réduire  en  unités  le  premier  nombre  qu'ils  écrivent. 

Voici  comment  on  se  sert  de  la  main  dans  ce  cas  :  oti'îl  soit 
question  d'additionner  les  nombres  suivants.  a5  kilo ,  -|-  35  déca, 
-h  i8  hecto. 

L'élève  doit  réduire  le  premier  nombre  en  unités  en  écrivant 
à  sa  suite  un  nombre  suffisant  de  zéros  $  pour  l'exemple  proposé  il 
en  écrirait  trois.  Pour  savoir  sous  quel  cniffre  il  doit  écrire  les  35 
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iHécê ,  H  me4  Tiadei  de  k  naîa  droHe  sar  l'annalaire  naclie  y 
qui  indique.  |^r  son  numéro,  que  le  dernier  cbift^  du  noai- 
bre  k  écrire  doit  se  trouver  sous  le  deuuèoie  chiffre  du  premier 
nombre.  Pour  les  18  hecto ,  il  place  Findex  sur  le  doigt  qui  porte 
le  nom  de  hecto  dans  la  main  gauche ,  et  ce  doigt  indique  Clé- 
ment par  son  numéro  que' le  dernier  chiffk*e  du  nombre  à  écrire 
doit  être  placé  sons  le  ti^eisièmedûrfre  du  premiet*. 

EXERCICES   SUE  LEf  XOTft  KULTIPLCft  ET  8CR 
LES  MOTS   SOUS-MULTIPLES. 

PROBLÊMES. 

Nombres  à  écrire  en  chiffres  ei  à  addUionner. 

P.  1. 1®  Deux  hecto  trois  déca  et  neuf  unités,  i»  cent  dix- 
huit  unités ,  JSP  un  hecto  et  un  déca. 

P.  3. 1  <>  Beui  kâo  deux  hecto  un  déca  et  deux  unités ,  i»  trois 
myria  sept  lûlo  neuf  hecto  et  six  déca ,  If»  soixante  myria  deux 
kilo  trois  hecto  et  trente-six  unités. 

P.  5.  I<»  Quatre  myria  douze  hecto  quatre  déca  et  deux 
unités,  2»  sept  hecto  et  un  déca,  5*>  six  myria  et  six  dtca. 

P.  4. 1°  Quinze  kilo  vingt  déca  et  huit  unités ,  i»  deux  myria 
six  kUo  huit  hecto  et  dix-neuf  unités ,  JSp  un  myria  un  kilo  un 
hecto  UB  déca  et  une  unité. 

P.  5.  |o  Trois  déca  et  six  uniii's,  ^  trois  kilo  trente-deux 
déca ,  S*"  cent  kilo  douze  déca  neuf  unités ^  ¥  neuf  myria  six 
hecto  et  vingt-neuf  unités. 

P.  6. 1®  Quinze  myria  huit  kilo  deux  hecto  un  déca  deux  uni- 
lés  ,  ^  douze  kilo  dix-sept  déca  neuf  unités ,  9»  cent  v'mgt-deux 
hecto  six  déca  et  trois  unités. 

P.  7. 1«  Trois  myria  doux  kilo  un  hecto  deux  déca  trois  uqj- 
tés ,  î»  trente-neuf  Kilo  \  ingt  déca  six  unités  et  trois  déci  ,5"  cent 
vingt-deux  hecto  doute  ujiilés  et  sept  oenti ,  ¥  quatre-vingt- 
neuf  mvria  et  vingt-deux  déca. 

P.  8. 1°  Quarante-cinq  myria  vingtrsix  hecto  cinquante  unités, 
i?  cent  dix  kilo  trente  déca  vingt  centi ,  5"  douze  myria  douze 
hecto  douze  unités  cinq  déci ,  4''  quatorze  kik^  trois  hecio  et 
neuf  déci. 

P.  9.  4®  Dix-huit  myria  vingt  hecto  trois  cent  quinze  milli , 
2»  vingt  déca  neuf  cent  quatre-vingt-dix-neuf  milli ,  ^  trois 
kilo  neuf  hecto  dix  centi  cinq  milli ,  4*»  cent  un  hecto  dix  uni- 
tés et  neuf  déci. 

P.  40. 4®  Mille  cent  deux  hecto  trois  centi  quatre  milli  ,2°  cent 
cinquante  kilo  vingt-cinq  déca  trois  déci,5«  neuf  myria  \ingt- 
neuf  hec4o  trois  cents  milli ,  4«  dix  myria  cent  un  déea:  vingV" 
cinq  milli. 
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MEajRES  MÉTRIQUES  EN  PARTICULIER. 


MESURES  LUKSAI&SS  OO  m:  LOSiGUfilJR. 

*14.  Oa  appela  itWîSures  de  longueur  celles  dont  oa 
se  sert  pour  mesurer  f  étendue  considérée  comme  ligne, 
telles  que  la  longueurd'une  route,  d'une  allée,  la  taille 
d'un  homme,  la  longueur  d'une  pièce  d'étoffe,  la  largeur 
d'une  rue,  la  hauteur  d'un  édifice,  l'épaisseur  d'un  m|ir, 
d'une  tabte,  d'une  planche ,  etc.,  etc. 

^ là.  Oa  d^v4s«  les  RMmiiresdeloagtieiireninesures  de 
iim§ttêwr  iMMfrMMM;  'éi«e»,  et  en  mesurer  Mnéraire^ . 

]||ËS«m«rS  IDfe  tCM«ÛtJï:tJll  P^iyPREMËlVT  BitES. 

*16,  L'unhé  des  mesures  de  longueur  est  le  mètre, 
mesure  qui  égale  la  dix-millionième  partie  du  quari 
du  méridien  terrestre  (N«  2)  (1). 
*17.  Lesinutti{4^  du  mètre  sont  : 

Le  DÉCAMÈTRE ,  qul  égale  10  mètres , 

I'hectomètre»    .    «    •    .         ÏOO  mètres  ; 

Le  KILOMÈTRE, 1.000 mètrcs; 

Le  Mimt AMÈtRE ,  ....    10.000  mètres. 
^IS.  Ikes  6Qtus-tii«itii^s  dci  mèètrê  sont  : 

Le  DÉCIMÈTRE ,  qui  égalelti      10^  partie  du  m^re  ; 

LeccNTiKÈTRE,    .    .    .      100^  partie  du  mètre  ; 

LemLUMÈiSRt)     .    .    .  1.000^  partie  du  mètre. 

Ainsi,  le  mètre  se  divise  en  dix  parties  ég^s ,  ^epfe- 
U^s  de'cim^res;  le  décimètre  en  dix.  parties  e^ 
les,  appelées  c^ntimètrew,-  le «entittètre  endix parties 
^ides,  appelées  millimètres. 

'  '  -    -  -      ..--■.■■-■■ 

fi)  Vmt  cette  BiesMM  4«m  m  grandeur  réelle ,  dasA  la  lijçiie 
Ab,  figure  1*^,  planche  t''',  est  la  diidème  partie. 
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£t ,  par  coaséqaai^  , 

Le  mètre  ég^    ....  10  deciméires, 

^du.  .     .     .        tOO  oeniimèir$$, 
ou.  .     .     .     l. 000  millimétrée. 

iJ^d^cimitim  ég^ \0  cewHmitreê, 

.  4>u.  .    .     .        W^  mUlimèireê. 

ËXl^eentimèir^^^)^,   .     .  \(^miUimètre$. 

On  j^t  ainsi ,  peur  Texactilude  des  eatark ,  oontidéiW  le 
millimètre  divisé ,  par  la  oeasée ,  en  dix  pniies  égale»,  appelées 
dvc-nulHèmes  de  mètre  ;  les  dix-milliènes  en  dix  parties  égales, 
a(ppelées  ^êhi-^nilTzêmes  de  mètre ,  etc.  ;  mais  il  n'existe  pas  de 
laesiBPes  ttsÉelles  eliBtfflv<;>  pins  petites  que  le  mitlimètre,  les 
autres m«ni« f[aedtt«ies«res<de eoHpte  (i). 

AB,  %are  i'",  plaoehe*!'^,  représente  un  dMWtâHv de  gran- 
^«r  naturelle  ;  chacune  de  ses  divisions  cotée  ^  i^>h  ^^t  est  on 
centimètre,  et  les  petites  subdivisions  sont  des  rtùuimètreê. 

tOi  largetfr  de  la  maiti  dMn  homme  est  d'environ  un  déct- 
mètre ,  et  la  largeur  de  Tongle  du  deigt  anricnlaire  est  d'an  oen<^ 
1âBiètre,àiïeuprèft. 

Veta^Tem-GisMcamètre  n'estfBèee«silée>q«i  dans  rcrpnrtige, 
&.  celle  à^ hectomètre j  de  kilomètre  et  de  mjrrimmètre ,  ae  sorti 
employées  que  pour  désigner  les  distances  itinéraires  (  N**  ao^ 

Vsns  les  autres  circoff^ances  on  compte  les  mètres  avec  les 
noM^ires ordinaires,  et  fen  ^,  për  eieaiple,  dix  mètres,  cent 
mètres,  mille  mètres  d'dtafie^  fitc»,«t  non  vtn  éécamêife ,  «n 
hectornètre ,  un  kilomètre. 

Ces. mesures  s'indiquent  en  abrégé  comme  il  suit  : 


Jf^rianè&fe.*.^.  «vriiai. 

Kilomètre kilom. 

Hectomètre beotom. 

'Sécami^tfe décam. 

iNtoimèlM éèém. 

Oratkiètie*^..*  oenaiai. 

tMtUinèl»ft.««4...  BiiUiea. 
*1SL  Bout  <^erife  Mdiiitt«s  les  niè^ 
vi^ns  dtt  mètre ,  «a  ^it  d'al)ard  le&  mèim»  m  ra^ 
des  MjfciDéSy'eiiIttiaffiyi.lÉifr  dehiltore  m.  on  de»  lettre» 
mtt.^  çamàut ,  on  écrit  les  déoi«è(res  an  nmg  des 
dixièiMfl.,  )«s  ceotiMètresaii  râBg  4e&oencièines,  eic 
iWnisi,  leaâinlN^^  nèlreftÀdécttràtieft6<)entiiiiètre6  4 

ii)  0n  appeHe  mesure  rëeUe  m  effective,  oelle  qui  existe 
n^i^êment,  et ,  au  contraire ,  mesure  de  tempte  ou  imaginaire^ 
celle  qui  n'existe  que  dans  la  pensée. 
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millimètres,  s'écrit  8  met.  564.  et  se  lit  8  met.  564  mil- 
lim.,  en  donnant  à  la  réunion  des  chiffres  décimaux  le 
nom  de  Fordi^e  des  décimales  qu'occupe  le  dernier 
chiffre. 

Cependant,  on  poun'ait  aussi  exprimer  ce^ nombre 
comme  il  suit:  8  met.' 5  décim.  6  cent.  4  milliin.:  il 
est  même  à  remarquer  que  cette  méthode  fixe  mieux  les 
idées  que  la  première,  parce  qu'elle  ne  pi'ésente  à  Fes- 
prit  les  subdivisions  que  les  unes  après  les  autres. 

La  valeur  des  parties  décimales  étant  connue  parle 
rang  qu'elles  occupent,  on  s'abstient  ordinaii*emejit  de 
récrire  comme  on  le  voit  dans  l'exemple  ci^essus. 

Si  le  nombre  renferme  plus  de  trois  décimales ,  on 
pourra ,  après  avoir  exprimé  les  mètres ,  nomiher  les 
millimètres  séparément,  et  ensuite  ies  décimales  plus 
petites  que  les  millimètres. 

Soit,  par  exemple,  le  nombre  4  met.  67545,  o» 
pourra  dire  4  mètl  675  millimètres  45  cent-millièmes 
de  mètre ,  ou  mieux  encore  4  met.  675  millimètres  45 
centièmes  de  mîUim.,  ainsi  des  autres.  On  emploie  sur- 
tout ce  procédé  quand  le  millimètre  est  piîs  pour  unilé,, 
comme  au  tableau  de  la  page  164. 

MESURES  itixeraihes. 

*20.  On  appelle  itimraireM  les  mesures  qui  servent 
à  évaluer  les  distanoes  géograj^iques ,  comme  celle 
d'une  ville  à  une  autre. 

*  21 .  Ces  mesures  sont  le  biyri ametre  ,  le  kilomètre 
e  i  I'hectomètre  :  Qlles  sont  comprises  dans  les  multiples 
du  mètre,  dont  nous  avons  parlé  au  n^  13,  et  ce  n'est  que 
pour  simplifier  les  expressions  et  soulager  la  mémoire 
qu'on  les  a  adoptées  pour  unités  itinémires;  en  eËfét,  il 
est  plus  simple  de  dire  que  la  distance  de  Paris  à  An- 
gers, par  exemple,  est  de aookllomètres  ou  deSOmyria- 
mètres,  quededii»e  qa'elleest  de  300,000  mètres,  quoi- 
que c/es  expressions  désignent  la  nuéme  longueur. 

On  peut  prendi^e  indifféremment  le  myriamètre  ou 
le  kilomètre  pour  unité  ;  on  dit  également  :  de  Paris  à 
Bordeaux,  on  compte  573  kilomètres,  ou  57  myriamèr 
très  3  kilomètres. 
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Sur  plusieurs  routes  <ie  France  les  kilomètres  sont  iadiqués 
par  des  bornes  principales,  et  les  hectomètres  par  des  bornes 
plus  petites. 

ïn  marchant  d'un  pas  réglé ,  et  sans  se  presser,  un  homme 
peat  parcourir 

Un  Ufctomètre  en  i  minute ,  ou  environ  ; 

Un  Kilomètre  eu  10  minutes  ; 

Et  un  Myriamètre  en  100  minutes  (1  heure  40  minutes). 

Cinq  pas  ordinaires  font  ii  peu  près  4  mètres. 

Mesures  effectives  de  longueur, 

22.,  Les  mesures  effectives  de  longueur  autorisées , 
soat  : 

VLe  Ihuble-^U^fomèire,  mesure  de  20  mètres  ; 

2*Lfe  Ddeamitrs (€hnine  ordinaire  d'arpenteur),  me- 
sure de  dix  mètres  ; 

3*  Le  Démi-Meamèêre  ; 

4**  Le  Double-^mètre  ; 

5*  Le  Mètre; 

6**  Le  Demi-mètre; 

7*»  Le  Double-décimètre; 
^Ei»^  Ijd  Décimètre. 

23.  Ces  mesures  peuvent  être  établies  dans  la  forme 
qui  convient  le  mieux  aux  usages  auxquels  on  les  des- 
tine ;  voici  les  plus  usitées  : 

l*"  Les  doubles-décopnltres  ,  les  décamètres  et  les 
demi-déeamètreê,  formés  en  tiges  de  fer  réunies  par 
des  anneaux  ; 

2*  Les  douhtest^mètres  ea  bois,  divisés  en  décimètres 
et  en  centimètres  ; 

Ces  deux  sortes  de  mesiu^s  sont  particulièrement  employées 
par  les  arpenteurs ,  les  architectes  et  les  ingénieurs. 

S""  Les  maires  en  bois  en  forme  de  règles  plates  ; 

A*^  Les  mètres  brisés  ou  [diants ,  en  bois ,  en  baleme , 
en  os,  e»  ivoire,  etc.;  ils  sont  formés  de  deux,  de  cinq 
ou  ^  dix  parties; 

5"  Les  mètres  en  forme  de  canne  (dits  mètres-cannes); 

O"*  Les  mètres4<mtse  servent  les  marchands  de  drap, 
de  toile,  de  ruban,  ete.;ilssontenforme  de  règle  carrée; 

7®  Les  demi-mètres  en  bois  :  ils  sont  d'une  seule 
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pièce  ou  brisés  en  deux  parties  et  à  charnières,  pour  la 
commodité  des  ouvriers; 

8°  Les  doubles-décimètres  e^i  iesdécimèlres  en  bois , 
en  cuivre,  en  ivoire,  etc.;  il  y  en  a  de  plats  et  de  tris»* 
gulaires,  ils  sont  divisés  en  centimèti^es^  et  a»  millimè- 
tres; il  y  en  a  aussi  à  charfiièrcs,  Sg.  l",pl.  l'*  (1). 

Questions  sur  les  Mesures  de  longueur. 

QuappelU't-on  mesures  de  longueur?  14. — Comment  dîvîse-t-an 
les  mesures  de  longueur ?^  16.  —  Quelle  est  tunifé  des  mesures  de 
longueur?  16. — Qu'est-ce  que  le  mètre  ?  16.  Quels  sont  les  muttr" 
pies  du  mètre?  17 .-^aels  sont  les  senui-muiêtples  dmjmètre?  18b  — 
Comment  écitit^om  en  chiffrer  Us  mètres  0$,  Ut  mkSUskuUst  du 
mètre?  19. 

Qu  appelle- t'on  mesures  itinéraire^  ^-^-^^ueiUea^nt  ks' me- 
sures itinéraires?  21. 

Quelles  sont  les  mesures  effectives  delongueur  ?  ^y-^am  quelles 
formes  ces  mesures  pci^ent-elles  être  étailUl?  23* 


ElCBHCIGi:^^  Sya  le»  mesurer  mk  tQJI/StW,^3k, 

NUMÉRATION. 
Nombreêi  à  évrivÊ  en  ûhiffrêsti^''  Wj. 

P.  i^«  V*  Ciiuf  mètre»  quatre  déeiiiL.  ;-  d»  «kmze  mètres 
vingt-deux  centimèt.  ^  5®  quatre-vingts  met.  tma  «eni  tntiiU* 
quatre  millim.  ;  4®  vingt  met.  cinq  cenlim.  ;  5°  quinie  met. 
trois  raillim.  ;  6°  douze  met.  cinquante-deux  millim.  ;7°  trente 
centim.  ;  et  8*>  deux  milIim. 

P.  la.  40  C'uupiaBte  met.  tre^t^Klfeux  eent  ;  *»  vmgt 
mètres  soixante^uze  millmt.  ;  5»1roflte>diiqmè<tes^uarante 
eentinu  ;  4^  deux  cants  mèftfes  se^^t  millim.  ;  5^  soixante-quim» 
mètres  dix-neuf  centim.  ;  6<>  seize  millim.  ;  7»  dix  oeBlinift,; 
9p  sept  centim.  \.^  trois  déâm.  ;  eti^  vingt-^uatrA  millim» 


(1)  Les  mesurei  en  ruban ,  étant  gnsceptibles  de  s'allonger  et 
de  ÈB  raoeourcir  facilement ,  ne  sont  point  auldriaées. 
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N^mbru  à  lire  en  indiqumi  lu  taleur  dei  parûiee 
décimales. 
P.  43.  4«  4  met.  5;  2°  12  met.  25;  5^  45  met.  725; 
40  9  met.  1964;  5»  47  met.  57042;  6*  25  met.  827642; 
7o0mèl.  4;8«  Omet.  05;  9«  0  met.  42;  lO»  0  met.  725; 
em«  Omet.  005. 

APPLICATION  DES  PROPRIÉTÉS  DE  LA  MllMÉKATÎfOW^ 

Masnres  de  lm§nemr. 

P.  44.  Combien  y  a-Ml  de  mètres  daos  chacmi  des  nombres 
suWsnts? 

♦o  4  myriamètre  ;  ï»  45myTiâm .  ;  5?»  I  Idlom.  ;  4^  26  kiiom  ; 
50  4  hectom.  ;  6*>  45  lieclora.  ;  7»  4  décam.  ;  8^  88  décam.;  «^ 
404léci«i.  ;  46<^475;décim.;  4 4» I6^centim.  ;,  42"  846  ceatim.  ; 
li«  4060  milliRL,  et  14*7450  mHtrm.  ? 

Puisque  le  myriamètre  vaut  10,000  mètres.»  oa  obtitAdra  U 
réponse  du  i*''  et  du  2"  numéro  en  écrivant  4  zéres.à  la  soile  de» 
nombres  1  et  i5,  ce  ^i  donnera ,  1"  10,000  met. ,  1^  i5o,ooo  met. 

Et,  puisque  le  décimètre  est  la  dixième  partie  du  mètre ,  nm 
obtiendra  la  réponse  du  9*  et  du  io«  numéro  en  séparant ,  par 
une  virgule,  le  premier  chiffre  de  la  droite  des  nombres  10  A 
175 ,  ce  qui  donnera ,  pour  ki  nenvitee  réponse ,  1  mètre ,  et  » 
pour  la  dixième  ,  17  mètres  5. 

Des  raisonnements  analogues  à  ceux-K^i  condlûrooLà  UuoIoUod 
de  tons  les  problèmes  de  ce  genre. 

P.  45.  Combieo  y  u-l<U  dei  décamèliQ&  dio»  cbaeuii  d«^ 
Rombres  suivants  ; 

404  myriam. ;  2°  645  morxiam.  ;  *>  4  kilom»;  4^  464  kilom.  ^ 
5P  4  hectom.;  6»  44744  hectom.  ;  7«  40  met.  ;  8°  4060  met.  ; 
0°  400  décira.  ;  40«  8006  décim.  ? 

P.  46.  Combien  y  a-t-il  d^  décimètres  (tas  chacun  des 
nombres  suivants  : 

4<»4  myriamètre;  2^64  myriam.; 5»  4  kilom.;  4086 kilom. 
50  4  hectom.  ;  6®  95  hectom.  ;  7®  4  déeafm.  ;  %•  428  décam. 
9^  4  met.  ;  4f^  49  met.  ;  44«  40  centim.  ;  19*  98  centim* 
450  406  mifthi.  ;  4^  475mimm.? 

P.  47.  Combieuy.  M-U  4e  oentimèUe»  dvuft.  di«ciiB  des 
nombres  suivants: 

40 1  myriamètre  ;^  45  myriam.  y3P  4  kiloau;  4«  67  kilom.  ; 
5»  4  hectom.;  O®  88hectoiBu;7°  4  déeam*;  2r  66  décam.; 
9»  4  mèU;  iO»  80 met.;  4kI<'  4  déeim.;  42?  42 décim.;  4»  40 
nwllim.  ;  44»  «r  milji*..? 

P.  48.  Combien,  y  a-l-il  d«  milliipîijtijea  dans  chaciw  ^^ 
nombres  suivanta  i. 
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4«  I  myriamètre;  2^46  myriam.;  5°  I  kilom.;  4° 58  kilom.; 
5»  4  heclom.  ;  ©»  45  hectom.  ;  7»  I  décatn.  *;  8p  55  décam.  ; 
9»  i  met.;  1^  47  met.;  1l<'  I  décim.;  i^  143  dédm.;  IS*'  1 
cenlim.  ;  H»  90  centim.  ? 

Mesurée  itinéraires. 

P.  49.  Combien  y  a-t-il  de  myriamètres  dans  chacun  des 
nombres  suivants  : 

40  19 kilomètres;  S» 7149  kilom.  ;  Sfo  409  hectom.  ;  4o84l5 
hectom.;  5» 4000 hectom.;  6» 74006 hectom.; 7» 40000 kilom.; 
»> 478644  kilom. ;  9»  400000 kilom.;  40»  8430444  hectCHn.? 

P.  âO.  Combien  y  a-t-il  de  kilomètres  dans  chacun  des 
nombres  suivants  : 

4°4  myriam.;î«45myria»«;5°40hectom.;4«642h€clom*; 
5»  400  hectom.  ;  6»  4837  heclom.;  7<>  4090  myriam.;  9p  2316 
myriam.? 

P.  24.  Combien  y  a-l-il  d'hectomètres  dans  chacun  des 
nombres  suivants  : 

4®  4  myriamètre ;  2^76  myriam.;,5»  4  kilom.  ;  4®  864 kilom. ; 
5<>  40  myriam.  ;  6<>  7444  myriam.  ;  7«  400  kilom.;  8°  2476 
kilom.? 

ADDITIONS. 

4<^  EXEMPLE.  2"  EXEMPLE. 

Nombres  entiers.  Nombres  décîmqux.       ^ 


On  propose  d'additionner  les 

nombres  suivants  :  4<425mèt.  ; 

2»  369  met.,  et  9°  967  met. 

Opération. 

425 

969 


Total    47S4  mètres. 


Preuve      420 


Combien  y  a-t-il  de  mètres 
et  de  centimètres  dans  3  pièces 
de  tmle  dont  les  longueurs  par- 
tielles sont  :  4«  49  mètres  56; 
2»  74  met.  38;  3<^  78  met.  49? 
OpéraiUm. 
49,  56 
74,  38 
78,   49 


Réponse    202,  43 


Après  avoir  disposé  les  nombres  comme  s'ils,  étaient  abs- 
traits, j'en  ai  lait  la  somme  :  le  résultat  4784  du  premier 
-exemple  exprime  des  mètres ,  et  le  total  du  deuxième  doit 
^tre  lu  2f^  mètres  43  centimètres. 

Pour  pendre  raison  des  retenues  dans  le  deuxième  exemple , 
on  pourrait  opérer  ccunmç  il  suit  :  6  et  8 font  44^  et 9  font  23; 
<»n  23  centimètres  î!  y  a  2  décimètres  et  S  cent.  ;  l'écris  3  cent. 
e\  je  retiens  2  décimé!,  pour  les  joindre  à  la  colonne  desdé- 
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ciffl.  Puis,  additionnant  les  décimètres ,  je  dis  :  2  de  retenue 
etSfont  7  et 5  font  10  et  4  font  14  ;  en  14  décimèt.  il  y  a  1  met. 
et  4  décim.  ;  j'écris  4  décimèt.  et  je  retiens  I  met.  pour  le  por- 
ter à  U  colonne  des  mètres ,  etc. 

:Î^  exemple.  ¥  EXEMPLE. 


Parties  décimales. 

Combien  y  a-t-il  de  mètres 
et  de  millim.  dans  les  4  nom- 
bres suivants  :  !<>  0  met.  745 
millim.;  2°0mèt.  678  millim.; 
9»0mèt..  964  mill.;  et4oOmèt. 
«r^millimèt.? 

Opération, 
0,745 
0,678 
0,964 
0,675 

Total    2,462 
qu'il  fout  lire2  mètres 462miL 


Parties  décimales. 

Quel  est  le  nombre  de  met. 
contenu  dans  le  total  des  par- 
ties décimales  suivantes  :  l®  O 
met.  786  millim.  ;  2»  0  met. 
178 mill.; 5» Omet. 98 cent  : 
40  0  met.  865  millim.  ? 

Opération, 
V),786 
0,478 
0,980 
0,805 

Réponse  2.749 
qu'il  faut  lire2  mèt.749millim 


11  esta  remarquer  que,  dans  les  opérations,  on  remplace  or- 
dinairement le  nom  ae  Tunité  par  une  virgule ,  comme  nou» 
Tobsenons  dans  les  exemples  ci-dessus  et  dans  les  suivants. 

PmOBLfeMES. 

p.  22.  Quel  es4  le  total  des  quantités  suivantes  :  428  mètres» 
742  met,  75  met.,  6728  met.  et  6098  met.  ? 

P.  2S.  Gombio[i  y  a-t-il  de  mètres  dans  4  pièces  de  calicot 
dont  les  longueurs  suivent  :  4»  75  mètres  ;  2«  99  met.;  3«  420 
met.;  et  40  698? 

P.  2f.  On  miffchand  de  drap  en  a  vendu  4  pièces  qui  ont 
les  longueurs  suivantes  :  la  j^mière,  75  mètres  45  centim.; 
la  âl^Mide,  84  met.  25  cent.;  la  troisième,  89  met. 54 cent.; 
et  la  quatri^ne,  68  met.  48  centim.  :  commen  en  a-(-il  vendu 
de  mètres  et  de  centimètres  ? 

P.  B.  Un  tapissier'a  ^BBloyé  les  longueurs  de  bordures 
suivantes :4<>  40  met  45;  9>  28  met.  70;  5»  47  met.  96; 
4*  91  met.  64  ;  5»  486  met.  W ;  et  6»  58  met.  27  :  dites  ce  qu'if 
en  &  employé  de  m^res  et  de  centimètres. 

P.  26.  Un  menuisier  a  fait  les  plinthes  et  les  cymaises 
éhm  maison  neuve  dont  le  détail  suit  :  au  rez-de-chiaussée^ 
42  met.  JS  de  j^inthes  et  408  met.  9  de  cymaises  ;  au  4<^  éta- 
ge, 149  met.  45  de  plinthes  et  440  met.  55  de  cymaises^ 
Mr2«  étage,  45r^mèt.  de  plinthes  et  424  met.  8  de  cym.  ; 

6 
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au  5e  étage,  14^)  met.  iô  de^plinthes 61427 met.  56 de  cym.; 
au  4e  étage,  458  met.  48  de  plinthes  et  429 met.  ^4de  cym.: 
combien  a-t-il  fait  de  mètres  de  cha<pie  espèce  ? 

P.  27.  Une  couturière  a  porté  sur  un  mémoire  les  coupons 
de  ruban  ci-après  :  0  met.  45;  0  met.  76  ;  0  met.  48  ;  0 met.  80  ; 
0  met.  74  ;  0  met.  42  :  dites  le  total  des  longueurs  de  ce& 
coupons. 

Sur  le9  Meèures  itinémirts. 

P.  28.  On  demande  la  somme  des  nombres  suivants  : 
40  475  kilomètres;  2o  6499  kilomètres;  5»  4982  kilomètres; 
4°  6794  kilomètres;  et  5°  76554  kilomètres. 

P.  29.  Quelle  est  la  distance  entre  deux  villes,  si  elle  se 
compose  comme  il  s>iit  :  4^4  myriamètres  25  hect.  ;  2*»  6  my- 
riamètres  50  hectomètres;  et 5** 7  myriamètres 42 hectomèt.? 

SOUSTRACTIONS. 


V^  EtfiMPLE. 

Nombre i  entUrs. 
De  40680  met.,  ôtez  44682 
mètres. 

Opération. 

De  40680  met. 
ôtez  44682  met. 


reste  25998  met. 


Preuve  40680  met. 

L'opération  préparée  et  ef- 
fectuée, comme  si  les  nombres 
étaient  abstraits,  donne  pour 
reste  25998  mètres. 


2^  EXEMPLE. 

On  propose  de  trouver  la 
différence  entre  le  nombre 
68006mèt.45et57447mèt.7â. 

Opération, 

68006,45 

57447,75 

Réponse  40888,70 


Preuve  68006^45 
Je  dis  :  5centim.  otésde5?este 


0;  7  décimèt,  ne  pouvant  être, 
ôtés  de  4  j  j'emprunte  sur  le  & 
4  met.  qui  Yaut40décim,,çif;. 
La  réponse  du  deuxième  exemple  doit  être  lue>40888ttèt]re6 
70  centimètres.    , 


5^.  EXEMPLE. 

Parties  décimales. 

Trouver  la  différ^aiîe  entre 
0  mètre  465  milHm,,  et  0  mè-* 
tre  376. 

Opération. 
0,465 
0,576 

Réponse  0,089 
qu'il  lauu  lire  89  millimètres. 


4*»  bUempic. 

'Parties  décimales, 
Qttelestl'excédant  dedmèL 
8ÏÔ  sur  Omet.  774.? 

Opération, 

o,8r^ 
0,774 

Réponse  0,4#4 
qu'if  faut  lue  iOI  millimèlces» 
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PROBLÈMES. 

P.  30.  Deux  pièces  de  lojle  de  Flandre  sont  à  vendre,  Tune 
contient  897  met,,  et  l'autre  767  :  combien  la  première  en  con- 
tient-elle de  plus  que  la  seconde  ? 

P.  34,  Un  enclos  a  95476  mètres  40  de  tour,  et  un  autre 
4383  met.  36  :  dire  combien  le  \^^  en  a  de  plus  que  le  second. 

P.  32.  Dans  un  magasin,  il  y  avait  74780  met.  47  de  drap  : 
combien  en  a-t-on  vendu,  s'il  n'en  reste  plug  que  ^3  mè- 
tres 38? 

P.  33.  Un  menuisier  a  fait  faire.  parde«x<ie  «es  ouvriers, 
les  plinthes  et  les  cymaises  d'un  oàtiment;  le  premier  en  a 
fait  670  mètre»  33,  le  second  599  met.  75:  combîen  l\in  a-t-il 
fait  da  nètres  de  plus  que  rautret 

P.  3i.  Un  jardinier  a  planté  autour  des  carrés  de  ton  jar- 
din 4799  met.  37  de  bordures;  dans  ce  nombre  il  y  en  a  de 
productives  735  met.  60,  le  T€fsle  n'est  que  d'agrément  :  dites 
combien  il  y  a  de  mètres  de  ces  dernières. 

P.  35.  Une  tringle  de  croisée ,  qui  doit  avoir  0  met.  970 
millim.,  n'a  que  Omet.  886  millim.  :  de  combien  doit-elle  ôlre 
rallongée?       .  , 

Sur  les  Mesures  ilineraires. 

P.  36.  De  Paris  k  Narbonne  on  compte  7S7  ktloiriètr^  ; 
loraqi^-on  est  am?é  k  Moulins,  on  en  a  d^jà  parcouru  265  : 
combien  e&  reste-t^il  encore  à  parcourir? 

P.  31.  Un  militaire  ayant  entrepris  un  voyage  de  ¥9$ê  ki- 
lomètres 8 'hectom.,  te  reposa  après  «voir  ftil  4280  kilomè- 
tres 6  kecftomètres  :  eoaibien  lui  en  feitait4l  eftcere  k  faire  ? 


MULTIPLICATIONS. 

,  l«^  ElEM^LE. 

Nomàrts  éntieH*  .   ' 

Quel  est  le  produit  de  74604  mètres  par  689? 
Ooérathn.  Preuve. 

'    7*»4      '  37302 

X    ,68?  X     1378 


iax^iSi  298446 

261414 
596832  444906 

447624  37302 


Rép.   54402456  met.  54402456  met. 
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2^  EXEMPLE 
Nombres  décimaux. 

Calculer  le  produit  de  746 
mètres  45  par  6T. 
Opération. 
T4«,45 

X    «r 


Réponse  âO§IO,84 
qu'on  doit  lire  30010,  mèl.  84 
centimètres. 


5^  EXEMPLE.      « 
Parties  décimales. 

Trouver  le  produit  de  0  mè- 
tre 45  par  52. 

Opération. 
0,45 

90 
455. 


Rép.    44,40 
qu'on  doit  lire  44  mèl.  40  cen- 
timètres. 


\ 


PROBLÈMES. 

P.  58.  Un  fabricant  a  vendu,  dans  le  courant  d'une  an- 
née \  4FîeS  pièces  de^drap  qui  contiennent ,  Tune  dans  l'autre , 
04  mètres  :  dites  ce  qu'il  a  vendu  de  mètres. 

P.  59.  n  a  été  fourni,  pour  un  hospice,  648T  pièces  de 
toile  longues,  chacune,  de  68  mètres  :  dites  ce  qu'il  en  a  été 

fourni  de  mètres.  .,     .  .       \    ^  .^^ 

p.  40.  Pour  suspendre  un  pcMit,  il  a  été  employé  4852  par- 
quets de  fil  de  fer  :  combien  en  a-t-il  été  employé  de  Brètres, 
si  chaque  paqufit  ooht^iatt  489 mètres  75  centimètres? 

P.  44.  DaBS  une  manuiaeture,  composée  de  545  ouvriers, 
on  a  travaillé  pendant  569  jours:  coe^bi^  a-t-on  fabriqué  de 
mètres  de  velours ,  si  chaque  ouvrier  en  a  fait  2  mètres  St5  cen- 
tim.  par  jour? 

P.  42.  Dites  quelle  est  la  hauteur  d*un  escalier  qui  a  545 
marches,  si  chacune  a  0  met.  495  miUimètres. 

Sur  les  Mesurée  itinéraires. 

P.  45.  On  demande  combien  il  y  a  d'arbres  dans  l'un  des 
côtés  d'une  route  de  45  kilomètres,  si  cliaque  kilonEîètre  en 
contient  250.  .        .       ^ . 

P.  44.  Un  militaire  qui  a  voyagé  pendant  27  jours,  a  par- 
couru 24  kilomètres  5  iKir  jour  :  quelle  distance  a-t-il  par- 
courue ? 
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I*'  EXEMPLE. 
Nofmbres  emiiers. 

On  propose  de  diviser  47540 
met.  par  15  unités. 


—  is5' — 
DIVISIONS. 


Opération, 
47540  i  45 

25      i  5456 
.84 
.90 
60 


Preuve. 
5156 
45_ 

15780 
5456. 

47540 


4470^ 


0^5 

35 
0 


0,^5 


44 


La   réponse  doit  être  lu€ 
44  mètres. 


Réponse  5156  met 

^  EXEMPLE. 
Nombres  déciwuuus   (i). 

Calculerle  quotientde56750 
met.  50  centim.  par  25  unités. 

Opération, 
56759,50 
447 
475 
095 

aoo 

0 

Le  résultat  de  Topération 
donne  donc  pour  réponse  4470 
mètres  58  centim. 

PIOBLÊMES. 

P.  45.  Si  7869  pièces  de  toile  contiennent  en  totalité 
960645  met,  combien  chaque  pièc«  en  contient-^Ue  ? 

P.  46.  La  fourniture  de  drap  à  faire  pour  un  établissemenl 
est  de  74795  mètres  en  865  pièces  :  quelle  devra  être  la  lon- 
gueur de  chaque  pièce  ? 

P.  47.  La  distance  entre  deux  objets  est  de  975  met.  575  : 
combien  de  fois  une  longueur  de  25  met.  50  est-elle  contenue 
dans  celte  distance  ? 

P.  48.  La  hauteur  d'un  édifice .  où  Ton  parvient  par  525 
marches ,  est  de  59  met.  450  :  quelle  est  la  hauteur  de  chaque 
marche  ? 
»  I       III        111        11  II  1 1 

(i)  Voir  dans  le  Nouveau  Trmité  tf  Arithmétique ,  page  59, 
ce' qui  est  dit  sar  It  division  des  nombres  décimaox. 


5*  EXEMPLE. 
Parties  décimales. 

Diviser  0  met.  750  millim 
par  50  unités. 

Opération, 

-    0,7501     50 

250   0,045 
00 

Le  quotient  doit  être  lu 
45  millimètres. 

¥  EXEMPLE. 

0  H^t.  275  est  le  prodiiil 
d^ine  multiplication  dont  Tun 
des  facteurs  est  0,025  :  quel 
est  l'autre  facteur? 

opération. 
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p.  49.  La  hauteur  éë  lA  pyramide  Chéops,  en  Egypte ,  est 
de  446  met.,  et  cdle  de  la  colonne  de  la  place  Vendôme,  k 
Paris ^  de  40  met.  50:  dites,  à  moins- d'un  centième  près, 
combien  de  fois,  cette  dernière  hauteur  est  contenue  dans 
la  première.        ./  .        • 

Sur  les  Mesures  itinéraires, 

P;  50.  A  quelle  distance  sont  gantés  les  arbres  qui  bordent 
une  route  de  *  kilomètres  466,  s'il  y  en  a  44W  de  oliaque 
côté? 

P.  ^4 .  On  compte  585  kilbra.  de  PAris  k  Brest,  et  80  kilom. 
de  Paris  k  Dreux  :  dire,  ^  moins  (fun  centième  près,  combien 
de  fois  cette  dernière  dist^ce  eSt  contenue  dans  la  première. 


MESURES  DE  UJMFACE  ou  DE  SUPERFICIE. 

*24.'On  appelle  mes^nves  de  superficie,  celles  dont  on 
se  sert  pour  évaluer  l'étendue ,  considérée  sous  les  deux 
dimensions ,  iongueur  et  largeur. 

*25.  On  les  divise  en  trois  classes ,  savoir  : 

1**  Les  mesures  de  superficie  proprement  dites, 

2°  Les  mesures  topographiques , 

3**  Les  mesures  fl^rraire*. 

MESURES  DE  SUPERFICIE  PROPREMENT  DITES. 

Mètre  cuire, 

*26.  L'unité  des  mesures  de  superficie  est  le  mètre 
carré ,  c'est-à-dire  tm  carré  dont  les  côtés  ont  un 
mètre  de  longueur. 

Si  la  figure  2 ,  pi.  i>^« ,  est  un  canré ,  et  si  AS  et  AC  (ml  chàetiii 
un  mètre ,  elle  représente  un  méire  carrée 

*27.  Les  multiples  du  tnètf^  carré  sont  : 

Le  décamètre  carré  ^  V  hectomètre  carré ,  le  kilo- 
mètre  carré ,  et  le  myriaràètre  carré  ;  nous  ne  par- 
lerons ici  que  du  premier ,  et  nous  traiterons  des  autres 
à  Tarticle  des  mesures  topographiques  (n°  37)* 

^8.  Le  DÉCAinÈTiiB  CARRiÈ  est  un  earré  de  di^  mètres 
de  côté ,  renfermant  100  mètres  de  superficie. 

Si  les  côtés  ABel  AC ,  iig.  q  ,  pi,  i'*,  avfttetttthacmrto  mètres, 
le  carré  toti^l  serait  un  décamètre  carré ,  et  okaque  carré  partiel 
un  mètre  carré* 
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te  carr^  total  ABCD  é^ale  cent  fois  un  des  carrés  partiels  tel 
que  AK,  puisqu'il  contient  dix.  rangs  et  que  chaque  rang  se 
compose  de  lo  carrés  partiels. 

*29.  Les  sous-multiples  du  Tnètre  carre  sont  : 
.  1*  Le  décimètre  carre,  2**  le  centi/moire  carré ,  et 
3®  le  milKmètre  carra. 

*30.  Le  DÉCIMÈTRE  CARRÉ  cst  lin  Carré  d'uu  décimètre 
de  côté,  n  y  en  a  100  dans  le  mètre  carré. 

'  Si  les  côtés  AB  et  AC ,  fig,  s ,  pi.  i"* ,  avaient  chacun  un  mètre , 
le  carré  total  serait  un  mètre  carré ,  et  les  carrés  partiels^  des  dé- 
cimètres carrés ,  puisqu'ils  auraient  un  décimètre  de  côté. 

*31 .  Le  CENTIMETRE  CARRÉ  cst  un  Carré  d'un  centime 
tre  de  côté.  11  y  en  a  100  dans  le  décimètre  carré,  et  par 
conséquent  lO.OQO  dans  le  mètre  carré ,  car  100  X 
100^=10,000. 

Si  les  côtés  AB  et  AC ,  fîg.  a ,  pi.  i*^ ,  n'avaient  qu'un  décimè- 
im,  le  earré  total  serait  un  décimètre  carré,  et  chaque  carré 
parlie^  un  centimètre  carré« 

*S2..  Le  MU.UMÈT4Œ  CARRÉ  6St  uR  Carré  d'uB  millimè- 
tre de  côté.  Il  y  en  a  100  dans  le  centimètre  carré ,  et 
par  conséquent  10;000dan&  le  dédoi.  car.  ;  car  100  X 
100=[=10.000 ,  et  1.000.000  dan»  le  mètre  carré ,  car 
100  X  100  X  100=  hOOOjOOO. 

Si  enfin  les  côtés  AB  et  AC  n'aviUeot  qu'on  ceoCimèlre ,  le 
carré  total  serait  un  centimètre  carré ,  et  les  carrés  partiel»  se- 
rjUSnt  des  millimètres  carrés. 

Ainsi   le  mètre  carré   égale      100  décim.  car. , 

ou    10.000  centim.  car. , 
ou  î.000.000  de  millim.  car. 
Le  décimètre  carré  égale  100  centim.  car. , 

ou    10.000  millim.  car. 
et  le  centimètre  carré       éffale    100  millim.  car. 
Ces  mesures  s'indiquent  en  abrégé  comme  il  suit  : 

"^  Mètre  carré m.  ou  met.  car. 

Décimtoe'  carré...  décim,  car. 
Centimètre  carré  »  centim.  car. 
MilUmètrec2U*ré,..  millim.  car. 
n  ne  faut  pas  confondre  : 

1*  Le  décimètre  carré  avec  le  dixième  du  mètre  carré.  Le 
premier  est  contenu  cent  fois  dans  le  ntètre  carré,  et  le  second 
i^y  est  contenu  que  dix  foi»  $  de  sorte  <pie  le  dixième  du  mètre 
oarré  é^ale  dix  décimètres  carrée. 

1°  Le  centimètre  carré divec  le  centième  du  mètre  carré.  Le  pre- 
mier est  contenu  dix  mille  fois  dans  le  mètre  carré  y  et  le  deuxième 
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n'y  est  contenu  que  cent  fois  ;  de  sorte  que  le  centième  du  mètre 

-carré  égale  cent  centimètres  carré*,  —  Remarquons  donc  que  le 

-eentième  du  mètre  carré  est  la  même  chose  que  le  décimètre  carré, 

y*  Le  millimètre  carré  avec  le  millième  du  mètre  carré.  Le 

Î premier  est  contenu  un  million  de  fois  dans  le  mètre  carré,  et 
e  deuxième  n'y  est  contenu  que  mille  fois ,  de  sorte  que  le  mil- 
lième du  mètre  carré  égale  mille  miêHmètres  carrés. 

4^  Les  expressions  lo  m.  car. ,  loo  m.  car. ,  etc. ,  avec  celles  de 
ibm.  en  car. ,  100  met.  en  car. ,  etc.  Les  premières  expriment 
des  surfaces  qui  égalent  10  fois,  100  fois ,  etc.,  le  met.  car.  $  les 
secondes ,  des  car.  qui  ont  10  met.  de  c6lé  ou  100  met.  car.  ;  100 
met  de  côté  ou  10,000  met.  car.,  etc. 

*33.  Puisque  le  mètre  carré  égale  lOOdécimèt.  car- 
rés ,  le  décbnètre  carré ,  100  centimètres  carrés ,  et  le 
centimètre  carré,  100  millimètres  carrés,  on  peut  avoir  à 
•«xprimer  iusqu'à  99décîm .  carrés ,  99  centimèt.  carrés, 
'99.millîmet.  carrés ,  etc. ,  et  par  conséquent ,  dans  le 
calcul,  il  faut  toujours,  après  les  mètres  carrés,  mettre 
detix  chiffres  pour  représenter  les  décimèt,  carrée, 
^dettx  chiffires  pour  représenter  les  eentimèt.  carrée  , 
detup  diiffires  pour  représenter  les  millimèt.  carrée. 

*M,  '  Le  premier  diiffire  décimal,  à  la  suite  des  mètres 
<îaiTés,  représente  donc  les  dizainee  de  décimètres  car- 
rés ,  et  le  deuxième,  les  unMs,  Le  troisième  représente 
les  dizaineg  de  centimètres  carrés ,  et  le  quatrième,  les 
nmtés ,  ainsi  des  autres. 

Si ,  par  exemple ,  on  avait  5  mètres  carrés  471 5 ,  on 
exprimerait  5  met.  carrés ,  47  décim.  15  centim. 

Ou  bien  en  une  seule  expression5  met.  car. ,  4715cent. 

*35.  Si  le  nombre  des  décimales  qui  suivent  les 
mètres  carrés  n'était  pas  pair ,  on  écrirait  un  zéro  à  sa 
droite ,  de  manière  qu'il  pût  toujours  être  divisé  e» 
tranches  de  deux  chim*es.  Si  donc  on  avait  le  nombre 
15  met.  car.  4 ,  il  faudrait  dire  15  met.  car.  40  décim. , 
puisque  le  4  étant  placé  immédiatement  à  la  droite  des 
unités ,  occupe  le  rang  des  dizaines  de  décimèt.  car. 

Pour  une  raison  analogue ,  le  nombre  25  met.  carrés 
453,  s'exprimera  25  met.  carrés ,  4530  centim.,  puisque 
le  3  occupe  le  rang  des  dizames  de  centimèt.  carrés. 

Si  le  nombre  à  représenter  ne  contenait  que  des  déd- 
males,  on  écrirait  zéro  aux  unités ,  et  on  (^nnerak  airx 
ohilfres  décimaux  le  rang  qu'ils  doivent  avoir. 
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Soit  à  rejjrésenter ,  P  12  décim.  carrés ,  on  écrira 
Omet,  carré  12  ;  2®  5  décim.  carrés,  on  écrira  0  met. 
car.  05;  et  3^  5  centim.  car. ,  on  écrira  0  met.  car.  0005. 

Les  élèves  ne  peuvent  apporter  une  trop  ffrtnde  attention  à 
ces  remarques;  les  commençants  surtout  confondent  tellement 
les  décimètres  carrés  avec  les  dixièmeê  de  mètres  carrés ,  le» 
centimètre*  carrés  avec  les  centièmes  de  mètres  carrés ,  etc. 

*36.  Le  mètre  carre',  qui  est  d'un  fréquent  usage,  sert 
àévaluertoutes  les  surfaces  i^elatives  aux  travaux  de  me- 
naiserie ,  maçonnerie ,  peinture  ,  etc. 

L'expression  décamètre  carre  est  peu  usitée,  on  dit 
ordinairement  100  mètres  carrés. 

Le  décimètre  carré,  le  eenUmètre  carre  et  le  m*/- 
limètre  carre  servent  à  évaluer  les  parties  du  mètre 
carré.  On  les  prend  aussi  pour  unités  lorsqu'il  s'agit  d'é- 
vahier  les  surfaces  de  petites  dimensions ,  comme  une 
feuille  de  verre  ,  de  papier ,  de  carton ,  etc.  :  alors  les 
chiffires  décimaux  qui  accompagnent  ces  mesures,  prises 
pour  unités,  en  ex{Nnment  les  dixièmes,  les  centièmes, 
les  millièmes ,  etc. 

Pour  évalner  les  dimensions  des  snrfoces,  on  eimploîe  les 
nesores  linéaires  effectives  dont  nous  avons  parlé  an  N*  23. 

Queêtiong  9wr  les  Mcêures  de  superficie 
proprement  dites. 

Qu'appelle-t-OH  mesures  de  superficie  ?  34, — Comment  divise-  t-on 
les  mesures  de  superficie  ?  15.  —  Quelle  est  Vunité  des  mesures  de 
superficie?  26, — Qu^est-ce  que  le  mètre  carré?  26, — Quels  sont  les 
multiples  du  mètre  carré?  27,  -^  Qu'est-ce  que  le  décamètre 
carré?  28.  — Quels  sont  les  sous- multiples  du  mètre  carré  ?  29.  — 
Qu'est-ce  que  le  décimètre  carré?  30. — Qu  est-ce  que  le  centimètre 
carré?  31. — Quest'Ce  que  le  millimètre  carré?  32.  —  Quelle  dif- 
férence y  a-t'il  entre  le  décimètre  carré  et  le  dixième  du  mètre 
carré?  32. 1**. — Quelle  différence  y  a-t-il  entre  le  centimètre  carré 
et  le  centième  du  mètre  carré?  32.  2**.* —  Quelle  différence^  y  a-t-il 
entre  le  millimètre  carré  et  le  millième  du  mètre  carré?  32.  3®.  — 
Combien  faut-il  de  chiffres  pour  représenter  les  décimètres  carrés, 
les  centimètres  et  les  millimètres  employés  comme  fractions  décima- 
les ?  33.  —  Que  représente  le  1",  ^  2* ,  i«  3«,  etc.,  chiffre  décimal 
à  la  suite  d^s  mètres  carrés?  34. — Que  faudrait^  il  faire  si  le  nombre 

6. 
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des  décimales  qui  suivent  les  mètres  carrés  n'était  pas  pair?  35. — 
Quels  sont  les  usaj§es  du  mitre  carré^  de  ses  multiples  et  de  sejt sous- 
multiples?  36. 

EXERCICES  SUR  LES  MESURES  DE  SUPERFICIE  PROPREMENT 
DITES. 

NUMÉRATION. 
Nombres  à  écrire  en  chiffres  (n°  34). 

P.  32.  1°  Huit  mètres  carrés  vingt-deux  décimètres; 
2"  seize  met.  car.  quatre  décim.  ;  5<»  douze  met.  car.;  4°  trente- 
deux  décim.  car:  ;  3^  cinq  met.  car.  sept  décim.  ;  6°  huit  met. 
car.  quatre  cent-deux  centim.  ;  7°  trois  met.  car.  deux  mille 
4  trois  cent-six  centim.  ;  8»  lïois  cent^ix-sepl  centim.  *car.  ; 
9®  cent-quinze  millim. 

P.  55.  1»  Cinq  met.  car,  trente-deux  décim.;  2*  huit  met. 
car.  trois  décim.  ;  3«  sept  met.  car.  4cux  centrdix-huit  centim. 
4<»  vingt  met.  car.  seize  centim-  ;  5°  neuf  met.  car,  huit  cents 
centim.  ;  6<»  deux  mille  trois  cent-neuf  centim.  car.;  7*»  qi^^itre 
dècîm.  car.  ;  8^  dix-sept  millim.  car.  • 

P.  54.  \^  Trois- met  car.  cent-vingl-trois  mille-deux  cent- 
seize  millim.;  2°  quatre  met.  car.  deux  mille-quatre  millim.; 
3°  vingt-sept  millim.  car.;*49  trois  décim.  ©wr;;  S^  dix*huit 
centiia.  car.:  6»  treize  millini.  car.  ;  7°  trois  cenv-dix  centUn. 
car.  ;  et  8°  dlx-^euf  mille-quatre  millim.  car. 

Nombres  à  Ui*e  en  indiquant  là  valeur  des 
décimales, 

P.  55.  4«  4  met.  car,,  42;  29  8  met.  car.  04;  5»  47  met. 
car.  4;  40  48  met.  car.  6785;  5?9mèt.  car.  06U;  6°  5  met. 
car.  007;  7«  U  met.  car.  0006;  et  8'>  42  met.  car.  0002. 

P.  56.  4«  42  met.  car.  678068;  2«  4  met.  car.  00074; 
50  9  met.  car.  00006;  4»  22  met.  car.  454;  5»  3  met,  car.  815; 
6«^  met.  car.  425 ;  7^  0  met.  car.  00006 ;  8° 0  met.  car.  000007. 

I    Sur  l'application  des  Propriétés  de  la  Numération, 
f       P.  57.  Combien  y  a-t-il  de  mètres  carrés  dans  diacim  des 
nombres  suivants  : 

4«  400  décim.  car.  ;  it>  786  décim.  car.  ;  5"  40000  centim. 
car.  ;  4«  284002  centim.  car.  ;  5«  4000000  de  millimètres 
car.  ;  6*»  4324428  millim.  car.  ? 

Puisqu'il  y  a  100  décim.  car.^dans  1  métré  car. ,  on  obtiendra 
les  réponses  du  i**"  et  du  2'  numéro  en  séparant  par  une  virgule 
les  deux  premiers  chiffres  de  la  droite  aes  nombres  100  et  786, 
ce  qui  donnera  1°  i  met.  car. ,  q"  7  met.  car.  86. 
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Un  rai^mnement  analogue  s'applique  aux  antres  ntiméros  de 
ce  problème  et  à  cem  du  suivant. 

P.  58.  Combien  y  a-l-il  de  décam,  carrés  dans  chacun  des 
nombres  suivants  : 

4«  400  met.  car.;  2»  19990  met.  carrés;  5<»  10000  dé- 
dmèt.  carrés;  4<' 950891  décim.  carrés;  5»  1000000  centim. 
carrés.  ;  0^4207489  centim.  car.;  7?  400000000 millim.  car,; 
H»  874000415  millim.  car.? 

P.  59.  Combien  y  a-l-il  de  décimètres  carrés  dans  chacun 
des  nombres  suivants  : 

4<>  1  met.  car.  ;  2<>  20  met.  car.  ;  5°  100  centim.  car.  ; 
^  8274  cent,  car,;  50  10000  millim.  car.;  6»  126419  mil.  car,?    j 

Puisqu'un  mètre  carré  contient  100  décimètres  carr.,  on  ob-  ^ 
tiendra  les  réponses  du  i^**  et  du  r^"  numéro  en  écrivant  aeux  zé-  j 
ros  à  la  suite  des  nombres  1  et  26,  ce  qui  donnera  i**  loo  décim.  ' 
car. ,  et  1^  2600  décim.  car. 

Un  raisonnement  analogue  s'applique  aux  autre»  numéros  de  1 
ce  problème  et  à  ceux  des  problèmes  ci-après. 

P.  60.  Combien  y  a-4-il  de  centimètres  carrés  dans  chacun 
des  nombres  suivants  :  ^    * 

4°  1  met.  car.;  2°  47  met.  car.;  5»  i  décimèt.  car.; 
4^  8474  décim.  car.  ;  5»  100  millim.  car.  ;  6«  145789  mil.  car.? 

P.  64 .  Combien  y  a-t-il  de  millimètres  carrés  dans  chacun 
des  nombres  suivants  : 

4«  1  mètre  car.  ;  2<»  29  met.  car. ,  5°  1  décim.  car.  ;  4»  2T 
décim.  car.  ;  5»  1  centim.  car.  ;  ef*  72  cei^m.  car.? 


ADDITIONS. 


Nombres  entiers. 

Pites  le  total  des  nombres 
suivants  :  1®  450  met.  carrés; 
2°  97  met.  carrés  ;  3«  826  met. 
carrés;  4°  183  met.  carrés. 
Opération. 
450 
97 
826 
185 


Réponse    1558 


^  EXEMPLE. 
Nomhres  décimaux. 

On  demande  le  total  des  nom- 
bres ci-après  :  1<>  74  met.  car- 
rés 4686  cent.  ;  2°  86  met.  car, 
1860  cent.;  5«  47  met  carrés 
9097. 

Opération.  i 

74,4686 
86,1860 
47,9097 

Réponse  208,5643 
qu'il  faut  lire  208  met.  carrés 
56  d^cim.  43  cent.  on208mèt, 
carrés  5643  cent. 
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Les  deux  décimales  qui  suivent  imniédiatenient  les  unités , 
exprimant  des  décimètres  carrés,  et  les  deux  autres  des  cenli- 
mèlres ,  en  efiectuanl  l'opération  on  pourrait  le  rafipeler  en 
xîette  manière  :  6  et  7  font  15  centimètres  carrés;  f  écris  5, 
et  je  retiens  4  dizaine  de  centim.  Puis ,  i  de  retenue  et  8 
font  9  et  6  font  45  et  9  font  24  dizaines  de  cent,  carrés,  ce 
qui  égale  2  décimètres  carrés  que  je  retiens ,  plus  4  dizaines 
«de  centimèt.  que  j'écris.  Ensuite  je  dis  :  2  de  retenue  etOfoat 
8  et  8  font  i  6  décimètres  carrés ,  j'écris  6  décimètres  et  je  re- 
tiens une  dizaine.  Je  continue  en  disant:  i  de  retenue  et 
4  font  5  et  4  font  6  et  9  font  15  dizaines  de  décimètres  carrés, 

"         dizaines  de 
^ordinaire. 


ce  qui  égale  i  mètre  carré  que  je  retiens,  plus  5  d 
décimètres  que  j'écris.  Le  reste  comme  à  1  ordinair 


5«  EXEMPLE. 

Parties  décimales. 

Quel  est  le  total  desnombres 
•suivants  :  4  »  0  met.  carré  741 6; 
2° Omet.  car. 4246; et5«0mèt. 
^-arré  7468. 

Opération. 

0,7446 
0,4246 
0,7468 


Réponse  4,9400 
qu'il  faut  lire  4  mètre  carré 
9400  cent. 


4^  EXEMPLE. 

j4utre  sur  les  parties  décimales. 

Combien  y  a-t-il  de  mètres 
et  de  parties  de  mètres  carrés 
dans  les  nombres  suivants: 
4°  0  mètre  carré  467804; 
2°  0  mètre  carré  646845; 
50    0  mètre    carré   967812. 

opération, 
0,46780i 
0,646845 
0,967042 


Réponse  2,084626 
qu'il  faut  lire  2  mètres  carrés 
84626  millim. 

PROBLÈMES. 

P.  62.  Additionnez  les  superficies  suivantes  :  46428  met. 
car.  ;  6859  met.  car.  ;  4558  met.  car.  ;  9584  met.  car.  ;  8986 
met.  car.  ;  et  49840  met.  car  :  et  donnez-en  le  total. 

P.  65.  Quel  est  le  total  des  nombres  suivants  :  4°  478  met. 
car.  45;  2°  892  met.  car.  6742;  50  9044  met.  car.  6780;  e4 
40  4096  met.  car.  6353? 

P.  64.  On  désiré  connaître  la  somme  des  superficies  dési- 
gnées ci-après  :  4  met.  car.  4786;  81  met.  car.  6079;  387^ 
met.  car.  4260i4;  et  98  met.  car.  268409. 

P.  65.  Combien  y  a-t-il  de  décimèt.  car.  et  de  parties  de 
décimètres  carrés  dans  les  5  superficies  suivantes  :  4  décimèt. 
car.  426  millim.;  15  décimèt.  car.  728;  et  42  décim.  car. 
35S8  ? 
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SOUSTRACTIONS. 


4«  EXEMPLE. 
Nombres  entiers. 

De  4573  met.  car.  retran- 
chez 826  mèl.  car. ,  et  dites 

le  reste. 

Opération, 
1373  ' 


Réponse    547  met.  car. 


2^  EXEMPLE. 
Nombres  décimaux. 
De 4682 met.  car.  4645'ôtez 
1689  met.  car.  3781 ,  et  ditts 
le  reste. 

opération. 

4682,  4645 
"    3781 


Reste  2993,  0834 
qu'il  fout  lire  2993  met.  car, 
0834  cani.  car. 
Pourrendre  compte  de  la  valeur  des  emprunts,  U  faut  se  rap- 
peler (nie  les  deux  premières  décimales  expriment  des  déci- 
mètres carrés,  les  deux  suivantes,  descentimèt. ,  etc.  (n«  24j. 


3^  EXEMPLE 
Parties  décimales. 

De  0  met.  car.  789560  re- 
tranchez 0  met.  car.  487563 , 
et  dites  le  reste. 

Opération, 
0,789560 
0,487563 

Réponse   0,604997 

qu'il  faut  lire  604997  mil.  car. 


¥  EXEMW.E. 

Parties  décimales. 

Quel  est  rexeédantdcOmèt. 
car.  705897  sur  0  met.  car. 
568739? 

Opération. 

0,705897 

0,568739 

R^[KMise    0,437458 

qu'il  faut  lire  437458  mil.  cai. 


PROBLÈMES. 

P.  66.  Si  de  568900  met.  car.  46  on  retranche  4986i^ 
met.  car.  47,  combien  en  restera-t-il? 

P.  67.  Une  cour  a  746  met.  car.  50,  et  un  parterre  «7» 
met.  car.  85;  dites  la  différence  entre  ces  deux  superficies. 

P.  68.  Trouvez  la  différence  entre  les  deux  superhcics 
suivantes:  4639  met.  car.  2609,  et  4549  met.  car.  4648.  r.^ 

P.  69.  Une  glace  a  0  met.  car.  68  de  superficie,  et  un  ta- 
bleau 0  met.  car.  59:  de  combien  le  tableau  est-il  plus  petit 
que  la  £*acc  ? 
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MULTIPLICATIONS. 

I«»  EXEMPLE.       .  I  5e  EXEMPLE. 

Nombres  entiers.  Parties  décimales. 


Quel  est  le  produit  do  489 
tnèt.  car.  par  425  unités? 

Opération. 

489 
X  ^25 


2445 

978 
489 


Rép.       64425  met.  car. 

2^  EXEMPLE. 
Nombres  décimaux. 

On  demande  le  produit  de 
27  met.  car.  4658  par  47  uni- 
tés. 

Opération. 
27,4658 
X   47 

4904606 
4Ô86632 


Multipliez  0  met.  car.  6840 
par  46  unités,etditcs  le  produit. 

opération. 
0,6840 
X  46 


44040 
27560 


Rép.    4276,7926 
qu'on  doit  lire  4276  met.  car. 
7926  cent. 


54,4640 
qu'on  doit  lire  54  met.  car. 
4640  cent. 

4^  EXEMPLE. 
Parties  décimales. 

Dites  leproduitdeOmèt.  car. 
7874  cent  par  0  met.  75  décim. 

Opération. 
0,7874 
X     0,75 

59370 
55448 


Rép.     0,590550 
qu'il  faut  lire  590550  mil.  car. 


PROBLÈMES. 

P.  70.  Combien  y  a-t-il  de  mètres  carrés  dans  464  super- 
noies  de  chacune  5498  met.  car.  46? 

^'  2i\  ^^  ^  carrelé  25  appartements  de  chacun  56  œèl. 
car.  4250  :  combien  a-t-on  fait  de  mètres  car.  ? 

P.  72.  Calculez  le  produit  de  0  met.  car.  7406  par  946 
unités.  '^ 
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DIVISIONS. 


f«'  EXSHPLE; 

Nombres  entiers. 

Dites  le  quotient  de  i23î3 
mèu  car.  par  â5  unités. 

Opération. 

i^a.25  I  ^ 


2^ 
225 


489  met.  car. 


2»  £lBlf»LE. 
Nombreé .  décimtum. 
On  demande  le  quotient  de 
87  met.  car.  2184  pay  fi  mii- 

Opération. 


92 
8i 
98 
24 
0 


i2 

4,7^ 


Le  quotient  ,.<iui  est  la  ré- 
pcmse.  doit  ètr^^lu  4  ittèt. 
car.  7682  t^ent. 


5*  EXEMPLE. 

Parties  décimales. 
Divisez  0  met.  car.  8484  par 
7  tmités,  et  dites  le  quotient. 

Opération, 
0,8484  |J7 

14         0,1212    ' 
08    I 
14 
0 
La  répons»  doit  être  lue 
121^  cent.  car. 


4P 

PWtUê  dàùmaleâ. 
Le  produit  0  mètre  earré 
061 1  Sâmil.  a  pour  Uun  de  ses 
facteurs  0,78  centièmes^  quel 
est  l'autre  facteur? 
Opénttion. 
0,061152  I  0,78 

655    I  040984 
312 
00 
Le  quotient  doit  être  lu 
784  cent.  car. 


PROBLÈlinS. 

P.  73.  11  y  a  3^70  met.  car.  dans  52  superficies  par- 
tielles :  combicm  y  en  a-l-il  dans  une  seule? 

P.  74.  Dans  un  bâtiment,  il  y  a  15  cloisons  égales  dont  la 
superfîciç  totale  est  de  1255  met.  car.  2635  ;  quelle  e$i  la 
superficie  de  chacune? 

P.  75.  462  rideaux ,  de  même  grandeur,  contiennent  en- 
semble 5545  met.  car.  8480:  combien  chaque  rideau  en 
contient-il  ? 

P.  76.  Le  produit  de  2  nombres  est  23  mètres  car.  40; 
l'un  de  ces  nombres  est  5  :  quel  est  l'autre? 
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MESURES  TOPOGRAPHIQUES. 

*^7.  Ofl  appelle  mesures  topographiquet  ceBes  q| 
servent  à  déterminer  retendue  d'un  Etat ,  d'un  dépai 
tement ,  d'un  canton ,  etc. 

*38.  Il  y  en  a  de  trois  sortes ,  savoir  : 

V  V hectomètre  carrée  2°  le  kUomètre  carré , 
Z^  le  myriamètre  carré. 

Ces  mesures  sont  des  maltiples  du  mètre  carré ,  comme  on  1 
dit  n'»  27. 

*Z9,  L'HECTOMETRE  CARRÉ  cst  uu  Carré  do  100  mètii 
de  côté ,  et  10.000  mètres  de  superficie ,  ou  100  déci 
mètres  carrés. 

Si  les  côtés  AB  et  AG ,  fi^.  a ,  pi.  i**,  avaient  ehacmi  100  met, 
le  carré  total  serait  un  hectomètre  carré,  etchaque  carré  partiel 
un  décamètre  carré.  1 

^40  Le  KILOMÈTRE  CARRÉ  est  UU  Carré  de  1 .000  mèt**^ 
de  côté ,  1 .000.000  de  mètres  de  superficie ,  ou  100  bec- 1 
tomètres  carrés. 

sa  les  c^tés  AB  et  AC ,  fig.  a ,  pi.  f ,  avaient  chacnB  1,000 
mètres,  le  carré  total  serait  mi  kilomètre  carré ,  et  chaque  carré 
artiel ,  un  hectomètre  carré. 

*4l.  Le  MYRIAMÈTRE  CARRE  cst  un  Carré  de  10.000 
mètres  de  côté ,  100.000.000  de  mètres  de  superficie , 
ou  100  kilomètres  carrés. 

Si  les  cOtés  AB  et  AC ,  figure  2 ,  pi.  f '^ ,  avaient  chacun  10,000 
mètres ,  le  carré  total  serait  un  myriamètre  carré ,  et  dia^ 
carré  partid,  un  kilomètre  carré. 

Ainsi ,  le  myriam.  carré  égale  100  kilom.  carrés, 

ou  10.000  hectom.  carrés , 

ou      1 .000.000  de  décam.  car.« 

ou  100.000.000  de  mètres  car. 

Le  kilomètre  carré       égale    100 hectom.  carrés, 

ou      10.000  décam.  carrés, 

ou  1.000.000  de  met.  carrés. 

Vfieciomètre  carré      égale       100  décam.  carrés, 

ou  10.000  mètres  carrés. 

Ces  mesures  s*indiquent  en  abrégé  comme  il  suit  :     * 

Hectoihètre  carré hectom.  car. 

Kilomètre  carré........  kilom.  car. 

Myriamètre  carré.....  myriam.  car. 
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Où  peut  avoir  à  exprimer ,  après  les  myriamètres 
carrés ,  jusqu'à  99  kilomètres  carrés  et  99  hectomètres 
carrés ,  et  par  conséquent  il  faut  toujours ,  dans  ces  cas, 
mettre  deux  chiffres  pour  représenter  chsicun  de  ces 
deux  ordres  d'unités  qui  sont  alorsdes  parties  décimales 
du  myriamètre  carré  (1). 

Questions  mr  les  Meêureê  topoQraphiquet. 

Qu  appelle^  t-on  mesures  topographîques ?  37. — Quelles  sont  tes^ 
mesures  topograplùques  ?  38. — Qu'est-ce  que  Vlieetomètre  carré?^,. 
— Qu'est-ce  que  le  kilomètre  carré?  40. — Qu'est-ce  que  le  myria-^ 
mètre  carré?  41. 

EXERCICES  SUR   LES  MESURES  TOPOGRARHIQUES. 

NUMERATTON. 
Nombres  à  écrire  en  chiffres. 

P.  77.  I®  Quatre  myriam  car.  douze  kilom.;  2**  trois  my- 
riam.  car.  neuf  kilom.  vingt-six  hectom.:  5<»  deux  kilom. 
car.  trois  hectom.  ;  4®  neuf  myriam.  car.  dix-sept  hectom.  ; 
S^  quinze  mynam.  car.  dix-huit  hectom.  ;  0^  mille  cent-dix- 
fteof  hectom.  car.  ;  7»  trois  cent-quinze  kilom.  car.  deux  hec- 
tom. ;  et  8°  cent-vingt-sept  hectom.  car. 

Nombres  à  lire  en  indiatiant  la  valeur  det 
décimales. 

P.  T%.  1«5  myriam. car.  42;2»46myriam. car.  7;5o4myr. 
car.  1465;  4®  19  myriam.  car.  4;  5°  23  myriam.  car.  625; 
6»  7  myriam.  car.  0040  ;  7«  2  myriam.  car.  75  ;  et  8°  3  myriam. 
car.  6007. 

Sur  Inapplication  des  Propriétés  de  la  Numération. 

P.  79.  Combien  y  a-t-il  do  myriam.  car.  dans  cliacun  des 
nombres  suivants  : 

l«  100  kilom.  car.  ;  2°  462  kilom.  car.  ;  3»  lOOOO  hectom. 
car.;  4®  144268  hectom.  car.? 

p.  80.  Combien  y  a-t-il  de  kilom.  car.  dans  chacun  des 
nombres  suivants  : 

(i)  Voir  ce  que  nous  aTon»  dit ,  n»  33 ,  sur  les  autres  mcsureR 
caiTées  dont  la  théorie  est  applicable  ici. 


Digitized  by  CjOOQ  IC 


—  i58  — 

1«  100  heclom.  ear*  y^  \MH  hçctom.  car.  ;  ^  40000  my- 
rinm.  car.  ;  4^  760065  myriaiu.  ca^.? 

P.  84.  Combiea  y.a^Nl  d'heiitom.  car.  dans  chacun  des 
nombres  suivants  : 

,   1°  iOOO  kilom.  car.  ;  2°  9674  kilom.  car.  ;  3«  10  myriani. 
car.  ;  4°  9042  myriam.  car.  ? . 

Sur  l'Addition  (1). 

P.  82.  Dited  la  superficie  totale  de  trois  cantons  dont  les 
superficies  partielles  suivent  :  celle  du  i^^  est  de  2  myriam. 
car.  50  kilom.  ;  celle  du  2«  de  5  myriam.  car.  24  kîlona.  ; 
et  celle  du  5*  est  de  4  myriam.  car.  58  heclom. 

P.  83.  On  demiande  la  superficie  de  quatre  communes  dont 
îa  4™  a  44  kilom.  car.  92  hectom.  car.;  la  2«  45  kilom.  car. 
97  hectom.;  la  3®  47  kilom.  car.  9  hectom.;  et  la  4«  46 
kilom.  car.  67  hectom. 

Sur  la  Soustraction.  . 

P.  84.  La  superficie  d'un  canton  est  de  489  kilom.  car.; 
celle  d'un  autre  canton  est  de  179  kilom.  car.  25  :  dites  la 
différence  de  l'un  à  raubre. 

P.  85.  De  44  myriam.  car.  45  kilom.,  ôtez  9  myriam. 
car.  27  kilom.  car. ,  et  dites  le  reste. 

Sur  la  Multiplication. 

P.  86.  Supposé  que  la  superficie  partielle  de  7  cantons  soit 
de  2  myriam.  car.  36  kilom.,  quelle  sera  leur  superficie  totale? 

Pt  87.  Si  8  communes  ont  chacune  46  kilom.  car,  76 
^ectom. ,  quelle  est  leur  superficie  totale? 
Sur  la  Division. 

P.  88.  Quand  la  superficie  de  43  communes  donne  244 
kilom.  25  hectom.,  quelle  est  la  superficie  d'une  seule? 

P.  89.  Dites  la  superficie  d'un  canton,  si  45  cantons  égaux 
ont  ensemble  29  myriam.  car.  425. 

MESURES  AGRAfRES. 

Asre. 

*42.  On  appelle  mesures  agraires  celles  qui  servent  à 
«valuer  la  superficie  despropriétésfoncières,comme  celle 
deschamps,  després,  des  yigaes,des  bois,  des  forèts,etc. 

(i)  Nous  ne  croyons  pas  devoir  donner  ici  des  modèles  d'op^ 
rations  sur  les  mesures  topographiques,  parce  qu'elles  s^mc- 
iMemk  comme  le«>  opérations  sur  les  mesures  de  superficie  pro- 
prement dites. 
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*43.  L'unité  des  mesures  agraires  est  Fabe:  eett  un 
-earré  dont  les  côtés  ont  dix  mètres  de  longueur,  et 
qui  égale ,  par  conséquent ,  cent  mètres  carrés. 

Si,  par  exemple,  les  cAlis  AB  et  AC  du  carré  fig.  3,  pi.  1  '*  avaient 
chacun  dix  mètres  de  longueur,  celte  surface  serait  an  are. . 

*  44.  Vare  n'a  qu'un  multiple  qui  est  Yhectare  (1) , 
mesure  de  ceot  ares.  C'est  un  caiTé  de  100  mètres  de 
côté  ,  et  qui  égale  10,000  mètres  carrés. 

Si  les  c6tés  ABet  A€ ,  %.  !2,  pi.  i*^,  avaient  chacun  cent  mètres,  le 
carré  tolal  aérait  un  hectare,  eickaque  carré  partiel  serait  im  are. 

*45.  Les  hectarres  se  comptent  pardlzaines,  rentaînes, 
mille,  etc.  :  ainsi  on  dit  dix  hectares,  cent  hectares,  mille 
hectares. 

^46  L'ar^  n'a  également  qu'un  sous-multiple,  qui  est 
le  teKTi ARE ,  mesure  égale  a  la  centième  partie  de  Tare  : 
c'est  un  caiTé  d'un  mètre  de  côté,  et,  par  conséquent, 
un  oftètre  carré. 

Si  les  c6tés  AB  et  AC ,  fig.  a ,  pi.  1  '• ,  aTaient  chacun  <jHii  «êtres 
de  longueur ,  le  carré  total  serait  un  are,  comme  il  a  été  dit,  et 
chaque  carré  partiel  serait  un  centiare. 

Un  hectare  égale  (jiçnc.  ,    JOO  ares . 

ou    10.000  centiares; 
Et  un  are  égale 100  centiares. 

■*  47.  Ainsi  les  mesures  agraire»  sont  des  carrée  dont 
les  côtés  ont  1  mètre ,  10  mètres ,  ou  100  mètres  de 
longueur,  puisque  le  centiare  est  le  mètre  earré  A' are  ^ 
un  carré  de  10  mètres  décote,  et  l'Aartetv  im  carré  de 
100  mètres  de  côté. 

Cesl  parce  que  ces  espèces  de  mesures  sont  assujetties  à  U 
condition  du  carré  qne  Fon  ne  dit  pas  miliiarê ,  déciare,  déeare, 
et  kiioarej  mesures  dont  les  côtés  ne  peuvent  être  exprimés  exao* 
tement  en  chiffres  décimaux.  Quant  au  myriare,  mesure  dont 
les  cètés  aoraient  1000  mètres  de  longueur,  il  serait  fbrt  peu 
utile  ;  e'est  pourquoi  la  loi  n'admet  que  les  trois  mesures  agraires 
dont  nous  venons  de  parler ,  hectare ,  are  et  centiare. 

(1)  La  combinaison  donne  hertoate,  mais,  peur  éviter  Vhiatus, 
ùa  supprime  la  lettre  o  dms  keeio. 
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Ces  aiesm*es  s'indiquent  en  abrégé  comme  il  sait  : 

Are a. 

Ueclai^e hecta. 

Centiare centia. 

*48.  Puisqu'il  faut  100  centiares  pour  égaler  un  are^  ei 
100  ares  pour  égaler  un  hectare,  il  s'ensuit  que  dans 
le  calcul  on  peut  avoir  à  exprimer  jusqu'à  99  ares  et  99 
centiares.  Il  faut  donc  deux  chiffres  pour  représenter 
chacune  de  ces  deux  espèces  d'unités  ;  le  premier  chif- 
fre décmial  qui  suit  les  l^ctares  exprime  des  dizaines 
d'ares ,  et  le  deuxième,  des  unités  ;  le  troisième  exprime 
des  dizaines  de  centiares ,  et  le  quatrième,  des  unités. 

Si,  par  exemple,  on  avait  le  nombre  5  hectares  7585, 
on  l'exprimerait  5  hectares  75  ares  85  centiares. 

Si  quelque  ordre  d'unité  n'était  pas  exprimé ,  on  le 
remplacerait  par  un  zéro. 

Soit  proposé  d'écrire  en  chiffres  les  nombres  sui- 
vants : 

P  Huit  hectares  cinq  ares  quatre  centiares  ;  2*  sept 
hectares  six  centiares. 

On  écrira  : 

1°  8  hect.  05  ares  04  centia.  ;  *»  7  hecta.  00  ares  06 
centia. 

Et  non, 

V,  8  hect.  5  ares  4  centia.  ^  2°  7  hect.  6  centia. 

Cependant  si  ces  nombres  ne  doivent  ^as  être  l^objet  d'ane 
opération  arithmétique ,  on  les  écrit  comme  dans  le  dernier  cas. 

49.  Pour  évaluer  les  côtés  des  mesures  agraires , 
on  emploie  ordinairement  les  décamètres  et  les  doubles 
décamètres  (N«  23.  V). 

Questions  sur  les  Mesures  agraires, 

Quappelle^t-on  mesures  agraires?  42.  —  Quelle  est  l'unité  dts 
niesures  agraires?  43.  —  Qu'est-ce  que  l'are?  43.  —  Quels  sont  tes 
multiples  de  l'are?  44. — Comment  compte- t-on  les  hectares? 4^ — 
-Quels  sont  les  sous-multiples  de  l'are  ?  46. — Quelle  est  la  longueur 
des  cotés  des  mesures  agraires?  47, -^Que  faut  il  observer  êm  déri- 
vant les  nombres  qui  expriment  des  mesures  agraires?  48. — Quelles 
mesures  emplote-t^on  pour  évaluer  les  côtés  des  mesures  agraires?  49. 
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EXEECIC£8  SUR  LES  MESURES  AGRAIRES. 

NUMÉRATION. 
Nombres  à  écrire  en  chiffres  (n^  48). 

P.  90.  Ecrivez,  4»  cent-douze  hectares  vingt-cinq  ares; 
vingl-trois  centiares  ;  *>  dix-neuf  mille  vingt-neuf  ares  huit 
eentk^es;  3^  mille  hectares  douze  ares  vin^  centiares; 
4<*  ti^le*sept  nulle  quatre-vingt-dix-neuf  ares  cmq  centiares. 

P.  91.  1®  vingt-cinq  hectares  six  ares  ;  2»  douze  hectares 
quinze  ares  vingt-cinq  centiares  ^3°  cent-six  hect.  quatre  ares 
cinq  cent.;  ¥  douze  mille  hecl.  six  centia.  ;  5»  cent-v'm(;l-huit 
ares  neuf  cenliar.;  ^  quatorze  mille  hectares  cent-dix-sepi 
cent.;  T»  quinze  cents  ares  vingt  centiar.;  et  8»  cinquante  mille 
hect.  vingt-six  centiares . 

nombres  à  lire  en  désignant  la  valeur  des 
parties  décimales. 

P.  92.  i«»  25  hectares  75;  2°  604  hecta.  2568;  5^  75  hecla. 
¥  74  hecta.  268;  5»  19  hecta.  OiOl  ;  6»  48  hecta.  75;  7»  155 
ares  4;  et  8»  18  hecta.  567. 

JppHcation  des  Propriétés  de  la  Nwnération. 

P.  95.  Combien  y  a-t-il  d'ares  dans  chacun  des  nombres 
suivants:  '  .   -.^ 

1»  1  hectare;  *>  8271  hectares;  5»  100  cenUares  ;  4«  7427 
centiares  ? 

Coame  un  hecUre  égale  loo  aret,  on  obtiendra  les  deu&  pre- 
nions réponses  en  écrivant  deux  zéros  à  la  suite  des  nombres 
t  et  8271 .  El ,  comme  le  centiare  est  la  centième  partie  de  1  are, 
on  obtiendra  les  deux  dernières  réponses  en  séparant,  par  une 
virgule ,  deux  chiffres  à  la  droite  des  nombres  loo  et  7427  :  le» 
résulUU  seront  :  i"  100  ares  ;  ol*  827100  ares;  3*  i  arc  j  et  4|»  74 
ares  27  ;  ainsi  des  autres.  Un  raisonnement  analogue  peut  s  ap- 
pliquer à  la  station  des  problèmes  suivants. 

P.  94.  Combien  y  a-l-il  dTiectares  dans  chacun  des  nom 
bres  snivants  * 

1»  100  ares';2«  1829  ares;  5«  10000  centiares;  ¥  1367894 
centiares?  .         ^  .  a 

P.  95.  Combien  y  a-l-il  de  centiares  dans  chacun  des 
nombres  suivants  :  ^\         .  .«^        • 

1«  1  hectare  ;  2'>  25  hectares  ;  3^  1  are  ;  4«  128  ares  ? 
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Nombres  entiers,  ' 

On  désire  savoir  le  total  des 
trois  liombres  suivants  :  406§ 
hectares,  670  hectares  et  706 
hectares. 

OpéraUon. 
4068 
670 
706 

Réponse  5444  hectares. 
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ADDITIONS. 


2«   EXEMPLE. 
Nombres  décimaux. 

,  Combien  y  a-t-il  d'hectares, 
d'ares  et  de  centiares  dans  trois 
pièces  de  teiredontles  superfi- 
cies partielles  sont  4°  25  hect. 
12  ares  25  cent.;  2»  i48  hecï. 
46  ares  32  cmt.;  et  ^  78  hect. 
99  ares  76  cent.? 

Opérattori, 
25,4225 
118,1632 
78,9976 

Rép.     252,2833 
£(u'il  faut  lireâ5i  hect.  â8  ans 
33oeaUai(êf. 
Pour  rendre  cqmpt.^  de  la  valeur  des  retenues,  il  faut  se  rap- 
peler que  les  deux  pr(^miers  chifïres  décimaux  représentent 
des  ares,  et  les  deux  suivants,  des  centiares. 


3«   EXEMPLE- 

Parties  décimales. 

Dites  le  total  des  nombres 

ci-après  :  4»  0  are  45;  2»  0 

are  09;  5°  0  are  67;  et  ¥ 

0  are  95. 

Opération. 
0,45 
0,09 
0,67 
0,95 


Réponse   2,116 
qu'il  faut  lice  2  ares  16  cent. 


4«  EXEMPLE. 

.  Punies  décimales. 

On  demande  le  total    des 

nombres  suivants  :  0  are  40 , 

0  are  35,  0  are  23  et  0  are  47. 

Opération. 
0,40 
0,35 
0^3 
0,47      .  * 


Réponse    1,48 
qu'il  faut  lire  1  arc  45  cent. 

PROBI^MES/ 

P.  96.  Combien  y  a-t-il  d'ares  dans  4  petites  pièœs  de  terre 
dont  la  superficie  partielle  est,  1*>  95  ares  25  centiares;  2°  79 
ares  88  centia.;  3°  67  ares  90  cenlia.;  et,4°  26  ares  35  ccntia,? 

P.  97.  Additionnez  les  nombres  suivants  :  275  hectares  2 
ares  35  centiares  ;  6384  hectares  42  ares, 23  centiares;  6901 
hectares  29  ares  3  centiares ,  et  indiquez-eQ  le  total. 

P.  98.  Cinq  pièces  de  terre  contiennent  1°  96  hectares  25 
ares;  2°  93  hect.  29  ares;  3«  99  hect.  99  centiares  ;  ¥  95  hect. 
?9  ares  ;  et  5«  79  hect.  8  ares  rtjweHe  est  leur  superficie  totale? 
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P.  99.  Faites  la  somme  des  mesures  agraires  suivantes  : 
4^  hectares  4  ares  25  ceiHiares  ;  684  bect.  40  ares  5  centiares  ; 
846  ares  35  centiares;  et  49468  hect.  4  ceatiares. 

P.  100.  On  demande  combien  il  y  a  d'hectares,  d'ares  et 
de  centiares  dans  les  propriétés  suivantes  :  4»  un  bois  de  4& 
hect.  42  ares;  2°  un  pré  de  86  hectares  55  ares;  el  3»  une 
vigne  de  68  hect.  7  cent.    ^ 

SOUSTRACTIONS. 


2*  EXEMPLE. 
Nombres  décimaux. 

J'ai  une  pièce  de  terre  de  68 
hectares  27  et  un  pré  de  29 
•Jiectares  8  ares  25  centiares  : 
de  combien  la  pièce  de  terre 
est-elle  plus  grande  que  le  pré? 

Opération. 
08,2700 
29,0825   K 

Réponse    39,4875 
qu'il   faut  lire   39    hectares 
4  8  ares  75  centiares. 
Pour  rendre  compte  des  retenues  il  faut  se  rappeler  que  les 
dëhx  4"**  décimales  sont  des  ares  el  les  deux  suivantes  des 
centiares. 


4«^   EXEMPLE. 
Nombres  entiers. 

Une  vigne  contient  426  hec- 
tares et  un  pré  en  contient 
97  :  quelle  est  la  différence 
entre  ces  deux  propriétés? 

Opération. 

426 

-    97 

Réponse    29  hectares.     - 


3«  EXEMPLE. 
autres  nombres  décimaux. 

On  propose  de  trouver  la 
différence  entre  78  ares  45  et 
68  ares  76. 

Opération. 

78,45 

'     68,76 

Réponse        9,69 
qu'il  faut  lire  9  ares' 69  ceût. 

PROBLÈMES. 

P.  404.  Une  propriété  qui  contient  786  hectares,  renferme 
un  pré  de  68  hectares  :  dites  ce  qui  reste  en  terres  labou- 
râ-hles  et.  îiiilres 

P.  402.  Un  fermier  qui  avait  à  ensemencer  440  beciares 
de  terre,  en  a  déjk  ensemencé  69  hectares  45  ares;  dites  ce 
qui  lui  en  reste  encore. 


4«  EXEMPLE. 

Parties  décimales. 

De  0  are    80  centiares  y 
ôtez  0  are  75,  et  dites  le  reste. 

Opération. 
0,80 
0,75 

Rép.  0,05 

qu'il  £ftut  Hre  5  centiares. 


Digitized  by  CjOOQIC 


-  144  - 

p.  103.  Un  bois  contient  64  hectares  25  ares,  et  un  pré  96 
hect.  19  ares  :  de  combien  le  bois  est-il  plus  grand  que  le  pré? 

P.  104.  Dans  un  paiic  de  46  kectares  90  ares  45  centiares 
il  y  a  des  chemins  dont  la  superficie  totale  est  de  9  ares 
Scent.  :  combien  reste-l-il  en  bois,  en  terres  labourables,  etc.  ? 

P.  105.  Quelle  est  la  différence  entre  la  superficie  d'ime 
pièce  de  terre  de  4  hect.  8  ares,  et  celle  d'un  autre  de  3  hect. 
36  centiares?  .    v 

MULTIPLICATIONS. 


|e'  EXEMPLE. 

Nombres  entiers. 

Multipliez  475  arcs  par  98 
unités. 

Opération, 
475 
X  98 

3800 
4275 


Rép.       46550  ares. 

2^  EXEMPLE. 
Nombres  décimaux. 

Combien  y  a-t-il  d'hectares, 
d'ares  et  de  centiares  dans  18 
pièces  de  terre  de  chacune  0 
hectares  35  ares  17  cent.? 

Opération. 

9,3517 
X  18 

748136 
9351T 


3»   EXEMPLE. 

Autres  nombres  décimaux. 

On  demande  le  produit  de 
43  ares  70  par  89  unités. 

Opération. 
43,70 
X  89 

39330 
34960 


arcs  30 


Rép.      3889,30 
qu'il  faut  lire  388î 
centiares. 

¥  kXEMPLE. 
Parties  décimales. 

Trouver  le  nombre  d'ares 
contenus  dans  27  pièces  de 
terre ,  si  chacune  contient  0 
are  75  centiares. 

Opération. 
0,75 
X  27 

535 
150 


Réponse    20,25 
qu'il  faut  lire  20  ares  25  cent 


Rép.        468,3306 
qu'il  faut  lire  468  hecjlarcs' 
33  ares  6  centiares. 

PROBLÈMES. 

P.  406.  Multipliez  4676 hectares  29  ares  par  95  unités,  et 
donnez  le  résultat  (te  cette  opération. 

P.  407.  Si  27  pièces  de  terre  contiennent  chacune  29  hec- 
tares 45  ares,  combien  contiennent-elles  en  totalité  ? 

P.  4(]^,  Une  forêt  est  divisée  en  5r  coupes  de  chacune  9 
hectares  23  ares  45  cent.  :  quelle  en  est  la  superficie? 
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p.  409.  Les  héritiers  d'une  succession ,  au  nombre  de  9 , 
ont  eu,  chacun,  44  hectares  25  ares  95  centiares  de  vignes  : 
quelle  était  la  superficie  de  ia  propriété  qu'ils  ont  partagée? 

P.  440.  48  ouvriers  ont  entrepris  de  défricher  chacun  ^ 
hect.  75  ares  2  centiares  de  terre  :  on  demande  le  total  de  leur 
entreprise.  

DIVISIONS. 


I»    E3LEMPLE. 

Nombres  enHers. 

Divisez  78656  hectares  par 
52  unités,  et  hidiquez  le  quo- 
tient. 

OpàraHon, 
786S6        l_^ 

446  2458 

485 
256 
0 
Le  quotient  donne  pour  ré- 
ponse 2458  hectares. 

2"  EXEMPLE. 
Nombres  décimaux. 

Si  15  coupes  deboiscontien- 
uent  en  totalité  90  hectares 
00  ares  75  ceirtiares ,  quelle 
est  la  superficie  de  chacune  ? 

Opération. 
90,6075     45 

060  6,0405 

075 

Le  quotient   donne 


O"  EXEMPLE. 

Autres  nombres  décimaux. 

Une  petite  propriété  de  98 
ares  44  doit  être  partagée  en-^ 
tre  44  héritiers  :  quel  sera  le 
lot  de  chacun  ? 

Opération. 

98,44  IJ14 

00,44     7,04 
0  j 
Le  quotient  donne  pour  ré- 
ponse 7  ares  4  centiare. 

¥   EXEMPLE. 
Parties  décimales. 
Un   jardin    de    95    cen- 
tiares est  divisé  en  5  carrés  : 
dites  quelle  est  la  superficie 
de  chaque  carré. 

/  Opération. 

0,95   _5 

45     0,49 
0 

Le  quotient  donne  pour  ré- 
ponse 49  centiares. 


pour 
réponse"  6  hectares  4  ares  5 

centiares. 

PtOBLÈMES. 

P.  444.  8  personnes  ont  partagé  une  propriété  de  47  hect. 
25  arcs  :  dire ,  à  moins  d'un  centiare  près ,  la  part  de  chacune. 

P.  4  42.  Un  propriétaire ,  qui  a  FJ^  sur  son  parc  un  jardin  de 
4  hectare  30  ares,  demande  combien  de  fois  la  superficie  du 
jardin  est  contenue  dans  celle  du  parc,  si  celui-ci  contient  44 
hectares  70  ares. 

7 
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p.  445.  On  T6ut  faire  défricher  un  terrain  qui  contieni  405 
hectares  90  ares  :  ooaibien  ce  travail  dorera-t-^il  de  jours ,  si 
Ton  endéfriche  4  hectares  6S  ares  par  jour? 

P.  444.  ^euvTiersonientreprisd'abattre424hect80aies 
de  bois  taillis  :  qvelle  d<Mt  être  la  tâche  de  chacun? 

MESURES  DE  VOLUlffî  OU  DE  SOUDITÉ. 


^50.  On  appelle  mesures  de  golidile\  celle&dont  on  se 
sert  pour  mesurer  retendue  ccmsidérée  sons  les  tr«is 
dimensions^  longueur,  Isorgeur  et  hauteur. 

*Sl .  Ces  mesures  se  divisent  en  deux  classes,  savoir  : 

V  Les  mesures  de  êoUdiié  proprement  dikes  ; 

2''  Les  mesures  pouf  le  bois  de  chauffmgé. 

HEaunSS  DE  SOLIDITE  PltOMEMENT  DITES. 

Mètre  cube. 

'*'ô2.L'unité  des  mesures  de  solidité  proprement  dites 
est  le  ifilfitE  ctJtm ,  e^est-àrdire  un  tmbm  fwê  a  un 
mètre  dehnffueu^,  un  mètre  de  largMrèi  mm  «m^ 
tre  de  h^mtêur  au  profondeur. 

Si  la  figure  3 ,  jd.  i'",  représente  ou  cube,etiî  les  lignes  AB, 
AC ,  C  B ,  qu'es  appeUe  arêtes ,  ont  chacune  un  mètre  p  le  sotide 
sera  un  mètre  cuèe. 

^53.  Le  mêh'e  eûie  ne  se  joint  point  aui  mots  muk 
tiples  ;  cette  espèce  de  mesure  se  compie  «ve^jeftnooM 
bres  ordinaires.  On  dît  donc  ;  10  mètres  cubes,  100  mè# 
très  cubes,  1 .000  mètres  cubes,  etnon  déocanètre  cube, 
heetomiire  cube,  kilomètre  Cubcf  ces  eoLpressions, 
d'ailleuts,  n'auraient  pas  la  même  mgmêcation  que  les 
prenières. 

'*'ô4.  Le  mètre  cnbe  a  trois  sous-Hudtipl^ ,,  savoir: 
1^  le  décimètre  cube,  2°  l^^emÊiknètre  cube,  et  3^  le 
millimètre  cube. 

'*'ô5.  Le  DÉCIMÈTRE  MMS'Mt  nn  cube  d'un  dédmètre 
de  côtéiil  y  en  a  1.000  dans  le  fluèlre  cube. 

Siq[>po6é  que  lé  solide  ABCB^fiFG,  fig.  S,  pi.  t'%  seit  nil  iMlW 
cnbe,  et  que  le  petit  soHde  OR  soit  itn  décimètre  cube,  c*e*l-à- 
dire  un  cnhe  d'un  décimètre  4e  c^té ,  eekii^îi  sera  ooi(if«4s  mSSt 
fois  dans  lé  mèlre  cube» 

D'après  la  suppositioni  le  carré  CP  est  un  dédmèM  OKnê^Vi 


Digitized  by  CjOÔQIC 


—    147   — 

est  contenu  par  conséquent  100  fois  dans  le  carré  CEFD  (n°  04). 
Si  l'on  prend  dans  le  solide  une  épaisseur  C H ,  D N .  FM ,  d'un 
décimètre,  on  aura  un  plateau  contenant  100  décimètres  cubes,, 
oomnie  OR.  Mab  Tépaisseur  CHest  comprûe  lo  fois  dans  la 
hâateurj  or  to  foi»  100  égalent  fooo  :  donc  le  mètre  cube  con- 
'  tient  1000  décimètres  cubes. 

^56.  Le  CENTiiiÈTaE  cuss^est  uacube  d'im  centimètre 
de  côté;  il  y  àia.l.OCX)  dws.jle  déciqâètre  cu^e,  et, 
par  coBS^q^ent ,  1  IoOOjOÙO  dans  le  xnètri^.. 

SiABO^Gi,  ùg.  3,  pL  iT^%«st^un  jiécim^ètr^  cube,  on  prouve- 
ra, pv  un  raisonnement  anaJpgu^.au  préçédiént,.que le  solide  ÙR,  ' 
qui,  dans  ce  cas,  est  un^cent^niétré  cube,  y  est  dussi  contenu  tooo  ' 
fois,  et,  p^r  conséauent^  que  le  mètre  cube  comprend  i,ooo,ooo 
(k  centittètreu  cubes.  

^é9^/I^MiJLij»ETREGi»fi'estuiicabe  d'vn  miUimètre 
de  côté  :  il  y  en  a  1 .000  dans  le^  centiih.  cot^e ,  et ,  par 
conséquent,  1.000.000.000  dans  le  tnètre  eube. 

Si  enfin  ABCÏ)£FG  n'était  qu'un  centimètre  cube ,  on  prou- 
renitqne  OE,  qui  serait  alors,  un.  millidiètre  cube  »  puison'll 
aurait  un  millimèlre, de, côté,  sers^it  contenu  tooo  fois  dans 
le  centimètre  ou))e,  1.000.000  de  fois  dans  le  décimètre  cube,  et 
Looo.ooo.opo.de  fois  dans  le  mëli-e  Clibe, 

Ainsii,  le  mettre  cubç  égale  1.000  décimètres  cubes, 
ou.*  .' "  .  1.000.000  do  fît^ntiiiL  cubes, 
ou.    .     1.000.000,000  de  millim.  tnibes- 

Le  décimètre  cube  égale  1 .000  conlimèlrpseubos, 
ou,     .  '    .     1 .000.000  do  mîniiu.  cubes, 

Etlecentiinèti'Ç  Cube  égale  l.OOO  millimèL  cubes, 

Cesm«uress*indiqttenten  ahri^gé  comme  il  »nlt  ; 
Mètre  cube .....  m.  ok  mèl.  çnb. 
Décimètre  cube.  .  .  déeim.  cub. 
Centimètre  cube. .  .  centim.  cub. 
AÛUimètre  cube.  .  .  millim.  cub* 
il  ne  faut  pas  coufiondre  : 

i^  U  décm^re.  cube  avec  \q  dixième  du  mètre  cube  :  le  pre- 
ittier  est  contenu  mille  fois  daus  le  mètre  cube  et  Te  second  n'y 
e4  contenu  que  dix  fois,  de  sorte  qu'un  dixième  de  mètre  cube 
é|^  cent  décimètres  cubes  ^ 

1?  Le  eeniimêire  cube  avec  le  centième  du  mètre  cube  :  le 
pranier  est  contenu  un  million  de  fois  dans  le  mètre  cube,  tandis 
fip  le  deuxième  n'j^esl  contenu  que  cent  fois,  de  sorte  qu'un 
ciegdème  de  mètre  cube  égale  dix  mille  centimètres  cubes  5  ' 

3°  Le  millimètre  cube  avec  le  millième  de  mètre  cube  :  le  pre- 
mier est  contenu  un  billion  de  fois  dans  le  nMre  cube^Uticii  <Jué 
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ocond  n'y  est  contenir  ^ue  mille  fois,  de  sorte  qu'un  millième 
mètre  cube  égale  un  mlL'Hon  de  millimètres  cubes. 

"68.  Puisque  le  mètre  cube  égale  1.000  décimètres 

.bes ,  le  décimètre  cube  1 .000  centimètres  cubes ,  et  . 

f^emîmètre  cube  1.000  ^millimètres  cubes,  on  peut 
voir  à  eicprimer  jusqu'à  9v'^  décimètres  cubes,  999 
entîmètres  cubes,  999 miffim^ètres cubes,  etc.,  et,  par 
conséquent,  dans  le  calcul,  iï  faut  trois  ciHffres  pour 
représenter  les  décimètres  cuh^s ,  trois  chiffres  pour 
représenter  les  centimètres  cubes,  trois  chiffi-es  pour 
représenter  les  m^illimètres  cubes,  etc. 

*59.  Le  1*'^  chiffre  décimal  qui  accompagne  les  mè- 
tres cubes  représente  donc  les  centaines  de  décimè- 
tres cubes,  le  ^  les  dizaines,  et  le  3**  les  tsnités^  k? 
4^  représetite  les  centaines  de  centimètres  cubes,  le 
5^  l^^zaifies ,  et  le  6®  les  vnités,  etc. 

Ainsi,  parexemple,  le  nombre  12  mètres  cubes  476^39^ 
s'exprimera  12  met.  cub.  476  décim.  839  centim.;  ou 
bien  12  met.  cub.  476839  centimèt.,  en  donnant  à  cette 
réunion  de  décimales  le  nom  du  dernier  ordre. 

On  emploie  ordinairement  la  première  méthode  comme 
fixant  mieux  les  idées. 

*60.  Ilfautdonc,  pour  exprîmerlesdécimales  qui  ac- 
compagnent  les  mètres  cubes ,  les  diviser,  au  moins  par 
la  pensée,  en  tranches  de  trois  chiffres ,  et  pour  cet  effet 
mettre  un  ou  deux  zéros  à  leur  droite,  s'il  est  nécessaire. 

Soit  par  exemple  les  nombres  28  met.  cub.  70  et  18 
met.  cub.  7124;  on  écrira  28  met.  cub. 700  décimèt., 
et  18  met.  cub.  712  décim.  400  centim.  cub.,  en  ob- 
servant, que  dans  le  premier  nombre  ,  le  chiffre  7  est 
placé  au  rang  des  dizaines  de  décimètres  cubes,  et  que 
dans  le  second  le  chiffre  4  est  mis  au  rang  des  centaines 
de  centimètres  cubes,  ainsi  des  autres. 

Si  le  nombre  à  représenter  ne  contenait  j)oint  de  met. 
cub. ,  on  écrirait  zéro  aux  unités,  et  les  décimales  à  l'or- 
•  dinaire. 

Soit,  par  exemple,  le  nombre  423 décimètres  cubes,  on 
èwira  0  met.  cube  423.  Soit  le  nombre  5  décimètres 
cdbes,  on  écrira  Omet.  cub.  C05.  Soil  5  centim.  cub., 
on  décrira  0  met.  cub.  000005. 
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*6l .  Le  mètre  euèe  sertà  évaluer  tes  travaux  de  n 
sonnerie  et  de  terrassements,  les  bois  deconstruction  ( 
les  blocs  de  pierre  et  de  marbre,  les  (derres  qui  serve 
à  ferrer  les  routes  et  à  bâtir,  le  sable,  le  ^ravier,  etc. 

Le  décimètre  cube ,  le  centimètre  euoe  et  le  milL 
mètre  cube  servent  à  évaluer  les  parties  du  mètre  cub< 
On  les  prend  aussi  pour  unités  lorsqu'il  s'agit  d'évalué 
les  solides  de  petites  dimensions  :  alors  les  chiflres  dé- 
cimaux qui  accompagnent  ces  mesures  prises  pour  uni- 
tés, en  expriment  les  dixièmes ,  les  ceinièmes ,  les  mil- 
lièmes |  etc." 

Questioriê  sur  tes  mesures  de  volume  au  de  solidité- 

Qt^ appelle-t'on  mesures  de  solidite'.^SO. — Comment diçite^t'On  tes 
mesures  de  solidUéPSl, —  Quelle  est  t unité  dts  mesures  de  solidité 
proprement  dites?  62.  Qu'est-ce  que  le  mètre  cube?  62.  —  Le 
mètre  cube  a-t-il  des  multiples?  63.  Quels  sont  les  sous^multiples 
du  mètre  cube  ?  64.  —  Qu'est»ce  que  le  décimètre  cube  ?  66.  — 
Qu'est'ce  que  le  centimètre  cube?  56.  —  Qu'est-ce  que  le  millimètre 
cube?  57.  -^  Quelle  différence  y  a-i-il  entre  le  décimètre  cube  et  le 
dixième  du  mètre  cube?  57.  !<> —  Quelle  différence  f  a*t'il  ewtre 
le  centimètre  cube  et  le  centième  du  mètre  cube?  67.  2"  —  Quelle 
différence  y  a-t-il  entre  le  millimètre  cube  et  le  millième  du  mètre 
cube?  57.  3» — Combien  faut-iide  chiffres  pour  représenter  les  dé* 
ci  mètres  cubes,  les  centimètres  cubes  et  les  millimètres  cubés  em- 
phfés  comme  fractions  décimales?^. —  Que  représente  le  V*,  le  T, 
le  3«,  etc. ,  chiffre  décimal  et  la  suite  des  mètres  cubes  ?  59.  —  Que 
faudrait-il  faire  si  le  nombre  des  décimales  cubes  ne  pouvait  se 
diviser  exactement  en  tranches  de  trois  chiffres  ?  60.  —  Quels  sont 
les  usages  du  mètre  cube  et  de  ses  subdivisions?  61. 

EXEnCICCS  SUR  LES  MESURES  DE  SOLIDITÉ  PROPREMENT  DITES. 

NUMÉRATION. 

Nombres  à  écrire  en  chiffres  (59). 

P.  115.  1°  Quatre  mètres  cubes  trois  cent-onze  décimM.; 
2o<louze  ihèt.  cubes  deux  cents  décimèt.;  I!?°  vingt  met.  cubes 
trente  décim.  ;  4®  quinze  met.  cub.  trois  décim.  ;  5°  cinq  met. 
cubes  deux  cenl-dix-neuf  mille-trois  cent  quatre-vingt-six 


(  1  ]  Quelques  auteurs  indiquent  le  STfeREpour  TuBÎté  d 
hoisde  GOiifitmclioiijinftîs  on  prend  •rdinairement  le 
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cenUm.9  6o&eptifièi.  cabesdeux^mâle^sixi^i^îin.;  7»  huit 
met.  cub.  viijgt  miHertrois€eiit8.centim.;  ôt8<»  seize  raèUcubes 
-  trente-deux  centim. 

P:  t46/  4*  Neuf  mètres  cubes  quatorze  mîllim.  ;  2»  onze 
mètres  cfabes  trois  cent-deux  lùille-huit  miilim.  ;  5®  quatorze 
mèti^xîubes^oent-tinglïûillîDns-dteux  tënt  mille-quatre  <;ents 
mUtai.  j  4»  mgt^x  'ïaèt.  cubes  cinq* mille- trois 'miilim.; 
^^ douze eontim.  QubestO»iQûUe^HtetixmiHim.  cubes; 7<*qua- 
tre  démmèlres  «ubes  daquaDte  «entimèt  ;'^  yûigt-Bept 
ceutimèt.  quiiize  miUim.  ;  9^  sept  millimèiE^  cubes. 
Membre*,  à  time  en^indifumtt  Iw  pudeur  des  parUeê 
décimales, 

P.  m.  4<»  4.mèt.cubes«74;  aoUçièt.  (Mib^8^5^7  met  oiib. 
27 ;  4°  5  met.  cub.  642.;  ^  \\  met.  cub.  764254  ;  6o  94  met. 
cub.  4878i'7o 5mèt.  cubes 0^»65;  8°9 met.  cub.  000764. 

P.  ««i  i^  7  met.  cub. «000009;  2*  6  met.  cub.  426786478; 
3<»  2  met.  cub.  0000005;  4« 8  met.  cub.-006fl6075  ;  5»  4  met. 
cub..^080i0746;  ^OmèU  ctrf).  40;  7*>^0  met.  cub.  «04506; 
8oqi4nèt.'Cub;  09009;  9« Omet,  cubi 06742485;  et40*0mèt. 
cub.^e006008. 

t/éfplieaHondeê  \Pr&prie'tég  delà  Numération, 

P.  119.  Ck)mbreny  a-t-il  de  mètres  cubes  dans  chacun  des 
nombres  suivants  : 

.4«  lOOOdéciœèlres  cubes;2»  4687décim.  cttb.  ;  5»  fOWOOO 
ée oeii(lm«ieiibes94^48244Xr5  eentim.  cubes;  5»  4000006000 
<ieimiUioi.<Hihes;0?444l7774i44  milikn.  cubes? 

Puisqu'il  y  A  AAoodéeimèliwxubes  dm»  «Asièlre  €dbe,^iiisi»- 
,  tiendraUas  réBonses  aux  deux  i  *'"  numérot  ei-dflMi»  en  sépamnt 
|>affuiie>vir£uleles  troi^  pnemiers  chiffres  de  la  df^lte  desaonbres 
tooo  et  4687  ;  ce  qui  donnera  :  10 1  naèt.  ciib.  ;  a**  4  ™*t  cub»  ^7' 

^Puisque  le  nrètre  cube  contient  tooo  décimètres  cubes ,  on  o&» 
tiendra  les  répotasevdes^  premiers  mrn^roédnproblfaiiectiitant 
«niicrisrant  trois  «éros  à.  la  suite  des  nombres  1  et  ta  jce^i 
donnera:  i"*  1000  décim.  cubes  ;  a*^  laooo  décim.  cub. 

Des  raisonnements  aoAJbgiies  à  «ieiixtci  conduiront  à  la  solu- 
lion  des  problèmes  de  ce  genre. 

P.  420.  GQgd}ieny  a>4^il>de  déitoèt.xidns<daBs  les  ncmi- 
.bressuiicani^: 

40  4  met  cube;  2»  iS^ooèt.  cubes;^5o  4000  eeatimèt  cu- 
be3  ; . 4'' .24442  veexitim.  cubes;  5«  4000000  miUim. xubes; 
^  424444242miUim.  cubes? 

P.  124.  Combien  y. a-t-il  de  centim-  cubes  dans  chacun 
t<}es«9(MPiibrcis  fiûvants  : 

fi4'^i'nèt  cidto;^JI5mèt(Ciibe8;^4  4éehn.eahe;!4^42 
décim.  cubes;  5»  4000 miilim.  cubes; 6<>74444  miilim.  cubes? 
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p.  122.  Combien  y  antrUéfiiiillimètres  cubes  dans  chacun 
des  nombres  suiYants  : 

4»  A  met.  cube  ;  ^  4T  mètres  cubes  ;  5°  i  décim.  cube  ; 
♦>  59  décimètres  cubes;  9»  4  centimètre  cube  ;  ^  6OT  centi- 
mètres cubes? 

i^   EXEMPLE»  2*  EXEMPLE. 

Nombres  entiers.  |  Nombres  décimeuix^ 

On  désire  connaître  la  som-  Quel  estletotaldes  nombres 
medes  trois  nombres  ci-après  :   suivants:    4-    mètres    cubes 


i»  7469  met.  cub.  ;  2«  97< 
met.  cub.  ;  et3°  8527  met.  ci 
Opération  9 

7469 

9765 

8527 

Total    WÙà\  met.  mV 


646826;  7  met.  cub.  411446; 
jet  8  met.  cub.  896152? 

Opération. 

4,646826 
7,424416 
8,896452 

Rép.    .20,964674 
vquHl  faiU  lire  20  met.  cubes 
964  décim.  674  cent,,  ou  bien 
90  met.  ^vXm  964674cent 

Pour  Tendre  compte  de  la  valeur  des  retenues  jdans  le  3^ 
exemple ,  il  faut  se  rappeler  que  les  trois  premiers  cbiffres  dé- 
citnaux  expriment  des  décimèlres.cubes  ;Tes  trois  suivanits,4e» 
^ccn^mètres cubes,  etc.  (No  410 

3«  B^EMP^E,  4«  EXEMPLE. 

p^^s  décimaksi 
On  demande  le  total  des 


Combien  y  a-t-il  de  mètfes' 
cubes  dans  4esiitiatee  blocs  de 

marbre  dont  la  FnTidiM'  est  dé- 
lai liée  ci-après  :  l^'0ïrii;tr.cub. 
6589(ïî  cent.  ;  2°  0  mèl.  cube 
OOifiâS  cent.  ;  5^  0  met.  cube 
960067  cent.  ;  et  4"  0  met. 
oibe  4G00OS  cent.  ? 

Opérât  tort. 

0,004685 
0,960067 

0,460005 


nombres  suivants  :  4®  0  met. 
cube  47467^42;  ^^  0  met. 
oi^e  0(^768005;  5»  0  met. 
e&%  000004087;  4»  0  met. 
cube  507600445. 

Opération. 

0,174074612 
-^,<)04768005 

«jOoooèiaç? 

0,5076004^ 
Rép.    0,487047147 
(mni  fetitlire'48Tdécîiiii.  cub. 


Rép.    2,003720  . 

qu'îlfaut  lire  2  mÈL  cubeff  65  ,         , 
décira,  720  cent.,  ou  bien  2  47  cemîm.  ctib.  147  millan. 
met.  cubes  63720 emt.  cubes,  |  cub.,  ou  487047447  miU. cub. 
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PROBLÈMES. 

P.  125.  On  (^sire  coopaître  le  total  des  nombres  ci-après  : 
1 40  met.  cubes  ;  676  met,  cubes ,  et  476  met.  cubes. 

P.  424.  Faire  la  somme  des  nombres  suivants  : 

4°  465  met.  cubes;  2°  864 met.  cubes;  S*»  650  met.  cubes; 
4«  658  met.  cubes;  5»  429  met.  cubes. 

P.  425.  Trois  ouvriers  ont  extrait,  dans  le  courant  d'une 
semaine,  les  quantités  de  terre  qui  suivent,  savoir  :  le  4*^'^  25 
met.  cub.  ;  le  2«  27  met.  cub.  ;  el  le  5«  40  met.  cub.  : 
dites  le  total  de  leur  travail. 

P.  126.  Quatre  blocs  de  pierréisont  k  vendrt  :  le  \^^  conlieul 
6  met.  cub.  465  décim.  ;  le  2«  4  met.  cub.  727  décim.  ;  le 
5«  5  met.  cubes  849  décin^.  ;  et  le  4^  9  met.  cub.  640 
décimètres  :  combien  y  a-t-il  de  mètres  cubes  d^s  les  4  blocs 
réunis? 

P.  127.  Un  propriétaire  a  fait  construire  trois  murs  qui  ont 
les  dimensions  suivantes  :  le  l""  49  met.  cub.  465462  ;  le  2f  75 
met.  cub.  746860;  et  le  5«  95  met.  cubes  604140  :  quel  est 
le  total  des  mètres  cubes  de  construction? 

P.  1 28.  On  demande  le  total,  en  mètres  cubes,  de  trois  ta- 
bles de  marbre, dont  la  l»*  contient  165468  centim.  cubes,  Ja 
2«  101460  centim.  cub.,  et  la  5«  111188  centim.  cubes. 

P.  129.  Quel  est  le  total  des  nombres  suivants  : 

1°4  met.  cubes  5  cent.  ;  2"  9  met.  cubes  57  millim.  ;  5*^  12 
met.  cubes  14  décim.;  et  4°  6746  millim.  cubes?   . 

SOUSTRACTIONS. 


i«*    £XËHPL£. 

2«    EXEMPLE. 

Nombres .  eniiers . 

Nombres  décimaux. 

Quelle  dlfTéFenc^  y  a-t  -il  en* 
tre  47609  met.  cub.  et  46879 
met.  cubes  ? 

DelSOmèl.  cub.  476861cent 
ôtez  128  met.  -cub.  723168. 
Opération. 

Opération. 

47609 
46879 

180,476861 
128,723*68 

Reste    .51,753693 

Réponse  00730  met.  cub.  j  qu'il  faut  lire  5^  met.  cub.  7^ 
décim.  693  centim. ,  ou  bien 
51  met.  cub.  753693  centim. 

Pour  rendre  compte  de  la  val^jur  des  emprunts,  il  faut  se 
rappeler  que  les  trois  premiers  chiffres  décimaux  expriment 
des  décimèt.  cubes,  les  trois  suivants  des  centim.,  etc. 
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3«  EXEMPLE. 

Parités  décimales. 

Quel  est  Texcédant  deO  mè- 
tre cube  368065  sur  0  mèlre 
cub.  148417  cenlim  ? 

Opération. 
0,368005 
0,148117 

Rép. 


0,219888 

Hu'il  faut  lire  219  décim.  cub. 
888  centim. ,  ou  bien  219888 
cenlim.  cubes. 


4«  EXEMPLE. 

Parties  décimales. 

Trouver  la  différence  entre 
0  mètre  cube  468001705  mill. 
el  Omet.  cub.  268146475mill. 

Opération. 

0,468004705 

0,268146475 

Rép.  ■ 


.      0,199855230 
qu'il  faut  lire  499  décim.  cub. 
855  centim.  250  milUm. ,  ou 
bien  199859230  millim.  cubes. 

PROBLÈMES. 

P.  m.  Quelle  est  la  différence  ^Ire  4000  met.  cubes  et  7% 
met.  cubes? 

P.  m.  De  46894  mètres  cube&6tez  4689  mètres  cubes  et 
donnez  le  résultat. 

P.  ^52.  Un  bassin  contient  4^80  met.  cub.  et  un  autre  n'en 
conljent  que  £K)864  :  dites  coii^)ien  le  ^'^  ccmttent  de  mètres 
cubes  de  plus  que  le  second. 

P.  455.  Quelle  estladifférence  entre  deuxrésenroirsdont  Tmi 
conaentl4mèt.  cubes 467894  etl'aulre  12 met. cubes 469846? 

P.  454.  Un  marbrier  était  obligé  de  fiMirnir  44  mètres  cub. 
T430(M  de  granit,  il  en  a  fourni  4  met  cub.  674002  :  combien 
lui  en  reste-t-il  à  fournir? 

P.  455.  UneHable  de  marbre  devait  être  de  168425  centim. 
cubes,  elle  n'est  que  de  454684  centim.  cubes  :  combien  y 
manque-t-il?  

MULTIPLICATIONS. 


!«■  EXEMPLE 

Nombres  entiers. 

Quel  est  le  produit  de  7469 
mètres  cubes  par  458  unités? 

Opération. 

7469 
X-      458 

59752 
22407 
29876 


lîép.  5271422  met.  cub. 


2*   EXEMPLE. 
Nombres  décimaux. 

On  demande  le  produit  de 
4  mètres  cubco  768905  par 
74  unités. 

Opération. 
4,768905 

Xjf 

19075620 
55382335 


Rép.  352,898970 
qu'il  faut  lire  S52  met.  cubes 
898décim.  970centim.  ,oubiei> 
552  met.  cub.  898970  centim 

7- 
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Patres  décknàles, 
Quel  estlepreduitHlc  0  çaèt. 
cube  ;4$i5èOS(  çentim.  par  50 
unité*? 


—  164  ~ 

¥  wamvK 

Panies^iécm^dës. 

On  désire  savoir  le  produit 

a{nèt.cub.45Q9ÛM05paH)i45. 

QpémiUm. 

0,4303Û(»Û3 

X  0^     / 


r^^^^-  ^likitUïe485déeim.cab. 

Mép.    >i6ylOièlâ  '  29centim.l30immm.f9een- 

qu'il  faut  lire  16  met.  cub.téOi'  tièmes  de  millimèt.  cub. ,  ou 
d^im.éie  centim.,.ûtthien  ig5029iSd  mtUi^.  eub.  99 
16  met.  cub.  401672.  centièmes. 

I  MABLÈMI9. 

P.  156.  Quel  est  le  produit  de  7438  met.  cubes  par408umtéâ? 

P.  Aftt.  <ïuelle«sl  la.€0iit«Baiaee«(imak^de4  cuves  oonte- 
Ba»t4sbaeiiiled6Biièt.  cmbe&4639 

,P.  158.  657  ouvriers  employés  .à  l'exUiolion  de  f^erres 
psur'i#i9ev.lâS'««at«s  ea  •ont  exilait  olMo^n  7^6  met .  oi^s 
746  sdHes  lat0tali*ôj(ie  f^airactiop. 

;P.  49iL  I|a  enteeppcueiir  aloomi  7454  dés  enpierre  :  *C9m- 
Mein  lui  d0it^<mde  Biètres  cubes^si  chaque  dé  «8téei47  déci- 
mètres cubes? 

iP.  l40.#ii^po3é(Nie  dans  la  eonslrçction  d'ion  édifiée  11  s^it 
entré  4149  pierres  ae  «taille  de  â85  décimètres  eubes.  l'ûae 
portant  l'autre,  combien  y  serait-il  entré  de  mètres  eubes? 
DÏVJSÎQNÇ. 


1«'  «ÇTOI^J^K. 

^ombres  entiers. 

4)W|açz  438P06  mètres  çu- 
bes,p^\l7,  et  doft^ez  lç.q.ijip-. 
tient. 


98        I  258t6 
159 

50 
136 
^      0 
L'opéralioneflfeetuée  comme 
si  les  nombres  étaientabstraits, 
le  quotient  donne  25818  jnèt. 
cubes. 


2»  pxE;ifj^Lf:. 

Nombres  décimaux. 

On^d^sire  connaître  le  guo- 
tient  de  4  met.  cubes  62^i^9i05 
par  5  unités. 

4,63390§ 

13 
53 
39 

40 
5 
0 
Le  quotient  doit  être  lu  926 
décim.  cub.  781  centim.,  ou 
bien  9?<^781  centim.  ùbcs. 


Q,926ï81 
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On  clemaiide  lexpotieptile; 
Û  mèl.  (îAbe  415027  paf  7  uni- 
tés. 

Ùpéraiion. 
42 


'Parties  décimales.   . 

'O  met.  .cube  000406054  est 
m  ^hxiuît  doiit  0,25  est  un 
ées  fkQtetrfs  :  (fuel  est  Pautre 
facleutt 


Le  quotient  doit'être  lu  67 
décim.  cubes  861  centim. ,  ou 
bien  <Jt861  Cefttiîïi.  ciibès. 


^,25 


0,6^6242 


.   0,000406054 

4m 
60 

*^ 
4 

Le  quotient  doit  être  lu  i 
déêittï.  (?ub.  624  centim.  200 
mill. ,  OU' bieii  4^4200  mill. 
cub.,et*ilreste4. 

PROBLbIIM)  . 

p.  Wl.**1?é  le  n«<>t»*nt  dte  I7«W6  tftèl*es^^bi6s'^r67 
entiers. 

V.  W2.  Il  est  eritfé  ^4889  bfètres  dans  la  ctosthiétWn  iPun 
mur  dont  le  cube  est  de  5547  Hoèt.  eyl^  77!^tddd«ÉA.  eubes  : 
-dites  le  vokH»eiie<^f^e  fierté. 

P.  145.  Un  iv^deOO  iiK»t.,ciiib.  050  décisaèU  est  cooslmit 
«1  briques  cte*2  décim.  cubes  260,  t  compris  les  joints  ;  com- 
bien y  est-il  entré  de  briqués'? 

*P.  144.  Coto&iéh  pmtT^A-<^  '  f^^ér  àé  bô^Hës  da^ns  due 
«a>ssedottik«a|)àcltéégi^l'1É^^ttbe  290liécim.,  si  le 
YolmÉe  de  cbaéirae  «si  de  46  déeknèttef  cabês^ 

P.  145.  Supposé  que  485  ouvriers  luent  lait  5^7  met.  cubes 
625  décimètres  de  itiaçonnerie,  combien  chacun  €n  a-t-il  lait 
s'ils  ont  travaillé  autant  les  uns  que  les  autres? 

«CStJHfilS  fe«UA  tiE'BOIS  Dtt  GH&uri>A)C<. 
otéré, 

'*62.  L'unité  des  mesure^  pour  le  bois  de  diauffage 
est  le  STÈRE,  solide  qtd  €§afe  un  mètre  cube. 

*63.  Lestèren'aqu'unmultiplequi  est  le  ^casteee, 
mesure  de  dix  stères. 

Pour  les  autres  évaluations,  on  compte  le  stère  avec 
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les  nombres  ordinaires.  Ainsi,  on  dit  :  40  stères,  100 
stères,  1000  stères,  etc.;  on  dit  même  10  stères  préfé- 
rablement  à  un  décastèie. 

*64.  Il  n'a  aussi  qu'un  seul  sous-multiple  qui  est  le 
DECiSTÈRE,  mesure  qui  égale  un  dixième  de  stère. 

*65.  Nous  avons  dit(n^  59)  que  les  unités  de  décimè- 
tres cvhes  ne  se  placent  qu'au  3*^  rang,  parce  qu'elles 
ne  sont  que  des  millièmes  du    mètre  cube;  mais 
les  décUtereSy  étant  la  même  chose  que  les  dianèmes 
du  stère ,  se  placent  immédiatement  à  la  droite  des 
unités. 

Ainsi,  le  nombre  14  stères  4 ,  s'exprime  I4stères4dé- 
ristères;  le  nombre  25  stères  5,  s'exprime  25  stères  5 
décistères,  ainsi  des  autres. 

Ces  mesures  s'indiquent  en  abrégé  comme  il  suit  : 
Slère.  ...:....    s.  ou  st. 

I>écastèi*e  ......    décasl. 

Décislère décist. 


Mestires  effectives  pour  le  b^is  de  chauffage. 

66.  Les  mesures  effectives  pour  le  bois  de  chauffage, 
sont  au  nombre  de  trois ,  savoir  : 

P  Le  Demi-Decastère,  mesure  de  5  stères  ; 
%^  Le  Double-Stère,  mesure  de  2  stères  ; 
3**  Le  Stère,  mesure  d'un  mètre  cube. 

67.  Ces  mesures  sont  des  châssis,  fig,  4,  pi.  2,  dont 
la  solive  du  bas  AB,  appelée  sole,  doit  toujours  avoir, 
4^ntreles  montants,  les  longueurs  suivantes,  savoir: 

Pour  le  demi^écastère ,  5  ^mètres  ; 
Pour  le  double-stère ,  2  mètres  ; 
Etpourle^tér^,  1  mètre. 

68.  La  hauteur  CD  varie  suivant  la  longueur  des 
bûches  :  si  elles  ont  un*mètre,  la  hauteur  des  montants 
devra  être  de  1  met.,  tant  pour  le  demi-décastère  que 
pour  le  double-stère  et  pour  le  stère. 

Si  les  bûches  ont  ï  mètre  14  centim.  de  longueur, 
conune  à  Paris ,  la  hauteur  des  montants  sera  de  88 
centim . ,  tant  pour  le  demi-décasière  que  pour  le  doublc- 
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slère  et  pour  le  stère ,  de  manière  que  le  produit  des 
trois  dimensions  soit  5  stères,  2  stères  ou  1  stère ,  ainsi 
des  autres. 

Questions  sur  les  Mesures  pour  le  bois 
de  chauffage. 

Quelle  est  t unité  des  mesures  pour  le  hoîs  de  chauffage  ?  62.  — 
Qu'est-^e  que  le  stère?  62. — Quels  sont  les  multiples  du  stère?  GS, — 
Quest'ce  que  le  décastère>^.  —  Le  stère  U'i-il  des  sous^mul' 
tiples  ?  64.  —  Qu'est'ce  que  le  décistcre?  64.  -^  OU  se  placent  les 
citîffres  qui  expriment  les  décistères?Go.  —  Quelles  sont  les  mesures 
effectives  pour  le  bois  de  chauffage?  66.  —  Quelle  est  la  forme  des 
mesures  effectives  pour  le  bois  de  chauffage  ?  67.  —  Quelle  est  la 
longueur  de  la  solive  du  bas?  67.  —  Quelle  doit  être  la  hauteur 
des  châssis  ?  68. 

EXERCICES    SUR    LES    MESURES   EMPLOYÉES    POUR    LE    BOIS 
DE  CUAUFFAGE. 

NUMERATION. 
Nombres  à  écrire  en  chiffres  (n°  65). 

P.  146.  i»  Vingt-six  stères  huit  décisl.  ;  2»  trente-deux 
stères  cinq  décist.  ;  5®  quarante-quatre  stères  neuf  déci- 
stères;  4«  quinze  décast.  vingt-Urois  décist.;  b°  cent  vingt-neuf 
stères  trois  décist.;  6*»  vingt-neuf  stères  cinq  décist.  ;  7®  trente 
décast.  quatre-vingts  décist.  ;  et  S®  sept  décasl.  huit  décist. 

Nombres  à  lire  en  indiquant  la  valeur  des  parties 
décimales. 

P.  147. 1°  426  Stères  7 ;  2<»  764  stères  2  ;  3«  678  décasl.;  ^tS; 
t«  Ost.  6;  5<» 0 décast.  56;  6*>  401  st.  2. 

jâpplication  des  Propriétés  de  la  Numération. 

P.  148.  Combien  y  a-l-il  de  stères  dans  chacun  des  nom- 
bres suivants: 

1»  1  décaslère;  2»  28  décastères^  3«  10  décistères;  4«  57 
décislèrcs 

Pitis({u'nn  décastère  éçale  lo  stères ,  on  obtiendra  les  réponses 
des  numéros  i  et  a  en  écrivant  i  zéro  à  la  suite  des  nombres  i  et  28  ; 

El  puisqu'un  stère  égale  i  o  décistères,  onobtiendra  les  réponses 
des  numéros  3  et  4  en  séparant,  par  une  virgule,  le  i**"  chiffre  de 
la  droite  des  nombres  10  et  57. 
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f.  \tè.  CmMea^  a-t-il  de  déca^tères  datas  chacun  des 
nombres  soiYantsT 

i<»  10  stères;  2»  748 stères;  3®  100  décistères;  ^1^J9  dé- 
cislères? 

P.  150.  iîoiÀbieii  y  a-t-ll  de  dédàtères  daifô  chacun  des 
nombres  suiyants: 

1»  1  décastèfû;  2»  18  déeastères,  3»  1  sière;  4^  74  stères? 

ADDITIONS. 


l''  EXniPLE. 
ffotnires  efUierSé 

On  demande  le  total  ides 
nombres  (»*après  :086  stères, 
e07  stèresi,  879  stères,^  485 
stères. 

Opération: 

69T 
879 
485 


Rép. 


3047  stères. 


3^  EXSIU»LE. 

Nombres  décimaux. 
Un  marchand  de  bois  àbrû- 
1er  Gû.  a  livré  les  ({uanlités 
suivantes  :  1»  25  décast.  12; 
2«  19  décaât.  4  ;  3«  29  dé- 
cast. 04  ;  et  40  64  décast.  86  : 
dites  ce  qu'il  en  a  livré  en  to- 
talité. 

Opération. 
25,12 
19,40 
29,04 
64,86 

TOp.         ^38,42 
mi^îl  faut  lire  \J»  décast.  '42 
oéc^st. 

4«  EXEMPLE. 
Parties  décimales. 

Combien  y  a-t-il  de  slôtes 
dans  les  nombres  suivants: 
Ostère^T;  0  stère 9 ;  0 st^e  7 ; 
et  0  stère  8? 

Opération, 

0,9 
0,7 
0,8 

Rép.  3,1 

qu'il  faut  lire  3  stères  1  décist. 

MlOBLÈMES. 

T.  1^1.  On  demande  combien  il  y  a  de  stères  dans  les  trois 
nombres  suivants  : 
1«  468  stères;  2»  789  stères  ;  et  3«  685  stères. 


l*'EXMl^£E. 
^NoMères  déeimaua;, 
Combîen  y  a-t-il  de  stères 
dans  les  quatre  nombres  sui- 
vants: lo  786  stèr^  7:  2° 
986  stères  8;  3*>  899  sferiss 
9;et4*»26stères5? 

Opération. 
786,7 
906^8 

Ck7«7,Î7 

26,5 


ftép.        2699,9 
qu'il  fautlire  2699st.  9  décist. 
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^.^£R.  IJq  éMMîssement  a  lait  sa  proriskm  de  ho\ê  àbrilder 
comme  il  suit  :  ehène  9078ières4'déciBt.;  hêtre  199  stères  9 
d^ist.  ;  bouleau  i87  stères  :  dire  h  cemhien  de  st^es  se 
monte  cette  provision. 

P.  iîl5.  Ihve  eoupeide  bois  a  domié  les  résultais  soiTants: 

io  4756  stères  de  hêtre  ;  2*  476  stères  5  décist.  de  bouleau  ; 
et  5*  974  stèpes  6déeist.  de  eharme  :  quel  est  le  total  des  stè- 
vesifûi*9i  doBiiés  eetle  coupe  de  boit? 

P.  154.  Combien  a-t-il  été  brûlé  de  stères  de  bois  dons  emff 
cheminées,  s'il  en  a  été  brûlé  14  décist.  dans  la  première,  15 
décist.  dans  la  deuxlèaie,  19  d6cist<dansla  troisième,  16  dé- 
cist. dans  la  quatrième,  et  4  décist.  dans  la  cinquième? 

P.  155.  Quel  e»t  le  total  des  stères  lirrés  par  un  marchand 
de  bois,  amsi  «uHltvU  :  1"  litraison  Sstères 9déciit ,  2*li- 
▼tftison,  46  stères  4  déeist  ;  3» Itnm««i1i9 stères  ((décist. , 
«t  ¥  lirraifton  37  stères  6  décist.  ? 


SOtJSTRACTIONS. 


l^^PXEMPLE. 
Nombres  eniHms. 

Quelle  est  la  difféienee  qui 
enste  imtre  le»  deux  nombres 
suivants  :  4789  stèref  et  3999 
stères? 

Omératioru 

mfWW 
Rép. 


799   stères. 

2"  EXEMPLS. 
Nombres  ddcimaux. 
De  486  st.  6,  ôtez 397  St.  7. 
Opération, 
486,6 

Réponse         88,9 
qifil  faut  Kre  88  st.  9  décist. 


3» 

Quel  est  l'excédant  de  0  st. 
6surdft3? 


0»^ 

TOp.  0,3 

fpfil  Init  iretS  dédstères. 

4*  KXnPLB. 
Parties  jd4€im4des. 
Combien  hat-il  ajouter  ii 
3  stères  6,  pour  que  le  nom- 
bre égale  5  sttoroa? 

Opération, 
5,0 
3,6 

Rép.  1,4 

qui!  faut  lire  1  stère  4  décist. 

PROBtbfES. 

P.  156.  De  74689  stères  Otez  6428  stères,  et  donnez  le 
résultat. 

P.  157.  Si  de  756900  stères  4  décist.  on  retranche  683431 
!|tères  5  décist. ,  combien  restera-t-il? 
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P.  4S8:  Un  industriel  avait  fait  une  provision  de  476  stères 
4^déclstères  de  bois  de  chauffage,  et  il  en  a  brûlé  379  stères 
o  décist.  :  combien  lui  en  reste-t-il  ? 

P.  iS9.  Dans  un  chantier  il  y  avait  19000  st.  8  décist,  de 
bois  de  chauffage,  et  il  n'en  reste  plus  que  9604  stères  7  décis- 
lères  :  combien  en  a-t-il  été  vendu? 

P.  i  60.  Trouvez  la  différenctî  de  volume  entre  les  deux  piles, 
de  bois  dont  la  1™  contient  4  stères  6,  et  la  seconde  5 
stères  7. 


MULTIPLICATIONS. 


1«^   EXEMPLE. 
Nombres  entiers. 

On  demande  le  produit  de 
4678  stères  par  75  unités. , 

OpéreUion. 

4678 
X     75 


Hép. 


23390 
32746 


350850.    stères. 

2«  EXEMPLE. 
Isomères  décimaux. 

Combien  y  a-t-il  de  stères 
de  bois  k  brûler  dans  25  bû- 
chers, si  chacun  en  contient 
197  stères  5? 

Opération. 
197,5 
X  25 

9875 
3950 


Rép.  4937,5 

qu'il  faut  lire  4937  st.  5  décist. 


3«  EXEMPLE. 
.    Parties  décimales. 

Une  pile  de  bois  de  chauf- 
fage a  été  par  lagéeentre  86  per- 
sonnes, et  chacune  a  reçu  0  st. 
7  décist.  :  combien  cette  pile 
contenait-elle  de  stères? 

Opération.  Autrement 

0,7  0,7 

X^6 86 

42       Rép.    6Ô^1~ 
56. 


Rép.  60.2 
qu'il  faut  lire  66  st.  2  décist. 

4^  EXEMPLE. 

Combien  y  a-t-il  de  stères 
de  bois  dans  25  fois  9  décist.  ? 

Opération. 

0,9 

X^5^ 

45 

18 


Rép.        22,5 
qu'il  faut  lire  22  st.  5  décist. 

PROBLÈMES. 

P.  161 .  Quel  est  le  produit  de  47896  stères  par  647  unités  ? 

P.  162.  Un  voiturier  qui  a  conduit  735  voitures  de  bois,  de- 
mande combien  il  en  a  conduit  de  stères  en  totalité,  si  cha- 
que voiture  en  contenait  3  stères  5? 

P.  163.  642  ouATiers  ont  scré,  dans  le  courant  d'un  hiver^ 
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ciiacun  945  stères  6  décist.  de  bois  de  chauffage:  combien  en 
onirils  scié  en  totalité? 

P.  1 64.  Combien  y  a  t-il  de  stères  de  bois  de  cbaufiage  dans 
25  voilures  ,  si  cliacune  contient  5  stères  5  décistères? 

P.  165.  Combien  y  aurait-il  de  stères  de  bois  de  chaufTage 
dans  12  chantiers ,  s'il  y  en  avait  6847  stères  6  décistères  dans 
chacun?  _      -_ 

DIVISIONS. 


!«•  EXEMPLE. 

fiùmbres  entiers. 

Divisez  7635  stères  par  36 
unités,  et  donnez  le  quotient. 

Opération, 


7635 

43 
75 
300 
42 
quotient  doit 


36 


212,08 


0,9 


25  fois. 


Le  quotient  doit  être  lu 
212  stères  8  centièmes,  et  il 
reste  12  centièmes. 

2«  EXEMPLE. 
Nombres  décimaux. 
Si  Ton  distribue  698  stères 
i  dans  36  bûchers ,  combien 
y  en  aura-t-il  dans  chacun? 

Opération. 

698,4      ^6_ 

358        19,4 
144 
00 
Le   quotient  doit  être  lu 
19  stères  4  décistères? 

PROBLÈMES.  ' 

p.  166.  Divisez  478980  stères  de  bois  de  cliaulfoge  en  27 
lois,  et  dites  combien  il  y  en  aura  dans  chacun. 

P.  167.  Dans  un élablissemeni  où  il  y  a  47  feux,  il  a  été 
brûlé,  pendant  un  hiver,  587  stères  5  déctst.  de  bois  :  com- 
bien en  a-t-il  été  brûlé  dans  chaque  feu? 

P.  168.  Un  marcliand  de  b.ois  à  brûler  a  mis  en  chantier 
2944slères  :  decombien  élailchaque  voyage,  s'il  y  en  a  eu  640? 


3«  EXEMPLE. 

Parties  décimales. 

Quel  est  le  quotient  de  0  st. 
9  décistères  par  0  st.  4  déci- 
stères? 

Opération. 

0,9       0^. 

10     2,25 
20 
0 
Le  quotient,  qui  est  la  ré- 
ponse ,  doit  être  lu  2  entiers 
25  centimes. 

4^  EXEMPLE. 

Parties  décimales. 
En  22  stères  5  décistères.  > 
combien  de  fois  9  décistères? 

OpéraHor^. 
22,5 

45 

0 
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P.  160.  On  a  distrrboé  9S  stères  2,  de  bois  de  iâimBk^  en- 
tre 28 familles  :  quelle  est  la  part  de  chacune? 

P.  170.  Un  propriétaire  a  fait  abattre  et  débiter  48  arbra«i 
de  mêmes  dimensions ,  qui  ont  produit  Î20  stères  de  bois  de 
chauffage  :  combien  chacun  en  a-t-il  produit? 

MESURES  DE  CAPACITÉ. 

*69.  Les  inesure;àde  capacité  sont  celles  qui  servent 
à  mesurer  les  liqtiddet,  contime  Feau,  le  vin,  le  cidre , 
la  bière,  Team-de-vie,  etc.,  etc.;  et  lesmatièiies  sèches, 
comme  le  froment,  le  seigle,  Forge,  Favoiae,  les  hari- 
cots ,  les  pois,  etc.,  etc. 

*70.  L'unité  principale  d«5  mesures  de  capacité  est  le 
KtKR  :  c'est  un  vase  dord  la  contenanee  égale  un 
décimètre  cuhe  (n®  55).  • 

Si  dCHic  les  dimensions  intérieures  6H ,  6 K  et  KL ,  du  vase 
eid[)iqiie  représenté  par  la  figure  5,  pi.  a,  étMBt  d'tm  décimètre, 
tt  «ontenanœ  «erait  «n  litre. 

*71 .  Comme  la  forme  cubique  ne  serait  pas  commode 
pour  les  usage»  du  commerce,  on  donne  ordinairement 
au  litre ceUe  d'un  cylindre ,  fig.  6,  pi,  %  mais  sa  conte- 
nanee refrte  la  même. 
*7%.  Lesmultiples  du  tUre  sont  : 

Le  DÉCALITRE ,  qui  égale.    10  litres  ; 
L'HeC*ôlitre.     .     .    .    100  litres; 
LeKuoLiTRE.     .     »    .  1.000  litres. 
*73.  Les  sous-multiples  du  litre  sont: 

Le  DÉCILITRE,  qui  égale  la     10"  partie  du  litre  ; 
Et  le  Centilitre.     .     .     .    lOÔ*' partie  du  litre. 
Les  expressions  myrialitre  einUtUUtre  ne  sont  pas 
usitées. 

Le  kiloliire  égale  ddûc      1 0  hectolitre», 
ou     100  décaliti'es, 
ou  l.OÔO litres. 
VAfclàlUmégële.   .    .    10déoi£ti«foulOOUt. 
Le  décalitre  ég^e. , .     .    10  Mtfes , 

ou     îODdécBltres, 
ou  1.000  centilitres. 
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Le  aire  igsde.    .    .    .    10  décilitres, 
tm    100  centilitres. 
LddeciUireégsAe.    .     .     10  cemlltres. 
€es  mesures  s'indiquent  «a  âJbrégé  «MMie  il  tait  : 

Utjpe. ;.  .  .    lit. 

Kilolitre kilol. 

Hectolitre hectol. 

Décalitre  ......    ^lécal, 

Décilitre» ..««..    décll. 

Cenlilitre centil. 

*74.  Si,  dans  le  calcul ,  on  prend  ïTiectoliire  pour 
tanité,  le  premier  chififire  décimal  exprime  des  deeu" 
litres,  le  second  des  litrei,  ^tc.,  punqae  VkêtUpUtre 
vaut  10  décalitres  et  le  déeolitre  10  Uirês. 
^5.  Si  l'on  prend  le  décaL  pour  unité,  le  premier  chif- 
fre décimal  exprime  des  litres ^  lesecond  des  deeil.,  etc , 
*76.  Si,  enfin,  onprendle  Kfre  pour  unité,  le  premier 
^ifre  décimal  rqm«ente  des  déeitUres,  le  second  des 
<ienHUtrês,  etc. ,  puisque  le  /<f»»e  vatrtlO  déeiUir§s  et  le 
éêciUtre  10  eentiU^res. 

Ainsi,  les  nombres  ^ivmtts  :  V  54  Iièctol.  5;  **  45 
^ctd.  54;  3*^  8  décal.  î  ;  4«  6  Rt.  5;  et  5*>  7  Ut.  20, 
s'expriment  :  1°  54  hwrtbl.  5  décal.;  *>  45  hectol.  54 
lit.;  3«  8  décal.  2  litres;  4*  «  Utres  5  dééfl  ;  et  5* 
71li;to«éûtii. 

.l^eonnKMe  en  igiwdefe  tins  et  dk^pteâeiin  attire»  llq^ 
m  en  hectoliiret  et  tn  iiil^f ,  et  le  eemiieMe^  détail^  ••  iait 
^lf^ij^€Ueilkmê*^m^0mtiiHteê. 

U'Ctanaerâe  aussi  en  gros  des  grains  et  dfes  légvmet  secs  ae 
uuen  ke€todtre$%^mï  ééàklkrê*. 

le  commerce  en  détail  des  légumes  secs,  dek  eraîiies,greiiiil- 
'fi?Vctc ,  je  fait  ordinain^ent  en  Htf^t  et  en  dmtUte$. 

On  dit ,  pgr'exemple^  a5  heCtol^ i5 lit,  de  vift  de  Buntoaii,  dt 
«oorgogne,  ete^io  hecAol^Sdécal.  d^firMMst^  de  seigle,  d'orge^ 
'««^li«riooU,etc.  ;  et  la  Mtres  5  décilitres  de  petits^pe»,  uto* 

Mêmre9  effeàtivès  pêur  h»  liquides. 

77.  L^  mesures  effectives  autorisées  pourles  Mqtti^ 
wes  se^^tsent  «n  trois  classes,  wvoiril*  ecfles  (tut 
^ivem'étre  ét^hes en  âmvre,  m  tôle  m'mtfm^j 
1°  celles  qui  ne  peuvent  être  étabties  qu'en  liMn/ et 
^^"^  c^es  qui  ne  peuvent  être  étabhes  qvi'eafer  éUnte. 

7B.  Les  premières  sont  des  vases  eyliitdrictaeftdoiit  la 
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profondeur  égale  le  diamètre  ;  il  y  en  a  cinq,  comme  il 
est  indiqué  dans  le  tableau  suivant  : 

Tableau  de$  Mesures  en  cuivre,  en  fonte  ou  en  tôle, 
pour  les  liqtddes. 


NOMS 

DES   MESURES. 


,HEtTÔLITftE. 

Demi-hectolitre. 
Double-décalilre. 

DÉCALITRE. 

Demi-décalitre. 


DIMENSIONS    INTÉRIEURES 

d'après  les  instructions  ministérielles 
du  19  décembre  1839. 


&i5  millimètres  î  dixième. 

599  5 

255  5 

i8o  5 


Supposéque  le  diamètre  CD  et  la  profondeur  >IB,  fîg.  7.  pi.  3, 
soient  de  233  millimèt.  5,  le  vase  sera  un  décalitre;  ainsi  des  autres. 

79.  Celles  qui  ne  peuvent  être  établies  qu'en  e£ain 
sont  dés  cylindres  creux  dont  la  profondeur  est  te 
double  du  diamètre  ;  elles  sont  au  nombre  de  huit  et  in- 
diquées dans  le  tableau  suivant  : 
Mesures  en  étain,  avec  l'indication  des  dimensions 

et  du  poids  de  chacune,  d'après  les  instruetions 

numgterielles  du  19  décembre  1839. 


NOMS 

PROFONDEUR 

DIAMÈTRE 

POIDS     1 

AVEC    ANSEs|| 

DES  MESURES. 

intérieure. 

intérieur. 

sans       II 
couvercles,  n 

Double-lilre. 

LITRE. 

Demi-litre. 
Double-déeilit. 

millim.  dixièm 
216        7 
17»        0 
136        6 
foo        6 

millim.  dixièm. 

fo8        4 

86        0 

68        3 

5o        3 

1,700  gtam.  y 

i^OO              fl 

65o          N 

335     y 

DiCIL19M:. 

Demi-décilitre. 

79        9 
63        4 

39        9 
3i        7 
23        4 
18        5 

180          tt 

tto      H 

Double-ceatilit. 

CfillTILITKE. 

46        7 
37        i 

60       n 
35       II 
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Supposé  nue  la  profonOeur  CD  du  vase  représenté  par  la  figure 
6, pi.  2 ,  soit  17a  miUim, ,  et  le  diamètre  AB  ,86  miUim. ,  celte 
nesore  sera  un  litre  ;  ainsi  des  autres. 

80.  Enfin,  celles  qui  sont  établies  en  fer-blanc 
sont  exclusivement  destinées  pour  le  lait  et  pour 
ïhuUe  :  elles  ont ,  comme  les  mesures  en  cuivre  ,  la 
forme  d'un  cylindre  dont  la  profondeur  égale  le  dia- 
mètre ;  leurs  noms  et  leurs  dimensions  se  trouvent  dans 
le  tableau  suivant  : 

Memret  en  fer-Uanc  four  le  lait  et  pour  l'huile. 


tiOMS  DES  MESURES 

rïtOFONDEIJR  ET  MAIIÈTRE 

d'après  les  instructions  ministérielles. 

Double-litre. 

450  millimètres  0  dixièmes. 

LITRE. 

Demi-litre. 
Double-décilitre. 

106                      4 
80                      0         ' 
05                      4 

DécarrRE. 

Demi-décilitre.  ' 
1   Double-centiKtre. 

50                     5 

59                      9 
29                      5 

1            CESTU4TRE. 

25                      4 

La  série  des  mesures  pour  le  lait  commence  an 
double-litre  et  finit  au  demi-décilitre. 

Celle  des  mesures  à  huile  comprend  le  litre  et  toutes 
ceHes  qui  sont  au-dessous. 

Les  mesures  pour  Thuile  à  manger  doivent  être  mar- 
quées de  la  lettre  M  sur  la  face  extérieure;  et  celles  qui 
servent  à  l'huile  à  brûler,  de  la  lettre  B.  Elles  doivent 
toutes  avoir  une  anse  comme  les  mesures  en  étain. 

Dans  la  plupart  des  localités ,  on  vend  Thuile  air 
poitU  et  non  à  la  tnesure. 

Mesures  effectives  pour  les  matières  sèches. 

81.  Les  mesures  effectives  pour  les  matières  sèches 
doivent  être  construites  en  bois  de  chêne  ;  on  pcmt  aussi 
en  fabriquer  en  cuivre  et  en  tôle ,  mais  alors  elles  doi- 
vent êtreétamées  :  leur  forme  est  cylindrique,  fig.7,  pi.  3, 
et  elles  doivent  avoir  le  diamètre  égal  à  la  proi<mdeur. 
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Ces  mesures,  au  nombre  de  omse,  sonl  iftdiqttées 
dans  le  tableau  suivant. 

Mesures  en  bois  pour  les  matières  sèches. 


NOMS  DES  MESTOES. 

'^ =:=^^r-: r-, 

PROFONDEUR  ET  DIAMÈTRE 

4'«prèf  le»  iB#tniçtii^iAiii«ilérift)l«s, 

HECTOLITRE. 

505  millimètres  1  ^iixiàaie. 

Demi-hectolitre,  ' 

5W                    *. 

DouMe-décalitre. 

2M                  â 

DÉQàLITRE. 

S»                    5 

Demi-déCAHtre. 

l«5-                   5                    ' 

Double-litjre. 

\    159                    0 

.     LITRE.. 

J08                    4 

Demi-litre. 

80                    0 

Double-décilitre. 

osr                4 

DÉCILITRE. 

50                    5 

Demi-décilitre. 

U                                      1 

59k                    9 

SidoneledîâBièlreeDetlftpmfoiidear  AB  de  la  mesure  re» 
préseM^-f!ir  U  %ire  7»  pl^  ^>  éuieot  5o3  miWm.  1  dixi^ite  » 
cette  mesure  serait  un.  bje^tolitre  j  ainsi  des  autres. 

Si  les  mesures  soBt  garnies  iatérieurement  de  po- 
tences ou  d'autres  corps,  la  bauteur  dfftt  être  aug- 
mentée en  pn^rUon  du  volume  de  ces  otyets ,  afin 
que  leuramtenaiiee  soit  toujours  la  mène. 

Toutes  les  mesures  en  bois  doivent  être  garnies  dans 
leur  partie  supérieure  d'une  bondurfi  de  tMa  rabattue, 
pour  en  conser¥er  les  dimensions. 

Questions  sur  les  Mesures  de  capacité'.  . 

Qu*appetle't'on  mesures  de  capacité?  SS.  — >  QueHe  est  tunité 
principale  deê  mmnreé  de  ompmcifé^ù,^~^'est^e  quHe  lit^?  79. — 
Quelle  forme  dwmert^nfirdinairenw^tim  lUre?7U->-  Quels4omt  Um 
multiple  du  Htre?!^^-^  Quels  sont  les  $ou4''^uliiples  du  litr$?7%.  — 
QuefimdraU'iloàserferdansle  caleulsi  l'onprenaitfhectolitfep^ur 
unité  f  74mp-^  Si  f  on  prend  le  déc€litre  pour  unités  qinefcuU'Uob* 
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server^TS,-^-  Si  c* était U  dire  qu'on pritp^ur  uait4»  qftefaudrmit'^ 
faire?  76. —  En  combien  de  classes  se  divisent  les  mesures  effeetit^ 
autorisées  pour  Us  liquides?  77.  —  Quelle  eêt  Informe  dee  mesures 
qui  doivent  être  établies  en  cuivre,  en  tôle  ouenfonte?7S,'-'QuelU 
est  la  forme  des  mesures  quinepeuventétreéimblks  qUem  étmin^l^ — 
A  quoi  servent  les  mesures  établies  em  fer^lamc  ?  QiteUe  emeei  Im 
forme?  80.  —  Comment  se  construisent  les  mesures  effectipee  pmtr 
les  matières  sèches?  Quelle  en  estlafbrme?^. 


NUMÉRATION, 
1°  Nombres  à  écrire  en^  chiffres  (n®  74  —  TV). 

P.  171.  1»  trois  hectol.  ^ingt-€i0q  litres;  ^  quinze  hectol. 
quatre  décal.  ;  5^  mille  hectol.  quatre  litres;  4»  six  kilol. 
quinze  litres  ;  5»  cent  deux  litres  seize  ccalil.  ;  6«  quinze  litres 
deux  eentil.  ;  7*»  neuf  kilol.  six  litres  ;  8^  trvite  déeal.  vingt- 
icois  litres;  9»  sept  litnt  neuf  diMl^  «i  10»  dixrsept  UUries 
deux  ceattl. 

2»  Nomirm  à  Ure  en.indiquani  la  pâleur  des 
décimales. 

P.  172.  lo  17  hectol.  25;  ^  29  hectol.  lîJ;  »  16  hectol  4; 
4^  8  kilol.  04;  3»  12  hectol.  9;  6°  10  kilol.;  7o  8  décal.  9; 
8«  19  décal.  ,25;  O»  6  litres  22;  10»  7  litres  4 ^  11»  5 litres 04; 
etl2o6déciL,T.      * 

Sur  r application  des  Propriétés  d&l»3k$mératian: 

P.  175.  Gon^ien  y  a-tril  de  litres  da«3  chacun  4es  nom- 
bres sutvaBê»: 

f*l  hectoi.,2«>27heotol.;3»ldéc»l.;4»37dtcal.^»>lft 
déeil.  ;  6^  184  décil,  ;  7«  100  cçnUl.  ;  8»  2742  centil.  î 

P.  174.  Combien  y  a-t^il  de  kilolitres  dans  chacun  d^  nom- 
bres suivants: 

1«>  10  hectol-;  2»  478  hectol. ;  3»  100  décaL  ;  4»  4767 décal.; 
5°  100  litres  ;#>  7638  litres  ;  7»  40000  décil.;  8p  486731  décil.? 

P.  175.  Combien  y  a-t-il  d'hectolitres  dans  chacun  des 
nombres  suivants: 

io  10  décaL  i  »  8»)  déeal;  ^  100  litres  ;  4»  14840  Utm; 
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50  lOOO'décih  ;  6»  89111  décil.  ;  7°  10000  centil.  ;  8»  1W600 

centil.?  ,        ,        , 

P.  176.  Combienya-t41  de  décalitres  dans  chacun  des  nom- 
bres suivants: 

lo  1  heclol.  ;  *»  141  hectol.  ;  5»  100  litres  ;  4»  420  btres  ; 
5M0000 décil.;  6»  1875 décil.;  7M0000  centil.;  8°  99004 
centil.? 

P.  177.  Combien  y  a-t-il  de  décilitres  dans  chacun  des  nom- 
bres suivants  : 

lo  1  hectol.  ;  *»  85  hectol.  ;  5»  1  décal.  ;  4«>  29  décal.  ;  5»  1 
litre;  O»  27  litres;  7o  10  centil.  ;  80  142  centil.? 

P.  178.  Combien  y  a-t-il  de  centilitres  dans  chacun  des 
nombres  suivants  :  1*>  1  hectol.  ;  2»  27  hectol.  ;  5»  1  décal.  ; 
40 16  décalitres  ;  5°  1  litre  ;  6«>  27  litres  ;  7o  1  décil.  ;  S»  12  dé- 
cilitres? 


ADDITIONS. 


ier  EXEMPLE* 
Nombres  entiers. 

Quelle  est  la  somme  desnom- 

bres  ci-après:  7606  hectolitres; 

à554  hectol.,  et 8765 hectol.? 

Opération. 

T606 

9554 

8765 


Rép. 


25725 


2«  EXEMPLE. 

Nombres  décimaux. 

On  demande  le  total  des  nom- 
bres suivants:  lo25hectol.  9de 
blé;  2«  59>hectolr7;  et  3»  78 
hectol.  8. 

Opération. 
*  25,  9 

59,  7 
78,  8 

Rép.      144,  4 
qn'ilfautlirel44hectol.4  déc. 


O""  EXEMPLE. 

Autres  nombres  décimaux. 

Quel  est  le  total  des  nom- 
bres suivants  :  1°  29  hectol.  25 
lit.  devin;  2o75  hectol.  «8  lit., 
30  89  hectol.  06  lit.  ? 

Opération. 
29,25 
75,98 
89,06 


Rép.      194,29 
qu'ilfaullirc  194  hectol.  29  lit. 

4<'  EXEMPLE. 
Parties  décimales. 

TrouvCT  le  total  des  n<»ii- 

bres  suivants  :  1»  0  ht.  25; 

2«>01it.06;et3o0lil.75. 

Opération» 

25 

06 

75 

Rép.       1,06 
qu'il  fauilirel  lit.  6  centil. 
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p.  éi.  On  tfèn](ân4e  te  t6Ul  des  «lomWes  $uîvanU  ; 

io4ffT  hectoUlrçs;  iP  (^.^C^.;  J»'  MiB  beclol; 
♦'«45hectqi.:et»»«r»heç(oT,    ...     !       , 

P.  480.  Qiiel  est  le  total  des-nombres  smyaat$'(      .  . 

^  4004  hectoL  %(  litres  ;  ^  8MM  hectoU  5?  litres  ;  9»  6^8 
hectol. oOt^f^TaWff  hectol.  S6  litres^^t  ^.0580  hectol. 
441ittt»?      -  ..    .M 

P.  4SI.  Combien  y  a-t<il  dliectol.  et  deiiiretdejrin  dans  4 
fûts  dont  la  contenance  suit  :  celle  du  l^^itst  ênS  he^.  75 
litres;  celle  du  S",  de  1  heetoU  v  ceOi  du  9^^  ie  i  keotol.  1^ 
iitres;  et  celle  du  4%  de  S  hectol.  97  litres? 

P.  481  Dire  le  total  des  nombres  suivants  : 
.  !<»  «  KiftftitI  6ea6L;  4^  Ot^itMS  94  tf^ntiK,' lf<»'80  fifres» 
eentil.;  4»  74  litres  99  centil.;  3^n  litres  45  caM,  ;  ^  8545 
lilees  584ceâliL  ;  elf  f «  48  llli^  «  eéMilittes. 
-  F*  185.  TfOurèt  coiiibien  ft  )  a  de  ïîtres  dans  8  barils  dont 
les  contenances  partielles  sont  H**  91  litres  79  cetitil.  ;  9^  48 
Ui.  Hcéni.^^Jr»  88  fiturtr  88  centil.  ' 

^'P.  484itbmbien  y  a-i-it  d^ectpUtres  et  de  décalitres  de 
froinent dans  trois  gienien;^¥  ^^  ^" ^ çcsitîent  1^  hectol.  4 
décal.;  Ie9*,  I6d  hectot  J.décal.;  et  le  ^y  -88  hectol,  8 
décal.?  ,;      .     u,-     ,    '  ■     ,o/    r 

P.  485.  Un  cultivateur  a  Sak  t^fw,  livraisons  d^avoina  comme 
n  suit  :  la  4  >«  est  de  675  hect.  9  décal.  ;  la  9^  est  de  486  hect. 
•  décal.  ;  et  hi  5"  est  de  796  hectol.  5  décal.  :  dites  ce  qu'il  a 
fourni  en  totalité.  """ 


SOUSTRACTIONS, 


4*  È.tXMPtK.    ' 

De  788088  liectdl.  dte2  4178 
OIShect.,ef  iiidi<]iiez  le  reste.- 

760588 
Bép.JwSSJheclolii. 


9*  et«it>Le. 

Hbmhres  décimaux,^ 

Tavais  dans  mon  grenier 

876  hect.  Tdécal.  de  froment, 

j*en  ai  vendu  588  hectol.  8  : 

dites  ce  qui  doit  nf  en  rester. 

—    S 


Rép.     .86,  9 
qu'tlfaut  lire86hectol.9décal 
8 
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^^       5^   EXFAIPLE.  ^'T       "        ^"    EXEMPLE. 

AutrEs  nombres  fUcimau^^y    ilC.    '    P<^rf''^^  déchtaÎEj. 

Il  vavâildaiisime  cave 7681,  .Re  OliUc.»^  ùiez  0^  IM^er 


i^n  a  èlé  vertdiï; 


;r,ir 


■  k 


qu'il  faut  lire  79  ceïllHttv 


1 1 


T*! 


ëiiïVurînH' i^iiirivru^  i^i^làu^re.  ,^^ ,        ,   ,«  .. 

de  viuB  *V^  LQule  cs^LÙ'CP,;et  îï  ne^Uù  pii  re&le  ftue,4|8j^|cWT5 
litrf^srditeiccquMena.Tpnaii:  ^   , 


MULTIBUCATIONS. 

4«r  EXEMPLE-è/^Orri^mV.   ?<J»  EXEMPLE. 

On  de. W(iEî  U^^odl«  1 1  de  I     Dire  IwPftrtW^lMWieclol 


lires. 


r-fo 


fSh) 


;-.(>.kv 
8 


;.:a8 


Rép.    54T4,T5 
I  qu'il  faut  lire  5474  hect.  T5  W. 
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^ 


:o 


qu'il  faui  fiil 


Nombres  Mcîmau0^ 

Inie  de  420  pièces  de  cliâcune' 
filiect.  aSHli?-^   ;^ 


T.    :l 


4500 
900 


l 


;    RéD.    945,00 

qu'il  faut  lire  945  hectolitres. 


P.  191.  Multipliez  749«rTOi5rtJEf^  675  unités  et  indiquez 

P.  4^liites Te  produit  de  94X«Miqitv»M.4M>ITMÉIétf.r 
vÂ|4a^^^;di9|ft^^ 
^  mts,  si  chaeufi4e9iK^«^lMliiif«|QiupftlitMd<i)o'>       .  t 

p.  195.  Combien  y  a-t-il  de  btres  dans  9685  flacoffeuièJilM«i 

)iect."4  décal.  de  ÎTome^\r.y-mmm  «ft'ilîH^  lllMgCOia 
jMBjo^H  .      :>  i  ,:tOr>::i  :yAl  ;b.K.i«ifAiq   j^  'i  .jO  î-i«  '1 

tenus  d^s  6747  sacs ,  Si  chaque  sac  en  c<&aieBëfl  titutohi^ 
4^Cf^l|»^.tio?    -1%-rii-Hi)    •*)  •       -b  /(»j'î:o.| -rJ   W«  .'f 

Nombres  enHers,  Nombres  décin 


,^     ,  ,  ,         ..  -  ^       Trouver  le  quotient  de  745 

27 ,  et  donnez-en  le  quotient.    herloLOi^  lit  nar  M  unitA* 

^  '  .        745,44  I  98 


46207,59 


467 


^IJIq«mèW?iWil»eMM6107  ^'<\  ♦  ^^Wi\y^^  »u>^W     M  ^ 
hectûK  5»  lïii)\ot  iliiBStotl  TM  n  ' 


.V\t,\HV%  hVi  •\*\\U\"t\  ^'.t 
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3^  Éi^felME. 

0,615  {  j^ 

*^ 
Le  quolieut: 
millilitres. 


4'^- EtEiipLÉ/ 

NomètftS'déctmaux. 

n  j^  &  daftB  OBecave  94Siiec- 

tolitres  de  TÎn  d«iis4ai  piecë^' 

égales  :  cômbiea  chacune  en 

c(Hilienl-elle?   ;i   î. 

_  (}pératioju  ^ 


t. être  lu  5 


i^\\\ 


045  - iiao^    ^ 

1050   V  2;^      '' 
SIOO 
000 
,    Le  réponse  doit  être  lue  2 
hectolitres  IS  litres. 

,,..,>,.-     ,  -  ï   raoBifciiisSv  ■  V'  .» 

P.'  498.  On  propose  de  diviser  le  nombre  4C|8904  heet.  pJt 
7:»iliitlésrqii4j^€Érfcl6  ipi^tîont?      ' 

PltOOi*  fOÉ  T6Ut  M^tve  iMB^èet.  Wlit.  de  vin  dans  0047 
fûts  :  combu;€i]iÉifue  iûi  en  eimiiendrà-Hl? 

P^i.tlOytUnaHirchané  bfadseur  a  fotïmi,  en  S4lf  livraisons 
égales ,  803  heoItl.W  Vktn%  de  hièfe :  de  cf^tiaMett  élitft  chaque^ 

P.  SOI.  Combien  iaut-il  â6$ flacons  pe«ir  eonf^iii!"  74  Fit^- 
yiio«idiLd?eau dt flour 4l*e»aiig^,  si  la eontenancede chaque 
flUfoatsl  do  0  lit  4Pr  ctttUllUres^^r 

P.  a03.  On  a  fait  provision  de  4685  hectoL  2  décal^deblë  : 
conibfianiBttttilidesaeÀ  péurieinettrey  ai  chaque  sàe  peut  en 
ctontanif -I  hect  S?  . 

P.  905.  Un  portefaix  chargé  de  transporter  700'he)[H(»l.  1} 
décal.  d'avoine,  en  porte  f  kaetd;  4'âécal.  à  chaque  voyage  : 
combien  fioMnililejroyages?  I  '■■ 

.11     lijliliiil  rtWrif    'M'IMIItttr: 


i'A  :   . 


ilÉSURES  OE  POIDS 


>;c 


^8^.  ^  apot^Ûc  niesured  d^  Ji&i4^,  ou  simplement 
pofi/#,  les  meures  dont  on  se  ftertfK)iirpesepJ  ' 
-  ^83.JL,'ap!(e.,pi*iHCip9df  dès  mesures  de  p<Hds  est  le 
GRAMME  :  c  est  un  fôtéê  égal  à  celui  Jtun  centimètre 
cube  d'eau  diêtiJtée  ^  pri$&  4  la  iempffrmture  dfir 
maximum  de  denêité  et  pé^ée  ian$  h  9fide  (wfl  %); 
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—  IJS  — 

^.  LesimofcqiUesidu  g^amme^out  i     v     • 

lie DÉCAiteJijnfB,  qiiiégiatoj    .         lO^pranviet^ 

r  Le  IfoiuiiOMaqi^  .  :  .  .  vkÊM  gnmmum. 
'  *M.  Les  ^â^dukfplé^  dû  framme  soutien  MhranW: 
fceDËmOttii«ftE,qûîégaleb  10"  partie  do  gamine', 
LeCft^tiomAiMc,  .  .  .  100* partie dd gramme. 
Le  Milligramme,  :  .  ;1. MO  partie  du  ^anmM. 
te mijriagrdfnme  é^hç  donc    '  '  10  kilogr, , 

ou       100  fcmogramil*;;  ' 
■'    '  "/'■    :■  on     l.OOOééctigramnK^s^ 

.'    . .      '  /  .^   10,000  frammes^Hr: 

~  Le *i%jhÈi»i/rte égale.   .'   ,         10 Ir^ciogramuif ï^, 

Oû'        îOôdccagrammr?;, 
on     l.MOgnÉHM,  ^: 

ott  }00  gramàies ,  etc. 

^  ife&'fca^m/Hw^égâtté  .    :  ''lO^aïQipnei^  eie,, 

V",                   ,.             ^"  lOOdéçîgram.,.eiç, 

I  i^egràmfl^  ëgjile*    .         •  .  .   10  d^jmttiwet»^> 

,.   . .        .       .m  .  100 ceMUgrawne»., 

ou  1 .000  mUligrammes. 

Le  décigrafinm.  étafie.  ..  10  fpptigraimiies , 

ou/     100  mibigraiiimes. 

;   te  éentigmfhfiie  épie  .'  '  .  '  •     li>  qàlH^raimAies^ 

^86.  L'expression  myrUiaràinme  es^  (frdixï^ljiicemem 
remplacée  par  celle  de  dix  kUogrammeê. 

^'^tAjé^iÙf^mifif^iiêpl^  et 

ÏSp^^  lômièâfri  &ë  mer  en  pèse  1 .000. 
"'  Ces  mé^oi'éft  l^ndt^netit  en  abrégé COiànét'ilémi^  '' 


MYrUgràiiiiae..4t  ;  .    ntvriag.   .  '-y 

BMgrttÉiiM  ....  décigT  * 

Décipamme.  ..  :^  dette;     »f-  i 

Centigramme  ....  centig. 

Milligramme  t  .  ,  t  millig, 
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—  5^4— 
^88.  Le  kilo^  nww  iMyimiw^qitffiiflfrjtoiiMaade^iir 

poiÂfti^ifllt  <B^s  le  commerce  or/twwBO^  WBrooiB|tle  par 
WMAmpMêJloiU  163  dmèiaG^wmàiimàÊm^am- 
mas^^ij^^iœniimws.ÔQs  deciigrammjjà.Mn^u  on  dit 

h6a<i^£^i^ï^^.i  .^'î , Jii^grfiïHiiie^ ,  J  .>.  .d^Çîtgramme&  de 
pair» ;r 4^^  fViacite,,  ûçi ,  beuiTo  ,  <le  ^vpii ^  tl«  cafë^ ^ \ de 

Dans  la.c^uiitk^  pre}pi^r,fliiiflri?^.àr4wt^  ^e^  kilpg. 
rt*pr^seaif^4iî^  tiri^lograpi,,  ïe  deuxième d't's  décag.,  le 
itoïôîènii?.^*'*^  gnuiiVin^s^j^îC;  lie  sorir  qne,  pur  eiem- 
pl<\,,lt;^fa^i^i'qïs,)i^i^^^^^  5;  15  kilog.  85,  et  35  ki- 

^%.  m^^^^,^(}^\iv\uimi  19  kjJog.  5  Itertfts-;  UAUPg. 
'  ^  #Jti*S;ù^  ^.t  2r>,if  i  I  og,  i;?5  grammes  ;  etc . 

iPs- .(Sepwidtnl,  ilbosil^ëvilualioti  de^î  choses  |>réi;ieuses ,  on 
r  rc:j|^^  u^iijft4|w  iw  V  fl  fVt';  ses  déciD»*»sof  ^W^-^/^W^^^^  c^ftti^ 
famjmi^\/j^ifi^/(Wfme.  On^^l,  pari^xcmple,  -^giammea  tScen- 
lIgr^nàiRes^trjars^ni^i  ;  ïf*  grammes  |^5  .ipiJJ[|g^aJiiji^  S^>i:  j, a^nsi 


metfl'i^  grammes  f^  rcnli-,  et!  r5,  i^ramme^  taS  millig.,elc 


.i\ 


.eomnir/îallltiîi  OOJ         i  • 
'feux  otti  ^t  Tabrioues  en  fonte  ae  fer,  et  cèuxqui.$pnt 

est  celle  d'une  pyrami()90^Qi¥|M^r{d^M!)l#^^ 
rectangle  à,fMgl^K$QS^(ek,%rjnQ^  m^kW^^ 
«n  fonte  est  celle  4wN^nPy.ramiae  ivsm^t^  dont  la  oase 
«st  un  hexagone  ij^Aor.  (Fig.ile|<|il3;9ii)  r 

Ces  poids  sont  j^Â^^^  dahâ^|^^|lilÙ^Ù|^uivant,  avec 
les  dimensions  pr^m^^^.pâr  ï^m^vi^txmi  ministé- 
rielles du  19  décen^^l  839.  ..';r.i.^  M     a 
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~  dri    -.- 


M'''  fnwfî'KI  .>0|. 


DES  POIDS. 


en 


quilw 

sur  la 


9 


^  kilw*aimiaQif  J 


54iilogrimiD^j 
Doji^le-kitograii 
Ki(D|jgram^e.    ^  ^ 


1 


'■' 

Beid-kîlcjgraiiMie 


làHible-héctogfMii 


l>eim>hectogi«nï<.  j  r     5o     .,« 


TiOu^rK|log.     ^[[oV:t36 


^->iir:»'»iao«  in 


:!>[! 


r.i^rKllog. 


**îî  "^  "^rtK) 


JUk. 


iLBMOri.il  ^««.'.i  ii|l0g^.  «  'JOI  i  t^M^  or' 


! 

j 


300 


Il  Si 


Hictog.  t8 

r^  »H4ctog.         ,itfi£tf4> 


92.  Les  poîds çûCmvre^  depuis, celui  de  20  W:iQg. 
jusqu'au  gram^i*^,  ojitlatarine  cfuu  çylindre.$m-niani«> 
ëPun  bomoïi/(Fig.  S;  pi,  SI)  :  ■ 

ûun  et  de  rf^wx  erarames  doîveni  tr^oir  le  ffiatlnt^m^ 
■  phts^Çftuici  qupfe^fejutéiif ,  afin  dkjf  abtm^^  là  plîfce  iié- 
eessaire  pour  y  graver  le  notii  du  poîck, 
les  pdds  cyliodrîques ,  jusqu'au  poids  de  îOOgram- 
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iy6    

mes,  peuvent  être  massifs  où  creux,  mais  le  volume  doit 
^étre  le  mémç  p^,lesjM)îd&,dçi(jiéi!|e  yjilf^ 

Le  tableàti  suivant  comprend  fa  série  des  poids 
cyUiidrique^deftdftiHgEe^^MFee  ies  dimonMeB»qy^îlfr4m- 
vent  avoir,  4'aBrè&iJes  iMlractNios  mini^tçri^Ues  du 
;i  9  décembre  ldS9«  -  <  i  „ 

'  IMtet Ali  dei  Poùb  >cjftt'HiÊht^ue$  ^^j^^; 


»NO|IS 

0^8  P^IDS. 


=?: 


•:  mDicATi«M 
qui  aoDJt  écrites 
i      sur  la        , 
bce  stt^rieure. 


^o  Kilograpi 
10  iEJlogr^mi 
5  Kilogrsimnies. 
DolBjble-kàograi»,» 

KlLOCRAiME. 

DeijCi-kîlo  ^Tàmwm^  Uk>o  gi 


du  cylindre. 


Double-qectogr. 

ilfCTOGHAMXI. 

Demi-heclogritijip^,  0 


^^Do  grimes. 
100  gramme»,, 
.jffk)  gr4nimes. 


éillfaft. 
'  143 

•  14  ' 

:  90 

:    5a 

;  3a 

i     20 


«AUTEUR 
1)OUtOD. 

ïnfrfiml 
7* 


26 


A 


»4 

9 


haiit. 

4! 
2,5 


diaid. 
8 


16 

10 


j 


7 
4.5 


'-!.# 


.. ri: 


9:J.  Los])oidfttVyn  tU*nii-|^ramme  et  au-dessous  $onl 
des  bmes  de  enivre  minces  et  t:aiTces*  .  ^ , 

G»  poids  seneul  principalement  h  peser  les  ckoses  précjifQ* 
î;es,  comme  les  tnaUêre^t  JVjr  et  d'argent,  les  l^rles.  Tes  ^îa- 
matiM ,  eic. ,  elc.  \  on  les  emplore  aussi  dans  le?:  iTiirnTptTUl,ions 
i>hlmîques ,  <lait«  Us  rtTh«mte&  de  physique  teès-dchcat«9,  el 
dans  la  pharmacie. 

Us  figur^  1 1  ei  i3 ,  planche  l ^  repréienlent  des  pdd*  4e  ce 
genre*  Les  dimerisÎMis  des  poîds  en  Lames  de  faiU>n  sjinl  déuiiiée» 
au  labLeau  suivariL 


•1.  '{  ^il.   Uî-fjj 


'.:  vJl  '"^J 
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'  qc5li3  porteuf .  . 


DES  roriis^. 


Demi-gramme. 

'  fiMBIClAJIsnlr:  -; 

0ovUe^c«atigrai|iiQe. 

Xbà^ipi%eiWM« 
-'MiLu^uaUiB.  .. 


5  décie. 
.1  déoif. 

f  ,C.  IK.       ' 

5  M.  Gi  ' 


\d  iiiM?dctimi9  : 


f5 


,lî*> . 

ta 

'   9" 

-7  . 
>6 

■''5 

^(Alets  coniques,  qiâ  s  empOem  les  unsdàvi$  lès  aiiitre$^ 
^^ito()lfBpliJU||tfÀi)de&t  une  boite  qui  le^i^nfer^oeteos. 
.  iOii^ae  f&^  loÉiiie  ôH  pAid»  A'ml  tdkgrcuwne  oè 
d'un  de  ses  sous-muliiples ,  et  chaque  pièce  oqvrettpoM 
*rôilfi9ësïKjîtoCyllit«1(pies.  :  :  \^ 

»,f4|gWf9.A»rep^fCi»tetepoW«i^«t9grârom€a..   /     s 
La  ligure  9 ,  B ,  représente  le  poids  d  un  gramme.         .  / ,   (.  . 

^;d5w •J^:fMiid»,4ft»it en  fer,  aoît  eht cuivre^  sénfivisent 
«iittPoiS'elMSeii:-  '  '"y 

P  L<?â  puuls  de  50  kilogrammes  et;  auTdessons , 
jusûuos  et  y  compns  k  kilogramme,  sont aj^Iés^r^t 
poiéêj 

1°  Les  poids  au-dessous  du  kilogramme ,  y  compris  le 
gramme ,  sonl  appeU's  ptn'ds  moyetui 

3*  Etiiîn,  U^s  poids  infi'i  it  urs jau  gramme  sont  appe-, 

,,   .    De  laJSalance.      .     v  r  .  . 
.  9^  La  balaace  est  un  H^strument  diuii  on  se  «i;rt  pou»,  connaiUrft 
le  poids  des  corps,  ^n  lesv^eUf  nt,  en.  équilibra  avec  4^  poMf  ^^ 
termines.  Il  y  en  a  plusieurs  sortes:  nous  ne  parlerons   loi  que 
delai>atancediled&nrj^a{er,ftg.  iï,pl  3.  , 

'■•  ■•  •'  ---  •■  -  ••••  v-  •■•     '"-  '"■-  '•";-'  B, 
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Celle  espèce  de  balan<^  se  compose  de  trois  cho 
10  4%^v^)^ii^\|#,  i|Si  AaMMib  Vi 


»/^s 


nces.  pr     '  ^ 

s  *un  desbtniMè  de  la  Imi4 

^vec  des  poûj^jiwï^  ce  que 

"que  le  corps  pèse  autant  qui 


Livantilf  : 

udoit)! 
ontalef, 


arté 


tend 

s  poinis  desùspiittkn  i4  etb  et  le  cenimtoMWio^ 
•"ty*  rrririTrnitrrmrnt  I^Vfi  niin  nnr  mAmpiJBnifi,^!t^i,    ' 
*  Lm  aiiics  pqints^b-  «itspeiMion  i .  et  B3osSis>i«s  4»iv( 
à  éftale  distanOedu  centK  de  roUt  on^^ewtoid! 
Il  cependant  Irès-d^fiflBeé  rei  iplir,  maiiiMaai£«fc; 
,    r  la  mét|iode  'de«tf qi|»les  pe  éesJlmM^fmié , 
ppUaéiiUas l'un do»Jliaiains|!objet  |ue l^i^lMi^esePi^ 
uilîBre  en  mettant  du  sable;  Ve4a  gr  ^nMêHë^MoUifoMp 
corps  dont  le  volumeM^il  faci  e  à  augmÂlw^.  * 
'    mmnm  Fni|Ki  ii«i  Vnm  ■■■i  jiiiiiij  ta  m  m  ■wm 
lt.n«f«fW^ 

41 


doivépi 

reà^ 

ntiell 
bédîer^j 
koi 
iéqi 


.MMl(m^p0f«É« 
On  appelle  oscilllitions  les  n 


our  être  bonne ,  d^ît  réunir  les  conditîonii 

teiiîf  jt<>  li;i  mém  î  dant  une  po»itibti  Aoii4i 
à  reprenne  cette  t)odMS6^'{Mwj^'6É*m^4 


appel 
point  de  susj 

Plus  ces 
sensible.       *'^' 


poids  entre  eux  pour  ne  faire  pencber  le  fléau  ffl^iKisMNM  Ai 
ra|i^^ 

ùphis  du  oramm e  /^  ÔSÎ  ^  —  ^<j/h tri i- ai  w mpfuiHf'^-ok  ^ nii^ à^e^^nt 

^uinioi  métrique  et  h  toitntaa  denier/  H^^  —  Çlù^lpst  fujiï^o  ïiti 
kilosriamme?  88. — Quels^è^ftmfm^^/^im  gramme  et  de  ses  souS' 

aé^ pdîds*^en  cuivré  <   ^  ^,. 

Quelle  est  If^  forme  des  poids  d'hit  dt  nu-gramme  et  au-dessous? 9Z' 

'  DigitizedbyCjOOÇlC; 


—    0^1    -— 

.  ;  .    Al  t .' f«''»;- ^"^  t^--^  ~Xi..^.  /'^n  (':•:.  .s- 

-^l^exisïe't'ilpas  des  poids  en  cuivre  sous  l4finwn4fk§9^lfÊif'^0^ 
4Qu*est'ce  quela  halance?^.  :  '*..i  H'     '  •:«!»..  v: 

P.  SOI.  Jo  .Vingt  kilograiiina^  liE^)4Hl^^^i^^4iW^  ; 

deux  gTîtaattics;  ♦>  biae  kttôg/virigl-MX  graM.;3F>  Wéîze  kilog. 
sept  grain  ;  ©»  neuf  griimmesy  T»  seize  grammes  quatorze 
•centig.  ;  Sp  neuf  grsŒam#r4Mi(f  M^  ;  f^  ({uinze  mjliig.  ;  et 

100  douze  c&tt!-i-*WifîP^ix  millig.  •  » .  •  •  -     '\ 

^  NùfUl^reg  à  iii^  età  indiquWâ  là  "èaietltr 
t^*^  ^       dew  partie  itdëéfûiaïet,  ':'^**, 

àSwr  l'yfppMeation  des  Prmrietég  de  la  Numération. 

(*.  2DïL  CtànWn  y  a-hU  Je  b^ranimes  (knB  ckacuiî  de* 
nombres  sttï¥«pfe^^       ^^  •" 

l''  I  kilo|înûn;i^  lâM)gJ;  .V*  4  keo*(ira> ^  h^t^W  ; 

fl^lOO  ct^ntig.;  iO«  U4i  ccnllg.  ? 

P.  âOT,  OTinmén  J  îi-l-il  dt^  Julogramiee*  ^ft^*  tliàcuii  des 
nambrt?»  Bi#f»à(s.r       ' 

I  *  MUii^tlùiï,  1 3^  mtÉïf^ioi:.;  ^  iflO'tU'ti*r  '  r4'' 7  ' 'W*4*'^^ç«ï- ; 
S^-te#Of-ràriu;fJ"'HOi>t»0îrram.  ;:7P4(ÎWir*  i^i^jik.  ;  *f^  74f1#«tt 

nombres  ^iiivan^  ; ,  ; 

("  1  kilbg.;  à^'21  kiloa.  ;  S^  ^0  déc^ig.^  4*^^89  détag.  ; 
^  4(K*!^ramùiPs-'6"8:)5^mii£Tii^s;  7**  4o6ii  déçJKmmmes.î 

p.  2(H).  dcmibfeii  y  ivA-W  de  rl^^cvai^nunmi^sdiûàclMnmdes 
30  40  f^ram-  ï  0»:s>*  l?r;*ïni  j  7^  i(>0  di^ci^.  ;  8"  87fl7  décie.  ; 

nOiiiKe8«*^4^^*'-j  '  *"^    *  '-     ; 

40  4  ]ûlog-  ;  2»  40  kiîog.  ;  3°  4  hectog.  ;  4o29  lieclog.;  5°  i 
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—  i8o  — 

<lécag.;  6*»  5T  décag.;  7«T  gAïû.;  8^28  grani.;,<^  10  cen^ig.; 

P.  2f4.  Gombm y  it*-i^i>tle'ée!itlgrsmBies^éaiis eliÀcûttdéâ 
nombres  suivants  :  > 

|o4  kilog.;2«>26] 
décaé.;€^37tfécâg;;'7^T 
IOo7SOdécig.?  "'  ^        ^ 

P.  Si^CendHtfil^fi^t^ihfemHigraiinti^ 
nombres  suivunU  :  ,,     ,  , 

i*  1  décag.  ;  T  S76  décag.  ;  3*  i  gram,  ;  if®  *Jm  g^aiiug 
5«  1  décig,  i  eR  46  décig.  ;  >  f  cenlig,  ;  ?**  H  <^»^*8-  ?         > 


1  erana^i^^  gram.  ;  9«>  rdécig.; 


^omhrfs  enùcr.i. 

Combien  y  a-t-il  de  kilc^. 

dans  ks  i  nombreîj  ci-apr^ï^  : 

1«  77T7  kibg.;  ^  mm  Itilo^.  ; 

50  5336  Kilûg.  ;  el.  4*  0«63  kil ,? 

7177 

8769 


•rtiOU 


_  ,  I  I  .    3«  EKcims.  -  ' 

Aajrs  sur  Us  nomàm  déi:'mi* 
Soil  proposù  d-dddiliaiuKT 
enst^m  bk  tes  n  omb  rc^ui  vanls  î 
1"  îJ  gnirn.  071  ;  3^  7  gram. 

mi  el3"l  gram.  198.    ^r    ^ 
Opération,         .t    yf| 


V.  •  1^  *#« 


l'ij-. 


^i336 

9865 


^.1- 


Bép.    51747      Ti.  ul^ 

,1  â<^   EJLElifLE» 

Nombre  i  J^^imaiur. 

On  propose  de  faire  le  lolal 
tk^  nombres  ^uivanUi  H"  67 
kiïog,  75;  2<>88kik>g.  S7;  et 
j^SSkilog.  88. 

Opération. 
67,  73^, 

Rép. 


7,  ^m 

4,  Ï98 


I 


â42,  !âO 
«]u'il  fautIiroîi2  kil-lûdécag. 


Rép.      il,  5â8  j 

qu'il  faut  Ure  21  gram.  5iS  m  IL 

4^  EXEHPtËi       •      . 
Parties  d&imaUs,       #<r- 

Trouver  te  loial  des  qiialre 
nombres  ci-après  ;  i**  0  pmit. 
642;  !È*Ûgrram.07r>î>t)^aro- 
4Î;  et*>0  gram.  176. 

Opération . 
0,   64Î  '..  ' 

6,  073  J 

0,  lâo  ^ 

0,  i7r> 


Rop. 


H3 


qu'il  ïaiil  lire!  gram,3l3millîg. 

PltOBlfeME^ 

P.  îiS.  Un  marchand  é^cier  a  reçu  4  cai^séé  de  savon,  dont 
le  poids  brut  est  1«  148  kilog.  65  décag.  ;  2"  i54  kilog.  22  dé- 
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cag.;  >  i39  kilo^.  98  décag.;i)t4M60  kilog.  33  décag.  ;  dire 
]e  j^ids,  totale  çc^s  quatre  caisses.  .  ,     .   .     , 

P.  îf 4.  Ôn^demandc  k  ouantité  dhiuile  contemiejda^s  i^hê- 
rUs,  si  te  1"  eu  cpniieçl  W  kitof,  j»  4teag,;  te  2&»  IM  kiteg. 
^  décag.;  ettep«tfalog/M  «cag.^^         .  j 

P.  Ub.  l)n  voilurier  a  fait  chaigt^sur  m  vwtme 7  bjdles  A 
nasç)iw4i^,  g!li  .p^t  oamme  il  «utl^  «^untt?  :  là  f*^  15» 
kifog.  ^  décag-;  te  ^415  Wo^  Ig Mcag.  ;  la  5«  4Ï0  kiiafli 
^  décag.;  la  4^  258  kilog.  19  décag.;  la  S»  IH  IdkMP.  » 
déGag.(  la  Qt  2if  iOlog.  $7  déqig^ ^t  U  7«  9f  li^.  34 
^ram.  :  dites  le  pms  de  ce  cbafg^moM*  .  .        j 

P.  216.  Un  orfèvre  a  vendu  les  objets  en  vernwil  èimt  le  W- 
«mA  ^H  MUi  fftliee  dii  mv^:j^^ll  ^huh^.  Uso  Aiiffif .  ;  une 
paire  4Jte  Imt eue»  du  pMa  de  aM  giÉtA.  198  nUMig.  *  ime  sei^ 
nette  du  poids  de  115  graiiuDe84  tin  ciboire  du  poids  de  205 
grammesSOi  iniUig.;4Ue»=tepgM«]lo(ai4eces  différents  objets. 


S6CSfTRACTI0NS. 


'      <       :  If^'GSUlitE'.     ' 

Quel  estFeicéd^t  de  70800 
kilog.  sux.6i 278  kilog.? 

"  01278  " 

SPvvnanA 

NoimlN^s  decimaék. 

19fef7kîlog.  42ô(ezW  kUOg, 
27 ,  et  dites  ce  qui  reste. 

Op^rfitîon, 

47,      42 

Rép.     08,      ta 
qu'il  faut  Hre  8Mogrl  Sdécag. 


Autre  sur  Ui  membres  tUcim* 

Soit  proposé. de  trouver  la 
différence  entre  18  hectog.  01 
et  8  Beciog.  ^T.     * 

O^érwtipii' 

8,      17 

Hép.     9,      84 
qu'il  faut  \m  9  hectog.  84 
grammcsL 

¥  EXlSMPLE. 

Parties  décimales. 

Si  de  0  gMnUûe  018  on  ôte 
0  gram.  01 3,  qud  «era  le  reste? 

0,      ^% 

-0;  „  eis 

:  Hép.  "5*      005 
qu'il  faut  lire  5  milligramme»* 
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^  217.  Trouver  la  (UflSéreoc^,  Vire  Jl'lôSDOlk)  iîj^^ 

';  'l*.*'2IRiïSd»HiiiiriaBflerredp1feiîCte^i*b^  fl  ettaglé 

fabriqué  46040  kilog.  4Mécag:  et^enaa^67tel(,Uô|^,  ;  Com- 

m^àil«lr<â(iii  446301  ktl^.  ^  flêê^g^  i4ît6ii^*<^q!%  fin j^h 
ilSst)Q^à^'«enâie^   -    ■  '  -  -i-  ^  .;    ■.-•■.,_  ,.   -. 

.  '  P..JiâL  %  ^Iteeipès^rm'g^kttm^'HllktBi^.  ei  tm  dé- 
boire 261  gram.  il^ïsMÊ^fM»s  êe  ^é^l^tàReè^ès&dè^ùs 
4iftieqi|otate        :    ^  :         i    ; 


liieCTB^tttrïlGWS.- 


l*'  EXEMPLE. 
Notaires  entieg/^  /      i^j 
Multipliez  876409  kilogmn. 
par  687 ,  iiMtt«tie«roduit. 


ia584M 


Rép 


kilq^- 


Nombres  décimâÉtà. 

Dite  le  j)^(]^t(k  74  kilog. 
04  décag.  par  *19  umté». 
^êmtïotL 

V   ■  'D^*  -4a  ■  •■  .    *:.  : 

^6636* 

— »— , — *.,. 


Rép.    iiD6,7g. 
qèi'il  faut  tife  14(^  k^  76 


"•  3»  EXEMPLE. 

*:i-i/btiffjf^  nombres  décimaux. 

Multipliez  23  gram.  756  par 
29  uHitéi»|«Mita^ft  produit. 


Rép. 

qunifjitt^i)l4etii^am»Qé924 
millig. 

JpoyYee4etpittluit^e0|^|NpB. 
e!4  parT^^mut^; ,  -^ 

X   ^       - 

'--^OW 

4»8   '^ 


Rép.    46,050 
qu'il  faut  lire  46  grammes  30 
millis:. 
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— ilM~ 


eabas,  si  chaque  qihrtfc» €ODlMtf4ifeMog.ïyiétig.  ? 

cliacun,  net,  29^^1^1|i4taK^  ijdilW(p«(Muiia.lft.l0iBl^ 

^  "^.^f}fcbMtffe^a-î-ît!^fclq«^^ 
caiss^_sichacitpeenVîoiilîçnT571ûlog.  Mflec^  '  ^     * 


>,3/îi/ï>S^^l^ir;. 


* 


l*^  EXEMPLE. 


>  *^"»  ^"rtv^jjJéii  eA  'le  qn^W^Se  ** 


le  quoti^t  doit  être  li 

Nombres  décimaux. 

Trouver  le  qublieiU  d^  7j& 
kilog.  35pari5*ftl|fe.'^  *^^* 
Opérémi'^i-    ^' 

fiÛ._ 


3"  BUSUTLI. 


<^f f^.ifT  îfr'  w^'f^««H**^«- 


529  ^^ 

!:•*    f'-a  7.1     î/?     i'.    .!.'    •  * 

visez  0  gi^o^oiè  965  pair 
9iril«»»/-'^i^''  ■•  •--^••• 
Vi        .  Opération. 


.>^U^^\ 


9 


t   '  e,  963 

i:  0 

le  qu^MiA  ^f^\^  d%  107 
^  milUgrammes. 
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R  9S7^iQ0Dl<^t  le  q)|Qa«iit  «^«SaOMtûk^.  par«45'unités? 
^  3>.  ^na  iâ  barils  «Iteae  âti-co&OeftiBeiil  énsimBi^  ^45 
kilog/,  dire  4C'^e  ohaqtiè  bmMen  coDlisnt 

F.  82».  Ott'teftânsife  fe  p<M^  tl^utt  ftahH  ée  «tlcre  ^«rsque 
671^  pè9«ii€énéémbl«  57019  lâk)g.<)5déeagi  2 

p.  230.  Trouver  Ig  poids  d'un  bvU  à»  mi^l,  lors({q^  49t 
pèsent  éttseiâblfe  i  Yl!p9  kilog,  ^  déca^. 

P.  JI3i  •  Quel  e^l  le  poids  d^ua  obj^t  ea  or ,  lorsque  3SQ  sem- 
blables pèsent  ensemble  1153  gram.  750  loUUg.f  - 

MESURÉS  îïôkëfAIRES. 

^^^y.  Ôii  app^l^  mesures  iriiim^Wr^if,.oujsimpleaiânt 
ffionno^^ceUes  (pi  ^eryeni  A  évaluer  La  i^ix  de» 


^9S.  L*unUé  mone$mre  est  le-  firang  ;  o*(9»^  tm^ 
pièce  de  m&mmuh  dupoidê  4^^inf  gra$nmeê  ,  ean-- 
temni  nekf  disièmeê  d'atgent  et  un  dixième  cf  a/* 


^99,  lÀ' franc  ne  se  lie  à  aiucun  des  motsiiiulti(des,  et 
on  le  compte  avec  les  nombres  ordinaires  ton  dit  donc 
10^ francs,  lOOihilHis/l.OdO  francs,  etc.,  et  non  déca-- 
franc,  hectofhme,  hU&fr0/ne,  etc.  • 

^100.  H  se  divise  en  Mxième^,  eenitènieê  eé 
milUèmei/  mais  ^u  lieu  ()e  dire  de'cifranc^  eenti- 
franc,  on  dît  dectr^e,  centime  (1),  et  au  lîed  de  dire 
millifrane,  on  dit  millième. 

Ainsi,  le/ïtifte  égale     ;  10  décimes, 
ou      100  centimes, 
ou  1.000  mUliémes. 

Le  décime  égale  10  centimes , 

ou      100  millièmes. 

Le  eènUme  é^te  10  mtllièiMs. 

(i)  Ce  mot  est  du  genre  masculin  :  on  ne  doit  donc  pas  dire 
une  centime  >  mais  un  centime. 

Digitized  by  CjOOQIC 


^100  [ii^*  I^ns  le  caicid»  oaécffiiies  fimioi^^  cm  vaig 
des  unités  »  les  déoMies  mi  nMfp  <les  diiièm^ ,  M 
eemôncs  eu  raïkgdeseeiitièmes ,  etc.;  de  sorte  que  e^ 
nomM«  4  flr.  2fi  s^e\j[)H0ie  4  francs  25  cent.,  et  celui-«î 
6  f r,  1 25  s'exprime  6  francs  1 25  millièmes.  , 

f^  I^dn  ffvéR  à  exprimer  des  parties  plus  petites  gpe 
les  rnBfièihes  de  mmc ,  on  pourrait  exprimer  d'abord 
lescenthnes,  et  ensuite  les  autres  chiffres  décimaux  de 
cette  manière  :  4  fr.  45  cent.  25  dix-mOlièmes. 

Dans  les  eàkmis  ordinaires ,  on  n<^ige  les  parties 
phis  petites  que  le  centime. 

£d  linr^gé,  on  désis^  franc  p^rr  î.\  décîmepar  <I.  oy  Jéc. , 
ceniine  par  6.  mi  oMt         <      ^ 

'I  •   Monnaies  effeeiive$. 

~    101.  Xa  série,  des  pièces  de  monnaie  se  oompùw.  de 

11  pièces  dont  b  valeur^  le  diamètre  et  le  poids  sont 

cotés  dans  le  tâHe^  sdiVant  : 

J\ML%Afj  des  Pièces  de  Monnaie  légale  eneir^ntati^n. 


'..;,  i 


INDICATION 

et  Tajeiff 


DES  PIÈCES. 


DIAMÈTRE 

DES   PIECES*  t 


^  0     .    (. -Ml  francs» 

,;.    '     '  .it'ili  I 

{^defr.- 

tenWftofi.     -Itce»!. 

■   ■•'■•• 


5'fiïkiWtfe.i  5'<i^*'  *  y   '  '.Jf  '   ^^^      4% 


.1 ,1  oept 


millitù'.. 
26 
21 

-',  .ta   .  ■ 


POIDS 


19 


-I 


'•"ÎM"'I 


f    »   < ! 

«,  45l« 

....    *i.5»     u 


(4  Toir  figura  ta,  liai^bc  ^. 
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;  La  ïitiùu  7  g&rio  inal  an  XI  (  3&  niM-s  i  S'jî  )  a  ans^'^qégreté  dç« 
|>ièce^4le^  et  de  3  ceiUhae^ ,  el  tk  Iroïs  quiris  46flMkH  lÉaM 

lelles  u*(ïtîl.uaa  encotia  été  mise»  «n  circulation  { Il  OTfrélt^dJ» 
Mme  des  pièces  d  w  de  lo  el  de  j^u  fianci,  c^4^^{|^(i'<H^ 
4ionnance  royale  du  S'^nûFembrè  i83o,  ,^     r^    .^    . 

Chaque  pi^cc  de  monaâi^^  ayaat  on  diaml^tf  e  piaâitctt- 
lîw,  amsî  que  l'indique  le  tableau  ci -flcsi^i^tmpipttt 
'obtenir  la  longiMMir  du  mètre  en  uiaUaiU  bQFd  à.bord 
'euur  une  mêiuo  ligne,       .  -  .     '  :  • 

,    1^,  32  pièces  de  40  fr ,  ol  8  piôce&  de  W  k.  i     --      l 

Car  32  X  26  mîninieUcs^dlamtHre  ûe^       -    ?  • 
pièces dç -Wfr,  =»  .    .     •,-*,.    -    t    ., .  0flli<t832 

tt  8  ><C  21  TOÎllim.;  diamètre  àes^àeaiHiev     - 
20fr.=.    .    .  ... ..*  >    •^..   -.V    •  ^^ 

'^  -    "^  ;:  .'  "  JotalTJXtjpD 

'  ^h ptecesde40 fr. eiUfi^^à^^ f r^  r  .    /  : 
3**  20  pièces  de  2  fr.  et  20  d^  1  |r.  -,     ...  - 

i'^Éf2(rx23=p7  V  :    r  .   :;  .-^.^  .  a  m.  4âo 

Total:    1  m.  000 
*»  WpacésISie  3  fr.  et  11  de  2  fr. 


■Car  1^  y  87  fHÎBîar^^:  '  .    .    .    .    .    Om.  708 
|SïitlJ:«7inillin^=   •    •    .  ..  ,  .|   ,    0  m.  297 

,„  .  ^  ^^îetrir    Im.  000 

5**  27|Uèce9  de  ^fr.,  rangées  er  qette  manière  , 

^nnen^iâ99  millim.  (l-mètre  moins  1  «illim.) 

n  existe  encore  qaAqiîés  antres  combinafièons  qal  âonnedft  h 

longfpur  ^u  mètge.  11  efttcepenclant  k  reti«r(|fiery  i»  que  la  l#i 


*tS3o^j^fmiii  mr  U  ^yaprhft  àt^L  Ipttpft»  pji  rwliaf ^  ot»  qm  exige 
quelque  jpIR^ution.poaf:^  melfre  ejktMiiict* 

ToUrtmee  mr  le  Waids  4e$  PUb^  ie^lÊ&muiè. 

109.  L^poidsdespiècCt  de  lùoÉnaie',  t^  cfti^l  est  indiqué  âi 

,  é-évë  défermfiî?  ûar  lâ^lî^aa  7  {^tfruiiiii^h^t; 

serait  très-dilSâl^  ^dé  tfiibÀqner  de»  pièces. 
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"«J?f ja j*wét_/^fltftfa en[ moUu'^ii»  qAT'doiineo  gram.  ch« 


vi  1-cui ,  iju  ^iMi  uu  tu  iiiMiii,  itiaiiiVM  poifUfWraiices  :  c  ett  ce 
Pourla  pièc««te#ûBt4e««VBi^liitt^<ir«mu^ 


Pour  la  pièce  de  5  frangea  Méran/oç  est  des  3  miUièmet  do 
|>oidsde  la  pièce;  ce  q«f4likiiii^i»||^Mi' 076  de  tolérance  en  plus 
«ou  en  mqins. 

FourlëAiMuialéi;  iTcVW^,  h^MêfàHe^^'âVékM^én pius , 

io3.  Les  pièces  d'or  et  d'argent  rnntirnufwtupniTliii  éo  tnlrni^l 
«9  parties  d'or  ou  d'argent  pur  :  c'est  ce  que  l'on  entend  quand  on  dit 

ÎMiire  qu'eUçs  sont  compM4(tojj|?  ^jUfties  de  cuivre  et  de  a  par- 
ties d'argent  (i).  Celles  de  75  cenlunes  et  de  i,5o,  créées  par 
Mloi»  ie».aft  JÉUtI  %t  18:  èoàl  ft^^,  fmemmtrmMfàriiéde 
cuivre  conttùp  .9  ]Mrlë% tlCacgr«l.  «  lAmi  siTt? pAus  Mnni^)  eà 
•doit  même  faire  disparaître  celles  qui  existent ,  ainsi  que  les 

monétaire  P^ii^iOfl^mm^i^tm4ie/rni^e^^  f^t^/n^ne  mn/hilidêf 

Faites  connaître  la  série  des  pièces  de  monnaie.  101  ^'  tUfftimjmMé 
f  mmûmmi  \hsidéip<9êtm03t^Mft^ènap^'4tlk  pémUk  tittie  Mettes 
de  monnaie?  103.  —  Quel  est  le  titre  (les  pièces  MM>408.'^^Qâ#/ 
^m  ^hméif^ci^iÉiftni^Kim-.  ^^^Mmkre'\iei pièces 

^^kifionpm,. ^^    ,,...,  ^  ^^  ,^^  ..;•;;.  ;  ;  •■' 

(i)  En  terme  de  monnaie,  on  dit -j2^ et  JU^ , expression» 
qui,  d'ailleurs,  équivalent  à  ^  et  ^. 
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—  .r88  — 

Touie^les  mesures  et  tous  leis  pSAs  à.fttsage^dta 
Commercé  doîy eût  port^^^  ïk  àénomi^ 

)mm'  delà  me^ur-e  ou  4xk  poids  qm^iU  repréieflieiifti, 
Mi»t.t|«iele{a(mimttoMmiKue4tt  £»Ih^^      \ 

Tom  achsçftew  a  te  jh^tt  éé  ^'n^m^^i  1<»  itiestkiNè^ 
bu  les  poids  (jliî  senent  à  évaluer  les  mwhjjindîses 
qu'il  acl^  (w^ijtif  ci^uforin^?  a  la  ïp^  * 

EXËUctCÊS  sûtt  i^tSi  miESWâ  jiOîtiT-UiiiEs.    /i 

^  P/i5t.  i«Ç6nt^ftgtM^qfi*ac*^èttfeMeitt(î  w^  ?>di*. 
nétff  ft^âMCs  qtiiii!^e  «eut;  3«  hùrl  îcaûcs  quatre  déci.  5  4*  Sfefefe 
francs  quatre  cenl.|  5»  dôùze^  nfflë  (itettt  ft^ncis'  quatre  iAW- 
lièmes;  6»  J^ujU  çeiKt  i|^iix  Xraiçs  tj^nAe  mflUèmes;  T®  trois 
francs  deux  millièmes;  8<>  cinquante  centimes;  ^  cinq  cen- 

Nàmires  éiiPâ  en  i¥ulifmmt4&  turlMer  ^ihr  pmritêê 

^  7  ff  *  4iiri«ft  Mr.  0071  ti>  asiirj^f  «tt»  fr.  ^  » 

JjqMcailon  d£ê  ProprieU'ê  de  la  Mmtiékaion.     ^ 

P.  23^,^siMp^  lt  «^rUdyk$fr«is^s.4Mi9.e(MMt)es  nom- 
bres suivants  : 

i*iÔ  déiâôrtét;  2^  Sldéclirtes^,  5»>W»i  éenttM^i  *♦  loa 
c^Uiirts;  Î9» i6T89  <5énti«ies;  ^1NlêTS<oenlime$?  " 
—  P:^^.  €otn6i6B y>44l4e  déeimes  ctoj»  ^aèM  d^JB àèw^ 
-bfts-sttinilHtsîK»!  . ■■-  .  --^  •  -^  ,  H 
^  4"»  i^riiiû;^^\2?id0£r.;  50^794  baoûs;  40  12  e^tfioittr 
'^8747.cffliMitt«i?:  ,-.-.   ,...^,. -.-...    -_:;■-. C' 

P,  îaj.  Comtien  y  ^-tril  d^B^ûenlimes^aps  chacun  des  nomr 
bres  suivants  : 

i»  i  franc;  2»  10  francs;  »  206  francs;  4«  1  décime:  5»  27 
*tWTnc5;-tJ«^7fôd€^cîmçst         - 
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Nombres  entiers.  , 

Combien  y.  a-l-il  defra^s 
dtms  les  troi^.s6QXmes  ci-a9rê$  : 
780906;  96l#;4789Tr 


9g70g 

<)iMësf  letotàl  desâ(Aiijtlies 
suivantes  :  i«»  728  fr.    4S; 
2«>677fr.4e^5  5»4Wfr.M? 
*  Ofé^atiim. 
788,  45^ 
---677,--'^ 
497   ■ 


Rép.     1903,  25 
qu'il  faut  lire  1903  fr.  23  cent. 


3»  t\tM?t%, 

Parties  décima  Ces. 

Dites  ce  quedoît,  en  lolalilé, 
uae  perB0Éne<(|tti  m  les  <fe»tles 
siMmuttss  :  l»4)  45?  ««^  0  fr. 
725;  et  3^  Ofr.  275.     . 
Opéf0tiaH^ 

Rép.       1,  450 
qu'il  faut  lire  1  fr.  45  cent. 

'4^  CXCHPLC. 

Tai  4êpeùsé  les  trois  som- 
iÉD8«fidwilM,  0a(Toif  3  IBir-f r . 
2».eeifl;;  tm  f^.75  cot; 
826  fr.  35  cent.  :  quel  «si  le 
.total  de  ma  dépense? 


Rép 


S5 


qu'il  faut  lire  2916  fr.  35  cent. 


p.  237.  On  demande  le  total  des  sommes  suivantes  : 

ît«  4?6  fr.  t  a*78i6  fir. -  3»44»fr. j  et-l» «Wfr. 

P.  238.  Un  débiteur  joit  à  5  créanciers  les  sommes  sui* 
laotes ,  saTOif  :  a«i  i^  09004  Ir.  ;  au  2«»  Siiif  fr.  ;  au  >  49690 
fr.  ;  au  4«':7e807  fr.  ;  et  ata  5»  68409  fr:  :  dites  ce  qu'il  déit  en 
tjitaéiléu 

Pi.âSlh  tj^émaisoi  de  eotnmeree  a  iait .  pendant  «oe  se^ 
wént^'k^  leeeUès  flnvantes  j  le  lundi ,  miè  fr;  50  èèni/;  le 
mardi ,  6740iri  15  cent;;  le  nereredi ,  965!>  fri  » tmt  •  (^ 
j«iér^l2638fo.  48  cemfc/5  le  vQiiéiedi;  f»«6fr.  40  cetf».;  cl 
le  saoMdi  ^  30^  fr.  854eM.  :  dtteild  t*til  de  ces  Meettes. 

P.  240.  Trois  pièces  de  drap  ont  été  payées  comme  il  suit  .* 
la  première.  348  fr.  50;  la  deuxième,  565  fr.  25;  et  la  troi- 
sième, 425  tr.  75;  combien  l'acheteur  a-t-il  déboursé? 
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sous*tts88ï^!t)^s. 


le  reste.        *j:    :  .    T   ?  ,*'\r 


Rép.      ddâJQSrrfr*/    f 

bien^iesleim-t-ilt:*  :     :    i    '*^ 
Rép.      «ftî>0î^t9 

qu'il  fSrnSelHWrfraw  S9 


of?: 


.Parties  décirndfeK         , 


Rép.    q; 


qu'il  £fiia,^rf  f^fltpiènw 
Dite9J2«BAUftia4ftiWI4r.  075 

Rép.      0^   8|§ 
qu'il  faut  lire  SÉB  laiUièmes. 


p.  241.  De474w4imc9i^i^^ 

$^éâ9^igih7J^I)e9ilsr:«qnAi««Lé»it«UeetliMir'  '^t     i 
P.  245.  Le  montant  d'un  mémoire  est  de  46800  fr.  2^iiMil 

.p.  Sti4.  JKIn&pUinMe  dmp  qui  raBUaÉftô468«ir.  S)cwk« 

4^revïettdi|ftiT4«lKtOi3iâinlÉeBa-t^«igiî(^ïlèÉM    .>.!.:i 

P  ^.  «^  ti9|iei^irû4iiiiip«i6}pQÉr468I£nâë:tt»&ti^ 

tions  d(«i  <mcoi9  ^m(i^\éDbiè^^Wkk:^Sà&Êim:  àmÈkm 
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i*',  EXÇHPl-E. 


Rép. 


X  6790 

690381720 
53696356 


/Al 


3«  iXEMPLE.  ,.^        * 

^- -._^-  r^    Quel  est  Ire  Irésulm  jle^la 

de  7B70d(%  francs  par  97Qa|taivl(ipUç»l^^ 


X49. 


885 
260 


^  e;x£mpijs^^ 
l^ombrcf  dèçim^n^i^  ^    *  . 
Calculez  le  prôdrdé  47590 
fr.06par98*ttïlt«l"; 

"7      \    ii|390,06 
-    :x  98 

V     H    J57»»»:         :    . 
42651054.-,:     _: 


Rép.         Att»^" 
qu'il  fout^ral^  Ir.-iWmai; 
^fcteÉHE. 

Je  dépense  87  £r.  1S  cem. 
par  moi^'/auelte  (^  n^  4é- 
pense  anJtiucjle?' 

87,25   , 

X  12     ..,' 

174#^- 

87ir 

,     Rép.      i04+5>ic. 


Rép. 
qu'il  faut  lire -i 

P.  246.  lOff^fiMfp^M^  iMttil^lier  47t4M^^  par 4960  uni- 
tés :  quel  sesa-I^i^jefduit?  :-  '  '   '   • 

P,j47.  Quelle  somme  faudra-t-il  pour  fWjpt  lUfe-mitlfte» 
àjarflnxi'une  seittfflne ,  si  on  deit  25  ir.  ^D-Bttrt.  k*.c4iAeun? 
»  5^^248.  Que^doil-on  payer  pour  4^mèt.  »  c«Jlhn.  de 
drap ,  s!  le  mèllfc  coûte  38  fr.  65ipç|îjû1 


P.  249.  Quiie  somme  doit-on  k  un  peintfe  en  bàtiient  pour 
478  met.  carir42  décim.  25  cem.  d^ouvrage,  èi  raitOBfcde  9  fr. 
65iceot.  lemèt.  cArr4?  !  *    ; 

P. '250.  CombiV.^oûltimt^  4  met.  cub.  125*  décim.  200^ 
cenlim.  de  marbre ,  â  1 50  fr.  Iq  met.  cube?       ^  , 

P.  251 .  Un  propriétaire  a  vendu  une  pièce  de  terre  conte- 
nant 45  hectares  12  ares  15  ceBtifflres^%  mtson  de2760fr..6S' 
cent,  l'hectare  :  dites  le  prix  d^  cette  propriété.  «  ^ 
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P.  252.  Â  quelle  somme  sç  moiU^  ime  nrovision  de  bois  à 
brûler  de  429  stères  8  dédàlèreà,  si  dhéuïifè  stère  coûte  19  fr. 
Weent.? 

P.  ^,0a  a  acheté  S;49  hectol.  15  litres  de  Tin»  h  raison  de 
4Ç  fr,  75  cent.  ITieclolître  :  dites  le  prix  de  cet  achat. 

P.  t^:  Si  tm  hectolitre  ie  blé  coûlë  49  ft.  75  cent.,  com- 
Wén  c6ûtert«it  670a  hcfckrt,  9  décal.f 

P.  255.  Qu^d  le  ki!<^.  de  Marchandise  coûte  7  fr.  95  eétiti- 
mes,  combieii  doiiresit  coûter  9IM)7  kilog.  lêiiéca^? 

P.  256.  Calculez  le  prix  de  |S90  $rm.^\t^fT.  45 coït,  le 
gramme.  ^  :  ( 


1«^  £SUJiPLE. 

Divisez  eOf^04Û^  fr.  par 
7j5?uniléfe.    >      ^ 

Opération. 


600(^.40602 
6174 
2206 
6680 


7W 


DIVISIONS. 

.  .  3^  EtEMPtE. 

Partîei  décimales. 

Quel  est  le  quotient  de  0  fr. 
(KWSpaf  29  unités? 

O^^US    \  29 


780286,86 


66«» 


i  wO  ■ ,  ^ 

fequotienl^d9Hê)lreaii780ia6f. 
86  caitimes;  fl  reste  6, 66  c. 

t  2«  EXEMPLE. 

»  On  demande  le  quotient  de 
7^fr.4^ç.parj|5, 

.   .    Qpén^tiqn.  '  :     . 

25      .... 


ab 

îwepVi^ 

204 

UU: 

4^....  • 

/■"* 

210 

104 

tf'  i 

^ 

200 

-^»!'. 

b 

2818,418 


88       0,0012 

^'''  ^  : 

Je  quotientrdôit  être  lu  12  dix- 
millièmes.  ^ 

4*  EXESIPLÉf. 

Ma  dépense  annuelle  est  de 
4W7  francs  :  quelle  est  ma 
d^i^osa  mensueUe?    ^  .  i 

0jf>énfthn, 
1047  J  ji' 

S7        .      87,25 

-    ...    '.  60  .-.■    ^-i 

■'    .,  .0-      -^  .    tN 

le  quotient  doit  être  1^;87  fr. 
ÎSceRtitties. 


te«qa()lieat  d«it*é*reîn2848lr. 
418  millièmes.  -       -  <: 
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PROBLEMES. 

P.  25r.  Partagez  740Mlfr.  «3  entre  69  personnes ,  et  dites 
la  part  de  chacune. 

P.  2SS.  ^  on  paie  S880  fr.  90  cent,  à  M7  ouvriers,  quelle 
somme  recevra  chacun  d'eux? 

P.  iSê.  Supposé  que  nw  fr.  8S3  soient  le  prix  de  72 
nkètSScent  de  dmp,  quel  sera  le  prix  du  mètre? 

P.  i60.  Une  pièce  de  terre  contenant  145  hectares  52  ares  a 
été  vendue  277580  fr.  542  :  quel  est  le  prix  de  Thectare? 

P.  26^ .  (hi  a  payé  MNMO  fr.  45  pour  640  stères  8  décistères  : 
dites  le  prix  d^un  stère. 

P.  2^.  Quand  6550  hectol.  23  coûtent  75065  fr. ,  quel  e^t 
le  prix  de  l'hectolitre? 

P.  265.  Un  fermier  a  vendu  548  hectol.  7  décal.  d'avoine 
pour  12545  fr.  06  :  quel  est  le  prix  de  rhectolltre? 

P.  2Cf4.  6040  fr.  505  millièmes  étant  le  prix  de  742  kilog. 
50  décag.,  quel  est  le  prix  d'un  kilogramme? 


EXERCICES  SUR  LE  TiTIIE  DES  PIECES  DE  MOJi^TAlE. 
■OXNAIE   d'or. 

CeUe  mtmnaie  eêi  eowfpôBee  de  9  pmriieê  d'or 
et  ^%mê partie  Je  cuivre  {W^  103). 

P.  265.  Combien  y  a-t-il  de  cuivre  dans  une  somme  en  or 
pesant  40  kilogrammes? 

P.  206.  Combien  y  a-t-il  de  cuivre  dans  une  somme  de 
6840  francs  en  or. 

P.  267.  Combien  y  a-l-41  de  cuivre  dans  475  pièces  de 
40  francs  et  ^  pièces  de  20  francs  ? 

Pw  208.  Combien  y  a-t-il  d'or  pur  dans  Une  somme  en  or 
pesant  2  kilogrammes? 

P.  260.  Cond>ien  y  art-ild'or  pur  dans  470  pièces  de  40  francs 
et  560  pièces  de  20  francs? 

P.  970.  Combla  faut-il  mettre  de  cuivre  avec  0  kilo- 
geammes  dTor  pur  pour  obienir  de  For  monnayé  au  titre 

léral^VôT? 

.  p.  2T4.  Quelte  qittnlilé  d'or  fàiT  faudraltril  allier  avec  5 

hectogrammes  de  cuivre  poiu*  oblçnir  de  l'or  monnayé  au  titra 

"  O^"     19  0  0^ 

9 
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MONNAIE  d'argent. 

Elle  est  composée  de  ^parties  d'argent  pur  et  d'une 
partie  de  eumre  i(»^  103). 

P.  272.  Combien  y  a-l-il  de  cuivre  dans  une  somme  en.ar- 
gent  pesant  §  kilogrammes? 

P.  273.  Combien  y  a-t-il  de  euitre  dans  JtTW  fraoes  sia 
argent? 

P.  274.  Combien  y  ^-41  de  cuiTreAiis  iies  pièees'deiiiQ)»- 
naie  dont  le  dédaft  mÂtz  4°  ifâ»  pièces  4e  S^lwnes;  *»  4îQ 
pièces  de  2  franes';  5^  TSS  pièces  de  A  franc;  4*:îW  j^hoes- 
de  I  franc;  9«  450  ïâ*ces  de  i  de  fraaac? 

P.  275.  Combien,  y  a-t-il  d'argent  pw  dans  une  stwjiwijBn 
argent  pesant  fOltilogramHi^  Si?  # 

P.  276.  Combien  y  a-t-il  4'argent  pnr  da»s  les  j^ces  de 
monnaie  dont  le  détail  stut  :  -loW  pièces  de5  franca;2°  aSTS 
pièces  de  i  francs  ;  et  5*>  4795  pftees  de  i  franc? 

P.  27T.  Quelle  quantité  de  cui^rre  iàndrait-il  allier  amjc  4£î 
hectogrammes  d'argent  pur  pour  oblemir  des  pièces  d^rgent 
monnayé  au  titre  légal  ^^2 

P.  278.  Quelle  quantité  d'argent  pur  faudrait-il  allier  avec  5 
kilogrammes  SMécag.d^  o«âiret)t«rf>bleiiiid«  TiuisniUBMB- 
nayé  au  titre  légal  -nnnr? 

MONNAIE  DE  BILLON. 

Eli&est  ecmfôÊée  de  %fafiéiéê  d*B»f0mâ^t^4ê  S 
ipamtie»d04s^mmiis^  |Q})u 
,    P.  279.  Combien  y  a-t-il  de  cuivre  dans  une  somme  qui  pèse 
72  hectograanne» ,  en  billour? 

P.  280.  Combien  y  a-t-il  de  cuivre  daMmèrafWB^  rm  bilijnt 

P.  284 .  C(Hiibien  y  a^-il  de  cuivre  dafts  490  pièaes  «de 
40  centimes,  en  billon? 

P.  282.  Combien  y  a-4-il  t'âtfgettt  furdtss  meconoie  qui 
pèse  82  hectogrammes,  en  Itlloiit 

P.  2fô.  Combien  y  a4Hfl4'ar9eBft  pÊxé!ms$»itd&m^t.y 
«n  billon? 

P.  284.  Combiefi  y «44i  <f«rg6nt  psr  daas  *tm  ptoesde 
40  centimes,  en  billon? 

P.  285.  QaeHe  quantité  4teg«nt  lMi*tti«^41  idller  aiP^ 
42  kilogrammes  de  euivre,  pouf  obtenir  ée.la  omuMue  ^ 
billon  au  titre  légal  Vîtït? 

P.  286.  Quelle  quîtikié  et  omre  &iÉtt«M41  «Hier  avee  % 
kilogrammes  d'argent  pur,  pour  obteûH*  de  la  mmvKe  àm 
billon  au  titre  légal  -jSUlu? 
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RELATIONS 

QUI    EXISTENT  ENTRE  LES  MESURES  MÉTRIQUES. 
104.  MESURES  DE  SUPERFICIE. 

Relation  dê$M^ureê  detuperfieie^m^  Me$. 

Le.  mètre  c^vé^gale  1  cemia«:ei 
Le  décamètre  carré  égale  1  sitjç.j 
L'hectomètre  carré  égale  1  hectare  ou  100  ares  ; 
Le  kilomètre  carré  égale  lOO'licowe»; 

Un  cenijaj^e  lég^e  1  i;qM.  cwfé  ; 

^ii^M^^^.^  (ité^agi^r  (^.QH  lOQj»^.  wrrés; 

Unb§tt«irô  ^8^  u«,h<W*om..  «fir-  OHAO,QeftP^t,  car. 

1^.  MEf^VRES  im  SfLf^irV. 

10  mètres  cubes  égalent  un  décastàre  ; 

1  mètre  cu^je  égale  un  stère  ; 

100  décimètres  cut^  égalent  mi-4éeistère. 

de^fifiaeite'. 

Puisque  le  mètre  cube  contient  1.000  déçimèlre 
oibes,  ^tqnie  le  déôpoèj^o^  <ift9l^i(S  U|i^^ 

UQei<>DHiffttfim  10^41^  cub^  serait  ua  kilqtgf €^ 

Une  mesure  (^  lOOdép^nètçeç  Ç)}I^^^  ^Pài  S/^  ' 
tolitlpe  ; 

Une  mesui^^  li  ^Bigièlr^  cy^  j^Bf^i^i^» 
litre  ; 

Une  mesure  d6 106  ^^^ètpes  mh^  sçr^/   ^ 
ciljtre^ 

Une  mesure  de  10  centimètres  cubes  serr 
tilître; 

'  Digitizedby  Google 


Et  une  mesure  de  1  ceatimètre  cube  serait  un  milli- 
litre (1). 

3^  Relation  du  volume  de  teau  avec  son  poids. 

Puisque  le  décimètre  cube  d*eau  pure,  prise  au  maxi- 
mum de  densité  et  pesée  dans  le  vide ,  pèse  un  kilo- 
gramme , 

10  décimètres  cubes  d'eau  pèsent  10  kilogr. 
100  déciihètres  cubes  d'eau  pèsent  100  kilogr. 
1.000  décimètres  cubes^,  ou  un  mètre  cube  d'eau, 
pèsent  1.000  kilogrammes. 

Pour  la  même  raison, 

100  centimètres  cubes  d'eau  pèsent  unhertogramme; 
10  centimètres  cubes  d'eau  pèsent  1  décagramme  ; 
1  centimètre  cube  d'eau  pèse  1  gramme  ; 
100  miUimètres  cubes  d'eau  pèsent  1  décigramme  • 
10  miUim.  cubes  d'eau  pèsent  1  centigramme; 
1  millim.  cube  d'eau  pesé  1  milligramme. 
Si  l'on  prend  de  l'eau  ordinaire ,  la  différence  de 
poids  sera  trè8^[)eu  de  chose ,  de  sorte  que ,  dans  lu 
pratique ,  on  dit  qu'un  mètre  cube  d'eau  pose  1000  ki- 
logrammes (n<>  87). 

106.  MESURES  DE  CAPACITÉ. 

RelaUon  de  la  quantité  d'eau  que  peuvent  con- 
tenir les  mesures  de  capacité,  avec  le  poids  de 
,  ^^^tte  eau. 

Piii&qu'un  litre  d'eau  pure ,  prise  au  maximum  de 

densitéiet  pesée  dans  lé  vide,  pèse  1  kilogramme , 
1  MMSOte  d'eau  pèse  1 .080  kilogrammes  ; 
1  hectoStrc  d'eau  pèse  100  kilogiammes , 

-*  1  décalitre  iTeau  pèse  10  kilogrammes  ; 
1  décilitre  d'eau  pèse  1  hectogramme, 

*  1  centilitre  d'eau  pèse  1  décagramme. 

V  It)  Celte  joesiire  n'ewsAe  pas  comme  liie»are  ciïeciive. 
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107.  MESURES  MO^iËTAIRES. 

I         Relation  de$  pièces  de  numnaie  avec  les  mesurer 
I  de  poids. 

\         Comme  il  a  été  dit  au  n^  101 ,  chaque  pièce  de  mon- 

I       naieaunpoîdsdétenniné  en  grammes.  (Voircenuméro.) 

On  pourrait  donc ,  à  défaut  de  poids ,  peser  avec  des^ 

pièces  de  monnaie. 

108.  POIDS  RESPECTIFS  DES  DIFFERENTES  MONIMAIES. 

De  ce  qui  a  été  dît  au  tableau  de  la  page  185 ,  sur 
)e  poids  des  pièces  de  monnaie»  il  résulte,  1^  qu'un  fr. 
en  or  pèserait  0  gram.  32258  ,  et  que  100  fr.  pèsent 
32gr.258; 

2*^  Qu'un  fi*,  en  argent  pèse  5  gram.,  et  que  100  ftv 
pèsent  500  gram .  00  ;  et  200  fr.  un  k'dog.  ; 

3°  Qu'un  fr.  c^n  billon  pèse  20  gram.,  et  que  100  fr. 
pèsent  2000  gram;;  / 

A""  Qu'un  fr.  en  cuivre  pèse  200  gram. ,  et  qqe  100 fr. 
pèsent  26000  gram. 

Et ,  par  conséquent ,  que , 

r  Une  somme  en  or  pèse  15  foisi  moins  qu'en  argent,. 
62  fois  moins  qu'en  billon , 
et  620  fois  moins  qu'en  cuivre . 
2"  Une  somme  en  argent  pèse  15  fois  i  plus  qu'en  or, 
4  fois  moins  qu'en  billon, 
et  40  fois  moins  qu'en  cuivre. 
S''  Une  somme  eu  billon  pèse  62  fois  plus  qu'en  or, 
,  4  fois  plus  qu'en  argent,, 
et  10  fois  moins  qu'en  cuivre. 
4°  Une  somme  en  cui>Te  pèse  620  fois  plus  qu'en  or, 
40  fois  phis  qu'en  argent,, 
et  10  fois  plus  qu'en  bUlon . 
Ainsi ,  supposé  que  le  poids  d'une  somme  en  or 

soit ......     : 1 

Celui  d'une  même  somme  en  argent,  sera  15,50 

en  biUon,  sera    62  * 

— et  en  cuivre,  sera  620,  etc. 
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D'où  il  suit  que ,  à  poids  égal , 
1**  L'or  monnaye  vaut  15  fois  i  plus  que  l'argent, 
^i  fois  phi6  que  le  Wdbn, 
et^6^  fois  plus  que  le  cuivre. 
2®  L'argent  vau^;  4  fois  plus  que  le  billon, 
et  40  fcte  pitts  <![âe  le  enivre. 
Et  9"  le  biHdn  vmi  IB  «oi^  pHU  4(^  le  mitre, 

EXERCICES   SUR  LES  RELATIONS  QUI  EXISTENT 
H£$6RES  me  âUPEBffKSiE  ENTRC  £L1B8  (N^  104). 

I^ûfv  vend  W^  ntèt>iisÈ'isa¥rég, 

P.  â87.  Combien  y  a-t-il  de  mètres  cafrés,  \^  dans  \  hec- 
tare ;  2»  dans  T-l  2  hectares  ;  5°  dans  \  0  ares  ;  4°  dans  475  ates  ; 
3»  dans  1 0  Cèntiapeg  ;  6«  dafts'i4  "hectai^  15  ares  t©  centiares  ; 
7°  dans  4  hectares  7  ares  8  «estiares? 

P.  2^.  Golf^eii  y  a-t-il  ^  déotôiètrds  cafrés,  f»  dans 
25  ares  ;  2"  dans  \  hectare  ;  5°  dans  47  hectares,  «t  4»  dans 
90)»eetaii«s5ares?> 

P.  289.  Combien  y  a-t-ii  d'hectomètres casnâs,  l®  àm&lSIè 
hectares  ;  2«  dans  475  hectares? 

P.  290.  Combien  y  a-t-il  de  kik«tèires  «*frés,  4«  dans 
4it  !w^etar«^;  1^>  ^êeo  h«!ic;iares  ? 

P..  ÎW.  CcHibien  y  an-t-il  de  myriamètres  carrés,  ■!«  dans 
20900  hectarte  ;  2»  dans  700900  hectares? 

P.  292.  Combien  y  a-t-U  4e  centiares.  \^  dans  40 métros 
carrés;  ^  dans  475  mètres  carrés;  5®  dans  40  décamètres 
carrés  ;  4®  daâtisIS  hectomètres  carrés,  et  5®  dans  -lO  myria- 
mètrefs  céfttés? 

P.  â9S.  ClN»^i««  y  a^t-il  d%6^ ,  f  0  dans  MOmètres  carrés  ; 
2*>tMS'44é6âiaA^eiBi;Mtés  ;  50  dans7  hectom.  carrés  ;  4»  dans 
5  myriaiAèt^ms  nmtfi^  ^dmis  4600  mètres  carrés? 

P.  2M.  Omfibién  y  »4-il  d'heetafites^  40  daas  40  boctottièt. 
canré»)  2^ dans  4  MlOttèt.  oarré ;  5^  dans  4  myriam.  carré;  4<* 
dans  400Q0i»krts€%ri^;  5°  dans  470000  met.  carrés? 

»tt!«JRÊS  ftE  SOlIDn*. 

V  «ËAimiM  DB  «MIMÏÉ  ENTRE  tBUX»  (N^  IQS). 

Le  stère  égakUmètm  euh. 

P.  295.  Combien  y  a4-il  de  mètres  cabes  dans  072  Slèfes? 
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P.  906.  Cwaûmi  y  a-tril  de  décimètres  cubes  dans  I 
sïère? 

P.  2^.  Combien  y  a-t-il  de  décimètres  cubes  dans  25  dé- 
«astères  ? 

Ze  mètre  cube  égale  un  kilolitre,  et  le  décimètre 

mWv  IfiV'lISfV.  , 

V.  199.  €otiâ)ten  y  aH41  ^  kttoUtres^^  !<>  dfiMB  4S  mètres 
«ubes;  2°  dans  42  mètres  cubes  425? 

P-  209.  Combiei  y  a-4-il  d'hectolitres,  1«  dans  25 mètres 
<ait«s  ;  2°  dans  47  mètres  cufees  425? 

P.  5i©.  Combien  y  a-t-fl  de  litres,  f»  dans  725  décimètres 
•cubes  ;  2°  dans  46  aécixnètres  cubes  ? 

P.  301.  Combien  y  a-t^l  de  décalitres,  l*>  dans  4b  mètres 
<!ubes  ;  3?»  dans  73  mètres  cubes  43(y;  5®  dans  7 W  décimètres 
<!ubes? 

P.  302.  Combien  y  a-t-Q  de  décilitres  dans  1000  centim. 
<?Qbes? 

P.  303.  Combien  une  mesure  de  20  décilitres  coHtient-elle 
<le  centimètres  cubes? 

P.  304.  Combien  une  mesure  de  400  centimètres  cubes  con- 
iienV-elle  de  centffitres? 

P.  505.  Combien  une  meBure  de  490  centilitres  contient-elle 
île  «entimètrcs  cubes? 

3»  JXD  VOUJHE  DE  L'EAU  ATEC  SON  VOIQS, 
ET  RÉClPROQtJEHEirr. 

Le  décimètre  culi^d^eaudd$tiUée,priêeà$onmaxir 
mtrni  de  densité,  pèse  un  kilogramme, 

P.  300.  Qfwl  est  le  poids.  A*  de  120 tiédiaètreB  tobes 
d'eau  ;  2°  de  SOOtMchnètres^efrdywi';  9*  de  §«ètres  €ubes 
d'eau.;  4^e  42.mèlKe»  678  dédm.  cubes  d'^aiu  5»  dd«300  oen- 
tÎBètres  ci^es  d'eauf  O"»  de  750œiIKQiètres  cubes  d!eau;  7^  d^ 
JI5  miOimètrts  caèés  il^ieau? 

P.  307.  C«mkieâ3(;»4-41de'dédiiètr«is<ubes,4'>dansfO0O 
kiltgramoAes  f  fi«U4  2*'  dans  6000  kilogrftamies;3<'  dans  400 
kih^àmmes  ;  4»  dans  3504ile^ammes^  9^  dans  23  hecto- 
iprammes ,  et  0°  dans  42  décagrammes? 

P.  906.  Quel  esi.lA  poids  de  l'eau  puce  contenue  dans  un 
vase  de  9  litres  4  décilitres? 
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P.  309.  L'eau  pure  contenue  dans  un  vase  pèse  W  kilog. 
4ô  décag.  :  quel  est  le  cube  de  ce  vase? 

MESUlUBft  DE  CAPACITÉ. 

Relution  de  Im  quawkié  d'eau  pMepeuvâfU  eontemr 
les  mesurée  de  eapaciie',  (wee  tes  mesura  de  poids 
(n*»  106). 

JLe  litre  d'eau  diêtillée  ,  priée  à  son  mojrimum  es 
demite',  pèse  1  kil^ramme ,  et  le  millilitre  pèêf  1 
gramme. 

P.  540.  Quel  est  le  poids ,  1  «  de  4T5  litres  d*eau  ;  2»  de  25  dé- 
<!alitres  d'eau  v  5p  de  -fâ  hecloliljres  d'eau  ;  4°  de  14  kilolitres 
d'eau;  5°  de  25  décilitres  d'eau;  6»  de  44  centilitres  d'eau? 

P.  311.  Combien  y  a-lril  de  litres,  l«  dans  24  kilogranimes 
d'eau  ;  3lP  dans  68  kilogrammes  ;  f5^  dans  45  hectogrammes  ; 
4"  dans  49  décagrammes  ;  5°  dans  715  kilogrammes  25  déca- 
grammes  ;  et  6«  dans  425  hectogrammes  6  décagrammes? 

P.  342.  Combien  y  a-t-il  de  décilitres,  1«  dans  24  hectog. 
d'eau  ;  2*"  dans  425  grammes  ;  S""  dans  7456  grammes  ;  et 
4"  dans  42550  grammes? 

P.  515.  Combien  y  a-t-il  de  centilitres ,  l^^ans  45  grammes 
d'eau  ;  2°  dans  240  gram.;  el  5«  dans  789  grammes  ? 

P.  54 4.  Quel  estle  poids  de  4 5  licctol.  25 litres  4  décil.  d'eau? 

P.  545.  Le  poids  brut  d'un  vase  plein  d'eau  est  de  47  kilog. 
25  :  quelle  est  sa  contenance ,  si  le  vase  pèse  6  kilog.  45? 

MESUnES  M01>ÉTAÏRES  AVEC  LES  MESURES  DE  POIDS  ^ 
ET   RÉCIPROQUEMENT  {N°   107). 

1*»  Monnaie  d*or. 

La  pièce  de  4ù  francs  pèse  12  grammes  9033;  celle 
de  20  francs,  6  grammes  4516  (n**  101). 

P.  546.  Quel  est  le  poids ,  1»  de  475  pièces  de  40  francs  ; 
2«  de  449  pièces  de  20  francs;  5®  de  48  pièces  3e  40  francs 
avec  75  pièces  de  20  francs  ;  4<»  de  400  francs  en  or  ;  5°  de  4000 
francs  ;  6°  de  6900  francs  ;  et  7«  de  4780  ftrancs?       ** 

P.  547.  Combien  y  a-t-il  depièces  de  40  francs  dans  un 
sac  qui  pèse  bnït  5  kilog.  51-^2,  si  le  poids  du  sàc  est  de 
20  grammes? 

P.  548.  Coipbien  y  a-t-il  de  pièces  de  20  fr.  dans  une  somme 
en  or  qui  pèse  5  kilog.  06454  ? 
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2"*  Monnaie  d'argent. 

La  mèce  de  1  franc  en  argent  pè$e  5  grammes  ^ 
celle  ie  %  francs,  \Qgramm£$y  et  les  autres  pièces 
d'argent  a  proportion  (n"  101). 

P.  519.  QueV  est  le  poids,  1«  de  190  pièces  de  1  franc  j 
2"  de  655  pièces  de  J  franc  ;  5^  de  SÎT  pièces  de  |  de  franc  ; 
¥  de  100  pièces  de  2  francs  ;  5°  de  160  pièces  de  5  francs; 
ei6p  quel  est  le  poids  total  de  toutes  les  pièces  de  monnaie 
ci-dessus  ? 

P.  529.  Quel  est  le  poids,  1«  de  43638 francs  en  argent; 2*» 
de  765  fipancs  25  cent.  ;  5°  de  874  francs  50  centimes  ? 

P.  5^ .  ftuel  est  le  poids ,  l»  d'une  somme  de  1 000  francs  en 
argent  ;  2*»  d'une  somme  de  2568  francs  ? 

P.  322.  On  demande  la  somme  que  c<mtient  un  sac  de 
monnaie  d'argent  pesant  10  kilog.  91ol,  sachant  d'ailleurs  que 
le  sac  pèse  15  grammes. 

P.  ^.  Combien  y  a-t-il  de  pièces  de  5  francs  dans  une 
somme  d'argent  qui  pèse  4  kilog.  780  ? 

3°  Monnaie  dé  billon  et  de  cuivre. 

Lanièee  de  10  centimes  en  billon  pèse  2  grammes/ 
celle  a  un  décime  en  cuivre,  20  grammes  ;  celle  de  5 
centim.,  10  gram.,  et  cellt  de  1  c^fi^.>2^am.(n*101). 

P.  324.  Quel  est  le  poids ,  1®  de  475  pièces  de  10  centimes  •; 
2"  de  170  pièces  d'un  décime  ;  3«  de  240  pièces  de  5  centimes  ; 
et  40  de  143  pièces  de  1  centime  ? 

P.  325.  Quelle  serait  la  charge  d'un  cheval  qui  porterait , 
1»  400  fr.  en  pièces  de  10  centimes  ;  2»  600  fr.  en  pièces  d'un 
décime  ;  3»  750  fr.  25  en  pièces  de  5  centim.  ;  et  4*>  12  fr:  75 
en  pièces  de  1  centime  ? 

P.  326.  G<»nbien  y  a-t-il  de  pièces  de  10  centimes  dans  un 
sac  dont  le  poids  brut  est  de  475  gram.,  si  le  sac  pèse  lui-même 
15gramines? 

P.  527.  Quelle  est  la  ^omme  que  renferme  un  sac  <iui  pèse 
brul5  kilog.  450,  si  les  pièces  de  monnaie  sont  en  cuivre  et  si 
le  sac  pèse  70  grammes  ? 

POID8  RESPECTIFS  DES  DIFFERENTES  MONNAIES  (n"^  idS). 

P.  328.  550  fr.  en  or  pèsent  112  gram.  903  :  quel  est  le 

poids  de  la  raÔme  somme ,  1"  en  argent ,  2»  en  billon ,  3«  en- 
cuivre  ? 

9. 
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p.  529.  440  fr.  6Jifli«f&l  pèMMt  ^kilôg.  200  :  quel  est  le 
poids  de  la  même  sotûffie  ,4®  en  or ,  2<>  en  billon ,  et  5*»  en 

ï^.  8W.  mtr:  m  Mlim  pfeetil  1«  mtfi.  4  :  ^el  e»t  le 
poids  de  la  même  somme,  t«*  «en^  w,  V^ftff  argmit ,  «  ^  en 
ciiiwe? 

t<.  SM .  48#  ir.  iett cuMefèsint  86  Mldg.  :  ^el«st  lé  pdkfa 
4e  teffléttM  sMMie ,  l«  eà  or ,  ^  «n  ajf  eut  ^3»  M  Mllom? 

t.  ISft.  0Urïl&  ïoârtBC;  ««  a«9feâl  jiè9ét»lt  aâte&tcpift  «^ 
iVancs  en  or? 

P.  988.  QôeAs'^iMft'e&lïinMfliterftrtaiitiifiCêp^^ 
francs  efliw? 

P.  ^.  Quitte '^Matfèm<2iù<mpèsei«lfastâ»l^^^ 
fi'ancs  en  or  ? 

P.  SSi.  4^dfe«ômMMîn4ri£ièidmta«fCaitt4aft£ldfir«ea 
argent? 

•P.  ^^  ^df/^Ê^^^oÉMt^ÊbWJU^Ujièm^ 
en  argent? 

P.  537.  Quelle  somme  en  euiYre.pèserMt  aoitant  que  80^ 
fr.  en  cuivre  t 

P.  U»,  Hùéùewmm^gim  m  pkmit  sbHIuA  qim  ^ir.  en 
kiton? 

^.  SS9.  âiaellesdauie  >eiP>a4|i»t  pl^èmàx  uamn  ftta  '^ 
fe.  SOen  bîuon^ 

«iH*e? 

P.  541.  Quelle  semme  tmmum.  fèiMÉtMUtlItîqfiftB  M) 
.fr.«tod«firlfe'? 

"P.  ^IS.  iQik^flè  MlMbe  4M  MkM  f^èëMit  «liMt.4«»iFM 

9Ê!S"1ÊÈêCKKS, 

P.  543.  Qu'esm^eiftie  SO'cetttiBi.  relatiteiHieat  ikumèfire  ? 
.  P.  544.  Qu'est-^ceque  fd eenfiini.  rektivemei^au  mètre? 
P.  345.  Qu'est-ce  que  40  centim.  rdativemonl  au  mètre  ? 
P.  ?46.  Qu'est-ce  que  50  millim.  relativement  au  mètïe? 
P.  847.  Q«^»i-ce  ^e  «5  «restelâlif ëniem  k  l^eetoare? 
P.  548.  Qu'est-ce  que  75  ares  relativement  k  l'hectare  ? 
P.  549.  Qu'est-ce  que  i  décim.  car.  relativ.  au  mètre  carré  ? 
P.  550:  Qu'est-ce  que  ÎO  décim.  car.  relativ.  au  mètre  carré  ? 
P.  554 .  Qu'est-ce  que  50  décim.  car.  relativ,  au  mètre  carré? 
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P.  3S2^<|tt'es4''«eqiie  SOdéciou  car^relativ.  aamètce  carré? 
P.  555.  Qtf  est-ce  que  75  déchn.  car.  relatrr^aQiQètre  carré? 
P.  3^  â»!est-ce  qu«  25<lécim.  car.  aûsal&Y.  au  mètri^^^rré? 
8.355.  On^^st-ce  qae  ie  mètre  carré  reïativ.  à  Fheclare? 
P.  556.  Qu'est-ce  que  10  mètres  carrés  relatÎT.  àFhectare? 
P.  557.  Qu'est-ce  que  1  décislère  relativement  au  stère  ? 
P.  558.  Qu'est-ce  ^fMi  5ié6cist&ret  nàUÉfiemem  mx  stère  ? 
P.  559,  Qu'est-ce  que  le  stère  relatiyement  au  décastère  ? 
P.  38Ô.  Qu'est-ce  qœ  fOO  décim.  cnfe.  relat.  au  uoèt.  cube  ? 
P.SM.  Qif  est-ce  que  SOf^décraa-  cûb.  rekt.  au  net. cube? 
P.  562.  Qu'est-ce  que  750  déciia.  cob.  relat.  au  met.  cube? 

P.  3M.  QÉ*e^-«eqTR  êO»  déen.  Mb.  m\aX,  m  met.  cube? 
PwM».  ^dmheanjmi  moAmèi.  ««b.  raUt.  aa  met.  cube? 
f.566.  Qt^esHseqariOÔ  ui^tim.  cubw  rdat.  ««.«èU  cube? 
•P.  567.  Qu'est-ce  que  1000  centÔA.  cub.  nàai.  au  met  cube  ? 
PJSii.  Qifest^oe  fot  âdû&eeslini.  *€9à^  «cisi.au  «et.  cube? 
P:  5681  Qui'«il^*qfK  aO^OtsalHik.  «idw  «ekit^aïUBèt  eube  ? 
P.  570.  Qu'est-H^  que  1  litfB  nriaimmcnl  k  l'hecloUtre? 
P^3H.  ÛlliM-4tt  i|i»  J^  lite»mtoliipiiwinità  l^eetelitie? 
P.  572.  ^Qaof^foefqiie  5^éMilMs>  nlaliviamcai  4m  décala 
P.  575.  Qu'est-ce  que  4  oeitilitreft'rBtatifeaeiii  «a  litM? 
P.  574.  Qu'est-ce  que  25  litres  relatÎTement  k  l'hectolitre? 
P. 575.  Qu'est-ce  cpt  Vk iii«i> iriatitwttent  à  2  hectolitres? 
P. 576.  Qu'est-ce  que  le  gram.  relativ.  au  kilogramme? 
t:Jl7. QifcnilHStr'ipwm^fran. nëÊÊm.  artitot^j— iiHi? 
P. 578.  QuTMMittt^tlliectoi^Mi.  rdat  àftUogmn&es? 
f,3!S.  Qo'iM-^e  4fU0  «(^gram.  nstetir.  ibFtaeolDgnauae? 
P.580.  QnfM^ceqcfe  S90.g»m.KlHlnr.«iÉifof|rattii8? 
f .  3B1 .  Qu^it^^o  qi:bs  IS^cciMigraB.  ariair.  lasigrMBi^ 
P.  582.  QffêtA^^qmfk  ééftvuns  TêïÊà9€ummm  fnae? 
P.  585.  Qu'est-ce  que  8  décimes  relatÎTement  au  franc  ? 
P. 584.  Qu'est-ce  qorft^  eoiniij»  whttiyement  au  franc? 
P.585.  Qufest-ce  (;pe  35  centimes  relativement  au.  fcanc? 
P. 586.  ÛM'estrce  que  75  centimes  relativement  au  franc? 

PROBLÈMES  A  RÉSOUDRE  EU  Y  AFmQfJAirr 

i.«s  pviMiPEs  Sis  LA  mmàÊLA'tnm. 
MasuneM  de  longueur. 

P.  587.  Si  le  mètre  coûte  5  fr. ,  combren  coûtera  chacune 
4les  unités  suivîtes  :  1<>  1  décimètre  ;  2»  1  centimètre  ;  5*  1 
milliniètre  ? 

P.  58*.  Si  un  décimètre  coûte  0  fr.  50  cetrt. ,  combien 
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coûtera  chacune  des  unités  suivantes  :  !<'  I  mètre  ;  2*  i  cea- 
iimèlre  ;  5»  i  millimètre  ? 

P.  389.  Si  i  centimètre  coûte  6  fr.  10  cent.,  combien  coû- 
tera chacune  des  unités  suivantes  ;  1<»  i  mètre  ;  2«  i  décim.; 
5«  1  millimètre  ?   * 

Mesurée  de  superfieie^ 

P.  590.  Si  le  mètre  carré  coûte  80  fr.,  combien  coûtera  cha- 
cune des  unités  suivantes  :\^\  décimèt,  carré  ;  2^  1  centimètre 
<3arré  ;  3»  1  millimètre  carré? 

Il  faut  «e  rai^pder  que  le  mètre  carré  contient  loo  décim.  car. 
ou  io,ooo  centim.  car. ,  ou  1,000,000  de  mUlûa.  car. ,  etc. 

P.  391.  Si  i  décimètre  carré  coûte  2  fr.,  combien  coûtera 
chacune  des  unités  suivantes  :  l«  1  mètre  carré  ;  2®  1  centimètre 
carré  ;  3»  i  millimètre  carré  ? 

P.  392.  Si  1  centimètre  carré  coûte  Ofr.  01  cent,  ^ccttubien 
coûtera  chacune  des  unités  suivantes  :  4®  1  mètre  carré  ;  2*>  1 
décim.  earré  ;  5»  1  millim.  carré  ? 

P.  393.  Si  le  mitlimètre  carré  coûte  Ofr.  0005 ,  combien 
coûtera  chacune  des  unités  suivantes  :  l*»  i  mètre  carré  ;  2*  i 
décim.  carré;  3<»i  centim.  carré? 

Mesures  agraires. 

P.  3^.  Si  l'are  coûte  58  fr.  45,  combien  coûtera  chacune 
des  unités  suivantes;  i®  1  luxîtare  ;  2®  1  centiare? 

P.  393.  Si  4  hectare  coûte  7480  fr.,  combien  coûtera  cha- 
cune des  unités  suivantes  :  \**\  are  ;  2°  1  centiare  ? 

P.  596.  Si  un  centiare  coûte  i  fr.  15,  combien  coûterai  cha- 
(•une  des  unités  suivantes  :  !*>  1  hectare  ;  2°  1  are  ? 

Mesures  de  solidité. 

P.  597.  Si  1  mètre  cube  coûte  256  fr.,  combien  coûtera 
chacune  des  unités  suivantes  :  1°  1  décim.  cube  ;  2°  1  centim. 
cube  ;  5®  1  milUm.  cube  ? 

Il  faut  se  rappelerquele  mètre  cube  contient  1 ,000  décim.  cub. , 
ou  1 ,000,000  centim.  cubes,  ou  1,000,000,000  milUm.  cubes,  etc. 

P.  598.  Si  1  décimètre  cube  coûte  19  fr.,  combien  coûtera 
chacune  des  unités  suivantes  :  l»  1  mètre  cube;  2®  1  centim. 
cube  ;  5°  1  millim.  cube  ? 

P.  599.  Si  un  centim.  cube  coûte  0  fr.  02,  combien  coû- 
tera chacune  des  unités  suivantes  :  1"!  mètre  cube  >2<»1  décim. 
cube  ;  3"  \  millim.  cube  ? 
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p.  400.  Si  1  millim.  cube  coule  0  fr.  00004,  combien  coûtera 
chacuBe  dés  unit^  suitimtes ,  1<^  1  met.  cube  ;  3°  1  décim. 
cube;  9>  i  centim.  cubé  7 

Meêurei  pour  le  boU  de  chauffage. 

P.  40i.  Si  un  stère  coûte  19  fr.,  combien  coûtera  chacune 
des  unités  suivantes  :  i®  1  décastère  ;  2*»  i  décistère  ? 

P.  402.  Si  i  décastère  coûte  215  fr.  40,  combien  coûtera 
«  hacui^e  des  unités  suivantes  :  i®  i  slèrc  ;  2°  \  décistère  ? 

P.  405.  Si  i  décistère  coûte  2  fr.  40.  combien  coûtera  cha- 
cune des  unités  suivantes  :  4»!  décastère;  2<»  4  stère? 

Mesures  de  capacité. 

P.  464.  Si  un  litre  coûte  0  fr.  45,  combien  coûtera  cliacune 
des  unités  suivantes  :  1»  i  hectolitre  ;  2*  i  décalitre  ;  5»  \  déci- 
litre;  4»!  centilitre? 

P.  405.  Si  \  hectolitre  coûte  35  fr.  40;  combien  coûtera 
chacune  des  unités  suivantes:  1»  \  décal.;  2»  i  litre;  5°  \  dé- 
cil.;  4^  i  centilitre? 

P.  466.  S  i  décalitre  coûte  42  fr.  75,  combien  coûtera  cha- 
cune des  unités  suivantes  :  4"  1  hectol.  ;  2°  4  litre  ;  S»  4  décil;  ; 
¥  \  centilitre  ? 

P.  407.  Si  4  décilitre  coûte  0  fr.  42 ,  combien  coûtera  cha- 
cune des  unités  suivantes:  i®  4  hectol  ;  2»i  décal.;  5*>i  litre  ; 
4«  2  centilitre? 

P.  408.  Si  4  centilitre  coûte  0  fr.  05,  combien  coûtera  clia- 
cune  des  unités  suivantes  :  4°  I  hectol.  ;  ^  4  décal.;  3»  \  litre  ; 
4M  décilitre?     " 

Mesures  de  poids. 

P.  409.  Si  4  kilogramme  coûté  24 fr. 25, conabien coûtera 
chacune  des  imités  suivantes  .*  i«  1  heclog.;2«>  4  décag.  ;  5"  1 
gram.  ;  4»  4  décig.  ;  5»  4  centigramme. 

P.  410.  Si  4  hectogrammecoûte5fr.  75,  combien  coûtera 
chacune  des  unités  suivantes  :  l®  4  kilog.;  2»  4  décag.  ;  5*  4 
gramme? 

P.  441.  Si  4  décagramme  coûte  4  fr.  25,  combien  coûtera 
chacune  des  unités  suivantes  :  4®  4  kilog.;  2*>  4  heclog.,  5°  4 
gramme  ;  4^  4  décigramme  ;  5"  4  centigramme  ? 

P.  442.  Si  4  graname  coûte  Ofr.  90,  combien  coûtera  cha- 
cune des  unités  suivantes  :  4°  i  kilog.  ;  2°  4  lieetog.,  3*»  4  dé- 
caj?.;  ¥\  décig.;  5» 4  centigramme? 

P.  415.  Si  4  décigranvne coûte  Ofr.  42,  combien  coûtera 
chacune  des  unités  suivantes  :  4°  4  kilog.  ;  2°  4  hectog.;  5"  4 
d^'cag.;  i^  1  gramme;  5"  !  ccb  ti  gramme  ? 

/ 
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P.  4t4  M  un^sentil^mme  eoâte  0  fir.  05  eottibiai  eoA- 
•timchacODieritaiidrift  suifaottô:  4«  ♦  kitef.;^4  iMclog.; 
3«  4  décag.;  4»  4  gramme;  5°  4  (fôflignimMa? 

jLOxa£s  rmoJiLÈMES. 

MaUùJîeaHoni. 

P.  4!&r  GottiMn  doit-ion  ptyci-  poor  47S  mètres  de  drap 
<l'£lbeuf^  à  S  ir.  k  étomètia? 

P.  44  6.  Dites  le  prix  de  9  décimètres  de  galon  en  or ,  à  6  fr. 

P.  417.  OiiAaeh«té^ceKit..âoveloui&ià47fr.^iemèire: 
^diites  m  <^  Ven  dbil  pa^r. 

P.  44  8.  Quel  est  le  prix  d'une  planchecT aeier'de  S2S  centim. 
««rrés.  à.^£r.  ledécii&M«SDiè? 

P.  U9^  QêB  iBMitril  pây<r  pnv  une  giaoe  de  447  4éfâm. 
««Tés ,  à  45  fr.  40  le  mètre  carré? 

P.  4Êk ,Ba. jiiH1n.>  tùÊtmaaAM  Me»6^oentiaKS,  «été 
«MKhvà.tuM»de  ilOièh.  Phectaw:  dites  le  ^rÙL^e^aMe 
propriété. 

P.  49».  QmtêmmmktstmiM  hM.,k,»k.  mVw't 

i!.  4fi.  QMik«l^flM^l^ûar'B;^dâBaatèiMd«tèE«MiaH- 
•on  de  25  fr.  le  stère? 
.  P.  4«k  ta-éoBftaiftteprix.éeéSttètnsciAe^iklir.Ti; 

P.  4^.  Que  doivent  coûter  S  centimètres  cobeSiJÂ'lem&Ire 
«Hbe  coûte  8750  fr.  ? 

P.  425.  Si  un  litfe  ffeau-de-TieseTtad  4  fr.  45ceni.,com- 
hmt  dtlwMl'se  fWuHe  t^'heotoNtres? 

P.  4».  Dltm  1«  ptmàt%  déoÉL  de  iBanatt,  %  »  &.  7S 
€ent.  l'hectolitre. 

P.  487.  tJn  par Ucolier  &  œkeké  42  faeelolitres  de  Tin  de 
A&urgDgmi,  àO,55^eeiit.  le  litre  :  dites  e»  cpi'il  doit  pa^r. 

P.  428.  Lorsque  le  décal.  d'orge  coûté  5  Ir.,  quel  est  le 
prix  de  40'heclolïtïe9? 

P.  429.  '91  beetol.  de  petits  pois  «Mit  été  Tendus  k  nmn 
de  62  cent*  le  là^e  :  qiel  est  le  prix  de  cette  veate  ? 

P.  490.  Bfftes  oeque-dorrem  coûter  4  éédlitres  de  liqueur,  à 
f  fr.  40  cent,  le  Ikre. 

P.  43i .  Un  ouvrier  aaebeté  12  litres  de  bière ,  à  rais<Mi  de 
22  ft.  lliectol.  :  que  doit-il  au  n»ychand? 

P.  432.  Quefaul-ti  payer  pour  &  décal.  de  seigle ,  èL56  fr. 
35  l'hectolitre? 
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!>.  -Ô3.  On  demande  le  prix  d'un  mèlre ,  lorsque  0  mètre 
4(^coûtent  la  fr. 

1>.  4W.  On  a  fayé  ÏOè  fr.  pour  25  cenUates  :  que!  est  le 
]»k  de  llire  ? 

V.  IS5.€ombîeftccrûtele  décimètne  carré,  quand  30»rètres 
Carrés  •eoftteift  4S0  &.  M  eoa.  ? 

f.  456.Dites  ce'qrfon  paie  le  môtr»  cube,  quand  i^fr. 
^sonlle  prix  4e  l^tlécim.  cubes. 

t.  *lSiteaécJas4èTesd«  bois  àbrfileir  coûtent  iil06fr. 
^,  quielestâe  i»i&  da  stère  ? 

P.  458.  Quand  t5  hectol.  de  vin  sont  payés  1M2  fr.  3D , 
^K\  est  le  ptix  4u  lilne  ? 

P.  ^59.  Siî9  décaliOfesde  fromenl collent ^Wfr.  14,c<Hn-^ 
bien  cdûte  i  ihecUditre  ? 

P.  410.  Oa  a  vendu  19  kilog.  é  èe  «cre  polir  2»ir.  »  : 
tmAm  a>t-bn  estimé  TheCtOg.  ? 

P,  141.  Calculez  ce  que  doit  coAler  te  kilog.  delïnaichan- 
dise,  fuand  29  déca|^am.  s^At  estimés»  15  fr-  05. 

P.  m.  SiiiOir.  âSso&ilc  pt^Âè  iffm^àt^^y(fi^ 
mh^mùB  l^ecto^.  ?    ' 

P.  443.  Dites  à  ciMtobien  Tefnent  le  Idiog.  *e  oafe ,  «oand 
18  heetog.  ott  été  pi^és  2  fr.  70. 

P.  444.  Sachant  one  20  mètresde  dnp  oA  coûté  2«^fr., 
dfces  oe  que  jcoûteraà  un  décimèiw  damên»  drap. 

P.  445.  Qhel  esttejKûx  de' lliecmre/ft  21525 frafio»  1150 
««ntle  prix  de  748  ares  25 1 

P.  446.  Œi  a  aeh«é  48  hflctd.  deiritt  pouf  2892  fmncs; 
■oWBbien  a-t*on  puyé  le  litre  t 

P.  447.  lii  marchatfd  a  acheté  100  kilog.  dTiiDlc  pour 
^  fr.  45  :  k  combi^  revient  Theclog.  T 

P.  448.  Ih.  industriel  a  fait  une  provision  de  45  décastères 
di  bois  de  diatt0age  pour  7200  fr.  :  combien  a-t-il  payé  le 
«tère? 

P.  44§i  Combien  coulerait  un  décilitre ,  si  47  décal.  5  cou- 
laient 522  fr.  ^? 

P.  430.  On  demande  le  prix  du  kilog.  de  maickaiMiise , 
lorsque  48  heetog.  5  coûtent  53  fr.  95. 
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PROBLÈMES  DE  RÉCAPITULATION  . 

SUR  LES  QUATRE  OPÉRATIONS  FON DAMENT AI.ES  APPLIQUÉES» 
k\}\  MESURES  MÉTRIQUES  ET  SUR  LES  FRACTIONS. 


P.  451.  Un  propiétaire  a  3  vignes  dans  lesquelles  il  a  ré~ 
l'ollé  4500  hectolitres  de  vin  ;  la  première  en  a  produit  1551 
décalitres ,  la  deuxième  i4284  litres  :  quel  est  le  produit  de  la 
Iroisième? 

P.  452.  Un  marchand  de  bois  doit  en  livrer  en  guatre  dif- 
férentes fois  855  stères  pour  la  somme  de  17060  fr.;  la  pre- 
mière fourniture  a  été  de  250  stères  pour  la  somme  de  5000  fr.  y 
la  deuxième  était  de  5i5  stères  pour  6900  fr.,  la  troisième  de 
â05  stères  pour  4100  fr.  :  on  demande  combien  il  doit  encore 
en  livrer  de  stères ,  et  pour  quelle  somme. 

P.  455.  Un  marchand  de  bois  a  acheté  875  stères ,  dont  la 
moiliéklî  fr.  75  cent,  le  stère,  ^1  le  reste  à  15  fr.  25 cent.  ► 
il  a  payé  pour  le  mesurage  0  fr  ît)  c .  par  stère  :  combien  a-t-fl 
déboursé  pour  le  tout? 

P.  454.  On  lit  dans  la  Métrologie  de  Paucton  que  la  taille 
de  Og,  roi  de  Bazan ,  dont  il  est  parlé  dans  le  Deutéronome , 
était  deSmèt  (HO.  et  que  celle  de  Goliath  était  deSmèt.  024-: 
dites  la  différence  de  ces  deux  tailles? 

P.  455.  On  a  pottéau  marché  56  sacs  de  grain ,  qui  coi?> 
tteonent  chacun  12  décalitres  7  litres  :  combien  devrà-t-on 
recevoir  pour  ce  grain ,  en  le  vendant  51  fr.  95  c.  l'hectobtre? 

P.  456.  Mon  boulanger  m'a  fourni  172  pains  de  2  kilogr., 
dont  la  moitié  k  raison  de  0  fr.  25  c.  le  kilog.  et  les  autres  k 
0  fr.  265  milli.  :  combien  dois-je  lui  payer? 

P.  457.  De  quel  nombre  4  est-il  les  { ? 

P.  438.  De  quelle  somme  le  nombre  4565  est-il  les  J  des'-^  ? 

P.  439.  On  a  donné  763  mètres  de  drap  pour  payer  505^ 
mètres  de  toile  :  k  combien  revient  le  mètre  de  toile ,  si  celui 
de  drap  vaut  16  fr.  ? 

P.  460.  Je  devais  une  somme  que  ie  solde  en  donnant  554 
pièces  de  calicot  a  47  fr.  20  c.  ;  22,  k  25  fr .  45  c;  24  pièces  de 
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i  fr.  50  c.  ;  M  ,  de  0  fr.  50  c.  ;  et  18.,  de  Ofr.  25  c;  combiea 
devais-je  ? 

P.  464.  On  a  acheté  12  assiettes  k  0  fr.  15  c,  15  plats  à 
<0  fr.  24  c. ,  18  pots  à  0  If .  ^<;. ,  SB  bottteilks  b  0"  fr.  22  c, 
56  verres  à  Ofr.  11  c.  On  a  revendu  les  assiettes  20  c,  les 
plats  a©c.,  lespoteSSc,  les  botiteiHes25e.,  les  verres  15  c.: 
combien  &^^^n  gagné  sur  le  tout? 

P.  462.  Lorsque  le  sucse  se  vend  2  fr.  50  c.  le  kilog. ,  le 
café  5  fr.  et  le  chocolat  5  fr.  50  c,  combien  aura-t-on  de 
kiloe.  de  eesiuarchandises  pour  155>fr.  si  Ton  en  veut  aulant 
<te  Fune  cpie  de  l'autre,  et  combien  de  cbatpie  sorte  ? 

P.  4m.  itt  é^dÊ»  a  aetiefté44  4ie«t»l.  d'bmle  kO  fr.  75c. 
le  litre ,  66  kilog.  de  sucre  k  1  fr.  75  c. ,  15  kilog.  de  poivre 
à  5  fr.  75  c.  ;  il  a  revendu  l'huile  0  fr.  90  le  litre ,  le  sucre 
1  fr.  951e  kUog. ,  le  poivre  0  fr.  40  c.  rbectogramme  :  com- 
bien a-t-il  gagné  ? 

P.  464.  Les  -^  d'im.nombre  sont  39  :  quel  est  ce  nombre  ? 

P.  465.  Un  mttfchand  b  reçu  4  caisse^  de  marchandise  qui 
contiennent  chacune  217  kilogrannnes  25  décagrammes ,  h 
raisdNH  de  5  :fr .  75  le  kilogranune  ;  il  a  'payé  pour  tes  droits 
10  c.  par  kilograraae ,  et  pour  le  port  de  chaque  caisse ,  5  £r. 
65  c.  :  €#aibien  ctok-il  débourser  peur  le  tout? 

P.  466.  Un  particulier  prête  k  un  de  ses  amis  une  pièce  de 
dtsip  de  77  mètfits  5^^  cest.  k  9  fr.  50  c.  le  mètre  ;  celui-ci 
^ant  d^BPité  le  drap,  lend  ooeaulre pièce  de 80 mètres ,  es— 
niméelk.  95 1.  letiièl«e:  quedoiWil  donner  en  argeat? 

P.  467.  Un  épicier  reçoit  six  caisses  qui  contiennent  ensem- 

iAe  750  kilog.  de  feomage  :  cMttbien  cha^e  caisse^n  contient- 

>  ;dle,«tk:cMidQMAyevieBtlek.iio9.^8aehaailqa'ilapa)ié94Sir. 

P.  46i.  On  r«i(clt  un  JMmeau  chargé  de  80  pièces  de  via 
cdiitenafitt  chueime  -110  Miris  ;  chaque  mèoe  coûte  50  fr.  dV 
chat,  6  fr.  de  poTt , SOlir.  d'eirtrée ,  %ft,  de  commission ,  et 
1  fr.  75  c.  d'encxveBMiit  :  si  l'on  voad  le  litre  0  fr.  95  c, 
quel  sera  le  profil  net,  et  quel  est  le  ijoids  du  charge- 
ment ,  si  Phectd.  de  vhi  pèse  9B  kîlog.  et  si  chaque  fût  pèse 
«lldlof.? 

P.  469.  Un  marchand  a  acheté  18  pièces  4e  Vin  contenant 
chacune  255  litres ,  k  raison  de  150  fr.  75  c.  la  pièce  :  coinbien 
gagnera-t-ll  sor  ce  marché,  s*il  tend  le  litre  0  f^.  80  c. ,  sa- 
chant qu^î!  y  a  eu  6  litres  de  lie  dans  chaque  pièce  ? 
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p.  470.  Avec  k»  |  de  son  bénéfice  annuel ,  un  négociant  a 
acheté  une  propriété  de  49700  fr.  :  combien  kû  feste«t-il  &ur 

<»  bénéfice? 

P.  471 .  Un  délailknt  a  acheté  4  pièces  de  vin  ^ntenaiitâ40 
titres  chaoune  ;  il  a  payé  506  îr,  d^acba^,  SB  fr.  de  transport, 
240 fr.  d'entrée ,  15  fr.  de  commission;  il  se  teoixve  5  litres 
délie  dans  chaque  pièce  :  combien  le  marchand  doit-il  vendre 
tetiire  de  tîn  pour  gagner  130  fr.  swr  les  4  pièces? 

P.  472.  Un  marchand  qui  devait  1500  fr.  a  donné  en 
^i(ffiie¥it691si&t.deliMleài;fr.,48mèt.dedi&pk9fr.  60c., 
«t  IS&mëtreftde  «idiiMK  à^f^.  t  eoiiibiefi  doitHi  encore  ? 

P.  47$.  Un  marchand  a  acheté  6  balles  de  laine  pesant 
chacune  15d  kilogrammes  ;  ati  lui  a  rabattu  en  tout  6  kilog. 
de  tare  et  4 de  trait  :  combien  paiera-t-il  k  raison  de  2fr.  75  c. 
^kilog.? 

P.  474.  tJn  libfahfe  veut  faite  f elrefr  7S0  voUimés  dans  le 
plus  bref  délai,  et  s'adresse  à  trois  ateliers  :  le  l*' aurait  fini  le 
trtitail  en  lî  jours ,  le  2^  en  36  joiïrs ,  et  le  3*  en  18  jours  :  s'il 
tes  emploie  tous  les  trois  ensemble ,  comWen  durera  le  tra- 
tiil ,  et  combien  chaque  atelier  rehera-t-il  de  volumes  ? 

P.  475.  Deux  marchands  ont  acheté  4  coupes  de  bots  pour 
30960 1,  45;  la  l**  a  produit  674  stères  4,  la  2«  467  st.  5,  la 
5"  SI66SU5,  et  la  4«  968  st.  7.  As  ooi  payé  58406*.  SOj^our 
iittis  dVbattage  et  autres ,  ils  en  ont  revendu  2641  st.  4  pour 
3t61§fr*;  etils  livrent  le  reste  pour  5400  Ir.  :  on  demande  l^  k 
fUB  total  quPils  foiMit  star  cettittrebé;  2<^eoiubien  ils  doone- 
not  de  stères  pour  ces  5480  fr. 

P.  476.  Les  trois  «^HailB  4^u»e^iict5(fs^i0rï  SOM  ded5lC0  fr.: 
qMOeesiieUe? 

f.  477.  On  a  fait  tawsset  tm  appartement  dans  lequel  il 
«M  efi^4!StRèt.  cair.  18  depapicArde  lenlurek'fffr. 98  cent, 
le  mètre  carré ,  et^vuMns  de  papier  grie  et  0  £r.  <S8,  teiM  (ïollé  : 
diÉe»4e  pm  ds  ee  -traYaiL 

9^.  4?8.  EAf852,ilfàtC9tmsmttloé,àPn'i^,5i9M5hectol. 
de  vins  ;  27794  hectol.  d'eau-d^Jw-;  tl760  doubles  décal. 
de  cidie  «u  wÀté;  tt  7894800  iitres  de  biève  :  conAien 
4'h«ctDl.  de,  liquides  furent-ik  'eonsoinniâs  peadaat  cette 
amiée? 

P.  479.  IM  marehand  a  acheté  4  pièces  de  toâe  ;  deux  de 
(»s  pièces  ont  chacune  129  met.  50 ,  et  ks  deux  autres  ont 
eiksemble  23ft  aèt.  45  :  combien  lui  en  reatera-t-U  lorsqu'il 
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aura  satisfait  k  deux  commandes,  Tune  de  75  naèl.,  et  l'autre 
de  86  mètres  25  cent.  ?  « 

P.  480.  Sachant  que  la  tour  de  St-Elienne .  k  Vienne ,  a 
-158  met.  d'éléyation,  on  demande  combien  il  y  a  de  mar- 
>dies  à  l'escalier  qui  y  conduit,  la  hauteur  de  chaque  marche 
supposée  de  0  met.  13. 

P.  48i .  Quel  est  le  poids  d'un  centimètre  cube  d^or  forgé ,. 
sachant  que  le  décimètre  pèse  19  kilog.  5617? 

P.  482.  On  a  mis  en  couleur  les  murs  d'un  étal>lissemenl 
dont  voici  les  surfaces  :  1»  456  mètr.  car.;  2»  7926  mètr.  car.; 
S**  6528  mètr.  car.  25  ;  et  4»  5289  mètr.  car.  7  :  Quelle  est  la 
superficie  totale  de  ce  travail,  et  que  doit-on  k  rouvrier ,  si 
Je  prix  de  chaque  mètre  est  1  fr.  75  ? 

P.  485.  Trois  particuliers  se  sont- présentés  à  la  Banque  de 
'  France ,  avec  des  billets  cour  toucher  des  espèces  :  le  l^*^  a 
louché  9600  fr..  dont  la  moitié  en  pièces  de  40  fr.  et  Fautre  en 
pièces  de  1  fr.  ;  le  2«  8720  fr.,  dont  la  moitié  en  pièces  de  20  fr. 
ei  l'autre  en  pièces  de  25  cent.  ;  et  le  5«  a  touché  7900  fr., 
dont  5500  en  pièces  de  20  fr.,  3300  en  pièces  de  2  fr.,  et  le 
reste  en  pièces  de  50  cent.  :  dites  quelle  était  la  charge  de 
chacun. 

P.  484.  Le  poids  brut  d'un  baril  rempli  de  pièces  de  mon- 
nai^^décimale  est  de  120  kilog.  754gram.;  le  fat  pèse  Okilog, 
005786  ;  les  pièces  de  5  fr.  pèsent  80  kilog.  025  ;  les  pièces  de 
2  fr".  sont  au  nombre  de  2000  ;  celles  de  1  fr.  au  nombre  de 
1000;  celles  de  billon  pèsent  3  kilogr.  800 ,  et  le  reste  est  en 
pièces  d'or  de  20  fr.  :  dites  ce  qu'il  y  en  a  de  ces  dernières  , 
le  poids  d'une  seule  étant  de  6  gram.  451 . 

P.  485.  Le  Mont-Blanc ,  la  plus  haute  montagne  de  l*Eir- 
rope ,  est  élevé  de  4810  mètres  au-dessus  du  niveau  de  la  mer  ; 
et  l'Himalaya,  en  Asie ,  est  élevé  de  7821  inètr.  :  de  combien 
le  premier  est-il  moins  élevé  que  le  seccMid  ? 

P.  486.  Une  pièce  de  dra])  n'a  élé  revendue  que  400  fr., 
somme  égale  aux  deux  tiers  de  ce  qu'elle  avait  coûté  :  dites 
ce  qu'elle  avait  été  achetée. 

P.  487.  Un  vase  rempli  d'eau  pèse  25  kilog.  :  quelle  est  sa 
capacité  en  décimètres  cubes ,  sachant  que  le  vase  vide  pèse 
5  kilog.  50. 

P.  488.  On  a  fait  creuser  un  canal  dont  le  travail ,  adjugé 
à  4  entrepreneurs ,  donne  les  résultats  suivants  :  le  travail 
d'extraction  du  i*^  entrepreneur  s'élève  k  946879  mètr.  cob.. 
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175dtjcim.  cub.;  "celui  du  2«k  100684  mètr.  cub.  B40décim. 
«ub.  ;  le  3«  h.  64688  mèlr.  cub.  4  décira.  cub.  ;  et  le  4«  a 
964iS7  mètr.  cub.  37  décimèt.  :  dire  combien  il  a  été  extrait 
de  mètres  aibes ,  et  ce  que  coûte  la  main-d'œuvre ,  si  Tex- 
inction  d'un  mètre  cube  est  payée  0,35  centimes. 

P.  489.  La  plus  haute  des  pyramides  d'Egypte  a  146  met.  ; 
la  tour  de  Stra^MHirg  i42  mètr.  ;  la  coupole  de  St-Pierre  a 
Rome  132  mètr.  ;  la  flèche  des  Invalides ,  105  mètr.  ;  la  co- 
lonne de  la  place  Vendôme  k  Paris,  43  mètr.:  dites  la  dif- 
férence entre  la  pyramide  et  la  tour  de  Strasbourg ,  entre 
celle-ci  et^t-Pierre  de  Rome ,  entre  St-Pierre  et  la  fu'che  des 
Invalides,  entre  la  colonne  de  la  place  VendOme  et  la  pyra- 
mide d'Ëgypt€. 

P.  490.  Cn  fil  de  fer  de  18  mètres  de  longueur  doit  être 
employé  k  faire  des  pointes ,  chaque  pointe  a  5  centimètres 
25  de  l(Higueur  :  combien  ce  fil  fournira-t-il  de  douzaines 
de  pointes? 

P. .4SI.  Sous  Henri  IV,  Ja  superficie  de  Paris  était  de  567 
hectomètres  carrés  80  décim.  ;  aiyourd'hui  elle  est  de  3450 
heclomètr.  car.  :  de  combien  la  superticie  de  Paris  a-t-elle 
été  «grandie  depuis  cette  époque? 

P.  m.  On  compte  dé  Paris  k  Fontainebleau  5i  kilom.  ; 
de  Fontainebleau  k  M(mtargis ,  57  kilom.  ;  de  Montargis  à  Ne- 
fers  ,  iOO  kilom.  ;  de  Nevers  k  Moulins ,  56  kilom.  ;  de  Mou- 
lins à  Clermont,  93  kilom.;  de  Clermonl  à  St-Flour,  76 
kilom.  ;  de  St-Flour  k  Mende  •  96  kilom.:  de  Mende  k  Béziers , 
904  kilom.  ;  de  Réziers  k  Narbonne  ^  Î4  kilom.  ;  de  Narbonne 
k  Perpignan ,  60  kilom.  :  dire  la  distance  de  cette  dernière 
ville  k  Paris ,  et  ce  que  coûterait  ce  voyage  k  une  personne 
-qui  dépenserait  1  fr.  30  par  myriamètre. 

P.  495.  La  supèrfteie  totalet  des  murs  d'un  appartement  est 
de  422mèt.  car.  4  décim.  15  centim.;  celle  des  portes,  des 
croisées,  des  glaces  et  des  lambris  est  de  3i  mètr.  car.  15  dé- 
cim. 5  centim.  :  quelle  est  la  superficie  du  reste ,  et  combien 
doil-on  payer  au  peintre  qui  Ta  mise  en  couleur ,  k  raison  de 
i  fr.  05  le  mètre  carré  ? 

P.  494.  La  France  récoïle  annuellement  environ  47850000 
<iect.de  froment;  22300000  hect.  de  seigle,  9850000 hectol.  de 
méleil;  16950000 hectol.  d'orge  ;  5780000 hectol.  de  maïs  et 
de  millet  •  71 40000  heclol.  de  blé  sarrasin  ;  21 00000  hectol.  de 
menus  grains;  40822000  bectol. ,- d'à voiae;  2284000  hectol. 
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de  légumes  secs:  combien  ces  différentes  FécoUe&font-elles, 
jo  d'necloUtres,  2°  de  doubl«es  décalitres  ? 

F.  495.  Sur  la  mas^e  des  subsistances  détaillées  dsats  le 
problème  précédent,  la  population  en  coqftpoauf^  envircm 
97000000  d'hectolitres;  les  animaux  domestiques,  enyiron 
S900000ade  décalitres  ;  les  semailles  en  exigent  iâOOOOOO  de 
doubles  décalitres ,  et  le  reste  est  employée  divers  usaçes  <m 
mis  en  réserve  :  on  de^asande  quel  est  ce  reste ,  e»  heeiohtjres. 

P.  496.  On  a 280  kilog.  368  de  fer  efl  barre:  on  demande 
combien  on  a  de  décimètres  cubeç  de  fer,;  spoliant qvi'un  dé- 
diQètre  cube  4e  ce  pfiétal  pè^e  7  kilpg.  789. 

P.  497.  Combien  y  a-t-il  de  litres  de  vin  de  Bonkauix  4«a^ 
une  pièce  qui  pèse  brut  288  kilog.  536 ,  sachaut  que  le  î\^i  pèse 
50  kilog.,  et  que  le  poids  d'un  litre  de  via  de  Bordeaux  est  de 
0  kilog.  99^  J 

P.  498.  On  a  lambrissé  un  appartement  qui  reoferOCHe  1^^- 
superficies  suivantes:  1» 4  mètr.  car.  i2  décim.  i4centim.; 
2<>8jnètr.  car.  i4  décim.  2Geatkn.  ;  ^  9>  mètr.  oar.  4«lécun. 
5eentim.  ;  et  4»  7  mktir.  car.  3  décim.  40ceBtim.  :  dire  i»  le 
total  de  ces  4  parties  de  lambris,  et  2p  e«  qui  «t^  dû  à  l*m^ 
vrier ,  si  le  mètre  carré  coûte  *  fr.  7S  cen*. 

P.  49&Uiie|N»pné*é(oiifiièra^l0OQH>MéQd^t4(è^^ 
^are^S^eestiaiPes  de  terres  la|pKmfaMes;d#  26  bi^tlH^ss  §^ 
«eptinres  ée  pré»  ;  de  22  hectares  8  ares  4  eafiiM^re^  d^  1h4s 
taillis ,  et  de  i5  bectaMS  22  ares  de  vignes:  <fij^i^le  pn^ 
M  les  terres  bdMwabkefi  valeot,  t9Q6fr.  4iè  Vkodiadfi ,  les  prés 
aâ09  fr.  28,  k»  boifi  3964  Êr.  97,  Qt  le^  v^^.  2SP7  f. 
35e^»i.t 

P.  580.  Dequd  nembre  42  est-il  las  f  ? 

P.  501.  La  pesanteur  spécifique  de  l'eau  de  la  mer  étant 
i  kilog.'€26^^  l<»6ipM  eelle  de  l'eau  Mdinwe  fst  1  ki)iQg. , 
quel  est  le.  poid»de  Teau  de  la  mer  o^iiteliae  dfl»^n»lMHiij^t 
de^heetel.  4dUlPet? 

P.  502.  Ujjl  bofome  de  fbree  ordinaire  peut  perl^  ^211  M- 
log.  :  on  deoiande  quelle  somme  il  pourrait  poifter  ei^  argeiii 
monnayé. 

P.  503.  TJn  lute-qui  pèse^  Uleg.  850,  md%rmè  ÎSè  pièces 
de  5€r.,  230  pièces  de  tfr.,  et  leresteefttenpièeeadi^  14^,: 
com)>ien  renferçjie-t-ii  de  ces  dernières^ 

P.  5^.  TJbo  perscmne  qui  devait  la  si^mme  de  4506  fr.,  hi 
a  payé  d'abord  les  |,  ensuite  le  |  :  que  dQit-elle  encore? 
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p.  Sâ5.  ik  Paris  à  Lyon  par  Aatun ,  on  compte  46  myrian. 
6kilom.,  etdeParisà  Attiun,l7âkikntt.  :  combien  y  a-i-il 
d'Aùlun  k  Lyon  ? 

P.  506.  Ua  propriétaire  a  deux  fenxMu^  Tuae  de  Al  hectares 
25  ares  30  oeoUa.^  et  l'autre  de  74  hecta.  58  areç  53  oentia.  \ 
une  pièce  de  t^nrede  4beii^.  32aiie»a6lédéin6mbrr^4el» 
i"'  ferme  pour  y  faire  des  constructions  ;  2  hectareaâO  ara» 
ont  été  pris  pour  une  route  royale  ^  et  57  ares  55  centiares  ont 
été  ccffiTeitis  en  pièces  d>au  :  dite9  ee^  reste  en  culture. 

P.  507.  Combien  taillera-t-on  de  pièces  de  40  francs  dan» 
ou  lin^  4'or  pur  pecuat  i,kB^  1000^  f&  co«bi«9  kudra- 
t-il  49ul«r  Oe  ^rammfl».  d'ialUii»»  pfmr  la  fabéwUQA? 

P.  508.  Lorsqu'un  litre  d'eau  pè0e  1  kikff. ,  on  Mtrt  de  «ift 
de  Bourgogn<e  pèse  0  kilQg.  9W5  :  quel  ejsjt  le  nokls  4e  ce  vin 
contenu  dan^  deux  tonneaux,  Vrm  de  2  hecirt.  88  Utres  p,raiHf^ 
de2hectoL521itre&? 

P.  509.  Uue  propriété  foaçièrede  54  îieolar»5^*w$  de  a»^ 
perficie  doit  être  partagée  entre  \%  liériUers ,  de  la  xuanièf!^ 
suivante  :  six  d*entre  eux  en  auront  Ic^  deux  tiers,  et  Fautif 
partie  appartiendra  aux  12  autres  :  quelle  sera  m  part  de 

P.  l«MulInsaejqiiÂplBenatdl&0nn.l&^Q(Miti«it  iejH» 
grand  nombre  posûkti  defiècestdaM^yfuiaée  tir^dti  ft^ 
de  y  fr.  et  7  de  fr.  Q^el^e^  leiaa«ikre4e  f9Mi^deebM»iiiedi& 
ces  valeurs? 

P.  5ii.DePari8ltMeiunoncomple4$lEil«m.vdeMeHni% 
Monter^au ,  50  kUtoKO*  ;.de  Mcnt^eauièi  $<im».5$  kihm.  (  de 
Sen^  ^  Jo»gny»50  kilon».  :  de  Joiguy  ^  Auxecre,  27  Ulonu  r 
d'Auxerre  à  Avallon,  48  kilom.;  d'Avallon  à  AutuiL^  78  U- 
lom.  ;  d'AutunàChàlons-sur-Saône,  48kilom.  ;  deCn&loosà 
Mâcon ,  57  kilom.  ;  de  Mâcon  à  Lyon ,  48  kilom.  :  combien  y 
a-tril  de  Paris  à,  Lyon  par  cette  route ,  appelée  route  de  Bour- 
gogne? 

P.  512.  La  longueur  d'une  règle  çst  de  45  centim.,  celle 
d'une  seconde  rè^le  de  55  centim.  :  si  on  les  met  bouta  bout , 
que  manquera-t-il  pour  avoir  un  mètre  ? 

P.  515.  Trois  compagnies  d'ouvriers  se  présentent  pour 
faire  un  ouvrage ,  la  1"  peut  le  feûre  en  6  Jours  ;  la  2«  en  8 
jours  et  la  5«  en  10  jours  :  en  combien  de  jours  cet  ouvrage 
serait-il  terminé,  si  les  trois  compagnies  y  étaient  employée» 
ensemble? 

P.  514.  Un  réservoir  a  deux  robinets  ;  par  le  !«'  il  peut  se 
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vider  en  2  heures,  et  par  le  2«  en  4  :  si  on  les  ouvre  tous  les 
deux  en  même  tempe ,  combien  faudra-t-il  ^^heures  pour  le 
vider  ? 

P.  515.  On  a  un  travail  pressé  ?i  faire  ;  un  maître-ouvrier 
peut  y  employer  4  hommes ,  un  autre  6  hommes  et  un 
5»  12  hommes  :  de  quelle  manière  doit-on  leur  distribuer 
le  travail? 

P.  516.  Un  prodigue  a  dépensé  au  jeu  les  ?  de  sa  fortune,  et 
il  lui  reste  27000  fr.  :  quelle  était  cette  fortune? 

P.  517.  Quel  est  le  nombre  qui,  étant  multiplié  par  80, 55, 
donne  un  produit  triple  de  celui  qu'on  obtieiulrait  en  multi- 
pliant 4T,  50  par  les  f  de  93  ? 

P.  5i8.  Un  entrepreneur  a  fourni  5  blocs  de  pierre  de 
taille  dont  le  détail  suit ,  savoii'  :  lé  l*'  contient  2  met.  cubes 
4^  ;  le  2«  égale  les  idu  l«»-^le  3«  égale  les  f  du4«,  qui  égab 
les  -^  du  5*,  lequel  égale  ^i-mêrae  les  deux  premiers  moins 
Sio'déoim.  cubes  :  dites  le  montant  du  mémoire  de  cet  en- 
trepreneur,  slhporte  le  mci.  cube  à  24  fr. 

P.  519.  Quatre  appartements  dont  la  superficie  est  détaillée 
ei^près  ont  été  carrelés  ^  3  fr.  2S  le  mètr.  car.  :  la  sm^e  du 
1^  est  de  25  met.  car.  25décim.;  celle  du  2<',  de  10  met.  car. 
42  décim.  47  centim.;  celle  du  S*',  de  48 met. 7  décim.  6  cent., 
et  celle  du  4%  de  45  met.  car.  68  décim.  4  centim.  :  on  de- 
mande ce  qu'il  IkU  payer  k  l'entrepreneur. 

P.  520.  La  largeur  d'un  tableau  tfest que  les -^2- de  sahau- 
teur  :  quelle  est  cette  hauteur ,  si  la  largeur  égale  les  |  de  2 
mètres  T5? 
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TROISIEME  PARTIE. 


PROPORTIONS, 

OPÉRATIONS  QUI  EN  DÉPENDENT ,  etc. 


PROPORTIONS. 

*1.  Une  proportion  est  Tégalité  (i«  deux  rappoi*i>. 

*2.  Un  rapport  est  le  résultat  de  la  comparaison  d^ 
deux  nombres. 

^3.  Il  y  a  deux  sortes  de  rapports  :  les  rapports  par 
différence  ou  psùr  soustraction ,  et  les  rapports  par  quo- 
tient ou  par  division  ;  ces  rapports  se  nonaroent  aussi 
raison. 

4.  Le  rai^rt  par  différence  est  le  résultat  d'une 
soustraction  ;  par  exemide ,  le  n^)ort  de  8  à  1 1  est  3  ; 
car  la  différence  de  1 1  à  8  est  3.  On  met  un  point  entre 
les  deux  termes  qui  forment  un  rapport. par  diffé- 
rence. Exemple  ;  8  .  11,  et  on  lit  8  est  à  11. 

^5.  Le  ran>Qrt  par  quotiait  est  le  résultat  d'oae 
division  ;  ^insi  le  ra{]»ort  ou  la  raison  de  12  à  4  est 
3 ,  parce  que  3  est  le  quotient  de  12  divisé  par  4  ; 
celui  de  15  à  7  est  2  1,  parce  que  2  1  ^t  le  quo- 
tient de  15  divisé  par  7.  Il  résulte  de  là  que ,  pour 
ii^ouver  le  rapport  par  quotient  qui  existe  entre  deux 
nombres,  il  faut  diviser  run  par  l'autre ,  et  le  quotient 
donne  la  réponse.  Les  deux  termes  de  ce  ra|q[>ort  s*  lient 
par  deux^ points.  Exemple  ;  12  :  4 ,  qu'on  ut  12  est  à  4. 

^&.  Si  les  deux  ra^iorts  égaux  qui  forment  une 
proportion  sont  des  rapports  par  soustraction ,  elle 
est  aïq)elée  proportion  par  différence  ou  équidiffe- 
renée;  et  si  ce  mM  deux  rapports  par  division,  la 
proportion  est  dite  par  quoiienL 

Ainsi ,  8  et  4 ,  12  et  8  ,  forment  une  proportion 
par  différence  ou  une  éfuidifférence  ,  parce  que  lu 
différence  de  8  à  4  est  la  même  que  celle  de  12  à  S. 

10 
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On  Fécrh  ainsi  :  8 . 4 :  12 . 8 ,  et  on  renonce  en  disant: 
8  est  à  4 ,  comme  12  est  à  8.  Et  ces  deux  autres  rap- 
ports 12  et  3,  20  et  5  forment  ui^e  proportion  par  qtup- 
tient,  car  le  rapport  de  12  à  3  ei^  le  même  que  celui 
de  20  à  5;  en  effet,  le  quotient  de  12  par  3=4,  comme 
celui  de  20  par  Ô^:^4.  Une  iMnopenien  par  quotient 
s'écrit  ainsi  :  12  :  3  :  :  20  :  5 ,  qu'on  lit  12  est  à  5 
conmie  20  est  à  5. 

7.  Le  premier  et  le  troisième  terme  d'une  proportion 
sont  appelés  antécédents  ,  et  le  deuxième  et  le  qua- 
trième conséquents  ;  lepremieretle  dernier  se  nomment 
aussi  extrêmes,  et  les  deux  du  mOieu  ,  moyens. 

Propriété  des  proportions  par  diffePtmm. 

•8.  La  propriété  principale  des  proportîoite  paF  dif- 
férence est  que  la  somme  ées  extrêmes  est  é^mk  à 
celle  des  twoyens. 

Ainsi ,  dans  la  proportion  par  différence  suiTHMe  : 
8.6:5.  31a  somme  des  extrêmes  8  H- 3^=^11,  et  celle 
des  moyens  6H-5^=  aussi  11.  Ençffiet ,  le  ii«ttâireSt|lii 
forme  l^aatécédent  du  premierrapport  est  égal  à  6-|^, 
et  celui  ^u  second  est  égal  à  24-3,  d'oîi  il  résulte  que 
la  somme  des  extrêmes '8+3:=6+^*+-3,  et  ccBe 
des  moyens  64-5=6-^*24-3.  Ces  deux  sottuaes 
sont  donc  éridenuiieitt  égales ,  puhqti'dles  sont  com- 
posées des  mêmes  nombres. 

9.  D'où  il  suit  que,  si  Tob  connaît  trois  termes  droite 
éqnicMffércnce o^  d'uneproportîon  par  différence,  1  est 
facile  de  calctder  le  qmitrî^ae  ;  pour  cela ,  «î  rincomm 
est  extrême ,  il  faut  additionner  les  tnoy  ens  et  en  sous- 
traire l*e\tféme  comm ,  le  reste  i^gsfle  l'extrême  ia- 
connu  ;  si  c'est  un  "moyen  qui  soit  itrconilu ,  il  faut 
soustnalf  e  le  moyen  coimn  de  la  somme  des  eitrêtnes , 
et  le  reste  égafe  le  moyen  inconmi. 

EzémvpU  piQur  le  premier  ^tu. 

Soit  à  trouver  le  quatrième  ienH€r'4e  PéquHMMTBin& 
suivante: 

7  .  10  :  «  .  r 
Solution.  !0-H13tŒ22^7i=::R.l8. 
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Exemple  pour  le  deuxième  au. 

8  . 1 2  :  ;p  .  -22. 
5o/«tfto«;  84-22:^36— 12^  R.  18. 

10.  Lopsqae  ies  deux  moyens  d'une  ppoponion  par 
diSérence eoAt éfaax ,  eofsfme  dans  8  .  il  :  il .  l4,  ell^ 
prend  le  nom  de  proportion  ou  équidifférence  corttî- 
BW;  on  a  alors  84-l4=:ll-Ml. 

11.  Pour  tronver  le  terme  moyen  d'une  pr^ortioa 
«mtume ,  on  divise  par  2  la  somme  des  extrêmes  ;  ainsi 
on  trouverait  le  terme  moyen  de  réquidifférence  sui- 
vante: 8.  a?:*  .14. 

Par  cette  solution  2  a?  ^  8  + 14 
donc  a?  =  8  +  14 

~R.  11. 

2 

C'est  ce  qa^oQ  affile  une  moyeme  aritlunéti^e  ; 
il  ne  fftut  pas  k  eonfondre  avec  la  «loyeime  propor- 
ttdi»ette  dont  omis  parierxMis  aux  progresstOBS  gé^ôé- 

Propriété  des  proportions  par  quotient, 

*\1,  Les  principales  propriétés  des  proportions  par 
quotient  sont  les  survantes  : 

V  Le  produit  des  mxf^ens  est  égal  au  produit  des 
S9iètieni09. 

Soit  la  proponioft  2 : 4  :  :  3 : 6.  En  eiqprteiant  oba- 
qtte  rapport  {Mur  «ne  Motion ,  ncms  avons  7  et  | ,  et 
ces  deux  firwQtfom ,  rééskes  wi  même  dénsmioatour 
(n*'98, 1"  partie),  seront  {^  H.  (k ,  par  cette  %fè^-- 
tàm ,  iHn»  s'«foii8  pts  tronUé  la  fr^[)m?UoB  (n^  88 , 
V^pss^),^'^  \Sk  rétaMasattt ,  mous  avons  12  :  M  :  : 
1%  :  M  ;  mife  lesfactews  des  moyens '«cntt  les  Mêmes 
^  C(9M  Aes  ei^rémes ;  lâcnc,  ^^c, 

^té^âie^erià  qu^on  pe«t  fÈmaf^et  f ^mbre  de^tenne» 
d'mepreiiertioii  sffiislâ  troM4er,  pourvu  q«e  dsiMedtal 
tes4eqi^  on  l'a  éud^lfe,  le  proMt  des  OMiyetts  soie 
to«iows égalé ei^é^  ^trén^.  AiBst  la  proportion 
CHiprès  peut  avoir  toutes  les  formes  suivantes  : 
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12:  3::  20:  5 

5:20::  3: 12 

12:20::  3:  5 

5:  3::  20: 12 

3: 12::  5:20 

20  :  12  :  :  5 :  3 

3:  5::  12: 20 

20  :  ô  :  :  12  :  3 

£a  effet ,  dans  tous  ces  an*angeinents ,  le  produit  des 
extrêmes  et  celui  des  moyens  est  toujours  l'un  des  deux 
produits  12  X  6 ,  3X20. 

Donc ,  pour  avoir  un  extrême  inconnu ,  il  faut  faille 
le  produit  des  moyens,  et  le  diviserpar  l'extrême  connu: 
de  même  pom*  avoir  un  moyen  inconnu ,  il  faut  faire 
le  produit  des  extrêmes ,  et  le  diviser  par  le  moyen 
connu ,  le  quotient  donnera  le  terme  demandé.  Soit  à 
trouver  le  4®  terme  de  cette  proportion:  15  :  5  :: 

'  Solution:  bX  21  =  105 

=  7 

15 

En  effet,  15,  qui  est  ici  diviseur ,  est  le  facteur  d'un 
produit  égal  à  celui  de  5  par  21;  mais  en  divisant  u|i 
produit  par  l'un  de  ses  facteurs ,  l'autre  facteur  vient 
au  quotient  (n^  73,  1*^  partie)  ;  donc  pour  avoir  un 
extrême  inconnu ,  etc. 

Soit  encore  cet  autre  exemple ,  18  :  24  :  :  or  :  28. 
SoluHon  :  18  X  28  =  504 

=  21 

24 

En  effet,  le  diviseur  24  est  le  facteur  d'un  produit 
égal  à  celui  de  18  par  28  ;  mais  en  divisant  un  produit 
par  l'un  de  ses  facteurs ,  il  vient  au  cpiotient  l'autre 
facteur  (n*»  73,  r*  partie)  ;  donc  pour  avoir  un  moyen 
inconnu ,  il  faut ,  etc. 

'*'  2^  Si  Pon  ajouie  chaque  eonêéquent  à  $on  anié- 
cèdent,  ou  si  on  l'en  retranche,  la  proportion  est 
encore  existante.  Soit  la  proportion  12  :  10  :  :  48  :  40 , 
la  différence  des  deux  termes  du  premier  rapport  est  2 
(12—10=2);  celle  des  deux  termes  du  second  est  8 
(48  —  40  =  8);  donc  on  a  2  :  10  :  :  8  :  40.  liestévUent 
que  ces  quatre  termes  foitnent  encore  une  pr^^rtion. 
En  effet ,  en  recrancbant  les  conséqueiits  des  «ntéeé- 
dents ,  on  a  diminué  les  deux  rapports  de  chacun  une 
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unité,  ils  sont  donc  demeurés  égaux.  Au  contraire,  les 
rapports  seraient  aiqpmentés  d'une  unité  et  seraient  en- 
coreégaux  si  Ton  ajoutait  chaque  conséquent  à  son  an- 
técédent. 

*V*  La  êomme  de$  aniéeédenU  e$i  à  la  êomme  dtt 
eofiêéquenis ,  comme  un  antécédent  e$i  à  êon  censé- 
queni.  Soit  la  proportion4  :  2  :  :  6 :  3,  on  peut  chan- 
ger les  moyens  de  place  et  écrire  4  : 6  :  :  2 :  3  ;  on  peut 
ensuite  îy outer  chaque  conséquent  à  son  antécédent ,  et 
on  aura  4  +  6  :  2  +  3  :  :  6  :  3 . 

S'il  y  avait  un  plus  grand  nombre  de  rapports  égaux, 
on  le  démontrerait  de  même. 

*  4""  Si  Ton  multiplie  ou  si  ton  divise  Fun  des  rap- 
ports ou  tous  les  dewt  par  un  fnème  nmtikre,  la 
raison  entre  les  termes  de  cheume  rapport  sera 
toujours  la  même ,  et  par  conséquent  on  n'aura 
^ien  changé  à  la  proportion.  Soit  les  deux  rap^ 
iXMTts  6  :  2  et  9  :  3  formant  la  proportion  6  :  2  :  :  9 
:  3.  Remarcpioiis  d'abord  que  dans  diacun  de  ces  rap- 
ports ,  la  raison  peut  être  exprimée  par  une  firaction , 
par  exemple  :  6  :  2  par  *  et  9  :  3  par  |.  Mais  on  a  vu 
(n**  88)  que  lorsqu'on  multiplie  les  deux  termes  d'une 
fraction  par  un  même  nombre ,  on  ne  trod[)le  pas  le 
rapport  qui  existe  entre  eux  :  donc  si  l'on  multiplie,  etc. 

Par  une  suite  nécessaire ,  si  l'on  divise  les  deux  ter- 
mes d'un  rapport  par  un  même  nombre ,  la  raison  ne 
sera  pas  changée. 

*  5^  Si  ton  multiolie  ou  si  Von  divise  les  deux  an- 
técédents ou  les  aeux  conséquents  par  un  même 
nombre ,  la  proportion  ne  sera  pas  troublée.  Ceci 
est  évident  :  dans  la  proportion  suivante ,  par  exemple , 
4  :  2  :  :  6  :  3,  si  nous  multiplions  4  qui  contient  2  fois  2, 
par  3  ,  par  exemple ,  nous  aurons  pour  produit  12  qui 
coutiendra  2  fois  2  autant  de  fois  que  le  nombre  3  con- 
tient d'unités,  c'est-à-dire  6  fois  (•^-=6);  mais  en  multi- 
pliant t)ar  3  le  nombre  6  qin  contient  S  deux  fols ,  nous 
aurons  aussi  un  produit  qui  contiendra  2  fois  3  auunt 
de  fois  qu'il  y  a  d'unités  dans  3 ,  c'est-à-dire  6  fois 
(J^=6).  On  le  démontrerait  d'une  manière  analogue 
pour  les  conséquents. 
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Par  1106  suite  nécessaire ,  si  l'on  divise  au  lieu  de 
nuxitiplier ,  la.  ménoe  prooriété  aum.  lieu, 

*6fi  Qmnd oQ^nmlti^  ternie  à  t»rme deu^fmh- 
portions,  les  produits  résultant  de  ces  opévqtiontt 
fprmanLencore  tme propartéo»^  Par  exemple,  ^oit  les 
deux  prportious  3    :    6    :  :    4    :    8 
5    :    7    :;  15    :  2i 

15        4^       60      16a 

Les  quatre  produits  forment  la  proportion  15  :  42  :  : 
60  :  168.  En  effet,  les  deux  proportions  3  :  6  :  :  4 :  8 
et  5  :  7  :  :  15  :  21  donnent  les  éggditési 

^  en  nmltipiiaM  lemeà^eriBe  eesdeux  égaRsé%<m  nra 
ax5       4X15 

3g^ an  Tl=:=tTV?,  d«c»  ôW;. 

ftX7        8X21 

Quesài$nsi  sur  hs.Prepstréimuh 

Qu'est-ce  qu'une  proportion?  %,  — r  Qu'eUrce  qu* un.  rapport?  %  • 
— r  Combien  distingue-t-on  de  sortes  de  rapports  ?  %.  —  En  fupl 
CQ(uiste  le  rapport  par  différence.?  4.  —  En  qytoi  consistent  Us 
rapports  par  quotient?  5.  —  Combien  y  a^tAl  de  sortes  de  pro* 
poTtJLom9.6t  faiusrnom  voir»  leur  dij/crencf?  6.-^  Comment  d^si' 
giffi*t'on  les.  quatre  termes  qui  entrent  dans  un/e  proportion?  7.  — 
Çuelle  est  la  propriété  principale  des  proportions  par  MJf^rencePS. 
—  Quelle  consdquenco  tirez-vous  de  cette  propriété?  fè.  —  Com- 
ment nomme-t-'on  la  proportion  par  diffh-enc»  lorsque,  les  deux, 
moyens  sont  égmix,  comme  dans  4  :  6  :  :  6  :  9  ?  10.  —  Comment 
troufve't-ott  le  terme  moyen  dans  ce  cas?  11.  —^4^dUs  sont  les 
prvpriété^  des propoHioni  pfir  quotient?  \% 

Xromsfen  l^  terrm  inconnu  de  eàamsne  dé^ 
Proportions  suiwmtes* 

P.  1.  1*        u:  18::  i6:a? 
T        18  :  24::    iT  :40 
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3» 

25:  jr  ::   35:44 

4* 

«  :,72::  36:48 

5? 

340:  m  ::720:72 

6» 

87,50  :  *  ;  :  175  :  174 

v.% 

1° 

l«;:f«::   l«  :  jr 

2» 

18':  X  ::  24:4» 

3» 

2»f»S::    X  :42                    » 

' 

40 

*  :  36  :  :  7ï  :  48 

5* 

360  :720;  :   »  :  72 

&> 

87,50:176::    x  :  i,74 

p.  3. 

1' 

i  :  i  ::  -^  :  *    ■ 

2» 

H  :tV  ::  tV:  « 

Z' 

'il  :  14  ::  *  :  il 

4^ 

^i  r  X  :r  lî  :  i^ 

F.  4. 

!• 

JL      •     ^     ••      »      •     > 
4      •    *.    •  •     a     •     7 

2» 

1        •       ^       ««i}.        7 

3" 

M.     .     12     ..     li     .      ^ 

4» 

4>       •       34       ••       17       •       li> 

P.  5. 

1" 

20X6:160::35X7:  jr 

2" 

i«XS0rTx8::i8X;p:i4x4 

3" 

25+7:48::3â4-a:jT 

4" 

3Q+  36  :  36  ::  as 4- «  :  664-6 

BâG;LE  fi&  Tft0IS. 


BEJ 


*  îS.  La  Kègle de  T!rots  estime  opérmfm  à  laqneite 
«doMe  Den  réuoBCéd'im  problème  qm  renferme  quatre 
termes  d'one  propordon ,  doM  trois  étant  coimus  ser* 
-vent  à  décoHTTîrre  quatrième. 

Par  exemple,  leproklème  snivant  :  6hommes  ayant 
fait  42  meures  d'onrrage  .  combien  10  hommes  en  fe- 
rmit-4ls  durant  le  même  teoips ,  renfarme  une  règle  de 
tr^s. 
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*  14.  Quoique  l'on  dislingue  ordinairement  cinq  sor- 
tes de  règtes  de  trois ,  savoir  :  !•  la  directe  simple  ; 
2»»  l'inverse  simple  ;  3"  la  directe  double  ;  4*  l'inverse 
double  ;  5*»  la  compoisée ,  c'çst-à-dire  en  partie  di- 
recte et  en  partie  inverse ,  nous  n'en  reconnaîtrons  Ici 
que  de  deux  sortes:  celles  dont  î^^ue  terme  n'est  com- 
posé que  d'un  seul  nombre ,  et  aue  nous  appellerons 
po^r  ce  sujet  réglée  de  trois  siisi^ples,  tel  est  l'exemple 
précèdent  ;  et  celles  dont^leux  termes ,  quelquefois  les 
quatre ,  sont  composés  de  iplusieurs  nombres  ;  nous  les 
nommerons  règles  de  trots  composées,  et  elles  ren- 
leimepont  les  quatre  dernières  espèces  nommées  ci- 
dessus. 

L'exemple  suivant  renferme  une  règle  de  trois 
composée. 

Combien  faudra-t-il  de  jours  k  8  homçoeK  qui  tra- 
vaillent 10  heures  par  jour ,  pour  faire  un  ouvrage  de 
25  mètres  de  longueur  et  de  2  de  largeur ,  sachant 
que  6  hommes  ont  fait  en  15  joufs,  travaillant  lîheu- 
res  par  jour ,  30  mètres  d'un  autre  ouvrage  qui  a  3  mè- 
tres de  largeur? 

RÈOLE  DE   TROIS  SHtPLB. 

En  général ,'  les  règles  de  trois  peuvent  être  résolues 
en  faisant  «sage  dés  çA^opriétés  dès  proportions  ou  sans 
employer  ces  propriétés. 

Resolutions  des  Règles  de  Trois  simples ,  sans  faire 
usage  des  pi^Ofnétés  des  proportions, 

*15.  Pour  opérer  sans  employer  les  proportions  un 
problème  qui  renferme  une  règle  de  trois,  on  divise  la 
quantité  qui  est  seule  de  Si5n  ea|)èee  parx^eUe  qiM  Ta 
produite  ou  qu'elle  produit  ellennéme  ^  e^  on  multi- 
plie le  quotient  par  le  troisième  terme.  Cetb  méthode 
est  justifiée  par  le  raisonn^em^t  suivant  ; 

Soit  à  résoudre  le  premier  (a'oblème  ci-dessus:  si 
je  connaissais  l'ouvrage  que  chaque  boiprae  a  fait  ^ 
je  le  multiplierais  par  10,  nombre  d'hommes  qui  doiveni 
être  employés  pour  faire  l'ouvrage  demanaé  ,  ce  qui 
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dofinerait  la  réponse  ;  mais  je  connais  l'ouvrage  que 
6  hommes  ont  fait ,  çt  je  cherche  celui  d'un  seul  ;  cette 
première  question  demande  donc  ime  dÎTision  (n*"  67 , 
1'^''  partie) ,  et  le  quotient  donnera  Touvrage  d'un  seul 
homme,;  poiir  avoir  celui  de  dix ,  il  suffit  de  répéter 
dix  fois  cette  quantité,  ce  qui  exige  une  nraltipUcatioo. 

^^  Exemple,  Onze  mesures  de  blé  coûtent  68  francs . 
combien  coûteront  15  mesures  du  même  blé?  Je  di- 
vise 6S  par  1 1 ,  et  j'ai  6  francs  rr  pour  le  prix  de  la  me- 
sure ;  je  multiplie  ce  nombre  par  16,  et  j'ai  ^  pour 
réponse.  ' 

C'est  ainsi  qu*on  peut  opérer  toutes  les  règles  de  trois  directes  y 
mais  comme  cette  méthode  présente  quelques  difficultés  à  cause 
des  fractions  qui  peuvent  résulter  de  la  division,  on  peut»  pour 
les  éviter,  commencer  par  la  multiplication.  Ainsi ,  dans  le  pre- 
aiier  exemr^^  ie  multiplie  4^  par  lo  et  j'ai  4^o;  mais  4^  est 
Fourrage  cfe  6  nommes,  j'ai  donc  un  produit  6  fois  trop  fort^ 
pour  le  réduire  à  sa  juste  valeur,  il  faut  donc  le  diviser  par  6.  En 
appliquant  le  même  raisonnement  an  second  exemple,  on  aurait 

16X«8 

=92  A 

11 

Jtésolution  des  Règles  de  Trois  par  les  propriétés 
des  proportions. 

*16.  Pour  résoudre  les  règles  de  trois  en  faisant  usage 
des  proportions ,  il  faut  considérer  d'abord  que  tout 
problème  de  ce  genre  renferme  deux  rapports.  Soit , 
par  exemple ,  le  problème  précédent  :  11  mesures  de 
blé  coûtent  68  fr. ,  combien  coûteront  15  mesures  du 
même  blé.  En  divisant  68  par  11 ,  j'aurai  le  prix  de  la 
mesure  de  blé  ,  mais  si  je  connaissais  le  prix  des  15 
mesures  ;  en  le  divisant  par  15 ,  j'aurais  également  le 
prix  d'une  mesure ,  lequel  doit  être  égal  dans  les  deux 
cas  ;  or,  le  quotient  de  chacune  de  ces  divisioAs  exprime 
le  rapport  qui  règne  entre  leç  deux  termes  ^et  comme 
il  est  le  même ,  j'en  conclus  que  ces  4  termes  forment 
une  proportion  (  n''  6  )  que  l'on  peut  écrire  ainsi  :  11  : 
68  :  :  15  :  j?. 

Le  produit  des  moyens  divisé  par  l'extrême  connu 
domiera  la  réponse  (n""  12).  10. 
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*17.  Pour  pldeer  convenablemettt  le»  noidMres  qui 
composent  les.règ^»  de  trote,  quand  im  Y^utlefti^ 
soudre  par  les  pro^rtions  ,  il  faut  aïoir  9€m  d'éôrire 
les  deux.  rappioKs  dans  le  mène  ordve  ^  c'est^-ànlire 
qu'ils  doirent  commencer  tous  deuK  par  les  aatécéâents 
ou  parlesi€oiitéqM«t&:  (Hii  remplace  le  tennetne^diiu 
Pîsurâp. 

Exemple. 

Lorsque  14(1  fr.  sont  le  pri)t  de  H  mètres  de  6t9p , 
combien  faudra-t-il  pai^fer  pour  W  mètres  du  même 
drap  ?  Solution,  140  fr.  :  14  mètres  ::  xtr.  :  21^  met. 
Je  compose  le  premier  raj^MMrt  de»  ttam»  et  des  mètres  «ja^ils 
OHt  donpéSy  le  second  doit  être  composé  dé  là  mél^e  manière  ; 
,  mais ,  ne  connaissant  pas  les  franes  cm  ce  second  rapport ,  je  les 
remplace  par  Vx-,  rineonna  setronvimt  aux  moyens, Je  mis  le 
proaHit  des  extrêmes  i4o  et  ao ,  il  est  de  *  Qf8bo  que  je  dmse  par 
1 4  »  et  j'bi  po«ir r^poiMe  trao. 

Combien  faut-il  payer  pour  ÎBS  mètres  de  toile 
lorsque  pour  850  fr.  on  m  reçek  170  mètres  ? 

Solution,  a?  :  280  :  :  850  :  170.  B.  1400  fr. 

Le  premier  terme  du  problème  étant  inconnu  Je  le  remplace 
pvr  Ta ,  et  je  mets  sowanlécédeni  au  detviième  terme*  Je  cen^ 
pose  le  deuxième  rapport*  oeMm»  le  premier,  commençant  par 
les  francs.  Comme  Vx  est  un  extrême,  je  fais  le  produit  des 
moyens  lêo  etr  85o ,  il  est  de  iStooo  que  je  mrim  par  170  ;  la 
réponse  est  1400. 

3&  mètres  de  drap  coâteitt  9fê  fr.  :  comMcfn  46^co6- 
terem^ite  ?  Solution,  36^  :  216  :  :  40  :  ».  R.  24^. 

Comlnen  faut-il  payer  peur  16  mesures  de  blé  • 
lorsqu'on  paie  49  fr.  pour  4fHesure»?  Solt4io*k.  x  :  16 
:  :  48  :  4;  R.  192. 

Pour  SOO  fr.  on  a  160  met.  de  drap .  comMen  coûte- 
ront ^mxaèU  Solution,  800  :  166  :  :  ar  :  260.  R.  1000. 

Que  coûteront  46  pièces  de  vin  si  Ton  pale  1800  fr. 
pour  12  pièoesdn  même  \m  ?  Solution,  a?  :  46  :  :  1800 
:  lî.  R.  8960  fr. 

En  15  jours  on  fait  126  mètres  d'ouvrage  !  combien 
en  fera-t-on  en  20  jours  ?  Solution,  15  :  126  :  :  20  :  X, 
R.  160. 
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Avec  64  mètres  de  dtap  on  fait  16^  habits  :  cofinbîen 
«B  fera^troaaii#c  40  mètr^,?  Sotutiim.  64.  :  16  :  :  40  : 
X.  R.  10. 

CûHitrie»  l4tt«iètreB  da  teîle  coàt£Xont-il8 ,  loivsque 
pour  l70  fr.  on  en  a  &â  mètseât?  Sidutimi.  140  :  x  w 
^  :  176^  R.  8M. 

*1«.  Oïî  Mt  là  preuve  de  la  régie  de  trol»  par  une 
^ntre  rè^  de  trois  dans  laquelle  on  change  de  place 
t^incoBOU;  s'O  était  au  V  t^noae  dans  la  règle ,  on 
le  met  au  2*  dans  la  preuve  ;  s'il  était  au  3®  terme,  (m 
le  met  au  1*"*,  et  réciproquement.  Pour  faire  la  preuve 
de  ravaHUdenéer  G%»mî^y  je  mettm  donc:  64  :x 
::  #  :  Î0,  Y^it^écttàsm^  do^^onoer  16  pour  ré|M|ttse  y 
et  pour  lapreuve  du  dernier  exemple,  je  mettrai:  140. 
:  980  :  :m  :  »^  et  l*on  doit-trcNiver  I70.pour  réponse.  * 

Qm^êbmiiêuâr  U.  Righ  de.  TroU* 

(^«iù-'en'  qm  l^  règdn  de- trais?  13.  —  Combien  j  a-/-i/  de 
suém <<h>  rfglê»  da  tnU ?  14«  -^Comment penU-an  résaudre  une 
question  renfermant  une  rè§h  du  trois  smt4  emj^yer  les^propor^ 
tkmê^iâu  -^  C9»nmm  petitwm.  rémmkm.  Im  ^k^  de  trms  en  se 
semÊÊtdmpnfrtknH^^'-^  ^^fiuUHàaèmnmrpûisrplmoer 
■comeimkkmenties  m^mères  qui  composai  hâ  règles  de  trois,  qumnd 
'On  ma  tes  résoudre  par  leâ^ proportions?  Vf.  — >  Ctfmmenéfaît^n 
la  preuve  de  la  réglé  de  trois  ?tS. 

E^ser^cmi  suf^kt  Rigtà  è$TSvkfmmple. 

P.  6.  Im.  detofôae^de  T^mm^  août^  0  fr.  15  cent  :  com- 
bien coûteront  6^  poounes?  SoluUoa,  \%:  0^1^;  :  6â4  :x. 

P.  7.  liQV^cpa  lar  douzaijae  d'ceufe  coûte  0  fr.  50,  com- 
bien paianirt-on  pourra  paiûers'qul  en  eontiannenl  cbacun  612? 
Sriirtioft*  612x?=5=1224  :•  ai  :  :  la  :  0,50. 

P.  8.  (^[^  691  le  pri](  de  42;  c^oûfs  k  15  fr.  la  dwuaine? 
Sûlulion.  ap  ;  48,  î  :  15  :  12.    ^ 

P.  9.  Lorsque  15  personnes  dépensent  75  fr.,  combien 
1Û  dépenserdnt-elles  ? 

P.  10.  Pour  3  fe.  on  a  200  plumes,  combien  en  aura-l-on 
pwirl^fr-  50  c,? 

P.  11.  Lorsque  6  chevaux  coûtent  5000  fr. ,  combien  16 
codteronl-ils? 

P.  12.  S'il  faut  60  mètres  de  toile  pour  en  payer  1»  de 
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drap ,  combien  auru-l-on  de  mètres  de  toile  pour  75  mèlres 
de  drap? 

P.  13.  En  12  jours  un  ouvrier  gagne  56  fr.  60"  c.  :  com- 
bien gagnera-inl  en  50  jours? 

P.  l4.  En^ 30  jours  un  ouvrier  gagne  fW  h.  :  éombien  lui 
iaudra-t-il  de  jours  pwir  ga^er  240  fr.  ?  - 

P.  15.  Pendant  ^  jours  un  ouvrier  a  çagné  140fr  :  com- 
bien aurait-il  gagné  s'il  avait  travaillé  6  jours  de  plus  ? 

P.  16.  Une  botte  de  soie  pesant  20  hectogr;.  coûte  240  fr., 
combien  coûterait-elle  si  elle  pesait  90  hectogr.  ? 

P..  17.  Combien  faut-il  de  kilogram.  de  pain  pour  nourrir 
130  hommes,  sachant  qu'avec  130  kilogram.  on  en  nour- 
rit 65? 

P.  18.  Avec  3840  kilog.  de  pain  on  nourrit  1920  hommes: 
com)>ien  4500  hommes  en  consommerontrils  durant  le  même 
temps? 

P.  19.  Lorsque  140  mèlres  de  drap  coûtent  1540  francs , 
combien  coûteront  200  mèlres  au  même  prix  ? 

P.  20.  Si  Ton  donne  40  fr.  à  un  voyageur  pour  faire 
75  kilom.,  combien  faudra-t-il  lui  donner  pour^en  faire  375?. 

P.  21.  Lorsqu'on  paie  354  fr.  pour  le  port  de  3678  kilog., 
que  faudra-t-ïl  payer  pour  10712  kilog.  de  la  même  mar- 
chandise et  pour  la  même  distance  ? 

P.  22.  Pour  faire  transpm'ter  340  kilog.  de  msurohandtses 
l'espace  de  4  myriamètres  on  paie  68  fr.  :  combien  kudm- 
t-il  payer  pour  le  transport  de  3740  kitog.  au  même  lieu?, 

P.  23,  Pour  34  fr.,  on  fait  transporter 200  kilog.  Fespace 
de  39  myriamètres  :  à  cotaibienles  ferai t-t-on  transporter  pour 
la  somme  de  136  fr.  ? 

P.  24.  liorsque  le  cent  de  grenades  coûte  12  fr» ,  à  com- 
bien revient  la  douzaine  ? 

P.  25.  Lorsque  i  fr.  92  cent,  sont  le  prix  de  24  œufs,  à 
combien  revient  le  cent? 

P.  26.  S'il  faut  41  hommes  pour  foire  287  mètres  d'ou- 
vrage, combien  51  en  feront-ils,  travaillant  égulenrônl? 

P.  27.  Si  55  l>ommes  font  165  mèlres  d'ouvrage,  com- 
bien 198  hommes  en  feront-ils ,  travaillant  également? 

P.  28.  Un  homme  gagne  126  fr.  en  9  jours  de  travail  : 
coïnbien  gagnerait-il  en  40  ? 

P.  29.  Si  l'on  lire  deux  met.  cubes  d'eau  en  12  minutes, 

<*ombien  faudra-t-il  d'heures  pour  vider  une  citerne  de  4  met. 

de  longueur  sur  3  de  largeur,  et  2  met.  50  c.  de  profondeur? 

^P.  30.  Deux  pièces  de  loile  de  m(**me  qualité  coûtent,  la 

première  555  fr.,  et  la  deuxième  390  fr.  :  on  demande  quelle 
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est  la  longueur  de  l'une  elde  l'autre ,  sachant  que  kseecHnëe 
a  I  i  mètres  de  plus  que  la  première. 

P.  54.  Ayant  vendu  465  kilogram.  de  laine  pour  4620  fr. 
^  c,  comibien  recevrai-je  pour  1599  kilogram.  de  la  même 
laine  ? 

P.  52.  Combien  coûteront  1 46  litres  d'huile ,  si  Ton  paie 
154  fr.  pour  220  litres? 

P.  55.  Un  voyageur  a  Mi  26  myriam.  en  5  jours  :  com- 
bien sera-t-il  de  jours  pour  faire  208  myriamètres  ? 

P.  54.  Un  négociant  voulant  faire  une  bonne  œuvre ,  se 
propose  d'y  empkiyer  4  fr.  toutes  les  foisqu'il  en  gagnera  58  :  k 
combien  se  montera  son  bénéiice  s'il  peut  disposer  de  8000  fr.? 

P.  55.  Un  (diapelier  a  vendu  78  chapeaux  pour  956  fr. , 
l'acheteur  n'ayant  que  840  fr. ,  combien  en  recevra-t-il  2 

P.  56.  Un  ouvrier  a  reçu  264  fr.  pour  44  jours  de  travail  : 
combien  aurait-il  reçu  s'il  avait  travaillé  44  jours  de  plus? 

P.  57.  Quelle  est  la  hauteur  d'une  tour  qui  donne  44<è 
met.  d'ombre,  lorsoue,  en  même  temps,  2  met.  de  hau- 
teur en  donnent  5  d^ombre  ? 

P.  58.  Lorsque  le  cent  de  fagots  coûte  25  fr. ,  k  combien 
reviennent  56  iagots? 

P.  59.  J'ai  acheté  4950  bûches,  k  condition  d'en  avoir  6 
pour  cent  en  sus  :  combien  en  recevrai-je  ? 

P.  40.  Combien  |^gne4-on  pour  cent,  lorsgu'on  vend  4  fr. 
jO  c.  une  marchandise  qui  i^e  coûtait  que  4  fr.  ? 

P.  44.  Ayant  acheté  pour  8500  fr.  de  blé,  j'ai  gagné  4  pour 
cent  en  le  revendant  :  combien  ai-je  reçu  ? 

P.  42.  En  revendant  des  marchanaises  la  somme  de 
5600  fr. ,  je  perds  4  fr.  50  c.  par  cent  :  combien  avais-je 
déboursé  ? 

P.  45.  Ayant  acheté  du  drao  k  45  fr.  le  mètre ,  je  désire 
gagner  5  pour  cent ,  combien  oois-je  le  ven(lre? 

P.  44.  Ayant  acheté  de  la  toile  pour  8000  fr. ,  je  l'ai  re- 
vendue 8500  fr.  :  combien  ai-je  gagné  pour  cent  ? 

P.  45.  Lorsqu'on  donne  5500  pommes  pour  87  fr.  50  c. , 
k  combien  est-ce  le  mille  ? 

P.  46.  Lorsque  le  mille  d'oranges  se  vend  450  fr. ,  com- 
bien en  aura-il-on  pour  715  fr.  25  c.  ? 

P.  47.  Le  demi-kilog.  de  sucre  coûte  4  fr.  40  c:  com- 
bien feudrait-il  le  revendre  pour  gagner  50  fr.  par  mille  fr.? 

P.  48.  Combien  faut-il  vendre  de  mètres  de  drap  pour 
avoir  un  bénéfice  de  850  francs ,  lorsqu'on  gagne  50  fr.  par 
mille? 

P. '49.  Combien  faudra-l-il  payer  pour  la  commission  de 
430  balles  de  marchandises ,  à  46  fr.  pour  4  balles? 
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P:  5Ô.  Un  oowttcr  a'  vendu  145  heetol.  IHTlHres  de  Tin  : 
s'il  a  0  fr.  023  m.  par  litre ,  quel  sera  son  gain? 

P.  54*.  ÂcpielIes(M[nn:fêseBMmtelaeommissi(nrdel8380 
fr.,  k  4  fir.  tâ'C.  pour-cent  de  bénéfice?' 

P.  52»  Un  négociant  de  Paris  a  fait  assurer  sur  un  nanre 
•de  Marseille  pour  9500  fr;  de  marchandises ,  k  raison  de  6 
pour  cent  :  combien  doit-il  payer  d'assurance  ? 

P.  53.  rai  acheté  4«  pièces  de  vin  de  chacune  240  litres, 
il  0  fr.  35  c.  le  lUre  :  si  je  paie  l'assurance  k  40  ponr  ce»t , 
k  combien  me  reviendra  le  liti^? 

P.  54.  Un  particulier  reçoit  75è  fr.  pour  Pàssurarrcc  de 
marchandises  k.8  pour  cent  :  gaettcen  était  la  valeur? 

P.  55.  On  demande  k  conilMen  se  fflCHite  te  grosse  aven- 
ture /  c'est-à-dîre  le  gain  fait  sur  424750  fh  expôséi»  aux- 
•dangers  de  la  mer ,  si  lt)n  donne  46  fr.  75  cent,  pour  100. 

P.  56.  Quelqu'un  a  donné  k  grosse  aventure  30  pièces  de 
itn  de  chacune  240^  litres ,  k  0  fr.  25  cent,  le  li^e  :  combien 
recevra-t-il  de  profil .  sll  n^arrive  pas  d'accident ,  et  q»^ 
lui  donne  42  pour  400? 

PI  57.  Au  retour  d'un  vaisseau ,  je  recois  88B0  fr.  pour 
grosse  aventure  d'un  capital  exposé  aux  cumgers  de' l»  navi- 
gation :  quel  est^  capUai ,  sachant  que  l'im  me  domie  40 
pour  400? 

P.  58.  Un:  nêgodintétAit  intéressé  pour  4900  fr.  sur  la 
cargaison  d^ùn  vaisseau  :  le  mauvais  temps  ayant  avwié  Iss 
marchandises ,  on  ne  retire  que  60  pour  400 ,  combidR  ledit 
négociant  recevra-t-il  ? 

P.  39.  On  a  acheté  pour4450Ofr.  de  marchandises:  com- 
bien recevra^ t-on ,  si,  en  les  revendant,  on  gagne  6  fr. 
pour  400? 

P.  60.  Un  particulier  u*  du  drap  qu'il  vetfd^tfr.;  en  troc, 
il  en  vent  15  fr.  ^  et  il  veut  l^changer  pour  de  la  l^ile  q«*on 
vendrait  en  détail  3^fr.  :  k  quel  prix  doit-<m  lamettre^  en  troc 
k  proportion  du  drap? 

P.  64.  Ne  trouvant  pas  le  débit  de  4560  litres  d'eau-de- 
vie  du  prix  de  2  fr.  50  c,  je  veux  l'échanger  pour  du  vin  que 
l'on  vend  0  fr.  53  c.  :  conAien  eh  recevrai-je  de  litres? 

P.  62.  Combien  paiera-t-ou  pour  5  caisses  de  marchandises 
pesant  ensemble  3400  kilog. ,  si  l'on  dimimie  5  kilog.  de  lare 
«t  2  de  bon  poids  par  460,  et  que  Fon  paie  4  fr.  75 1^  kil^. 
net? 

P.  65.  Si  pour  le  port  de  Paris  k  Nantes  on  pai«  8  fr.  peur 
4|)Ô  kilog. ,  combien  paiera- t-on  pour  5  caisses  pesant  en- 
semble 4250  kilog.  ? 

P,  64.  Je  trouve  un  banquier  qui  veut  bien  me  Mre  uûe 
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lettre  de  change  pour  feire  reccroir  à  Ly(m  la  somme  de 
iâOOO  fr.  :  CQim)ien  dois-je  hv  compter,  s'il  prend Otr.  75 c. 
pour  tOO? 

P.  65:  Deux  pièces  de  drap  ont  rime  41  mètres ,  Tautre 
36  ;  la  pveaxiière  coûte  45  fr.  plus  que  la  seconde  :  quel  est  le 
pjrix  de  cba£UHô^ 

P.  66;  Lorsque  le  miUier  de  f^mes  coûte.  2S  francs ,  com- 
bien devrai-je  payer  pour  95190  plumes? 

p..  61?.  LÔrsqu'oa  paie  450  Ir,  57  ceftt.  pour  le  p«rt  de  717 
kilQgmnuqos  de  maiebandises ,  cMfthien  devm*4-0B  payer  li 
proportion  pour  9450  kilog.  27  décagrammesi? 

P.  6^  Gomkiei' i«ctvnit4*«a  pour  mjHot«L  degrain, 
si  roo^reçoit  âQ69fir.  60ee«t.  poof  OitieotditRsSdéeaikrea? 

P.  69.  Si  Ton  donne  95  francs  à  un  Toyigeor  pour  faire 
SWkiionèlresâerckemin,  eomixemloi  doimenHt-«npQar  116 
myrianiètrw  40  bectomète^  f 

¥:  70^  Lcmqu'cm  paie  4^  fteics:  ^  oem.  pour  44  kiio- 
gnunmes  de  viande,  combien  deyra-H>n  payer  pour  90  hee- 
togeumnes? 

P.  74.  S'il  faut  445sacs  p^cmtêair4T4faeclelttre»9B 
de  grain ,  coH^en  en  f^odrat-t-il  à  proportîaa  pour  en  conte- 
nir 697'  hectoHires  ? 

P.  Tt.  Cbmbien  faut-il  pfayer  pour  889  mitres^  75,  lorsque 
tICB  fr.  55  c.  sont  le  prix  de  25  mètres  50? 

P.  75.  S'il  a  fallu  4  56f  bouteilles  pour  conUfflir  2T2  litres 
de  yin ,  combien  en  fBmdra-t41  de  même  graadeur  pour  sou- 
tirer quatre  pièces  devin ,  qui  contiennent  chacune  2  hecto- 
litres 5  décalitres  ? 

P.  74.  I^Ojp^Ur'x»  ïaei.Z4S  kilog.  50  de  poudre  dans  40 
bacils ,  cADuoen  poucr»rtnOii  en  mettre  2^  proportion  dans  42 
barils  qui  sont  de  la  même  grandeur  que  tes  premiers  ? 

P.  75;  Un  partioiilief  a  reçu  ViSè  francs  75  ceat.  pour  la 
vente  de  41^  ares  95-  centiares  de  terve  :  combien  recewa- 
t-il  à  pvopMTtieii  pour  45  heetaees.,  &a  les  vendant  au  mènie 
prix? 

P.  70.  Un  particulier  devant  8000  fpaoos.  V)n  créancier 
lui  aceonleO  fr.  45«.  par  cent  d'escompte  oit  de  rabais:  com- 
bien celui-ci  recevra-t-il  ? 

P.  77.  Pour  attirer  ki  réussite  sur  mon  négoce ,  je  me  pro- 
pose de  donner  5  fr.  aux  pauvres  toutes  les  fois  que  je  gagne- 
rai 450  fr.  :  combien  aurai-je  gagné  lorsque  je  ferai  une  au- 
m^e  de  400  fr.  ? 

P.  78.  Une  garnison  de  4800  hommes  a  des  vivres  pour 
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90000  fr.  :  de  combien  faudra-t-il  augmenler  la  valeur  des 
vivres  lors(ju'on  recevra  750  honunes  de  plus  ? 

P.  79.  Si  je  donne  8  fr.  pour  4  00  de  gain  ^combien  aurai-je 
donné  au  bout  de  8  ans  ^  si  chaque  année  je  fais  un  bénéfice 
de  1200  fr. 

P.  80.  Un  rentier  possède  uii  revenu  annuel  de  21 90  francs; 
il  veut  régler  sa  dépense  de  manière  k  écoiiofniser ,  pour  de 
bonnes  œuvres ,  10  fr.  sur  50  de  revenu  :  quelle  sera  sa  dé- 
pense journalière? 

P.  81.  Un  père  gagne  6  fr.  50  c.  par  jour,  son  fils  3  fr. 
75  C;  :  en  combien  de  temps  auront-ils  économisé  34  fr.  50  c. , 
s'ils  ne  dépensent  que  5  fr.  par  jour  ? 

P.  82.  Une  somme  est  composée  de  deux  parties ,  qui  sont 
entre  elles  comme  6 :  30  ;  la  plus  petite  est  1300  fr;:  quelle 
est  la  plus  grande  ? 

P.  83.  Le  riz  valant  0  fr.  80  cent,  le  kilog. ,  et  le  vermi- 
celle 0  fr.  90  cent. ,  combien  aura-t-on  de  kilog.  ôê  ces  deux 
nmrdiandises  pour  595  fr. ,  si  Ton  en  prend  autant  de  Tubc 
que  de  l'autre? 

P.  84.  En  25jours  un  menuisier  a  fait  30  mètres  d'ouvrage  : 
combien  en  fera-t-il  en  125  jours  ? 

P.  85.  Une  pièce  de  v'm  contenant  250  litres  coûte  75  fr.  ^ 
une  autre  de  320  litres  coûte  96  fr.  :  quelle  est  U  plus  chère? 
P.  86.  On.  a  .ache44  d^x  pièces  de  toile  ;  la  premi^e 
coûte  405  fr. ,  et  la  deuxième  369  francs  :  quelle  est  la  lœi- 
gueur  de  l'une  et  de  l'autre,  si  la  première  a  4  mètres  de 
plus  que  la  deuxième  ? 

P.  87.  Six  pièces  de  velours  ont  coûté  ensemble  1800* 
francs  ;  on  demande  combien  elles  contiennent  de  mètres 
chacune ,  si  78  fr.  sont  le  prix  de  13  mètres. 

P.  88.  Si  j'avais  mis  95è0  fr.  dans  le  commerce,  j'aurais 
gagné  1520  francs  ;  mais  n'ayant  fait  que  pour  304  francs  de 
profit ,  je  demande  ce  que  j'avais  mis. 

P.  89.  Deux  ateliers  composés  Tun  de  20  hommes  et  l'autre 
de  50,  ont  fait  1500  mètres  d'ouvrage  en  25  jours  :  combien 
«^n  auraient-ils  fait ,  si  l'on  avait  mis  15  hoiîimes  de  plus  ? 

P.  90.  Le  père  gagne  6  fr.  20  c. ,  la  mère  4  fr.  30  c. ,  el 
trois  ehfants  chacun  2  fr.  75  c.  par  jour  ;  h  combien  se  mon- 
iera.leur  économie  par  semaine ,  si  fa  dépense  journalière  est 
de^Ofr.  75? 
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RÈGLE  DB  TROIS  CCHlFOftÉC. 

19.  La  règle  de  trois  composée ,  comme  nous  l'avonis 
dit  n*  14  y  est  c^e  4mis  laqueHe  plasleiirs  quantités 
coBcourent  à  fimner  un  nié«ie  antécédem  on  un  même 
<.6wéqueiic* 

Exemple. 

6  hommes  en  i4  jours  tra;v;âlani  B  heures  par  jour , 
oBtfmt4â6rnièt.  d'ouvn^;  on  demande  combien  en 
l'efiont  5  hommes  en  90  jovrs ,  n^availlâunt  10  heures  par 

Dèns  ce  problème,  6  hommes ,  en  24  jours ,  feront 
144  jonmées ,  lescpienes ,  à  raison  de  8  heures ,  font 
1152  heures.  C'est  donc  en  1152  heures  qu'on  a 
fait  456  mètres  d'ouvrage.  Dans  le  second  rapport ,  5 
hommes ,  pendant  20  jours  ;  feront  100  jonmées  à  rai- 
son de  10  heures  i=r  1000  bem*es  :  ce  qui  rei^eni  à  cette 
sohitlon  :  6  X  24  X  S  :  456  t  :  5  X  20  X  10  :  a; ,  on 
1 152  :  456  :  :  lOOO  :  oit  ;  par  oé  l'en  Teiiqiie  les  hom- 
mes ,  les  jours  et  les  heures  dans  chaque  rapport  ont 
concouru  à  former  rantécédent. 

20.  Après  avoir  rappelé  à  ti^ois  termes  les  règles 
de  trois  composées  ^  on  les  opérera  comme  les  simples 
par  la  division  et  la  muhiplicaiioa ,  et  réciproqu^nent 
(n*»«  15  et  16) ,  ou  par  les  proportions ,  écrivant  pott" 
premier  rappm  celui  dès  deux  que  fmi  vent ,  et  de  la 
manière  que  Von  veut ,  ayam  soin  de  mettre  dons  un 
même  termiK  toutes  les  quamités  qni  concoureat  à  pro- 
doire  le  même  antécédent  et  le  même  conséqoaH,  etc., 
et  de  désigner  les  multiplications  par  le  sigpe  X  :  on 
écrit  le  second  rapport  d(e  la  même  msudère  et  daus  le 
nsême  ordre  que  le  premier ,  et  l'on  mt^Xm  à  la  ptoe^ 
qjne  doit  ocenper  dans  la  proportion  le  fonne  inconnu  ; 
si  fx  se  trouve  dans  les  moyens ,  on  fiait  le  proAuit  de 
tons  les  n<Hnbres  qui  compoient  les  extrêmes ,  et  on  le 
divise  par  cehii  de  tous  les  moyens  comMte  ;  s'il  est 
dans  les.  extrêmes  y  on  fait  le  produit  de&moyeas ,  et  tn 
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le  divise  par  celui  des  extrêmes  connu  ;   le  quotient 
donne  la  réponse. 

Exemples. 

V^  Ex,  DQtt«e  bommBfi  ay^uH;  entrepris  un  Qim*age , 
en  ont  fait  la  moitié.  ^  H  jowrs,  af«è»i(moi  4  d'.ejAtre 
eux  sont  tombés  malades  :  combien  faudra-t-il  detami» 
aux  8  autres  pour  Tachever  ? 

Solution.  12  h.  X  14  j.  :  1  ouv.  :  :  8  X  a;  :  1*. 

MHltipi^z  l^ptr  14^  ^  diYÎseE  pat  8..R.  2U 

TEa^,  Cent  "vliigl^demt  «aètre^  ont  été  fitits  par  8 
hommes  eii'6  jours  :  Côiiii^ie»98khOfimes'eii  12  jour» en 
Ceront-ils  ?  Solution.  122  :  8  X  6  :  :  a?  :  20  X  12  jour». 

DdusIasoluUon^iirdeqtii&rxéUnt  aAxmoyeB»,  jefaift  leprocbât 
-des  extrêmes,  et  je  le  divise  par  celui  des  <  moyens  coanii,,  le 
«(notient  donne  pour  réponse  6io  mètres. 

3^  Ex.  Un  mettre  nm^ft  s'est  engagé  à  faire  les 
mnrs  d'un  bâtiment  en  ,30  jiMim  ;  pendant  les  18  pre* 
miers  jours»  1^  ouvriers ,  trayaiHaat  10  heure» par  jour, 
«n  ont  lait  kumnlîé ,  e'^st^dire  150  màtres  :  combien 
faudra^il^a^ploy^f  d'oavrters  qui  travaiUepont  11  heu* 
res  pai:  jour ,  pour  finir  l!divvitage  dsins  tes.  12  jour»  qui 
resieat?  SalujUoo*  i^ouv.  x  18  j,  X  10  h.  :  150  mè- 
m&  ::  aî.x  12  X  U  ;  i50. 

ie  y  et  la:4*^  termes  éuuit  la»  méme$ ,  oa  las  reo»-* 
place  par  yuaità^e»,  ««f^rime  ausai  le  «ombre  12 
qui  se  trome  du»  la  1^  et>te  3?  Vdwmtà^  «t  r<M^ 
mtioB  se  féûmi  à  miOtipliw  18.  par  U)>  et  diviser 
ce  produit  parll.  La  ré^im  ^t  16  ouimoofr,  plu»  on 
dix^-septàème  q«îM  feiî%  qna^las  rr^  l'uadestld  ppe^ 
Bwers. 

4P  Em.  J'aî  fiûi  trattipaiter  200,  kilogr;  d^  naccbm- 
<i«ttt  àiCOOiOlMiâ,,  pour  450*  £r»)  comlHMCin  ferait^oA 

Le  !•'  des  quatre'  eicemples  ci^-dessos  reoferme-me 
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règle  de  trois  Inverse  ainpie ,  ainsi  que  le  problème  91 
«t  les  suivants ,  jusqu'à  100. 

Le  ^®  fl9t6fl^le  realènr^  une  règte  de  trois  directe 
deoUe ,  BÊÊm  que  le  problème  101  et  le»  suivants ,  jus- 
qu'à 111. 

Le  S^  exemple  renferme  une  rèf^e  de  trois  inverse 
dçtuble^  ainsi  que  le  problème  112  et  les  suivants,  jus- 
qu'à 128. 

Le  4®  exemple  renferme  une  règte  de  tnm  composée. 
Nous  ciMe^ntms  à  opè»r  to«(le&  ces*  régies  par  une 
sente  métbode,  et  nous  crc^KAS  rendre  en  cela  un  vrai 
service  aux  élèves ,  et  leur  aplanir  bien  des  diffleultés. 

Queêtmm  sur  la  Règle  d^  Trois,  cçmpoêée. 

Qu'est-ce  que  la  règle  de  trois  composée  ?  t^.  —  Comment  opère- 
t-oh  ees  sortes  de  règles?  VK 

Ejgtpeimf  smr  4»  Bià§le  de  Tr&is  eompoeée. 

P.  d#:  OlfrMk  4pjo>i5*tonnieso«tfiil  an ctrUun  ouvrage 
ealB^^eurs:  combwiifauilrailr4ld«  jovcsàlOberames  pour 
faire  le  même  ouvrage? 

P.  dS.  Dans  une  place  il  y  a  iSHO  howwm  pourvus  de 
vivres  p<Ma  6  mois  :  oonbien  luidnHVil  faire  sortir  d^om- 
mes,  SI  Pan  veut  faite  durtr  les  vivra»  t  mois- de  pios  ei 
diHmer  la  mtaie  ratm^t 

P.  93.  Pour  transporter  i30  kilog.  l'espace  de  i9a  kiteou , 
•on  a  pris  1^0  fr.  :  It  conbi^  de  kitom.  îm^hUm  transporter 
âSHO-  kilog.  ponr  k-siélit  somme f 

P.  94  Eii4|oars  18 oavriemt>at élevé uamurde^mètMs 
de  long,  6  de  hauteur^  et  0 met.  Wceut.  d'épaisseur:  can* 
l]Mniii^sieiit'4kinisdeiMi»s'ils  ikViésAt  éUijquaB  Imames? 

P.  99.  Avec  \Àiim  h.  on  pmit  eeiretamr  90^  boauaea 
peiràfi^Çimoi8,«idoaaanièLcluicunilr.  i^c^.  farjour: 
^  combien  faucbr^U  rédvnre^la  paia  sil'an  voûtait  fûia  dujDcr 
iesrf<Nida>âl  ntf>i9  4&  plw? 

P.  9&.  Oaa  employé  7&niiiirfs  de  drap  d«  0  met.  80  c. 
di»  \àx^  pour  fa^  un  oeitain  ocHOfihve  d'Jbmita:  combien  on 
aurait-il  fallu  si  le  drap  n'avait  eu  que  0  met.  75  cen|.  de 

P/  97.  Vim^-qua^  homnes  ont  fait  t&7£&  m^  d'auvrage 
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en  15  jours,  coosi^a  auraient-ils  mis  de  jours  s'ils n^avaieni 
i'té  que  8  hommes? 

P.  98.  Combla  laui-il  vendre  de  mètres  de  danas  à  rai- 
son de  64  ûr.  le  mèlre,  pour  recevoir  la  même  somme  qu'en 
vendant  iO  mètres  de  drap  k  58  fr.  40  c.  le  mètre? 

P.  99.  Combien  faudra-t-il  d'homme^  pour  fiaire  autcmt 
d'ouvrage  en  18  jours  que  36  hommes  en  font  en  20  jours  ? 

P.  i(X).  Vingt-cinq  hommes  devaient  faire  un  ouvrage  en 
24  jours;  mais  on  voudrait  qu'il  fût  fini  en  i5:  combi^  fau- 
dra-t-il  y  employer  d'hommes? 

P.  lOi.  OnaemployéviagtlionuBesqui,  eAi5  j<mrs,«nr 
fait  450  mètres  d'ouvrage  :  combien  24  hommes ,  IraTaiUani 
j>cndant  25  jours,  en  feront^ls? 

P.  402.  Cent  trente-six  mètres  de  drap  ont  été  faits  par  6 
hommes  en  12  jours ,  travaillant  12  heures  par  jour  :  com- 
bien 9  hommes  qui  travaillent  pendant  10  jours,  et  15  heures 
par  jour ,  en  feront-ils  ? 

P.  103.  On  sait  qu'un  maître  menuisier  a  6  ouvriers  qu'il 
a  employés  pendant  36  jours,  et  15  heures  par  jour,  pour 
faire  450  mètres  d'ouvrage  :  combien  18  ouvriers,  employés, 
pendant  12  jours ,  et  18  heures  par  jour ,  en  feront^ls  f 

P.  104.  Huit  ouvriers  en  10  jours,  travaillant  10  heures 
par  joi^,  ont  fait  50  mètres  d'ouvitge:  on  ctemaoée  combien 
12  de  leurs  ccoopagnons  en  ferout  en  15  jours ,  s'ils  travaillent 
12  heures  par  iour. 

P.  l(fô.  PcBdaiti  iê  jours ,  et  8  heures  par  jour ,  14  ouvriers 
ont  été  employés  k  faire  «n  ouvrage  ayant  136  mètres  de  1(hh 
gueur  et  9  de  hauteur:  combien  36  ouvriers,  travaillant  7 
heures  par  jour  pendant  14  jours,  feront-ils  de  mètres  du 
même  ouvrage? 

P.  106.  Un  entrepreneur  a  20  ouvriers  qui .  en  12  jours , 
et  travaillant  12  heures  par  jour ,  o&t  Mi  200  mètres  d'ou- 
vrage, combien  30  ouvriers  en  9  jours,  traivaiUaat  le  même 
nombre  d'heures ,  en  ferottt-ils  ?       \ 

P.  107.  En  supposant  que  15  hommes  gagnent  1200  fr.  en 
20  jours,  combien  105  hommes  gagneraient-ils  en  140  jours? 

P.  108.  Avec  15000  fr.  on  a  gagné  12000  fr.  en  2  ans  : 
combien  gagnera-t-on  en  6  ans  avec  5000  fr.  ? 

P.  109.  Un  voyageur  en  20  jours,  marchant  15  heures  par 
jour,  a  fait  1500  kilom.  :  combien  en  ferait-il  s^l  marchait 
avec  Ja  même  vitesse  pendant  30  jours  et  12  heures  par 
jour  ? 

P.  110.  Pour  solder  20  ouvriers  qui  ont  travaillé  pendant 
30  jours  et  12  heures  par  jour,  on  a  vendu  200  mètres  de 
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drap  à  22  fr.  50  c.  le  mètre  :  combien  paiera-l-on  k  8  ou- 
vriers qui  ont  travaillé  pendant  30  jours,  et  J  0  heures  par  lour? 

P.  ili.  Dans  un  atelier ,  25  ouvriers  font  350  met.  d^une 
certaine  étoffe  ea  20  jours,  travaillant  i5  heures  par  jour  : 
combien  20  hommes  travailleront-ils  de  jours  à  Î2  heures 
par  jour ,  pour  faire  le  même  ouvrage? 

P.  142.  Yin^tHleux  hommes  ont  employé  14  jours  pour 
creuser  une  citerne  :  combien  faudrait-il  d^hommes  pour 
faire  un  pareil  ouvrage  en  T7  jours? 

P.  113.  Pour  creuser  un  puits  ayant  2  mM.  30  cent,  de 
diamètre  et  18  de  profondeur ,  10  hommes  v  ont  travaillé 
pendant  80  jours,  et  15  heures  par  jour:  combien  faudrait-il 
de  jours  à  5  hommes  pour  faire  un  pareil  ouvrage ,  s*ils  tra- 
vaillaient  12  heures  par  jour  ? 

P.  114.  Une  place  forte  est  gardée  par  13500  hommes  qui 
ont  des  vivres  pour  8  mois  ;  le  commandant  reçoit  Tordre  de 
faire  sorthr  un  nombre  d'hommes  lel  que  les  vivres  puissent 
durer  4  mois  de  j^us  en  faisant  la  même  ration  :  combien 
doit-il  faire  sortir  crhommes  ? 

P.  115.  En  travaillant  12  heures  par  jour,  12  ouvriers  ont 
fait  un  certain  ouvrage  en  24  jours  :  combien  auraient-ils  em- 
ployé de  jours  pour  faire  cet  ouvrage,  s'ils  n'avaient  travaillé 
que  9  heures  par  jour? 

P.  116.  Pour  faire  12  habits  complets ,  on  a  employé  140 
mètres  d'une  étoffe  de  0  mètre  90  centimètres  de  largeur  : 
combien  en  aurait-il  fallu  si  rétofîe  n'avait  eu  que  0  mètre  80 
cent,  de  largeur? 

P.  117.  Pour  terminer  un  certain  ouvrage,  on  a  employé 
24  ouvriers  pendant  28  jours ,  et  10  heures  par  jour  :  combien 
aurait-il  fallu  de  jours  à  6  ouvriers  travaillant  aussi  10  heures 
par  jour ,  pour  faire  ce  même  ouvrage  ? 

P.  118.  Un  écrivain  a  fait  100  pièces  d'écriture  en  15  jours^ 
travaillant  42  heures  par  jour  :  on  demande  combien  il  lui 
«jurait  fallu  de  jours  de  plus  pour  faire  le  même  nombre  de 
pièces ,  s'il  n'avait  travaillé  que  9  heures  par  jour. 

P.  119.  On  a  employé  4  mètres  30  cent,  de  drap,  ayant  1 
mètre  20  cent,  de  large  pour  fah*e  un  habit  :  <m  demand'^ 
combien  il  faudrait  de  mètres  de  serge  pour  le  doubler  entiè- 
rement ,  si  elle  n'a  que  0  mètre  60  c.  de  largeur. 

P.  120.  Ha  Mu  3  jours  à  4  ouvriers  pour  fiiire  460  met.  : 
combien  auraient-âls  nisde  jours,  si,  au  lieu  de  travailler 
pendant  15  beuies  par  jour,  comme  ils  faisaient^  ils  n'eu 
avaient  employé  que  12? 

P.  121.  Six  chevaux,  dont  la  force  de  chacun  est  rcprésen- 
léc  par  1£^  kilog.,  con(Hiiseut  une  voiture  pesant  5400  kilog.  : 
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combien  en  faudra-t-il  pour  conduire  la  même  voiture  si  leur 
force  n'est  représentée  que  par  100  kilog.? 

P.  122.  Pour  faire  430  mètres  d'^ouvrage,  24  ouvriers  ont 
travaillé  pendant  12  jours  et  15  heures  par  jour  :  combien 
faudrait-il  de  jours j  k  8  ouvriers,  pour  faire  150  mètres  du 
même  ouvrage ,  s'ils  travaillaient  seulement  10  heures  par 
jour  ? 

P.  125.  On  demande  combien  il  faudrait  d'hommes  pour 
faire  900  met.  d'ouvrage  en  18  jours,  travaillant  10  heures  par 
jour,  sachant  qu'il  a  fallu  12  jours  à  36  ouvriers,  lesquels 
travaillaient  15  heures  par  jour,  pour  faire  3600  mètres  du 
même  ouvrage. 

P.  124.  S^il  faut  4  jours  k  7  ouvriers  pour  faire  50  mètres 
de  drap  ayant  1  met.  75  cent,  de  large,  combien  faudra-l-il 
de  jours.k  28  ouvriers  pour  faire  200  mètres  du  même  drap? 

P.  125.  Combienfaudrait-ild'hommespourfaire200mètrBs 
d'étoffe  en  4  jours,  travaillant  12  heures  par  jour ,  sachant 
.  qu'il  a  fallu  14  ouvriers  qui  travaillèrent  6  heures  par  jour 
pendant  8  jours,  pour  faire  100  met.  de  la  même  étoffe? 

P.  126.  960  mètn's  de  calicot  ont^lé  faits  par  11  ouvriers 
en  15  jours,  travaillant  12  heures  par  jour  :  combien  fau- 
drait-il de  jours  k  15  ouvriers  travaillant  11  heures  par  jour, 
pour  faire  240  mètres  du  même  ouvrage? 

P.  127.  Pour  faire  150  mètres  d'un  ouvrage,  on  a  em- 
ployé 5  hommes  pendant  12  jours,  lesquels  travaillaient  12 
heures  par  jour  :  combien  faudra-t-il  que  50  hommes  tra- 
vaillent d'heures  par  jour,  pendant  20  jours,  pour  faire  îWft 
mètres  du  même  ouvrage  ? 

P.  128.  Sachant  que  500  fr.  ont  produit  10  fr.  ^  5  moi« , 
combien  faudra-t-il  placer  pour  recevoir  200  fr.  en  un  an  ? 

P.  129.  Trois  voyageurs  ayant  dépensé  40  fr.  en  4  jonrs , 
rencontrèrent  deux  amis  avec  lesquels  ils  contiiuièfent  leur 
voyage,  et  déç^sèr^t  460  fr.,  faisant  la  même  dépease 
par  jour:  combien  de  jours  âirent-ils  ensemble? 

P.  150.  Sei2e  caisses  tie  marchandises  pesant  chacune  250 
kilog.  ont  coûté  84S0ir.  :  quel  dok  être  le  poids  de  48  caisses 
ccmtenant  des  m&vchandises  de  même  valeur  ^  et  qui  «at 
coûté  chacune  530  fr.  ? 

P.  ÎM,  Quatre  nuiçoiis  ont  fait  un  mur  en  27  joors,  tra- 
iMÛUaiit  10  heures  par  jour:  ^i  «kmaade  combien  il  fiauîdmH 
de  journées  4e  12  heiuret  à  ;15  iMtras  pew  faire  tm  seooid 
mur  de  mêmes  dimensions.  ' 

P.  152.  Un  pensicamat,  composé  ëe  IM  élères,  a  coûté 
i^SSO  fr.  d'entretien  pendant  15  jours  :  k  ecmibien  ^mnDtera 


Digitized  by  CjOOQ  IC 


—  âSg  — 

la  dépense  de  45  jours  si  on  augmente  le  pensionnat  de  fù 
élèves? 

P.  133.  Lorsque  50  ouvriers  gagnent  1800  francs  en  ^ 
jours ,  travaillant  15  heures  par  jour,  combien  faudra-t-il  que 
34  ouvriers  travaillent  d'heures  par  jour ,  pendant  18  jours  ^ 
pour  gagner .2937  *r.  60'C.? 

P.  .134.  Peur  le  transport  <!te  SO  pièees  4t(m  fespâoe^e 
500  kilom^,  ona  payéS^û*.  :  con^ben  f erarin6fi âran^portar 
de  pièces  de  même  candeur  l'espace  de  âOO  kilom.  pour 
600  fr.? 

P.  135.  Deux  ateliers,  l'un  de 75  hmmnes,  l'autre  de  15,. 
ont  fait  15  pièces  de  toth;  de  ohacune  70  mettes  en  30  jours  ; 
lesp»eBiiers|iavai]i,^.',i.iil  G  Ll-u;. ,-.  ^*,.i  j\^...  ^i  '=  .  .nilr.^  lui 
on  demande  cpieUe  srr^  la  loiigiiHur  de  M)  piv(nt3  dci  la  tti^me 
toile,  si  on  emploie'  ^  hoiuiurs  [^mdiint  40  jotir^,  î^cliaiit 
qu'ils  travaillent  enscimhle  pendant  Î5  futures  t  liaqnc  jour. 

P.  136.  Un  mur  (.k-  40  inèliTs  de  longueur ,  5  de  ha»  lai  r, 
elO  mètre  75ccntii[ï,  liV'îtfiisscur ,  a  (M  faïl  m  15  jmirs  [xir 
15  hommes  qui  trat  ni  liaient  15  heures  par  jour:  ondemïuide 
quelle  sera  la  hauteur  d'un  autre  mur  qui  doit  être  fait  en  2î^ 
jours  par  18  hommes  qui  travailleront  il  heures  par  jour,  ce 
mur  devant  avcdr  1j03  .mètres  Iffî  ttilliBi.  de  loi^eur  et  i 
d^épaisseur. 

P.  137.  Combien  faudra-t-il  de  jours  de  8  heures  à  4& 
hommes ,  pour  faire  autant  d'ouvrage  que  7  hommes  en  ÎB 
journées  de  10  heures? 

P.  138.  On  sait  qu'en  12  jours  22  ouvriers,  travaillant  10 
heures  et  demiet'ftr  jour,  ©nUfeit  504  -mèlreB  92  ccntnnèlres  : 
comme  il  restait  encore  188  mètres  10  centimètrcB,  8  oorriff^ 
les  ont  faits  en  15  jours,  travaillant  14  henras  et  un  quart 
par  jour  :  quels  ont  été.ks  p\us  haiïiltt? 

P.  139.  Deux  ouvriers  travaillant  ensemble  ont  gagné 
528  fr*;  le  premier,  qui  a  travaillé  pendant  30  jours,  et 
i2  lieure»  psr  }«ur .  a  leçu  198  le  ;  toniyeii  ée  éeiiiMme 
a-t«H  dû  omployer  oe  joaraées  4e  15  bturts  pour  leeetoir 
330  fr.  ? 

P.  140.  Deux  marchands  s'élant  associés,  le  premier  a  mis 
8000  fr.  qu'il  a  laissés  penlttB^^mois  ,  et  a  reçu  1200  fr.  de 
profit:  quelle  est  la  mise  du  second,  sachant  qu'il  a  reçu 
3375 fr.  pour  9  mois? 
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RÈGLE  D'INTÉRÊT. 


*21.  La  Règle  d'Intérêt  est  uajb  opération  par  la- 
^luelte  on  trouve  Iëi»*(^  d'ime  somme  placée  à  un  dé- 
plier quelconque ,  ou  à  tant  pour  cent ,  par  an. 

*22.  Placer  au  denier ,  c'est  exiger  1  fr.  pour  20 j^  ou 
24,  ou  25 ,  etc.  »  {hmcs  qu'on  a  placés. 

*23.  Placer  à  4vOuà  5,  etc.,  pour  cent,  c'e^t  exiger 
4  fr.,  5{r.,  etc.,  piur  ckaque  cent  francs  que  l'on  pk^. 

Le  capital  est  l'argent  placé ,  le  denier  est  le  profil 
exigé  pour  20 ,  pour  24 ,  etc.,  francs,  et  lu  rente  est  le 
profit  total. 

Le  denier  20  r^nd  à  5  pour  cent. 

Le  denier  25  répond  à  4  pour  cent. 

INTiRÊT  PAR  LC  denieh. 

^24.  Ces  règles  s'opèrent  comme  les  règles  de  u*oi$, 
par  la  division  et  la  multiplication ,  et  rédproquement , 
ou  par  les  proportions* 

î**^  Eaemple. 

Quelle  sera  la  renie  annuelle  de  5000  fr.  placés  au 
denier  25  fir.  ? 


5000 
26 


:200Xl  =  Rép.  200fr. 


ComoM  Ml  t^iàm  \  fr;  peur  t5 ,  on  aura  inlaiit  de  francs  de 
trente  qu'il  y  a  &  fois  95  daiM  5ooo  ;  or,  5ooo  divisés  par  ib 
donne  200  ^  multiplié  par  1  an  ^  aoo. 

%' Exemple. 

8000  fr.  ont  été  placés  pendant  5  ans  au  dealer  20: 
quelle  rente  doit-on  en  retirer  ? 
8000 

^ X5  =  Rép.^)00fr. 

20 
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Wacer  au  denier  20,  c'est  exiger  1  fr.  pour  20  au 
bout  d'un  an ,  5  après  5  ans,  c'est-à-dire  que  chaque 
20  francs  rajq^rte  une  sonune  égale  au  nombre  d'an- 
oées;  la  somme  8,000  fr.  donnera  donc  pendant  ce 
même  temps  autant  de  fois  5  fr.  qu'elle  contient  de  fois 
90fr.;  la  solution  s'exfMÎmera  éonc  ainsi  :  m^  X  5 
:=zx;  ce  (pii  revient  à  cette  proportion  20  :  5  :  :  8000 
:  r^  ou  D  :  T  :  :  G  :  R. ,  qu'on  Ut  le  DENiEB  est  au 
TEMPS  comme  le  capital  eêi  à  la  renie. 

^25.  Si  une  somme  n'était  placée  que  pour  quekraes 
mois ,  ou  pour  quelques  jours  ,  il  faudrait  considérer 
les  mois  comme  des  douzièmes  de  l'unité  et  les  jours 
comme  des  trois-centH»oixantiènies.  Ainsi ,  pour  trou- 
ver l'intérêt  de  500  francs  placés  au  denier  20  pendant 
7  mois , 

On  dirait  20  :  yV  :  :  500  :  a? 

Pendant  25  jours,  on  dirait      20  :  yV;  :  :  500  :  at 
Fendant  5  mois  20  jours ,         20  :  |H  :  :  500  :  or 

Dans  le  calcpl  relatif  au  commerce,  le  mois  se  compte 
poar  30  jours  et  l'année  pour  360. 

ÀiUres  exemphê.  Quel  capital  faut-il  placer  au  de- 
nier 25  pour  recevoir  32  fr.  en  2  ans  ? 

Solution.  D  r  T  :  :  C  :  R»  c'est-à-dire  a5  :  a  :  :  x  :  3i.  Vx  se 
Irouvant  aux  moyens,  il  faut  multiplier  les  e&trémes  a5  et  3a  Tun 
par  l'autre ,  et  diviser  le  produit  8oo  par  le  moyen  connu  2 ,  on 
aora  pour  réponse  400. 

Un  jeune  homme  s'est  fait  une  petite  rente  de  320  fr. 
avecun  capitid  de  8000  fr.  :  à  quel  dener Fa-t-il  pln^é  ? 

9oluikm,  X'.  \  :-  8000  :  3^0.  R.  35.  Vx  étant  aax  extrêmes 
ârnnité  étant  un  dtes  moyens,  il  ne  s'agit  que  de  diviser  8000 
parSao. 

Quelle  rente  àura-t-on  pour  4000  fr.  jriacés  au  de- 
nier 25? 

Sotatîou.  25  : 1  ::  ¥m  :  x.  R.  lOOfr. 

On  a  i^cé  8000  fir.  au  denier  25  :  en  combien  de 
temps  recevra-t-on  320  fr.  ? 

\Solution:  25  :  a?  :  :  8000  :  320.  ?t  Un  an. 
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Exercices  êur  la  Règle  d'Intérêt  par  le  demer. 

P.  i4i.  Un  officiera  placé  24200  fr.  au  denier  24;  il  s'est 
absenté  pendant  6  ans,  combien  doit-il  receToirpour  les  rentes 
échues? 

P.  142.  Un  parlieulier  ayant  mis  9000  £r.  à  kitérèis  efest 
embarqué  pour  les  îles  ;  au  bout  de  S-aas  il  e^  j-ôvenu ,  et  a 
reçu  3600  fr.  pour  les  arrérages  :  on  .demande  k  quel  denier 
il  avait  placé  son  argent. 

P.  143.  Le  capital  2046  fr.  a  produit  en  11  ans  1023  fr.  : 
quel  est  le  denier? 

P.  444.  On  veut  faire  le  racliatou  le  reml)dyrs6mettt  d'une 
rente  de  1974  fr.  au  denifif  ^  :  cond^ien  d(Mir-<m  d^b^rsor? 

P.  145.  Trois  jaunes  gens  se  proposant  de  vopi^  ont 
prêté ,  avant  leur  départ ,  4^00  fr.  à  un  négociant,  qui  ajwro- 
mis  de  leur  en  payer  les  intérêts  au  denier  2S  ;  au  bout  de  6 
ans  ils  sont  revenus  :  combien  leur  capital  leur  a-t-îl  procuré 
de  bénéfice?  n 

P.  146.  On  demande  l'intérêt  de  45240  fr,  pour  3  ajas,  au 
denier  20. 

*  P.  H47.  Un  capitaine  de  vaisseau  ayant  fait  xm^fe^ê^h  de< 
long  cours,  resta  trois  ans  et  demi  abaent  ;  à  son  retour  il  re- 
lira 15854  fr.  d'arrérpiges  d'un  capital  de  90480  fr.:  à  quel  de- 
nier l'avait-il  placé? 

P.  148.  Quatre  pai^iculiers  se  proposant  de  pisser  tux  In- 
des ,  placèrent  avant  leur  départ  la  somme  de  ^\WJ^ix.  ; 
au  retour  de  leur  voyage,  qui  dura  9  ans,  ils  reçurent,  pour 
les  rentes  échues,  2^0779  nr.  :  kquel  denier  avaient-ils  placé 
leur  argent? 

P.  149.  Un  officier  partant  pour  une  expédition,  emprunta 
18000  fr.  au  denier  25;  k  son  retour,  il  paya  6480  fr.  d'inté- 
rêts :  co'myem  de  teippa^t-il  aèseat? 

P.  150»  Un  ieuiie  hcanAie,partaii4  pourlaixie  ses  études  ^ 
Paris,  plaça  un  capital  de  129(]i0fr.  au  denier  20  :  quelle  rente 
recevra-tt-il  k  son  retour,  s'il  est  absent  pendant  S  ans  6  mois? 

P.  151.  Une  personne,  satisfaite  des  bénéfices  qu'elle  a 

•  faits  pendagit  les  20  aiMiées  Qu'elle  a  servi ,  se  retire  avec  un 
capital  de  48480  fr.  qu'elle  piaee  au  deiileri4  :  quelle  sera  sa 
rente»annuelle? 

P.  152.  Un  ftmm  ayant ôlé <9;^incu  dai^  ime J^AtidUe,  ne 
peut  racbetier.les4»eE(^  (ju'il  a  faites>Que  dans  5  ^s  i^elle 
rente  paiera-t-il  si  on  lui  demande  un  dédommagement  de 
32240000  fr. ,  étant  convenu  de  la  payer  sur  le  pied  du  de- 
niçr^  t  , 
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P.  155.  Cinq  hcouBes  partant  pour  la  Chine,  placent  au 
denier  24  uae  somn^e  qu'on  ne  connaît  pas  ;  on  sait  seule- 
ment qu'après  7  ans  d'absence  ils  reçurent  pour  les  arrérages 
2i  175 f.  :  quel  capital  avaient-ils  placé?  ' 

P.  154.  Un  négociant  a  placé  19800  fr*au  denier  22;  au 
bout  d'un  temps  qu'on  ne  sait  pas,  on  lui  a  remboursé  cette 
somme  avec  7800  Ir.  d'intérêts  :  savoir  combien  de  'temps 
cette  somme  a  été  placée. 

P.  155.  Un  capitaine  de  vaisseau  a  placé  290400  fr.  à  in- 
térêts au  denier  24  :  le  désir  d'augmenter  sa  f<ktune  lui 
fit  entreprendre  \i  voyage  d'Asie  •,  k  son  retour  il  a  touché 
84700  fr.  pour  les  intérêts  ;  savoir  le  temps  qu'il  a  été  absent? 

P.  156.  Un  négociant  a  du  drap  qui  lui  a  coûté  50  fr.  le 
mètre;  il  veut  le  revendre  de  manière  qu'il  gagne  autant  sur 
chaque  mètre  que  s'il  plaçait  sou  argent  au  denier  20  :  corn- 
Men  doitril  le  vendre  ? 

P.  157.  Un  marchand  veut  se  procurer  une  rente  de  2652 
ir.  :  quel  capital  doit-il  y  employer  s'il  le  place  au  denier  20  ? 

p.  158.  Un  éj^cier  a  prêté  à  un  boulanger  la  somme  de 
55760  fr.  au  denier  20  :  on  demande  en  combiea  de  temps 
le  boulanger  devra  8440  fr.  de  rente. 

p.  159.  Un  père  de  famille  reçoit  tous  les  ans  2858  fr.  57  c. 
de  rente  d'un  principal  placé  au  denier  25  :  quel  est .  ce 
principal? 

.  p.  160.  Trois  négociants  ont  reçu  17820  fr.  d'intérêts  d*un 
prindpal  de  55640  ft,  placé  au  denier  20  :  pendant  combien 
de  temps  ce  principal  est-il  resté  k  intérêts  ? 

P.  161.  Un  ofâcier,  de  retour  dans  sa  patrie  i^ès  4  ans 
6 mois  d'absence,  y  reçoit  un  intérêt  de  4220  fr.  10  e.  :  on 
deniaadequel  oa^ital  il  avait  p^acé  au  délier  iO, 

P.  162.  Un  petit  négociant ,  content  de  sa  forUuie^  [dace 
au  denier  25  un  capital  qxfon  ne  dit  pas;  mais  on  sait  que  ce 
capital  lui  procuie  une  rente  annuelle  de  4907  fr.  S6  c.  :  quel 
est-il? 

p.  165.  Un  riche  houriteois  a  constitué  740000  fr.  au  de- 
nier 25  :  on  demande  quelle  rente  annuelle  il  retirera  de  ce 
ca^Hlaî  pour  sa  part  personnelle,  s'il  paie ,  tant  pour  ses  do- 
«estiqttes  que  pur  Tentretien  de  sa  maison  18500  fr. ,  et  s'il 
CMMaere  annuellement  ^$80  fr.  en  bonnes  œuvres. 

p.  164.  Deux  jeunes  hommes  se  proposent  de  passer  en 
Amérique;  mais  avant  de  s'embarquer,  ils  prêtent  k  un  mar- 
chand la  sotmne^e  124000  francs;  le  marcnand  leur  promet 
(fen  payer  la  rente  au  denier  20  :  combien  doivent-ils  recevoir 
après  une  absence  de  8  ans  6  mois?  . 

p.  105.  On  demande  ce  qu'il  restera  k  un  particulier  qui 
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-dépense  1075  fr.  80  c. ,  s'il  place  43738  fr.  20  c.  au  denier  20. 

P.  i66.  Une  personne  riche  et  charitable  a  placé  k  intérêts 
^u  denier  26  un  capital  de  320970  fr.  :  on  demande  queUe  «est 
la  rente  et  ce  qui  lui  reste  pour  sa  dépense ,  si.  elle  en  em- 
'ploie  te  tiers  en  bonnes  œuvres. 

P.  467.  Un  jeune  homme  ayant  passé  14  années  dans  le 
«commerce,  se.  retira  avec  une  fortune  de  2fll690  fr.  qu'il 

8 laça  k  intérêts  au  denier  25;  ensuite  il  entreprit  le  royage 
e  l'Asie  et  de  la  ferre-Sainte;  de  retour  en  Europe,  il  a 
reçu  pour  les  rentes  échues  42338  fraîvcs  :  combien  à  duré 
son  voyage? 

P.  168.  Une  personne  charitable  veut  faire  ime  fondation 
qui  exige  une  rente  annuelle  de  2400  fr.  :  combien  doit-elle 
léguer,  si  elle  place  le  capital  au  denier  25 ,  et  <{ue  les  frais 
ti'ét^issement  se  montent  à  50000'  francs. 

P.  169.  Quel  capital  faut-il  placer  au  denier  20  pour  rece- 
'voir  400  fr.  tous  les  3  mois? 

P.  170.  Une  personne  veut  se  former  une  rente ,  de  ma- 
nière qu'elle  ait  8  fr.  75  c.  à  dépeiiser  par  jour  pour  son  en- 
4retien,  et  2  fr.  25  c.  pour  différentes  aumûnes  :  quel  Capital 
doit-elle  placer  au  denier  20  ? 

P.  171.  Un  négociant,  ayant  placé  au  denier  20  im  capital 
qu'on  ne  ccnmait  pas ,  reçut  au  bout  dç  5  ans ,  tant  pour  le  ca- 
pital que  pour  la  rente ,  12880  fr.  :  quel  est  ce  capital? 

Pour  r^oudre  ce  problèlne,  il  faut  se  rappeler  que  la  somme 
-des  antécédents  est  à  la  somme  des  conséquents ,  comme  on 
antécédent  est  à  son  conséquent  :  or,  ponr  la  solution  des  in- 
térêts par  le  denier,  on  a  la  formule  générale  D  :  T  :  :  C  :  R , 
ou  ao  :  5  :  :  C  :  R. 

Mais  comme  on  peut  changer  les  termes  d'une  proportion  sans 
•*en  troubtor  les  rapports,  on  peut  donc  dire  :  le  D  :  C  :  :  T  :  R , 
et  de  cette  dernière  conclure  la  solution  suivante  :  3o  +  ^  • 
énS^o  contenant  la  rente  et  le  capital  :  :  ao  :  a?,  qui  sera  le  ca- 
pital. 

INTÉRÊT   PAR  CENT. 

*  26.  Les  règles  d'intérêt  par  cent  s'opèrent  en  m- 
-vant  cette  formule  générale  :  Cent  est  à  tant  pour 
cent  multiplie  par  le  temps,  ewmme  le  capital e9t 
'à  la  renie. 

Exemple.  | 

Â  combien  s'élèvera ,  au  bout  de  3  ans,  la  rente  de 
6500  fr.  placés  à  5  pour  cent  ? 

Solution.  100  :  5  X  3  :  :  8500  :  jp. 
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lOOfr.  donnant  5  fr.  d'intérêt  par  an ,  ils  en  produiront 
trolftfoîs  autant  en  trois  ans ,  c'est-à-dire,  15  francs^  et 
8500  fr.  produiront  autant  de  fois  15  francs  que  cette 
somme  renferme  de  fois  100  francs ,  c'est-à-<lire  85  fois 
15  ou  1275  fr.  Il  faut  donc  multiplier  le  taux  par  le 
tenqps  du  paiement ,  et  le  produit  i)ar  le  quotient  du  ca- 
pital divisé  par  cent.  On  aurait  pu  également  multiplier 
par  5  X  3  et  diviser  ensuite  psûr  100 ,  ce  qui  revient  à 
la  formule  précédente. 

Comme  la  division  par  cent  se  fait  en  séparant  4eux  chiffres  à 
droite  par  une  virgule ,  l'opération  se  réduit  à  multiplier  le  capital 
par  le  temps  et  le  tant  pour  cent,  et  k  séparer  par  une  virgule  deux 
chiffivs  an  produit. 

Exempte,  Un  commis  voyageur  place  à  intérêts,. 
avant  un  voyage  de  5  ans,  tine  somme  de  3850  francs 
a  5  pour  c^t ,  on  demande  à  combien  s'élèvera  l'intérêt 
de  cette  somme  à  son  retour. 

3850  X  5  X  5  =  96250  ,  et  en  séparant  deux  diif- 
fres ,  (ma  pour  réponse  962  fr.  50  C. 

*  27.  Pour  connsdtre  à  quelle  somme  s'élève  l'intérêt^ 
d'mi  capital  placé  pour  un  certain  nombre  de  mois  ou 
de  jours ,  on  considère  les  mois  comme  des  douzièmes  . 
de  Tannée  ,  et  les  jours  conune  des  trois-cent-soixan- 
lièmes.  Ainsi ,  pour  trouver  l'intérêt  de  500  francs  k 
5  ponr  100  pendant  9  mois ,  on  dirait  100  :  b  X  -h 
:: 500  :  arrête. 

Questions  sur  la  Règle  d' Intérêt. . 

QUest'ce  que  la  règle  tt intérêt?  21 .  —  Qu'est-ce  que  placer  a»  ■ 
dénier  ?Ï2,  —  Qu'est-ce  que  pincer. à  4,  ou  5,  etc.  pour  cent?  29^ 
—Comment  opère-t-onla  règle  d^ intérêt  par  le  denier?  t^, —  Çom^ 
ment  opère-t-on  les  règles  ^intérêt  par  cent?  26.  —  Que  fçut-il  '' 
faire  pour  connaître  à  quelle  somme  s'élève  t intérêt  ttun  capital 
placé  pour  un  certain  nombre  de  mois  ou  de  jours  ?  25  et  27. 

Exercices  sur  la  Règle  d'Intérêt  par  cent. 

P.  172.  Un  jeune  Iwmme,  qui  avait  quelques  épargnes^, 
s'est  engagé  :  il  voulait  se  faire  une  rente  annuelle  de  6S0  fr.  > 
quel  capital  lui  faut-il,  s'il  le  place  k  cinq  pour  cent? 


Digitized  by  CjOOQ  IC 


—  246  — 

P.  173.  Une  personne  a  piaeé  \sm  eertÂîne  somme  à  4*pour 
cent,  qui  lui  a  pFoduit,  en  5  ans,  8S50  fr.  :  quelle  est  celte 
somme? 

P.  174.  Quel  est  rintérêt  de  9000  fr.  pour  5  ans,  à  10  pour 
cent  par  an?  . 

P.  175.  La  somme  de  8680  fr.  placée  k  intérêts,  a  rq)porté 
1174  fr.  ^0  c.  en  3  ans:  k quel  taux  était-elle  placée? 

P.  176.  On  a  donné  1910  fr.  k  intérêts  sur  le  pied  de  6 
pour  cent  :  on  demande  dans  epmfoten  de  temps  Peraprunleur 
deVra  2826  fr.  80  c.  en  tout. 

P.  177.  On  a  placé  25000  fr.  k  intérêts;  au  bout  de  8  ans 
on  reçoit  57000  fr.  tant  pour  capital  que  pour  intérêts  ;  quel 
était  le  taux  du  cent?  - 

P.  178.  On  a  placé  une  sonune  k  raison  de  4  et  demi  pour 
cent,  et,  en  10  ans,. elle  a  donné  4500  fr.  d'intérêts  :  quelle 
était  cette  somme  ? 

P.  179.  Un  garçon  de  botttique  ^ftt  fait  qtrelques  épar- 
gnes, reut  se  faire'ime  rente  annuelle  ée  55(>fr.  :  quel  prin- 
cipal lui  faut-il ,  s'il  le  place  k  5  pour  cent  ? 

.P.  iS%.  Un  élève,  avant  d'entrer  an  collège,  place  un  ca- 
pital de  3600  fr.  k  4  peur  cent  citez  un  de  ses  aBiis  :  (mi  de- 
mande quelle  somme  il  doit  toucher  après  ses  études,  s'il  y 
emploiera  ans  et  demi. 

P.  181.  Un  marchand  a  placé  18000  fr.  k  5  pour  cent,  il 
demande  pendant  combien  de  temps  il  doit  laisser  ce  capttol 
pour  recevoirun  iniérètde  2240  fr. 

P.  182/ Un  marchand  de  l)ois  étant  sur  le  poiat  de  fiûre 
:une  bonne  emplette ,  emprunte  d'un  fermier  la  smnn^  de 
72000  fr.  k  5  pour  cent  ;  s'il  ne  paie  les  intérêts  de  cette 
somme  qu'au  bout  de  4  ans ,  combien  le  fermier  recevra-t-il 
en  tout? 

P.  183.  Un  officier  désirant  se  faire  une  rente  annuelle  de 
34000  fr.  20  c. ,  demande  quel  capital  il  doit  placer  k  5 
pour  100. 

P.  184.  Un  négociant  dit  que  le  gain  qu'il  a  fait  pendant 
les  neuf  années  de  son  négoce  égale  le  pri^  de  459  mètres  de 
drap  estimé  k  80  fr.  40  c.  le  mètre  :  on  demande  (juelle  renie 
aiinuelle  il  s'est  procurée,  sachant  qu'il  a  placé  son  capital  k 
5  pour  100. 

P.  185.  Un  commis  voyfi^eur  ayant  gagné  pendant  les  15 
années  ie  sa  profession  36B89  fr.  50  c. ,  les  a  placés  k  5  pour 
100  :  combien  atlendra-t-il  de  temps  {^mr  recevoir  5502  fc. 
375  m.? 

P.  186.  Une  personne  charitable  ayant  p\acé  i8S4l  fr. 
24  c.  k  5  pour  100 ,  veut  employer  la  moitié  de  la  renie  au 
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soalagemeat  des  pauvres ,  er  le  reste  pour  sa  dépense  per« 
sonnelle  :  combien  leur  donnera-t-elle  annuellement,  et  que 
lui  restera-t-il  si  elle  est  trois  ans  sans  toucher  les  intérêts 
qu'elle  se  réserve  ? 

P.  487.  Un  riche  particulier  a  440047  fr.  50  c.  qu'il  place 
k  intérêts ,  et  veut  en  retirer  une  rente  annuelle  de  p302  fr. 
375  m.  î  à  combien  pour  400  faut-il  qu'il  place  son  principal? 

P:  488.  Pai  prêté  44680  fr.  à  5  pour  400  ;  combien  dois-je 
receToir  au  bout  de  55  jours  ? 

P.  489.  Quatre  jeunes  gens  ont  mis  dans  le  commerce  la 
somme  de  24677  fr.  50  c.  ;  ils  ont  été  5  ans  absents  :  on  de- 
mande ce  qu'ils  recevront  chacun  en  particulier  pour  les 
arrérages,  sachant  qu'ils  ont  placé  leur  capital  à  4  pour  400. 

P.  490.  Deux  maîtres  maçons ,  après  25  ans  d'exercice , 
veulent  se  faire  une  rente  annuelle  de  3290  fr.  52  c.  chacun  : 
quel  capital  doivent-ils  placer  k  constitution  h  4  pour  400? 

P.  494.  Un  particulier  assure  que  s'il  plaçait  k  intérêts  un 
capital  équivalent  a  254  mètres  40  cent,  de  drap  estimé  k  60 
francs  50  c. ,  il  se  procurerait  un  revenu  annuel  de  769  francs 
56  c.  :k  combien  pour  100  fawliait*il  qu'il  plaçât  son  capital? 

P.  492.  Un  capitaine  de  vaisseau  dit  qu'après  5  ans  de  na- 
vigation il  s'est  procuré,  par  ses  épargnes,  un  bénéfice  annuel 
de  5849  fr  28-  c.  :  quel  gain  a4-il  fait  pendant  les  5  années 
de  sa  DavigatK»L,  en  su{>posant  qu'il  l'ait  placé  k  5  pour  100? 

P.  495.  Quatre  négociants  disent  qu'ayant  placé  un  capital 
de  5Q3554  ^r.  40  c.  a  5  pour  400,  il  leur  a  pisocuréime  senuone 
de  45850  Ir.  46  c.  :  combien  leur  capital  art-il  dû  rester  de 
temps  a  intérêts  ? 

P.  494.  Deux  marchands  de  drap  en  ont  acheté  258  mètres 
45  centimètres ,  »il  leur  revient  k  68  fr.  50  c.  le  mètre  ;  ils 
veirfent  le  revendre  de  manière  qu'ils  gagnent  autant  sur 
chaoïie  mètpe  que  s'ils  plaçaient  leur  argent  k  5  pour  400  : 
conàiep  faut-if  qu'ils  revendent  le  mètre? 

P.  495.  Trois  particuliers  ayant  commercé  pendant  5  ans 
en  Europe ,  se  décidèrent  de  passer  aux  faades  i  aivant  leur 
départ,  ils  placèrent  un  principal  de  52457  fr.  50  c.  k6  pour 
400;  k  leur  retour,  ils  reçurent  pour  les  arrérages  34474  fr. 
50  c.  :  combien  de  temps  ont-ils  été  absents.? 

P.  496.  Après  40  ans  de  négoce,  dit  un  marchand,  je  me 
relirai  k  la  campagne  avec  un  revenu  stfuiuel  de  44^  fr. 
7i  e.  :  quel  a  été  mon  gain  total ,  sachant  que  je  l'ai  placé  k  6 
pour  400? 

P.  497.  Un  marchand  ayant  épargné ,  pendant  les  6 
années  de  son  emploi  ^  un  capital  de  44825  francs  50  cent. , 
désire  savoir  en  combien  de  temps  il  recevra  4447  fr.  65  c, 
en  8Ui^N)sant  ipi'il  ait  placé  son  oapi^  W  9^  pour  100. 

é 
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P.  198.  Ayant  placé  un  capital  de  2463  fr.  80  c.  à  5  pour 
100  à  un  de  mes  amis,  je  m'absentai  pendant  3  ans,  au  bost 
desquels  il  me  remboursa  mon  capital  avec  les  intérêts: 
combien  ai-je  reçu? 

P.  199.  Quels  sont  les  intérêts  d'une  somme  de  60000  fr.  45 
placée  k  4  ^  pour  f  pendant  25  ans  {  ? 

P.  200.  Un  rentier  a  reçu,  tant  pour  intérêts  d'un  an  que 
pour  capital  placé  à  4  pour  iOO^  la  somme  de  4458  fr.  20  c.  : 
quel  est  ce  capital? 

La  solution  générale  étant  :  cent  est  au  tant  pour  cent 
multiplié  par  le  temps ,  comme  le  capital  est  à  la  rente ,  on 
aura  400  :  4  X  1  :  :  C  :  R. 

De  cette  proportion  on  peut  conclure  la  suivante  :  100  : 
C  :  :  4  X  1  :  R. 

Et  de  celle-ci ,  100  -f  4  X  1 ,  somme  des  antécédents  : 
*4438  francs  20  c. ,  capital  et  rente  ou  somme  des  consé- 
quents ;  :  100,  premier  antécédent  :  x  qui  sera,  le  capital. 

RÈGLE  D'ESœMPTE. 

'*'28.  La  Règle  d'Escompte  est  une  opération  qui  a 
pour  but  de  déterminer  la  remise  que  fait  ua  créancier, 
ou  la  perte  à  laquelle  il  se  soumet,  en  faveur  du  paiement 
qu'on  hii  fait  d'une  somme  avant  l'échéance  du  terme. 

Par  exemple ,  un  particulier  me  demande  de  Fai^ent 
comptant  pour  un  billet  de  205  francs ,  qui  ne  devrait 
être  soldé  que  dans  six  mois  ;  il  est  clair  que  je  ne  dois 
lui  doQner  que  205  francs ,  moins  les  intérêts  de  cette 
somme  pour  six  mois  ;^ar  c^est  comme  si  je  ki  prétais 
la  somme  de  205  francs  pour  ce  temps  ;  c'est  cet  intérêt 
qu'on  appelle  escompte.  L'escompte  se  prend  à  4 ,  à  5, 
à  6 ,  etc.,  pour  100  par  an. 

ESCOMPTE   EN   DEDANS. 

*29.  11  y  a  deux  sortes  d'escompte  :  l'escompte  dit  en 
dedans,  qui  consiste  à  déterminer  quelle  serait  la  somme 
qui ,  placée  à  intérêt  au  moment  du  paiement ,  devien- 
drait, à  l'échéance  du  terme  porté  sur  le  billet^  égale  à 
la  somme  à  escompter.  La  différence  de  cette  somme 
à  celle  du  billet  est  ce  qu'on  appelle  l'escompte  en  de- 
dans de  cette  somme. 

Par  exemple ,  soit  à  escompter  en  dedans  «n  billet  de 
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1500  fr.  payable  dans  4  ans ,  à  5  fr.  5  pour  |.  On  de- 
mande quelle  somme  doit  toucher  le  possesseur  du: 
billet. 

Puisque  100  fr.  rapportent  5,5X4  ou  22  fr.  en  4  ans,, 
il  est  clair  que  100  ir.  payés  aujourd'hui  deviendront 
122  fr.  à  l'échéance  du  terme,  donc  122  fr.  à  payer  dans 
4  ans  ne  valent  aujounFhui  que  100  fr. ,  et  pour  savoir 
ce  que  vaut  a\ijourd*hUi  le  billet  de  1500  fin.  payable 
dans  4  ans ,  je  pose  la  proportion  : 

1004-(5 , 5  X  4)  :  100  :  :  1500  :  9j=  1229 fr.  609. 

S'il  s'agissait  de  déterminer  Fescompte  ou  la  retenue 
faite  sur  le  montant  du  billet ,  on  poserait  la  proportion- 
suivante  :  122  :  22  :  :  1500  :  a;  =  270  fr.  491 . 
puisque  la  retenue  faite  sur  122  fr.  est  de  22  fr. 

*aS>.  Généralisant  les  deux  proportions ,  on  voit  1*" 
que,  pour  déterminer  la  valoir  actuelle  d'un  billet  es- 
compté eh  dedans,  il  faut  suivre  la  formule:  Cent, 
plus  l'escompte  pour  ç^nt  fnuUif^U  par  le  tentf^, 
est  à  cent  y  comme  ta  somme  à  escompter  est  à\  ou 
la  valeur  actuelle  de  cette  somme. 

Si  rôh  demandait  la  somme  escomptée  pour  un  cer- 
tain nombre  de  mois  ou  de  jours ,  on  suivrait  la  formule- 
suivante  :  Cent ,  pli^  l'escompte  pour  cent  muïiwlié 
par  le  nombre  de  moi^  et  de  jours  exprime's  en  frac- 
tions â^ année ,  est  à  cent,  comme  ta  somme  à  es- 
compter est  à  la  somme  escomptée, 

2*  Pour  déterminer  l'escompte  ou  la  retenue  ^  on  suit 
la  formule  suivante  :  Cent,  pîus  teseompte  pour  cent 
multiplié  par  le  temps  ,  est  à  l^êscompté  pour' cent 
multiplié  par  le  temps,  comme  la  somme  à  escompter 
est  à  V acompte  de  cette  somme. 

Exercice  sur  la  Règle  ^escompte  en  dedans. 

P.  201.  Quelle  doit  être  la  diminution  suri  865  fr.  75  cent.. 
payés  onze  mois  avant  le  terme  convenu,  si  l'on  obtient  6  pour 
'Cent  d'escompte  par  an  ? 

P.  202.  La  somme  de  975  fr.  50  cent,  est  payable  dans 
treize  mois  :  quelle  sera  la  diminution  si  l'on  obtient  4  pour 
cent  d'escompte  en  payant  comptant? 

P.  203.  Lor^ue  pour  un  achat  de  drap,  k  vmgt-un  moi& 
de  crédit,  on  est  débile  de  2860  fr.  64  cent. ,  combien  feu- 
.■<...  '  .  '.'      11."  .     .     • 
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drail41  payer  comptant ,  si  l'on  obtenait  |*  pour  cent  d'es- 
compte par  mois  ? 

P.  204.  J'ai  acheté  pour  218568  fr.  de  drap  k  15  mois  de 
crédit,  mais  si  je  paie  avant  le  temps  je  dois  <rt)tenîr  5  pour 
cent  dr escompte  par  an  :  k  quelle  époque  dois-je  payer  pour 
ne  débourser  que  208260  fr.? 

P.  205.  Louis  a  acheté  pour  1640  fr.  52  cent,  k  20  Hiois 
de  crédit  :  k  quelte  époque  a-tril  payé,  sachant  qu'il  a  obtenu 
f  d'escompte  par  mois  et  qu'il  n'a  déboursé  que  1519  fr.? 

P.  S06.  Quelle  quanti téde  marchandise  fauMJrait-il  acheter 
k  raison  de  5  fr.  le  kilog.  et  k  vingt-deux  mois  de  crédit,  afin 
que,  diminution  faite  de  7  pour  cent  d'escompte  par  an,  on 
pa^ât  comptant  1019  fr.  85  cent? 

P.  207.  Un  épicier  achète  122  kilogram.  de  poivre  k  rai- 
son de  240  fr.  le  quintal  et  k  neuf  mois  de  crédit;  mais  s'il  an- 
ticipe lej^iement,  il  obtiendra  5  pour  cent  par  an  :  combien 
déboupsera-f-il  s'il  paie  comptant,  sachant  qu'on  lui  accorde  6 
pour  cent  de  tare? 

P.  208.  Surlasomme(tel200fr.  jen'aipayéqueli40fr., 
de  combien  pour  cent  était  l'escompte? 

P.  209.  Je  dois  1500  fr.  payables  dans  un  an;  mais,  pou- 
vant ^payer  comptant,  j'obtiens  5  pour  cent  d'escompte  :  com- 
bien paièrai-je  ? 

P.  210.  Je  paie  1850  fr.  pour  une  somme  que  je  devads: 
quelle  était  cette  somme,  sachant  qu'on  m'a  accordé  5  etdemi 
pour  100  d'escompte? 

P.  211.  J'ai  acheté  156  mètres  de  drap  k  raison  de  15  fr. 
50  cent,  le  mètre  :  combien  paierai-je  si  j'obti^is  4  pour  cent 
d'escompte? 

P.  212.  J'ai  payé  475  fr.  pour  50  mètres  de  drap:  k  com- 
bien me  revenait  le  mètre,  sachant  que  j'ai  obtenu  l'escompte 
'de5pourlOa? 

ESCOMPTE   EN  DEHORS. 

*31 .  L'escompte  en  dehors  consiste  à  dét^rinîoer  les 
intérêts  que  rapporterait  la  somme  de  Tépoque  du 
paiement  à  Téchéance  du  terme.  Cet  escompte  se  cal- 
cule comme  l'intérêt  pour  cent  ;  ainsi,  toutes  les  quê- 
tions qui  y  atfront  rapport  se  résoudront  en  suivant 
Tune  des  deux  formules  générâtes  ci-dessous ,  suivant 
que  Ton  demande  la  valeur  actuelle  du  billet,  ou  simple- 
ment la  retenue  ou  Tescompte,     ; 

1^  Cent  est  à  cent,  moins  V escompte  pour  cent 
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mtittipRepar^  ûempg ,  comme  la  icnmne  à  escomp^ 
ter  e$t  à  m  valevr  actuelle  de  cette  Momnne, 

2^  Cent  est  à  Veicampte  pour  cent  tnulUplié  par 
le  tempe ,  90mmw  la  somme  à  escompter  est  à  (9  ou 
l'escompte. 

Seit  à  traiter  par  rescompte  en  dehors  le  problèmô 
ci-dessus  de  Tescompte  en  dedans. 

D'après  tes  principes  de  la  règle  d'intérêt  poin*  avoir 
la  valeur  actudle  du  billet ,  je  pose  la  proportion  : 
100:  iw— (5,5x4)::  i6oo:  j?  =  i425. 

Et  pour  déterminer  l'escompte  ou  la  retenue  : 
100  :  5 , 5  X  4  :  :  1500  :  a?  =  330. 

Généralisant ,  on  voit  que  dans  Fescompte  en  dehors, 
pour  déterminer  la  valeur  actueUe  du  billet  >  il  faut 
suivre  la  formule  :  Cent  est  à  cent,  moins  F  escompte 
poftr  cent  muUipRé  par  le  tenvps,  com^ne  la  somme 
à  escompter  est  à  la  valeur  aetttelle  de  cette  somme. 

Et  pour  déterminer  l'escompte  :  Cent  est  à  f  e#- 
compte  ou  Fintérêtpour  cent  multiplié  par  le  temps, 
comme  la  somme  a  escompter  est  a  s  ou  V escompte 
de  cette  somme, 

REMARQUES. 

1  o  Bans  Vescomple  en  dedans,  on  retire  iioins  qne  les  intérêts 
simples  de^  la  somme  portée  sur' le  biUet,  mais  assez  cependant 
pour  que  ces  intérêts,  grossis  de  ceux  qu'ils -sont  censés  rapporter 
depuis  Fépoque  du  paiement  jusqu'à  Véchéance  du  terme ,  de- 
viennent à  cÀte  dernière  époque  égaux  aux  intérêts  Umples  de 
la  somme  à  escompter. 

2^  Dans  Feseompte  en  ctehors ,  comtme  on  retire  les  intérêts 
simples,  il  est  érident  que«  par  suite  des  intérêts  rapportés  par  la 
retenue ,  on  se  trouve,  à  l'échéance  du  terme ,  possesseur  d'une 
somme  égale  aux  intérêts  eomposés  de  la  somme  à  escompter. 

Ce  que  l'on  peut  vérifier  dans  les  deux  cas  en  traitant  les  re- 
tenues comme  des  capitaux  phcés  au  taux  de  l'escompte  depuis 
l'époque  du  paiement  jusqu'à  Techéance  du  terme. 

On.  reconnaîtra  aussi  sans^  peine  que,  par  l'escompte  en  dedans, 
le  créancier  et  le  débiteur  se'  trouvent ,  à  l'échéance  du  terme , 
possesseurs  de  la  somme  oui  leur  est  légitimement  due,  puisr 
qu'alors  le  créancier  possède  tout  entière  la  somme  portée  sur  le 
Billet ,  et  le  débiteur  les  intérêts  simples  que  cette  même  somme 
lui  aurait  rapportés  si  l'époque  du  paiement  n'avait  été  avancée. 
Dans  l'escomjîte  en  d^ors ,  au  contraire ,  le  créancier  se  trouve 
possesseor  d'une  somme  qui  diffère  de  celle  cjui  est  portée  sur  le 
billet  des  intérêts  des  intérêts  de  cette  dernière  sijmme,  tandis 
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que  lé  débiteur  se  trouve  les  avoir  en  surplus  sur  les  intér^  «im- 
pies qui  lui  étaient  dus  :  ainsi,  par  cette  espèce  d'escompte,  il  y  a 
toujours  pour  le  créancier  perte  des  intéiTéts  de  la  somme  portée 
surlebillet,  et  pour  le  débiteur,  i;ain[de  ces  mêmes  intérêts  des 
intérêts.  Toutefois,  à  cause  de  la  simplicité  du  cateul,-  où  Vm  a 
100  pour  diviseur,  et  qui  fait  de  ces  rèj^les  d'escompte  de  vérita- 
bles règles  d'intérêts ,  en  France  on  escompte  généralement  en 
dehors.  ' 

Questions  sur  ta  Règle  d'Escompté. 

Qu'est-ce  que  la  règle  d^ escompte  ?  28.  —  Combien  y  a-t-il  de 
sortes  d'escompte  ?  29.  —  Comment  opère-t-on  V escompte  en  de- 
dans?  30.  —  Comment  se  calcule  l'escompte  en  dehors?  31. 

Exercices  sur  la  Règle  d'escompte  en  delwrs. 

P.  213.  Je  dois  la  somme  de  2571  fr.  10  c,  savoir  :  1041 
fr.  60  c.  payables  dans  dix  mois ,  plus  616  fr.  dans  dix-huit 
mois,  et  le  reste  dans  vingt-deux  mois  ;  si  j'obtiens  de  payer 
comptant  avec  escompte  de  4  pour  cent  par  an  ,  combien 
paierai-je  ? 

P.  214.  Paul  a  acheté  des  fonds  de  commerce  pour  28830 
fr.  payables  k  5  ans;  il  a  la  liberté  de  faire  des  avances  de 
paiement  k  raison  de  |  pour  cent  d'escompte  par  mois;  ainsi, 
au  bout  de  quinze  mois  il  a  donné  14000  fr.  :  dans  quel  temps 
a-t-il  dû  solder  le  reste ,  .  sachant  qu'il  n'a  déboursé  que 
ilOOOfr.? 

P.  215.  8600  fr.  sont  payables  dans  un  an ,  54500  fr.  le 
sont  dans  dîx-huit  mois  ;  mais  en  payant  comptant  on  peut 
obtenir  5  pqur  cent  par  an  pourla  première  somme,  et4  J  pour 
la  seconde  :  quelle  est  la  diminution  ? 

P.  216.  Si  j'avais  acheté  pour  17500  fr.  de  marcliandises, 
j'aurais  gaçné  2400  fr.  par  les  escomptes  qu'on  m'aurait  ac- 
cordés :  mais  comme  je  n'ai  acheté  de  marchandises  que  pour 
12400  francs,  les  escomptes  ne  se  montent  qu'kl960fr.  :  je 
demande  si  j'ai  obtenu  plus  de  diminution  k  proportion  de 
mes  achats,  et  k  combien  pour  cent  ce  surplus  s'élève? 

P.  217.  Quel  sera  l'escompte  de  1766  francs  88  k  6  pour 
cent  pour  9  ans? 

P.  218.  Ondemande l'escompte pendant6moisde40000fr. 
75  k  3  pour  cent. 

P.  219.  Une  facture  se  monte  k  6007  fr. ,  et  on  accorde 
2  ^  pour  I  d'escompte  au  comptant  :  k  quelle  somme  se  réduit 
le  montant  de  cette  facture  ? 

P.  220.  Une  personne  doit  45000  fr.  40,  payables  dans  6 
mois  :  si  elle  paie  comptant  avec  2  pour  cent  d'escompte  y 
combien  paiera-t-elle  ? 
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RÈGLE  DE  iKÉPARTlTlON  PROPORTlK3(X\ÈLLE  SIIIPCE. 


*  32.  La  Règle  de  Répartitiou  proporlloDoelle  est  une 
opération  par  laquelle  on  partage  un  nombre  pro- 
posé ,  en  parties  proportionnelles  à  d'autres  nonu>res 
donnés  :  tel  est  le  cas  du  problème  suivant. 

On  propose  de  partager  1890  en  3  parties  propor- 
tionnelles aux  nombres  2,3  et  4. 

*  33.  Pour  effectuer  ces  sortes  d'opérations  on  fait  au- 
tant de  règles  de  trois  simples  qu'il  doit  y  avoir  de  parts. 
Le  !•'  terme  de  chaque  règle  est  la  somme  des  nom- 
bres donnés ,  comme  conditions  des  rapports  ;  le  2*  est 
le  nombre  à  partager ,  et  le  3^  est  l'un  des  nombres  qui 
servent  à  former  le  1"  terme. 

Ainsi  la  solution  du  problème  ci-dessus  sera  : 

2 

+  3 

2  P  420 

=  9       :  1890  :  :    1  3       :  ;r  =    i   2^  630 
(  4  )  (  3»  MO 

*34.  La  manière  d'opérer  les  règles  de  répartitions 
proportio%ielles  est  fondée  sur  ce  principe  que ,  datu 
toute  proportion  par  quotient  y  la  somme  des  anté- 
cédents est  à  la  somme  des  conséquents ^  comme  un 
antécédent  est  à  son  conséquent. 

Or,  dans  l'exemple  ci-dessus ,  9  est  la  somme  des  an- 
técédents 2 ,  3  et  4  ;  le  nombre  1890  est  la  somme  des 
conséquents ,  puisqu'il  renferme  toutes  les  parts ,  ces 
nombres  sont  donc  entre  eux  comme  chaque  antécédent 
2  ,  3  et  4  est  à  son  conséquent. 

*  35.  On  fait  la  preuve  de  cette  règle  en  additionnant 
les  résultats  de  toutes  les  opérations;  si  elles  sont  bien 
faites ,  la  somme  égalera  le  nombre  qui  était  à  partager. 


1890 


Ainsi,  dans  l'exemple  ci-dessus ,  420-1-6304-840  = 
90 ,  ce  qui  prouve  que  l'opération  a  été  bien  faite. 
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Attire  exenvple. 

Soit  à  diviser  4769  fr.  en  parties  qui  soient  entre 
elles  comme  les  nombres  3 ,  5  et  6. 

Opération. 


3 

+  5 
-t-6 

:  4769  :: 

3 
5 
6 

1°      1021,9^ 

:  X  =     2"      1703,21-^ 

3°      2043,85H 

Prenve  4769,00 

14 

^Exercices  sur  les  Règles  de  Répartition 
proportionnelle  simple, 

P.  224 .  On  veut  partaçer  924  fr.  en  parties  proportionnelles 
à  4,  6,  8  et  10  :  à  combien  se  montera  chaque  part? 

P.  222.  Partager  800  fr.  en  parties  proportionnelles  ii  3 , 
6  et  9. 

P.  223.  ïrois  jardiniers  s'étanl  réunis  pour  cultiver  un  jar- 
din, ont  gagné  260  fr.;  le  premier  y  a  travaillé  pendant  15 
jours,  le  deuxième  12,  el  le  troisième  23  :  on  demande  com- 
bien chacun  doit  recevoir  du  gain ,  k  proportion  dti  temps 
qu'il  a  employé. 

P.  224.  Deux  particiriiers  se  partagent  lasomme  de  1200  fr. 

qu'ils  ont  gagnée,  de  manière  que  quand  le  premier  aura4  fr., 

"^e  second  n'aura  que  3  francs  :  quelle  sera  la  part  de  chacun? 

P.  925.  Trois  jeunes  gens  ont  k  se  partager  15600  fr.,  de 
manière  que,  quand  le  premier  en  aura  6,  le  second  n'en  ait 
que  4,  el  le  troisième  2  :  combien  en  auront-ils  chacun? 

P.  226.  Deux  ouvriers  travaillant  ensemble  ,  ont  fait  118 
mètres  d'ouvrage,  el  ont  gagné  39  fr.»;  le  pre<nier  a  fait  53. 
mètres,  elle  second^le  reste  :  on  demande  quelle  part  chacun 
doit  avoir  au  gain. 

P.  227.  On  a  destiné  150  fr.  pour  faire  bâlirunmur  auquel 
vdeux  maçons  ont  été  employés;  le  premier  y  a  travaillé  pen- 
dant 15  jours,  et  le  second  pendant  18  :  on  demande  com- 
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bien  chacmi  doit  recevoir ,  à  proportion  du  temps  qu'il  a 
travaillé. 

P.  228.  Trois  frères  veulent  se  partager  une  succession  de 
22000  fr.,  âe  manière  qqe  VaAné  ait  4  parti,  le  cadet  5,  et  le 
dernier  2  ;  on  demande  combien  chacun  doit  avoir  de  celte 
succession.    ^ 

P.  229.  Cinq  individus  veulent  se  partager  la  somme  de 
5500  fr.  et  parties  proportionnelles  à  4,  èi  5,  à  7,  à  9,  et  à 
11  :  combien  chacun  doit-il  avoir? 

P.  230.  Un  père  en  mourant  laisse  à  ses  enfants,  au  nom- 
bre de  quatre,  la  somme  de  10000  fr.,  outre  son  mobilier 
évalué  1200  fr.  et  156  ares  76  de  terre ,  évalués  ensemble  2600 
fr,  aux  «>ndilions  suivantes,  savoir  :  que  Taîné  aura  6  parts, 
le  cadet  5,  le  troisième  4,  et  le  quatrième  5.  On  demande 
quelle  doit  être  la  part  de  chacun. 

P.  251.  Trois  ma^es  maçons  ont  entrepris  la  construction 
d'une  église  dont  le  devis  pour  la  maçonnerie  se  monte  h 
500000  fr.  :  le  {dernier  y  adépcMé  80000  fr.,  tant  pour  les 
matériaux  que  pour  le  paiement  des  ouvriers  et  autres  dé- 
penses ,  le  second  65000  fr. ,  et  le  troisième  55800  francs  :  on 
demande  oombien  chacun  doit  recevoir  k  proportion  de  sa  dé- 
pense. 

P;  252.  Une  administration  a  voté  150000  fr.  pour  la  con- 
struction d'un  bâtiment; le  maçon  y  dépense  45000  fr..le  char- 
pentier25000fr.^  le  menuisier  20000  fr.,  le  serrurier  15000  fr., 
le  plombier  5000  fr.,  le  peintre  7500 fr.,  et  le  vitrier  5500  fr.  : 
on  demande  quelle  part  chacun  doit  avoir  sur  la  somme 
allouée ,  k  proportion  de  sa  dépense. 

P.  253.  Un  riche  particulier  voulant  soulager  trois  pauvres 
familles,  y  destine  la  somme  de  2400  fr.  :  on  demande  quelle 
somme  chacune  recevra  k  proportion  du  nombre  de  ses  mem- 
bres ,  sachant  ^e  la  première  est  composée  de  5  personnes, 
la  (kuxième  de  7 ,  et  la  troisième  de  9. 

P.  254.  Un  seigneur  charitable  voulant  faire  l'établissement, 
de  trois  pauvres  enfants,  leur  destine  la  somme  de 40000  fr.,  et 
veutque  chaque  enfant  ait  de  cette  somme  k  proportion  de  son 
âge  :  on  demande  quelle  part  chacun  doit  avoir,  sachant  que 
l'aîné  a  20  ans,  le  cadet  18,  et  le  dernier  15. 

P.  255.  Un  prince  voulant  gratifier  4  vieux  officiers,  leur 
destine  annuellement  8000  fr.  :  combien  auront-ils  chacun, 
sachant  qu'ils  doivent  recevoir! k  proportion  de  leur  âge,  le,, 
premier  ayant  65  ans,  le  deuxième  70,  et  le  troisième  75?  V 

P.  236»  Trois  ouvriers  ayant  entrepris  un  ouvrage  pour  la 
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somme  de  1200  fr.,  le  premier  y  a  employé  15  jouis,  le 
deuxième  20,  et  le  troisième  25;  combien  chacun  recevra-t-il  7 

P.  23f.  An' Wmme  qui 'doit  à.  5  cr&ncîërs  la  sommé  de 
1 5000  francs ,  au  preçiier  5000  fr. ,  au  deuxième  350Q  fr. ,  au 
troisième  2900  fr.  y  aU'quaitrîèihe  2250  frJ;  tel  au  cinquième  le 
reste,  venant  à  mbiMt,  lie^  laâsste  que  lOiOO  fr.  :  i)ù  demaûde 
combien  chacun  doit  p(irdre«à.  proportion  de  sa  drdanee.  • 

P.  238.  Deux  ouvriers  ayan^-,  travajU^  ensemble  pendant 
580  jours,  ont  gagné,  le  premier  1850  fr. ,  et  le  deuxième 
1950  fn.  :  combien  chacun. M-til  employé  de^joura?  ^ 

P.  2594  Trois  .nége<^iants  ^ont    frété    un  ^natire    pçur 
Cayenne ;  U  ]^r^miery>a  phargé450  pièces,  de viin^  ]^  c^uxième  - 
280,  ^t  le^iiM^isièn^  SiOO;  si  le  fr^Bt  a  coulé  8030  fr.,,comt>iea 
chacun  doit-il  pajçr,?  ,  ..  .,..   . 

P.  240.  Partagez  156  en  (rois  parts  ,  de  manière  que  la 
première  soit  à  la  deuxième  :  :  5  :.  4 ,  et  la  première  k  la 
troisième  :  :  7  :  3.  . 

La  première  part  étant  repréientie  par  5  dans  le  premier  tap->> 
port 'et  par  7  dans  le  second,  il  faut  les  anuener  à  être  expri- 
mées par  un  même  nombre,  ce  qui  se  fait  ^q  multipliant  les 
deux  termes  du  rapport  5  ejt  4  par  le  premier  terme  ou  second 
rapport,  et  les  deux  du  second  rapport  7  et  3  par  le  premier 
terme  dû  premier  rappçrt ,.  ce  qui  clonne  35  :  a8  et  35  :  1 5  ;  alors, 
la  question  se  réduit  à  partager  i56  en  parties  proportionnelles. 
à35,a8^ti5. 

P.  241.  Un  père  laisse  à  ses  trois  enfants  une  succession 
de  9Ç0400  fr.  ;  son  testament  porte  que  la  part  de  Patné  sera  à 
l'égard  de  celle  du  cadet  comme  8  est  à  5  ;  et  celle  du  cadet 
à  celle  du  plus  jeune ,  comme  6  est  k  4  :  quelle  sera  la  part  de 
chacun? 

Pour  résoudre  ce  problème,  il  faut  réduire  la  part  du  cadet  à 
être  exprimée  par  un  même  nombre  dans  les  éeux  rapports, 
c'est-à-dire  multiplier  les  deux  tenues  du  premier  rapport  par 
6,  et  les  deux  du  second  par  5. 

P.  242.  Une  personne  donne  12  francs  ë.  5  pauvres  en  di- 
sant :  le  premier  en  aura  j,  le  second  |,  le  troisièipe  |,  le 
quatrième  ^,  et  le  cinquième  ^  :  conmient  faut-il  fahre  ce  par- 
tage pour  remplir  les  intentions  de  la  donatrice? 

P.  243.  Partagez  24  fr.  en  parties  proportionnelles  aux 
fractions  suivantes:  ^,  1?  ^  et  |. 


Digitizedby  Google 


-  «57- 

/ 

.E  DE  RÉPARTITION  PROPORTION^TELLE  COMFMÉE. 

36.  Cette  règle  diffère  de  la  précédente  en  ce  que 
ntécédents  sont  formés  de  plusieurs  nombres  qui 
curent  à  déterminer  les  rapports. 

Exemple. 

ois  ouvriers  qui  ont  été  employés  dans  un  atelier 
^agné  124  fr.  :  le  1*^  a  travaille  pendant  10  jours 
lieures  par  jour  ;  le  V  pendant  9  jours  et  12  heures 
iowr ,  et  le  3*  pendant  6  jours  et  10  heures  par 
;  quelle  sera  la  part  de  chacun  à  proportion  de  son 
lil? 

Solution, 


X  8  =  80 

X  12  =  108 

X  10  =  60 

80 

106 

40 
54 

2«  :  124  :: 

:*  = 

60 

30 

Preuve        124  fr. 

uarauez  que^  pour  obtenir  les  antécédents  partiels,  on  a 
plié  les  jours  par  les  heures ,  et  que  le  i*''  terme  de  la  règle 
*mé  de  leur  somme. 

;>remier  ouvrier,  en  travaillant  i  o  jours  et  8  heures  par  jour, 
aillé  pendant  8o  heures  (  io  X  S=8o]  ;  le  a*  en  travaillant 
set  1  a  heures  par  jour  a  travaillé  pendant  io8  heures (^  X  «  a 
$),  et  le  3*en  travaillant  6  jours  et  lo  heures  par  jour,  a 
Hé  pendant  6o  heures  (6  X  io=6o):  comme  le  partage 
e  faire  proportionnellement  au  travail  de  chacun .  les  nom- 
(o ,  io8 ,  6o  sont  donc  k»  antécédents  du  ^econa  rapport, 
r  somme  le  premier  terme  de  la  règle. 

Questions  sur  la  Règle  de  Répartition 
pfvportionnelle. 

9' 

est*€e  que  la  règle  de  répartition  proportÏMuytlU  ?  Z1. —  <?«« 
l  faire  pour  effectuer  ces  sortes  d'opérations i^Z3.  '.—  Sur  quel 
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principe  fondez'vous  la  manière  it opérer  les  règles  de  répartitions 
proporiiofutelUs?  34.  Comment  fakt'On  lapt^eave  de  cette  règle  ?d6. 
—  En  quoi  la  règle  de  rép^artition proportionnelle  composée  diffère- 
t-eUe  de  la  précédente?  36. 

Exercices  sur  la  Règle  de  RépwrUtion 
proportionnelle  composée, 

^.  â4k  Deux  menuisiers  ont  loné  une  remise  pour  la  somme 
de  225  fr.  70  c.  ;  le  premier  y  a  lai$sé  1600  planches  pendant 
15  mois ,  et  le  second  1^7  pendant  2  ans  :  on  demande  eoBi^ 
bien  chacun  doit  payer  du  loyer. 

P.  245.  Trois  marchands  de  chevaux  ont  lomé  une  écurie  ; 
le  premier  y  a  logé  55  chevaux  pendant  6  mois ,  le  second  46 
pendant  10  mois,  et  le  troisième  60  pendant  un  an  :  le  loyer 
montant  k  la  somme  de  525  fr. ,  combien  cllacun  doit-il  en, 
payer  ? 

*,  P.  246.  On  a  employé  4  ouvriers  pour  faire  un  certain  ou- 
vrage ;  le  premier  y  a  travaillé  pendant  15  jours  et  8  heures 
par  jour,  le  second  12  jo«rs  et  10  heures  par  jour,  le  troisième 
18  jours  et  9  heures  paur  jour ,  et  le  quatrième  20  jours  et  8 
heures  et  demie  par  jour  :  la  somme  destinée  k  cet  ouvrage 
étant  de  600  fr.,  combien  chacun  doit-il  en  rvoir? 

P.  247.  Deux  memsiisiers  ont  entrepris  la  boiserie  d'un 
appartement;  le  premier  y  a  employé  8  ouvriers  pendant  15 
jours ,  et  le  second  10  pendant  14  jours  :  on  demande  quelle 
pact  (macun  dort  avoir  k  proportion  de  sa  dépense ,  sur  6000 
francs  qu'on  destine  k  cet  ouvrage. 

P.  248.  Deux  ouvriers  veulent  se  partager  la  somme  de 
600  fr.  qu'ils  ont  gagnée  :  on  demande  la  part  de  chacun,  sa- 
chant que  le  premier  a  travaillé  12  heures  par  jour  pendantl5 
jours,  et  le  second  11  heures  par  jour  pendant  20  jours. 

P.  249.  Un  riche  bourgeois  voulant  soulager  trois  pauvres 
familles,  y  destine  la  somme  de  3900  fr. ,  k  condition  que 
lorsque  chaque  individu  de  la  première  aura  4  fr.  j  ceux  de  la 
seconde  auront  chacun  5  fr. ,  et  ceux  de  la  troisième  7  :  on 
demande  quelle  somme  chaque  famille  doit  recevoir,  sachant 
que  la  première  est  composée  de  5  personnes,  la  seconde  de 
8,  et  la  troisième  de  10.  ^ 

P.  25d*  Deox  Touliers  ont  enUvpris  le  traiHK)ort  du  ba- 
gage-^'une  armée;  le  premier  y  aempl(^é  58  cnevaux  pen- 
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dant  iO  jours,  et  le  second  42^  pendant  4  jours  :  combien 
chacim  amUii  arar  si  oo  leur  donne  â650  fir.  ? 

P.  251.  Deux  marchands  de  bœufs  louèrent  une  prairie  la 
somme  de  650  fr.  ;  le  inrenier  y  mit  fSO  bceufs  pendant  180 
jours  et  40  heures  par  jour,  et  le%econd  80  pendant  260  jours 
et  8  heures  par  jour  :  combien  chacun  doit-îl  payer  ? 

P.  252.  Trois  compagnies  d'ouvriers  ont  été  employées  à 
creuser  un  canal ,  dont  la  dépense  se  montait  k  229500  fr.  :  on 
demande  combieu  chaque  compaCTiie  doit  recevoir,  sachant 
que  la  première  était  composée  de  50  hommes  qui  ont  Ira* 
vaille  pendaKt  25  semaines  et  42  heures  par  jour,  la  seconde 
de  60  hoiftBies  qui  ont  travaillé  penda&t  40  semaines  et  40 
heures  par  jour,  et  la  troisième  de  80,  qui  ont  travaillé  pen- 
dant 50  semaines  et  8  heures  et  demie  par  jour. 

P.  255.  Un  bourgeois ,  content  des  services  de  deux  de  ses 
domestiques,  leur  fait  une  renie  annuelle  de  3500  francs  :  on 
demande  quelle  doit  être  la  rente  de  chacun  k  proportion  du 
nombre  de  ses  enfants ,  sachant  que  la  famille  du  premier  est 
€0iRf>08ée  de  4  enlftiits  et  celle  du  second  de  6,  et  que  les  en- 
fants du  premier  doivent  recevoir  4  francs,  lorsque  ceux  du  se- 
cond en  auront  3.         ,  .  ' 

RÈGLE  DE  SOCIÉTÉ. 

*  37.  La  Règtc  de  Société  est  ime  opération  qui 
sert  à  partager  entre  plusieurs  associés  le  profit  ou 
la  perte  qui  résoHe  de  leur  commerce. 

Cette  règle  n'est  autre  chose  que  la  règle  de  répartition  pro« 
portionnelîe  appliquée  à  oti  cas  {Tarticolier. 

!«'  Exemple, 

Trois  marchands  ont  à  se  partager  la  somme  de 
1800  fr.  Combien  ajiront-ils  chacun ,  la  mise  du  pre- 
mier étafit  de  2000  fr. ,  celle  du  second  de  4000,  et 
celle  du  troisième  de  6000  ? 

*  3S.  Peur  eflfeotuçr  ce  î)roblème  et  les  autres  du 
mêtifie  genre ,  on  partage  le  profit  ou  la  perte  en  parties 
proporSomielles  au^  mises  des  associes ,  et  au  temps 
que  leur  arfcm  est  resté  dans  la  société;  ce  qui  se  fait 
par  plusieurs  règles  de  trois  directes  simples. 
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Le  premier  terme  est  la  somme  des  mises ,  le  se- 
cond la  somme  que  Ton  v^t  partager  ;  les  troisièsies 
termes  sont  les  mises  particulières ,  et  les  quatrièmes 
termes  donnent'  la  part  de  chaque  associé. 

Solution  du  problème  précédent. 
Mises  des  associés. 
Du  r'2000 
Du  2*  4000 
Dil3*6000 


12000:1800:: 


20001  {V'^msh. 


4000     :  a:?  =    2«    =600 
leOOO'  13*    =  900 

*39  Poii^r  faire  la  preuve  de  la  règle  de  société,  il  faut, 
comme  pour  la  règle  de  répartition  proportionnelle,  ad- 
ditionnei'  les  pertes  ou  les  profits  particuliers  ;  si  Voçé- 
ration  est  bien  faîte ,  le  total  sera  égal  à  la  somme  que 
Ton  a  partagée  ;  s'il  y  avait  un  i^ste  il  faudrait  l'ajouter. 

Aifisi  pour  la  preuve  de  l'opération  ci-dessus ,  il  faut 
donc  faire  le  total  des  sommes  300+600+900.  Le 
total  1800,  égal  à  la  somme  à  partager,  prouve  que 
l'opération  est  bien  faite. 

2**  Exemple. 
Trois  marchands  ont  acheté  une  petite  coupe  de 
bois  ;  le  premier  y  a  contribué  pour  275  fr.  ;  le  se- 
cond pour  476  fr. ,  le  troisième  pour  600  fr.  ;  à  ce 
marché  ils  ont  gagné  160  fr.  :  on  demande  quel  sera 
le  gain  de  chacun  à  proportion  de  sa  mise. 

Solution,  - 
l'*276 
2«  475 

Toteiaes  .  (  276  ]  33  fr.  gaindu  V\ 

mises      1260  :  160  :  :  ;475}:aî={67fr.gaindu2«. 

600  60fr.gainda3^ 

Total.  .  .  160  fr.  égal  à  la 
la  somme  à  partager ,  ce  qui  prouve  que  l'qpération  est 
bien  faite. 
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3*  Exemple. 

trois  personnes  se  sont  associées  ;  la  pheoîijère  à  mis 
^  fr. ,  la  seconde  24  fr. ,  et  la  troisième  18  fr.  ;  elles 
ont  gagné  )30vfr.i  qn  demande  jConibien>  11^  revient  à 
chacane ,  à  proportion  de  sa  mise*  .  ,; 


Soltêiion, 


H), 


36 

-h  24 
H-  18 


78  :  30 


13  fr.  85 

JP  =       9  fr.  23 

(     6  fr;  92 


,^  Preuve.      3P  fr.  flO 

»'*'       '  A""  Exempte. 

,  Quatre  négociants  ont  fait  un  aimement^  dans  lequel 
le  prenuer  a. mis  8500 fr. ,  le  second  6400  fr.  *,  le  troi- 
sième 4860  fr. ,  et  le  quatrième  9440  fr.  ;  ils  ont  gagné, 
tous  frais  faits ,  12600  fr.  :  combien  reviendra-t-u  de 
bénéfice  à  chaque  armateur  ? 

Solution. 

Le  premier  a  mis 8560fr. 

Le  se<y>nd  a  mis 6400 

Le  troisième  a  nris 4860 

Le  quatrième  a  mis:  .....*.  9440 


Total... 

29a00fr 

29200  : 

12600  :: 

8500  : 

R. 

=  3667  fr  80  c. 

6400  : 

R. 

=  2761 

64 

4860  : 

R. 

=  2097 

12 

9440  : 

R. 

=  4073 

42 

Produit  des  restes  . 

.  >  .  . 

•  • 

• 

2 

Preuve.    J2600fr.00c. 
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6°  Exemple, 

Ur  homme  çsa  mourant  est  débiteur  de  7500  fr.  à 
trois  créanciers  :  ^u  premier  de  3000  f.,  £m  second  de 
2625  fr.,  et  au  troisième  de  1875  fr.  ;  il  latese  seule- 
ment en  argent  et  en  effets  4500  fr  :  on  voudrait  savoir 
combien  chaque  créancier  doit  avoir  de  cette  somme 
à  proportion  de  sa  créance.^ 

Puisque  7600  fr.  se  réâuisent  à  45oo  fr. ,  il  s'agit  de  trouver  à 
quoi  se  réduira  chaque  somme  des  créanciers. 

Solution. 

7500  :  4500  :  :  3000  :  R.  =  18OO  fr.  pour  le  l'*. 
:  :  2625  :  R.  =  1575  pour  le  2^ 
:  :  1875  :  R.  =  1125      pour,  le  3^ 

Preuve.  4500  fr. 

N  6**  Exemple. 

Quatre  m»*chands  se  sont  a^ociés  et  ont  £ak  ud 
fonds  de  45000  fr.,  auquel  ils  <mt  Ofmtribué  kiégMe- 
ment  :  à  la  fin  de  la  société ,  ce*  fonds  se  trouve  aug- 
menté de  26877  fr.  Or ,  le  premier  doit  avoir  13  parts , 
le  second  11 ,  le  troisiè^ie  8^  et  le  qu^^me  7  :  on 
demande  quelle  sera  la  part  de  chaqitô  ^socié. 

Le  premier 13  pans. 

.  Lesec^ad 11 

Le  troisième 8 

Le  quatrième  * 7 

"35" 
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Addition  du  fonds  et  du  gain, 

45000 

26877 

71877 

39  :  71877  :  :  13  :  R.  =  ^959  fr.  pttrt du  !•' 
::  11  :R.  =  20273  du2«. 

::  6:R.  =  i4744  duâ«. 

::  7  :  R.  =  i290i  du4^ 

Premw,  71877  fr. 

MBVHCIDB  nV  MARO  IcB  FRANC. 

40.  Oo  pent  résoudre  les  règles  de  répartition  propor- 
tionnefle  et  les  règles  de  société  par  la  méthode  dite 
du  mare  le  franc. 

Pour  résoiMlPe,  p^  ceUe  œéâiode ,  une  règle  de 
répartition  proportionnelle  ou  une  règle  xle  soci^é,  il 
but  diviser  le  deuxième  terme  de  la  proportion,  pur  le 
premier ,  et  multiplier  ensuite  chacun  des  troisièstes 
termes  par  le  quotient.  So}t  le  premier  problème  de 
la  régie  de  société  ci-^lessus. 

Je  divise  ISOOpar  12000 ,  et  j'ai  0,15. 
le  multiplie  chaque  mise  par  ^,1 5. 

Etj'aipourlel"'^    300  ) 

pour  le  2''     600  \  lÔOOfr. 
pour  le  3*     900  / 

On  eoncevjsa  facilieiBent  la  raison  de  eette  opérâlîon  h  Ton  lait 
attention  que ,  si  avec  laooo  fr.  on  a  gagné  looo  fr. ,  on  gagnera 
biloazeniUtèneiMrlîede  iBoair.  mwï  wà  ftànfi,  «'«rt^-dire 
ofir<^  i5,  diaqHa  afiiocié  auM  flU^nc  autanl  ée  lois  o^iS  oentînes 
qu'il  a  mis  de  francs  dans  iù^commerctiéim&  il  faut  multiplier 
€aa(}ue  mise  par  le  quotient  du  gain  divisé  par  la  «ojmme  des 
mises. 

Soit  €B€i^re  l'exemple  suivant  :  Une  commune  qm  a 
payé ,  rannée  d^niès'ei  pour  400QQ  fr.  de  eontribiitîsiis 
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foncières,  doit  en  payer  1000  fr.  de  plus  cette  année  : 
quelle  sera  f  aagMentatkm  des  cos^Diitions  d'une  per- 
sonne qui  en  payait  700  fr.  i'aiMiée  dernière  ?    - 

Soiution  :  i  ooo  ^  ^owïo  =  t>yOi5  augmentation  par  franc,  et 
o,oa5  X  7oo  =  R.  17  fr.  5o. 

Si  l'augmentation  était  de  40000 ,  elle  serait  de  fMIt  oad'un 
franc  pair  franc,  mais  elle  n'est  que  de  jirrh»  Or,  en  effectuant 
la  divbion  j'obtiens  o  fr.  osS  d'augmentation  par  franc. 

Questiar^  sur  la  RègU  de  Société, 

Qu'est'Ce  que  la  règle  de  société  P  37. — Comment  se  fait  ce  par- 
tage?^. —  Quels  sont  les  termes  de  ces  règles?  JS.  —  Comment 
fait-on  la  preuve  de  la  règle  de  société ?2lè, — Ne peut'on pas  résoudre 
les  règles  de  répartition  et  les  règles  de  société  tourne  manière  plus 
abrégée?  40.  —  En  quoi  la  règle  de  société  composée  diffère^t-^lh 
de  la  simple  ?41,    • 

Exerciees  sur  la  Aègle  de  Soeiéie'. 

P.  254.  Avec  800  fr.  deux  hommes  ont  gagné  ÎOO  fr.  : 
le  premier  avait  mis  500  fr. ,  et  le  second  300  fr.  :  combien 
chacun  doit-il  avoir  en  proportion  de  sa  mise? 

Solution,  800  :  200:  :  1^1  :  la  part  de  chacun. 

Il  y  a  deux  règles  de  trois  à  faire ,  ayant  chacune  800  et 
.  200  pour  les  deux  premiers  termes ,  la  première  500  pour, 
troisième,  et  la  seconde  500  :  le  quatrième  terme  donnera  la 
part  de  chaque  associé. 

P.  255.  Trois  particuliers  s'étant  associés,  ont  gagné 
560  fr.  ;  premier  avait  mis  500  fr.  ^  le  second  600  ,  et  le 
troisième  700  :  combien  chacun  doit-il  avoir  de  profit  ? 

Solution,  Il  faut  additionner  les  trois  mises,  et  dive  :  la  somoae 
des  mises  se  montant  à  t8oo  fr.  est  au  gain,  comme  la  mise  de 
chaque  associé  est  à  sa  part  du  gain. 

p.  256.  Trois  hommes  s'étant  associés ,  ont  gagné  H50  fr.  ; 
le  premier  avait  mis  400  mètres  de  toile  èi  4  fr.  le  mètre,  le 
second  350  mètres  de  drap  à  8  fr. ,  et  te  troisième  458  mètres 
de  Casimir  k  3  fr.  :  combien  chacun  doit-il  avoir  sur  le  gain  ? 
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Soluttim*  Il  faut  maltîpUer^ttètees  fjsr  learf^rûc,  leiiriMtNt 
sera  la  mi^  de  ciia4ua«»«oc^é|^iuiij|f  iByc»»  4Mw«  «t-cbssii». 

P.  257.  Trois  homsMft  cmt^gasné  IfrMnme  de  2025fr.:  . 
\f  premier  a  mis  en  société  ii^  fr. ,  le  second  1500  fr.  ;  la 
mise  du  troisîèoie  est  égale  k  la  moitié  de  la  mise  totale  des 
deux  autres  :  cimibien  diacun  aura-t*-il  sur  le  gain  ? 

il  est  aisé  de  voir  que,  pour  connaître  la  mise  du  troisième  as- 
sodé,  il  init  additionner  celle  des  deux  premiers  et  prendre  la 
■eitié  de  la  I 


P.  25^.  Quatre  personnes  ayant  fait  un  traité  d'assocîa- 
Uon,  contiennent  que  la  première  mettra  5000  fr.,  la  seconde 
un  quart  de  pins  que  la  première,  la  troisième  autant  que  les 
deux  autres  ensemble ,  et  la  quatrième  son  industrie  pendant 
l'aBOée,  qu'elle  estime  8000  fr.  :  combien  chacune  aura-t-elie 
sur  le  profit,  s'il  s'élèye  à  0100  ft*.  ? 

P.  259.  Louis,  Pierre  et  André  Vétanl  associés ,  ont  perdu 
600  fr.  ;  Louis  avait  mis  600  fr. ,  Pierre  800,  et  André 
fOOO  :  combien  chacun  doit-il  supporter  de  cette  perte  ? 

Que  les  associés  aient  perdu  eu  gagné.  Topera tîon  se  fait  de  la 
Bèiiie  manière^*  on  regarde  toujours  le  gain  ou  la  perte  conme 
une  lomme  qu'il  s'agit  de  partager  en  parties  proportionndlesaux, 


P.  260.  QuatretnardMinds  ayant  fait  un  ft>i|ds  dé  iWDO  fr., 
retirent  24000  fr.  à  la  fin  de  la  société  :  combien  chacun  doit- 
il  avoir  sur  le  profit,  sacliant  que  le  premier  avait  mis  ^MK)  fr., 
leseoond  âOOO  fr.,  le  4roisièM«  3000  fr. ,  et  le  quatrième  le 
reste? 

BMMrquez qu'il  ne  s'agit  pas  de  partager  24000  fr.,  mais  le 
sorplos  de  cette  somme  sur  celle  qui  avait  été  mise  en  société , 
•I  doat chacun  doH  rciirersa  part  avant  le  partage  du  gain*  Quant 
à  b  part  du  quatrième,  on  la  trouvera  en  retranchant  de  la  mise 
totale  le  montant  de  celle  dei  trois  premiers. 

P.  261.  Quatre  associés  ont  gagné  i500  fr.;  le  premier 
doit  avoir  5  parts,  lesecowi  4,  le  trotsièrae  5,  etr  le  quatrième 
6  s  combien  chacun  aura-t-il  ? 

lesftrtsqnn  chaewi  doil  avoir  représentent  les  mises; 

P.  262.  On  veut  partager  600  fr.  entre  trois  personnes , 
proportionnellement  à  la  part  qu'elles  ont  mise  en  société  ; 
celle  de  la  première  se  monte  k  1200  fr. ,  celle  de  la  seconde 
à  4500  fr.,  et  cellede  la  troisième  h  1800  Ir.  :  quel  est  le  bé* 
néfe«  (te  chacune? 

P.  263.  Quatre  marchands  s'élanl  associés ,  ont  fait  un 

12 
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tonàs  de  4500  fr.  ;  lé  premier  a  mis  1500  fr. ,  le  second 
iiOO  fr. ,  le  troisième  1000  fr. ,  et  le  quatrième  le  reste  ;  leur 
gain  consiste  en  36  mèti^s  25  centûi^lfes  de  driq)  estimé 
it  fr.  le  mètre  :  à.  combien  se  monte  le  bénéôee  de  chacnn? 

P.  264.  Quatre  honuaes  ont  fait  un  fonds  de  20000  fr.  ; 
le  premier  a  reçu  pour  son  gain  la  somme  de  800  fr. ,  le  se^ 
cond  700,  le  troisième  600,  et  le  quatrième  500  fr.  :'  combien 
chacun  avait-il  mis  ? 

P.  265.  Cinq  hommes  s'étant  associés ,  le  premier  a  wk 
800  fr. ,  le  second  400  de  plus  que  le  premier,  le  troisième 
400  de  plus  Que  le  second,  et  ainsi  des  autres,  toujours  m 
augmentant  de  400  fr.  ;  le  gain  a  été  de  1800  fr.  :  quelle  doit 
être  la  part  de  chacun  ? 

P.  266.  Trois  hommes  se  sont  associés  pour  faire  ua  mh 
vrage;  ils  ont  gagné  1000  fr.  :  combien  chacun  doit-il  avoir, 
le  premier  estimant  sa  journée  6  fr. ,  le  second  4  fr.  50  c,  et 
le  troisième  se  contientant  de  gagner  2  fr.  par  jour? 

P.  267.  Trois  particuliers  se  sont  assQciés  ;  le  premier  a 
mis  350  fr. ,  le  second  405  fr. ,  et  le  troisième  500  fr.  ;  ils  ont 
gagné  301  fr.  :  savoir  ee  qtte  chacun  émi  avoir  ^proportion 
de  sa  mise,  après  qu'ils  ont  prélevé  du  gain  total  ^fr.  qu'ili 
destinent  aux  pauvres. 

P.  268.  Trois  marchands  ont  fait  un  fonds  de  4928  fr., 
qui  leuf  à  rappwté  616  fr.  ;  le  premier  a  eu  1 50  fr. ,  le  deuxième 
206  fr. ,  et  le  Unième  260  fr.  :  quelle  étmt  la  mise  de 
chacun?. 

P»  269l  QuAtre  marchands  ^it  fntnm  capital  a?ec  lequ^ 
ils  ont  gagné  191  fr.  ;  le  premier  avait  mh  260  fr.,  le  deuxi^ 
250  fr. ,  le  troisième  230  fr. ,  et  lequatri^pae  21&  fr.  :  ^ptôlle 
part  chacun  doit-il  avoir  sur  le  ^ûn? 

P.  270.  0eux  hommes  voubuK  Dune  le  conanefoe  d» 
toiles,  (mtlûtun  foncte  ée  6860fr.;  le  ^mierr  a  contribué 
pour  3500fr.  :  combien  dmcun  doit-il  avoirsur  le  gain,  mon- 
tant  k  1500  fr.? 

P.  271.  TroisenirepreneuTsmitlkit  un  fonds  de.  16941  fr., 
avec  lesauels  ils  ont  gagné  5647  fr.;  le  premier  a  eu  SDOdiir., 
le  second  J9S^  fr%  ^  «i  k  titisièae  k  ivsia  :  pour  i^oaàkJï 
chacun  avait-il  contribué  au  fonds? 
;  P.  272.  Quatre  hommes  ayant  lait  un  f<mës  commun, 
ont  gagné  1200  fr.  ;  le  premier  a  reçu  400  fr.  pourson  gain; 
le  second  300  fr.,  le  troisième  295  fr.,  et  le  quatrième.  <|ai 
avait  placé  820  fr. ,  a  reçu  le  reste  du  gain  :  ondemanae  k 
mise  de  chacun. 
P.  273.  Deux  matfres  maçons  ont  entrepris  la  constroc- 
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tion  d'un  mur  ;  le  premier  y  a  dépensé  1158  fr. ,  et  le  second 
942  fr.  :  on  demande  quelle  somme  chacun  doit  recevoir  du 
gain,  montant  à  1200  fr.  *  iccevoir  au 

P.  274.  Quatre  personnes  ont  acheté  un  pré  ;  la  premièrf* 
a  contribué  k  cet  achat  pour  1255  fr.,  la  seconde  pour  855  fi- 
la troisième  pour  740  fr. ,  et  la  quatrième  pour  600  fr  •  si  l'on 
LtSS?  ^'^  ^^  ^'  eombieTeHaque  per'sl)!^? 

P.  275.  Trois  épiciers  firent  un  fonds  de  26585  6'..  Pavanf 
feitvak)ir,ikgagnèr«ait87œjfi«ics;  le  preiaiereul  3540  fr 

le  second  2979  fr.^  et  le  trc»sièniie  le  reste  ;  on  demmde  mÛt 

combi»  chacun  avait  contribué  au  fonds.  ^^ 

P.  276.  Trois  actionnaires  ayant  acheté  une  maison  v 
ont  fait  pour  65000  fr.  de  réparations,  et  l'ont  ensuite  revenJuJ- 
de  manière  qu'ils  ont  gapé  4€0Û0  fr.  :  on  demande  à  combien 
se  montait  la  dépense  de  chacun,  sachant  que  le  premier  a 
reçu  du  gain  4600  fr. ,  le  second  5420  fr. ,  et  le  troisième  le 
reste.  • 

P.  277-  Trois  mtf^aads  ont  acheté  poor  26000  fr  de 
mar^Mdises;  eaoi  ks  roYendant,  ils  ont  gagsé  6500  fr  -  Ut 
premier  a  eu  3200  fr.,  te  sçcoad  2500  fr.,  et  le  treiâèmete 
reste  :  savoir  combien  chai^ua  avait  dé^nsé. 
i^if  •  ^"'^;  J^HJ  i^^ociants  embarquèrent  6000  tonneaux  de 
blé  pour  l'île  Bourbon;  daas  le  trajet,  un  ouragan  obligea 
à  en  jeter  650  à  la  mer,  et  il  s'en  trouva  250  de  gâtés  -on 
demande  combien  cîïaque  négociant  en  a  perdu ,  sachant  aue 
le  preimer  avait  enoàitrqué  3S0(>tomeai». , 

P.  279.  Quatre  ^Mpri^aires  ont  acheté  trois  pièces  de 
terre,  la  [wremière  coûte  750 francs,  la  seconde  900  fr. ,  et  la 
troiâème  1060  fr.;  en  les  revendait,  ils  on^reçu  3375  fr  • 
combien  chacun  doit-il  avoir  sur  le  profit,  le  premier  avant 
nnsWfr.  pour  l'achat,  le  second  700  fr.,le  troisième  600  fr 
et  lequatnènie  le  reste?  *' 

P.  280.  Six  ouvriers  se  sont  associés  pour  faire  un  fossé 
deSOS  mètieseabes;  le  premier  a  travaillé  pendant  8  jours 
le  second  9,  le  troisième  7,  le  quatrième  10,  le  cinquième  12* 
H  le  sixième  15  :  combien  recevront-ils  chacun,  si  on  leur 
donne  2  fr.  du  mètre  cube  ? 

P.  281.  Trois  n^^ociants  font  un  vojiage  de  long  cours 
et  dansent  32000  fr.  pour  leur  entretien  et  aufresfrais  ;  on 
demande  pour  combien  chacun  est  entré  dans  cette  dépense 
«achant  que  le  premier  a  eu  50000  fr.  sur  le  btoéfice ,  le 
^Buxième  19000^.^  et  le  troisième  15600  fr. 

P.  282.  Qualrc  jeunes  gens  partant  pour  l'armée,  em- 
ployèrent une  partie  de  ce  qu'ils  avaient  pour  former  un  ca- 
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|)ital  de  2520 £r.  qu'ils  placèrent  h.  intérêts;  &u  bout  d^un  cer- 
tain temps,  se  trouvant  réunis^  ils  retirèrent  leur  capital  avec 
les  intérêts  montant  à  7040  fr.  :  on  demande  combien  chacun 
avait  placé,  sachant  que  le  premier  eut  li30  fr.  de  profit,  le 
deuxième  ii80fr. ,  le  troisième  1250  fr. ,  et  le  quatrième  le 
reste. 

REGLE  DE  SOCIÉTÉ  COMMUÉE. 

*4l.  Pour  opérer  ces  sortes  de  règles,  il  faut  multi- 
l^er.la  mise  de  chaque  associé  par  le  temps  qu'il  Ta 
laissée  dans  la  société ,  la  somme  de  toutes  les  mises 
ainsi  multipliées  Représentera  le  fonds  de  la  société , 
et  le  reste  s'opère  comme  la  règle  de  société  sim]rie. 

1"  E^eemfk. 

Trois  négociants  ont  à  se  partager  le  gain  qu'ils  ont 
fait  dans  le  commerce,  qui  est  de  6000  fr .  Le  premier  a 
mis 3000  fr.  pour  12  mois,  le  second  750  fr.  pour  10 
mois ,  et  le  trmMème  500  fr.  pour  6  mots  :  conriMen  re- 
vient-il à  chacun ,  à  proportion  de  sa  mise' et  du  temps 
^qu'elle  est  restée  dans  le  commerce  ? 

SoluHon, 

3000  X  12  mois=36000 
75axi0mois=i  7500 
500  X   6mois=  âOOO 


46500  :  6000 


Somme  des  mises.  46500  multrpl.  par  le 

temps. 

36000  :  x  =  4645,10 
7500  :  X—  967,74 
3000  :  x:^   387,10 

/^rcMW.  6000,00 

Pour  comprendre  la  raison  de  cette  opération,  il  faut 
remarquer  que  la  mise  de  3000  fr.  pour  12  mois  répond 
à  12  fois  3000  fr.  pour  1  mois  ,  ou  à  36000  fr.  ;  que  la 
mise  de  750  fr.  pour  1 0  mois  répond  à  10  fols  750  f.  pow 
1  mois,  c'est-à-dire  à  7500  fr. ,  et  que  la  3%  600 peur 
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6  mois,  répond  à  6  fois  500  fr.  pour  1  mois  ou  à  3000. 
On  conclura  donc  que  600  fr.  est  le  gain  de  36000+ 
7500  +  3000  ou  46500  fr.  pour  1  mois.  Nous  avons 
donc,  par  ces  multiplications,  ramené  la  question  à  une 
règle  de  société  simple,  que  nous  devons  par  conséquent 
opérer  de  la  même  manière. 

^  Exemple. 

Deux  personnes  se  sont  associées  daç6  iecommerce  ; 
la  première  a  mis  d'abord  100  fr.  pour  3  ans,  pois  i50fr. 
pour  deux  ans ,  et  ei^  135  fi*,  pour  un  an  ;  la  seconde 
a  mis  350  fr.  pour  4  ans,  et '460fr.  pour3  ans.  Le  gain 
total  est  de  4500 fr.  :  combien  diacune doit-elle  avoir» 
à  proportion  de  ses  mises  et  du  temps  que  l'argent  est 
resté  dans  la  société  ? 


Solufion* 

00  fr. 

eo         35( 
1^5  XI  an  =125         400  X  3  ans  =«1900 


100  X  3  ans  =  300  fr. 

250X2ans  =  5eO         350X4ans=  1400  fr. 


Mise  de  la  V^   925  Mise  de  la  2*    2600 

Mise  de  la  2«  2600 


Sommedes  mises.  3525  :  4500  :  :    925  :  orj  =lliO,89 

::  2B00:;r(  =3319,15 

Preuve.  4500,00 

Ejeercices  eur  la  Règle  d^  S^Hiiéki  eomfceée. 

P.  2€S.  Quatre  personnes  s^étant  associées  dans  le  com- 
merce ,  ont  gagné  4800  fr.  ;  la  preinièfc  a  mis  4000  fr.  pour 
iSmois,  la  seconde  4200  fr.  pour  8  mois,  la  troisième  950  fr. 
pour  li  mois ,  et  la  quatrième  4590  fr.  pour  45  mois  :  on  de- 
mande combien  chacune  doit  avoir  du  gain  k  proportion  de  sa 
mise  et  du  temps  qu^eile  est  restée  dans  la  soeiété. 

P.  284.  Trots  négociants  ont  fait  un  fonds  de  43300  fr.  ;  le 
premier  a  mis  3800  fr.  pour  8  mois,  le  second  4500  fr.  pour 
15  mois,  le  troisième  4000  fr.  poiar  6  mois,  et  le  reste  poui 
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12  mois  :  on  demande  quelle  part  chacun  doit  avoir  au  gain 
montant  a  iSOO  fr. 

P.  285.  Deux  personnes  ont  contcibué  inégalement  à  faire 
un  fonds ,  la  première  a  mis  2300  fr.  pour  2  ans ,  et  la  seconde 
1500  francs  pour  18  mois  :  dites  quelle  part  chacune  doit  avoir 
au  gain  montant  à  la  somme  de  1400fr. 

P.  286.  Deux  marchands  de  toile  ont  k  se  partager  le  gain 
qu'ils  ont  fait  dans  le  commerce^  qui  est  de  8544  fr.  :  on  de- 
mande combien  chacun  doit  avoir  de  ce  gain,  sachant  que  le 
premier  a  mis  1500  fr.  pour  18  mois  dans  lasociété,  et  le  se- 
•coud  1800  fr.  pour  2  ans. 

P.  287..  Trois  individua  ont  fait  m  fonds  avec  lequel  ils 
^  Çagné  4550  fr.  ;  le  premier  a  mis  800  fr.  pour  2  ans  et 
^emi ,  le  second  500  fr.  pour  25  mois ,  et  le  troisième  095  fr. 
j)Our  35  mois  :  on  demande  quelle  somme  chacun  doit  avoir 
sur  le  gain. 

P.  288.  Trois  marchands  ont  gagné  1508  fr.  ;  le  premier 
avait  mis  1200  fr.  pour  18  mois ,  le  second  1800  fr.  pour  15 
mois ,  et  le  troisième  200  fr.  pour  14  mois  :  combien  chacun 
'doit-il  avoir  du  gain? 

P.  289.  Un  garçon  de  boutique  s'étant  associé  avec  un  col- 
porteur ,  ils  firent  un  fonds  de  16000  tr.  ;  au  bout  de  2  ans  ils 
se  partagèrent  le  gain ,  et  le  colporteur  qui  avait  mis  9000  fr. 
reçut  1800  fr.  :  dites  ce  que  reçut  son  compagnon,  sachant 
qu'il  ne  laissa  ses  fonds  en  société  que  pendant  20  mois. 

P.  290.  Quatre  personnes  firent  société  pour  3  ans  ;  la  pre- 
mière mit  au  commencement  350  fr. ,  et  5  mois  après  2400 
ir,  ;  k  seconde  mit  d'abord  8000  fr.,  et  au  bout  de  20  bèxàs 
fUe  en.  retira  la  moitié,  et  5  mois  après 2400 fr.  ;  la  troisième 
mit  1500  fr.  au  commencement  et  5000  fr.  au  bout  de  2 ans; 
la  quatrièine  mit  d'abord  600  fr.  et  tous  les  six  mois  elle  aug- 
mentait sa  mise  d'une  pareille  somme  :  dites  ce  que  chacune 
doit  avoir  du  gain ,  montant  k  80000  fr. 

P,  fW.  TW)is  particnlieTS  voulant  faire  le  commerce  de 
toiles  y  firent  un  fonds  commun  ;  le  premier  qui  eut  400  francs 
pour  bénéfice  avait  mis  1200  francs  pour  8  mois .  le  seomd 
avait  mis  1200  francs  pour  10  mois,  et  le  troisième  1800  francs 
pour  5  mois  :  en  demande  quel  fut  le  gain  total  de  la  société , 
et  celui  des  deux  derniers  associés. 

P.  292.  Trois  marchands  se  sont  associés,  et  oat  mis ,  l^ 
i"  j  4006  fr.  40,  pour  10  mois  ;  le  2«,  7006  fr.  50 ,  peur  15 
mois  I ,  et  le  3*,  8000  fr.  75  pour  17  mois  *)  jours  :  dites  la 
part  que  chacun  doit  avoir  au  gain,  s'il  est  de  1400  fr.  6d. 
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aÈGLE  DU  TEMPS  POUR  LES  PAIEMENTS. 


'^42.  La  Règle  du  Temp^  pour  les  paiements  est  ane 
opération  qui  sert  à  découvrir  les  temps  où  les  paie- 
ments doivent  être  faits ,  selon  les  conventions  des 
créanciers  et  des  débiteurs. 

43.  On  peut  proposer  sur  cette  règ^e  deux  cas  dif* 
férepts. 

PmEMlEE  CAS. 

'  ^44.  Dans  le  premier  cas,  •n  cherche  à  quelle  époque 
on'devra  faire  un  seul  paiement  pour  en  remplacer  {4a* 
^HTS  qui  devraient  itvoir  fien  k  des  époques  diffé- 
Tentes ,  afin  qu'9  y  ah  compensation  dans  les  intérêts 
réciproques ,  comme  dans  l'exemple  suivant  ; 

Un  ouvrier  doit  24  francs ,  payables  conune  il  suit , 
«avoir  :  4  fr,  dans  deux  rao» ,  8  fr.  dans  cinq  mois ,  et 
12  francs  dans  huit  mois.  Il  convient  avec  son  créancier 
ile  ne  faire  qn'un  seul  paiement  :  en  quel  temps  doit-U 
le  foire  pcwir  qu'il  y  ait  compensation  ? 

^  Pour  résoudre  ce  problème ,  il  faut  multiplier  dia- 
<|tte  somme  par  le  tempsde  son  crédit,  faire  le  total  des 
produits,  et  le  diviser  par  celui  àt  la  dette  :  le  quotient 
<jkmnera  le  temps  du  paiement. 

OpertUion. 
4fr.  X'2mois=   8  fr. 
8       X  5  =40 

12       X  8  =  96    24 


6   mois. 


14  144 

00 

La  raison  de  cette  opération  ,  c'est  que  l'on  suppose 
<iue  l'argent  profite  eplre  les  mains  du  possesseur  pro- 
portionnellement au  temps,  qu'il  Ta  à  sa  disposition. 

Or ,  on  gagne  autant,  par  exemple,  avec  2  francs  en 
3  mois ,  qu'avec  6  en  1  mois. 

Ainsi ,  dans  cet  exemple,  je  multiplie  4  par  3»  et  f  ai  8  fr.  qui, 
par  la  même  raison ,  produiront  pendant  un  mois  autant  que  4 
pendant  a.  Je  multiplie  également  les  autres  sommes  par  leur 
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temps,  el  j'ai  pour  le  total  des  produits  i44>  H^}  produiraîeni 
autant  pendant  un  mois  que  les  sommes  parliculières  durant  le 
temps  exprimé  dans  le  problème  :  *  or,  comme  la  somme  des 

Produits  est  formée  de  la  mulUplication  de  toutes  les  sommes  par 
«'temps divers,  il  est  évident  qu'en  la  dmsant  par  la  somme 
payable,  il  doit  venir  le  temps  moyen  du  paiement, 

Obierpatton, 

Donc  le  débiteur ,  en  devançant  le  paiement  de  sa  dette  totale» 
se  foit  réellement  tmrt  des  intérêts  que  lui  auraîeBt  rapportés  les 
différentes  parties  de  cette  dette  pendant  le  temps  qu'il  les  aufart 
mis  à  sa  disposition.  Or,  nous  venons  de  voir  que  ces  intérêts  sont 
é^aux.  à  ceux  que  rapporteraient  i4i  fr-  pendant  un  mois  j  donc, 
,  puisque  (e  débiteur  convient  de  ne  laire  cpi'un  seul  paiement ,  il 
doit  retenir  a4  fr.  un  temps  tel  que  les  intérêts  de  a^  fr.  soient 
égaux  à  ceux  de  i44  fr*  pendant  un  mois ,  et  comme  le  quotient 
de  144  P.a^*  ^4  ^^>'  connaiM^  que  ^  est  6  foœ  plus  petit  que  i44> 
il  est  évident  que  les  intérêts  en  question  seront  rapportés  par 
24  fr*  au  bout  de  6  mois.  Donc  le  quotient  exprime  le  nombre  de 
mois  demandé. 

On  pourrait  aussi  résoudre  les  règles  de  ce  genre  par  les  pro* 

|}ortioii» ,  car  la  sooune  des  intérêts  des  difléreates  parties  portées 

sur  le  billet  devant  é£9ler  les  intérêts  de  la  dette  totale  jusqu'à 

répoque  du  paiement,,  il  est  évident  1  que  le  problème  ci-<iessas 

■   pourrait  être  aussi  traduit  : 

Dans  eombien  de  mois  les  intérêts  de  34  fr*  seront-ils  égaux  k 

la  somme  des  intérêts  de  4  fr-  pendant  a  mois,  plos  8  Cr.  pea- 

dai^t  5  mois,  pUis  la  fr.  pmidant  8  mois,  et  alors,  d'après  Us 

principes  des  régies  de  trois  cQioposées ,  00  poserait  la  proportioB 

4X%  +  8,X  5  +  iaX  8  :  1  ::î4  XX  :  1 

d'où  x  =  (4X^)-K8x5)4-(i^X8)_i44_fi,nn.., 

a4  ^ 

*45,  Dans  le  deuxième  cas  de  la  règle  du  t^npspour 
tes  paiemeats,  ou  cherche  combien  de  temps  on  doit 
différer  unpaièmeoc  pour  compenser  les  avances  qu'on 
a  faites. 

*  46.  Pour  découvrir  l'époque  cherdiée  ,  il  (aat 
multiplier  la  somme  due  par  leiemps  de  son  crédit; 
multiplier  pareillement  les  sommes  avancées  par  le 
temps  qu'on  les  a  gardées  ;  faire  la  somme  des  pro- 
duits ,  et  la  retrancher  de  la  somme  due  multipliée 
par  son  temps  ;  diviser  le  restant  par  ce  qui  reste  à 
payer  ;  le  quotient  donnera  le  temps  du  paiement  du 
reste  de  la  dette. 
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1"  Exemple, 
J'^i  acheté  pour  180  fr.  de  marchandiseft  à  8  mois 
de  crédii;  an  bout  de  quatre  mois,  je  oaie  30  fr..  et  % 
vm&  après  40  fr.  :  combien  de  temps  dois-|e  garder  le 
reste  pour  compenser  leê  avances  que  j'ai  faîtes?  R. 
Dans  ^  mois -jV- 

Opération. 
Sommes  dues.  Sommes  avancée. 

180X8  =  1440  30X4  =  120 

70  300  40X6  =  250 

70  360 


i8o  fr.  en  8  moir rapporteront aa  débîteiir  autant  que  1440  fr. 
en  1  mois ,  et  puÎMii'il  garde  3o  fr.  pendant  4  VMHt  et  4e  fr.  pen- 
dant 6  aok ,  il  a  dû  percevoir  de  cet  deux  lonMMt  des  intéf^ 
égaux  à  ceux  que  36o  fr.  lui  rapporteraient  en  1  mois.  Or ,  le 
débiteur  doit  oonaerver  les  différentes  parties  )o,  4o  »  no  de  sa 
dette  160  fr.  »  de  ioanière  que  la  somme  des  intérêts  divers  soif 
égale  à  ce  que  i44o  fr<  rapportoraieot  en  1  mois. 

Et  puisque  les  deux  premières  parties  3o  6t  40  fr.  lui  procurent 
pendant  qu'il  les  a  à  sa  dispesitiiHi  autant  que  96o  fr.  en  1  mob, 
c'est  donc  avec  la  partie  non  payée  t  to  fr.  qu'il  doit  percevoir 
les  intérêts ,  leMuels  M>nt  évidemment  égaux  à  ce  que  «080  fr., 
différence  de  144^^  3^»  rapporteraient  en  un  mois.  Et  comme 
le  quotient  de  la  division  de  «080  par  t  to  eit9  ^  >  il  6st  dair  que 
ce  ne  sera  qu'au  bout  de  9  mois  4-  h  de  mois  «pie  les  intérêts  de 
i  10  fr.  seront  égaux  à  ceux  de  1080  fn  enj  mms,  donc  le  débiteur 
doit  retenir  110  fr.  pendant '9  mois  n  de  mou,  et  ne  Ciire,  par 
conséquentyOe  3*  paiement  que  3  mois  -k  de  mois  iq>rès  le  a*. 

On  peut, aussi  résoudre  ces  espèces  de  proMèmet  par  les  pro- 
portions ;  car,  en  raisonnant  comme  dans  l'exeosplé  ci-dessus ,  on 
aurait,  si  l'on  représente  par  «  les  intérêts  égaux  de  pariet  d'antre 
et  par  x  l'époque  cherdiée ,  ou  autrement  dit  le  nombre  de  moia 
que  le  débiteur  doit  garder  110  fr. 

f 80X 8  :  *  ::  (3oX4)  +  (4oX6)-KiioXx)  :  i 
ou  180X8 :4  ::  36o4-(i«oX«)  :  « 

Or ,  dans  toute  proportion  le  prôauit  des  extrêmes  est  égal  aa 
produit  des  moyens  ;  on  aurait  aonc 

t8oX8X  1:;=!  X  (3oX4)+(4oX6)  +  (iioX*) 
oui44o=36o4-(iioX) 

Ainsi ,  le  produit  de  iio  par  x  doit  être  de  36o  pour  devenir 
égal  à  144''}  ^'^^^  ^  prodnit=i4)o — 36o=  108,  et  pour  avoir 

is. 
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le  facteur  x  je  divise  1 080  par  1 1  o;  ce  qui  donne  9  ^y  et  par  consé- 
quent 9  mois  +  i*  ^^  ^^^'^  P^^^  Tépoque  cherchée. 

47.  On  fsÂt  la  preuve  ëe  celte  opération  en  exa- 
minant si  le  profit  qu'on  fait  en  retardant  le  paiement 
de  certaines  sommes,  balance  la  perte  qu'on  éprouve 
en  avançant  le  oaiement  des  autres. 

Questions  sur  la  Règle  du  Temps  pour  lespaiements, 

Qu'est-ce  que  la  règle  du  temps  pour  les  paiements?  42» —  Corn- 
bben  peut-on  proposer  de  cas  différents  sur  ces  sortes  de  règles^  m. 
—  Quel  est  le  premier  cas  ?  44.  —  Quel  est  le  deuxième  cas  de  la 
règle  du  temps  pour  lespaiements?  46. — Que  faut-U  faire  pour  to- 
pérer  dans  ce  cas?4ê. — Comment  fait-omiupreu¥t  de  cette  règU?47, 

Exeircices  sur  la  Règle  du  Temps  pour  tes  paiements, 

P.  293.  Un  marchand  a  acheté  du  drap  pour  95000  fr.;  il 
doit  en  payer  \  chaque  vm&i  de  «ouhien  seca  ehaque 
paiement? 

P.  Î04.  Un  partfetflier  doit  45960  francs  payables ,  |  comp- 
tant, f  dans  6  mois,  et  le  rtesteau  bout  de  !  atni  de  combien 
sera  chaque  paiemeut? 

P.  295.  Tai  acheté  340  mètres  de  toite  à  2  francs  60  cent, 
le  mètre.  250  mètresdedrap  à  15fr.  20c.,  i75mètresde6a- 
iicoi  à  1  Ir.  75  c,  et  804  mètres  95  oentiraètres  d'indteane  à 
5  fr.  ;  on  m'accorde  4  mois  de  crédit .  koenëitioa  qu'à  com- 
mencer decette  épocpue  jepaierai  4900  fr.  efaaque  mois  :  dans 
«ombien  de  temps  auranje  «e^tlé  cette  dette  ? 

P.  296.  le  dois  16S48  fr .  payables  comme  il  suit  :  ht  |  comp- 
tant, le  I  du  reste  dans  6  mois,  les  |  de  ce  qui  restera  à  payer, 
dans  S  mois ,  et  solder  le  reste  delà  dette  aa  bout  de  i  an; 
quel  sera  le  montant  de  chaque  paiement? 

P.  297.  J'ai  acheté  pour  une  certaine  somme  de  marcbal^ 
4^es  queje  dois  acquitter  par  huitièmes ,  de  mois  en  mois: 
dites  quelle  «st  cette  somme ,  et  de  combien  sera  chaque 
paiement^  sachant  que  540  fr.  que  j'ai  doni^  à  eomple, 
sont  à  la  somme  totale  :  :  5 :  350. 

p.  298.  J'ai  acquitté  une  dette  en  qyatre  piements  :  le  pre- 
mier a  été  de  1800  fr.  ;  pour  le  second  j'ai  donné  deux  fois 
un  tiers  plus  que  pour  le  premier  ;  pour  le  troisième  j'ai 
donné  autant  que  pour  les  deux  premiers,  moins  4359  fr.  75c., 
et  pour  le  quatrième,  la  moitié  du  second  et  les  trois  quarts  du 
troisième  ;  combien  devais-je,  et  quel  est  le  montant  de  cha- 
que paiement? 

P.  299.  Louis  a  fîiil  le  remboursement  de  5850  fr.  en  trois 
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Cois  ;  le  premier  paiement  a  été  du  cinouième  de  la  dette,  plus 
25  fr. ,  le  second  égalait  le  premier,  plus  le  tiers  de  la  dette  ; 
ie  troisième  était  le  re^e  :  on  demande  la  valeur  de  chaque 
paiement. 

P.  390.  En  trois  pai«nents  on  acquitte  une  dette;  le  pre- 
mier est  quatre  fois  plus  grand  que  te  second .  «t  le  second 
trois  fois  moiandre  que  le  troisième,  qui  est  de  iOf  M  fr.  :  quelle 
^*fti(  cette  dettd? 

P.  3(H.  Lasomnede8560fr.  doit  être  payée  en  deux  fois, 
la  moitié  dans 6 mois ,  elle  reste  dans  iO  :  si  Ton  ne  voukit 
faire  qu'uft  seul  pûement ,  quand  derraitr^m  le  iaire  ? 

P.  S03L  Ymgircmq  pièces  de  «in  OBi  eoùté  32S0  fr.  paya- 
bles à  deux  tenues,  savoir:  i^SQIr.  dansé  mois,  et  le  reste 
3  mois  après  ;  l'acheteur  ne  pouvant  faire  le  premier  paiement 
désire  n'en  faire  qu'un  seul;  le  vendeur  y  consent,  à  condition 
de  ne  rien  perdre  :  quand  devra  se  faire  cet  unique  paiement  ? 

P.  305.  Un  marelMiul  a  ftcheté  du  drap  pour  3600  fr.  k 
15  mois  de  crédit  ;  mais  ayant  payé  une  partie  de  la  somme , 
il  garde  1200  fr.  pendant  3  ans  9  mois  pour  compenser  l'a- 
Tance  qu'il  avait  éiite  :  on  demande  k  quelle  époque  il  avait 
donné  les  240  fir. 

P.  304.  Un  négociant  doit  les  sommes  suivantes  :  17420  fr. 
payables  comptant,  2300  francs  dans  8  mois,  VH60  fr.  daœ 
40  mois  :  comme  il  ne  peut  effectuer  le  premier  paiement ,  il 
propose  k  son  créancier  de  n'en  faire  qu'un  seul  pour  lonlea 
^  sommes  :  quand  dett-il  le  faire  jtouf  qu'ils  se  perdent  ni 
xon  ni  r  autre? 

P.  305.  Un  marchand  fait  un  achat  de  drap  pour  8000  fr. , 
4ont  il  devrait  pi^erxda«s6mois,Tdans8,  eilerestedans 
10;  mais  il  désire  ne  faire  qu'un  seul  pai^nent  :  quand  doit-il 
le  faire? 

P.  306.  Dans  combien  de  temps  ftiudrait-il  payer  1560  fr. 
fonr  ne  perdre  ni  ne  gaf^r,  sachant  que  d'iiprè»les  premières 
■conventions  on  aurait  dé  payer  7  à  8  meis,  7  k  10,  et  le  teste 
au  bout  de  l'an? 

P.  307.  On  doit  payer  9476  francs  pour  2369  décalitres 
d'eau-de-vie  k  12  mois  de  crédit,  mais  on  a  payé  633  décali- 
tres au  bout  de  10  mois  :  on  désire  savoir  dans  quel  temps  il 
faudra  payer  le  reste. 

P.  308.  Un  entrepreneur  a  feût  une  maison  pour  96560  fr. 
payables  dans  15  mois  ;  mais  ayant  besoin  de  fonds,  le  pro- 
priétaire veut  bien  lui  avancer  de  8  mois  45560  fr.  :  combien 
de  temps  doit-il  garder  le  reste  pour  compenser  l'avance  qu'il 
a  faite? 

P.  309.  Etienne  ayant  vendu  pour  8400  francs  de  drap  k  \% 
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mois  de  crédit,  n'a  reçu  le  7  de  celle  somme  qu'au  bout  de  15 
mois  :  à  quelle. époque  avait-il  reçu  les  f  de  celte  sommé? 

P.  5i0.  Je  devais  600  fr.  à  i3  mois  de  crédit;  j'ea  ai  payé 
lesy  avant  Téchéance,  de  manière  que  je  puis  garder  le  resle  2 
ans  sans  faire  tortk  mon  créancier  :  quand  avais-je  payéles  ^7 

P.  511.  J'ai  acheté  pour  6800  fr.  de  marchandises  payables 
dans  9  mois,  k  condition  que  si  j^avimçAis  SOOOfr  ^  je  pourrais 
gçtrder  le  reste  12  BEiois  :  k  quelle  époque  éevrai»-je  faire  celle 
avance? 

P.  512.  Un  négociant  devait  5000  francs  payables  dans  6 
mois,  4500  francs  daâs  i  mois,  et  9500  fr.  dans  10  mois.  Or, 
il  paie  12000fr.  au  bout  de  5  mois,  combien  de  temps  peul-il 
gawler  te  reste? 


RÈGLE  DE  MÉLAN€E  (1). 


*  48.  La  Règle  de  Mélange  est  une  opération  par  la- 
quelle on  cherche  le  prix  moyen  de  plusieurs  objets 
différents  qui  ont  été  mélangés,  par  la  connaissance  du 
nombre  et  de  la  valeur  respective  des  objets  avant  le 
mélai^e. 

C'est  aussi  une  q[>ération  par  laquelle  on  décou- 
vre combien  on  doit  prendre  de  parties  (ike  différentes 
espèces  de  marchandises  dont  on  connaît  la  valeur, 
pour  fcH'mer  un  mélange  à  un  prix  moyen  détermfadé 
par  renoncé  de  la  question.  -  - 

PR£mER  CAS.  ^ 

*  49.  Poin*  opérei^  les  règles  de  mélange  daas  le  pre- 
mier cas ,  il  faut  suivre  la  marche  suivante  : 

1^  Si  les  quantités  des  marchandises  à  mélanger  sont 
exprimées  par  Tunité,  il  faut  additionner  les  différents 
prix  et  les  diviser  par  le  total  des  mesures. 
Eûpemple, 

Un  marchand  a  du  vin  à  ô  fr.,  à  9  fr.  et  à  10  fr. 

(f)  (Quelques  antenrs  nomment  cette  règle  Règle  tt alliage  ; 
mais  il  est  à  remarquer  que  ce  mot  alliage  ne  l'emplt ie-que 
pour  exprimer  Funion  des  métaux. 
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le  décalitre  :  s'il  les  mélangeait,  à  combien  revies* 
draît  le  décalitre  du  mélange  ?  R.  8  fr. 

OpénMon. 

1  décaï.  à   5  fr. 
1  ,         à   9 
1  à  10 


3  i4tj[^ 

ol  8 
^  2^  S'il  y  a  plusieurs  mesures  de  chaque  mardiandise, 
il  faut  les  rnukiplter  par  le  prix  d'une  seule  9  faire  le  total 
des  divers  produits ,  et  le  dhriser  ^mt  la  totalité  des 
mesures  qui  doiveoft  eaitrer  dans  le  métamge. 

Esemfk. 
Un  marchand  a  dans  ses  greniers  6  décalitres  de 
f^^  à  4  fr. ,  8  à  5  fr. ,  12  à  7  fr.,  et.  14  à  9  fr.  : 
s'il  les  mélffiageait,  à  combien  hii  revieodrait  le  dé- 
calitre du  mélange  ? 
R.6fr.  85  c. 

Opération, 


6X4  = 

24 

8X5  = 

40 

iax7  = 

84 

14X9  = 

136 

40 

40' 

274 
340 

aoe 

0 

6fr.86c. 

3"*  Enfin,  si  Ton  voulait  fiaire  entrer  dans  lé  mé- 
lange une  qualité  en  raison  double ,  triple ,  etc. ,  il 
faudrait  prendre  deux ,  trois  fois  le  prix  et  les  unités 
duditob}et. 

'  Exemple, 

On  a  mélangé  quatre  sortes  de  vins,  savoir  :  à  3  fr., 
à  5  fr.,  à  6  fr.  et  à  8  fr.  le  décalitre  :  à  combien  revient 
le  décalitre  du  mélange ,  sachant  qu'on  en  a  mis  deux 
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fais  antant  de  la  première  et  de  la  dernière  sorte  que 
de  chacune  des  antres  ? 


2.décal.  à  3  fr. 

=   6 

1 

à5 

=   5 

1 

à6 

=   6 

2 

à8 

=  16  j  6 

6  33  I  5  fr.  5Q  c. 

30 
00 

,  ^60.  On  fcrit  la  preuve  de  cette  rè^e  en  multipliant 
le  nombre  de&mesiires  ipii^entreot  dans  lemélange  par  Le 
prix  d'une  mesure  du  mélange,  et  Ton  doit  avoir  le  même 
produit  que  si  on  les  nnilHpliaît  chacune  par  son  prix 
partîeafier.  •    / 

AinN,poaF  f|{r&la  preuve  de  la  règle mrébédeiile^ je BiÀi|rite 
6par  5,5o,  dkjtm  ^  fraoes,  ppodnU  égal  mi  total  des  prix  par- 
Uculiers  des  objets  qui  entrent  dans  le  mélange. 

Exercices  sur  la  Règle  de  Mélange, — premier  cas. 

P.  513.  Un  marchand  a  deux  pièces  de  vin,  Tune  de 
o  fr.  35 c.  le  litre,  et  l'autre  de  0  fr.  45  c.  :  s'il  les  mêlait, 
quel  serait  le  prix  du  mélange? 

P.  314.  Un  fondeur  doit  faire  une  cloéhe  de  9  mille  kilog. , 
il  y  met  deux  fois  autant  de  cuivre  que  d'étain  :  à  combien 
reviendra  celle  cloche,  sachant  que  le  cuirrcTaut  2  fr.  80  c. 
le  kilog. ,  et  l'étain  2  fr.  15  c.  ? 

P.  315.  Un  marchand  a  80  hectolitres  de  blé  du  prix  de 
47  fr.  l'hectolitre;  mais  comme  il  n'en  trouve  pas  le  débit,  il 
se  propose  de  le  mélanger  aTec  40  hectolitres  de  41  fr.  :  k 
combien  pourra-t-il  céder  l'hectolitre  du  mélange? 

P.  316.  Un  autre  marchand  a  60 hectolitres  de  grain  à8  fr., 
lOkOfr.,  80kl0fr.,et9ekllfr.;  il  veut  mêler  ces  difiB^ 
rentes  qualités  et  gagner  IÇO  fr.  sur  le  tout  :  combien  doit-il 
vendre  l'hectolitre?  '  ' 

P.  517.  Un  aubergiste  a  140  litres  de  vin  k  30  cent. ,  et 
250  k  40  cent.  ;  il  voudrait  mêler  ces  vins  et  gagner  5  cent. 
par  litre  :  combien  doit-il  le  vendre? 

P.  318.  Quelqu'un  a  3  pièces  de  vin;  la  première  contient 
250  litres  k  0  fr.  35  c.  le  litre;  la  seconde 280  litres,  et  coûte 
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96  fr.  ;  et  la  troisièflie  i95  litres  à  0  fr.  45  c.  le  litre  :  si  Toa 
mélangeait  ces  vins ,  et  qa^on  y  mit  45  litres  d^eau ,  k  combien 
reviendrait  le  litre  du  mélange? 

P.  519,  i^anttiré  les|  d'une  pièce  contenant  240  litres, 
on  J'a  remplie  avec  du  vin  k  0  fr.  55  c.  :  k  combien  revient 
le  litre  du  mélange,  sachant  que  le  premier  vin  était  de  0  fr. 
60  c.  le  litre? 

P.  5^.  Un  maître  emploie  5  ouvriers  pour  faire  202  mètres 
d'ouvrage  ;  le  premier  en  fait  9  f  per  jour  ;  le  second  8  j ,  le 
troisième  7  ,  ;  le  quatrième  5 1  ;  et  le  cinquième  5  ri  '  com- 
bien seront-ils  de  jours  pour  faire  cet  ouvrage,  le  jour  étant 
de  12  heures? 

P.  521 .  On  me  devait  505  francs;  si  l'on  me  paie  avec  des 
pièces .  les  unes  de  1  fr.  et  les  autres  de  0  fr.  50  :  combien 
m'en  aonnera-l-on  de  chaque  valeur  en  part  égale? 

'  DEUXIÈME  CAS. 

*  ôl.  Pour  docoHvnr  qaeUe  quantité  de  marcfaaiH 
dises  il  faut  foire  taur^  dans  un  mélasge  afa  qu'il  y 
^  emnpensation  entre  lem^  prix  respectifs ,  ks  uns 
étant  supérieurs  et  les  autres  Inférieurs  à  celui  qu'on 
ir«tt  aflèder  andk  raâsmge,  il  faut  d'riMird  lomaïquer 
<;pii'oa  perd  sur  les  marcbandises  dont  ie  pm  surpasse 
celui  du  m^ange ,  ei  qu'on  gagne  nr  celles  dont  le  prix 
esi  iniérieur ,  et  l'opération  consiste  4  ^piiser  le  girin  à 
la  perte. 

1^  e9Denpie,onvBut,aTeeduvink40oent.<!ià  00 
«ent .  lé  litre ,  composer  un  «éUnge  qu'on  puisse  donner 
à4&cent.  Ilest  érident  que  si  l'on  uMt  une  égale  quan- 
tité deotiaqueprix^  on  penira  ;  car  sur  le  yin  à  40  e. 
on  ne  gagne  que  5  cent.,  tMdis  qu'^n  perd  lôcfint.  sur 
cdui  à  60cent. 

*  â3.  Pour  opérer  ce  preblème  et  les  anures  du  miême 
genre ,  il  faut  écrire  les  uns  sous  les  aM^s,  par  ordre 
de  grandeur ,  les  prix  des  otijets  à  mélanger  y  M»i  que 
celui  du  mélange ,  ayant  soin  de  le  séparer  pour  le 
distinguer  des  autres  ;  puis  écrire  devant  chaque  prix 
leur  différence  au  prix  moyen  :  la  somme  des  diffé- 
rences des  prix  inférieurs  au  prix  moyen  représentera 
la  quantité  qu'il  faudra  prendre  de  chaque  unité  des 
prix  supérieurs  et  réciproquement ,  et  le  total  des  deux 
sommes  représentera  les  unités  du  mélange. 
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V"  Exemple. 

Un  aubergiste  a  ^n  via  à  0  franc  55  cent. .  et  à. 
80  cent,  le  litre  ;  il  trouve  que  ces  deux,  sortes  de  vin 
feraient  un  bon  mélange  :  combien  en  doit-il  prendre 
de  chaque  qualité  pour  qu'il  puisse  donner  le  litre  à  0  fr . 
70  cent* 

Opératùm. 

55      ^^      15 
80      ^"      10 


i5 

Après  avoir  écrit  les  prix  des  objets  du  mékagesar  une  co- 
lonne verticale,  el  le  prix  moyen  an  peu  de  cftlé  entre  le  pri& 
supérieur  et  l'inférieur,  ie  dis  :  la  différence  de  55  à  70  est  i5  , 
que  j'écris  vis-à-vis  de  55  ;  puis  k  dîffiéreBce  de  80  à  70  est  10  , 
oue  j'écris  vis-è'^vk  de  80 ,  et  j*ai  pour  réponse  qu'il  faut  meUr» 
«lans  ce  ttélaage  lo  litres  à  S5  cent,  et  i5è  80  cent.,  et  k  sonne 
25  indique  qirU  entrera  ^5  Utres  dans  ce  mélange. 

Le  rattonnementsuvant  fera  coHiprefidrerexactitiide 
de  cette  métlKMie.'  En  vendant  70  cent,  un  litre  qui  ne 
ooAte  que  55  cent,  on  gagne  15  eent. ,  sur  10  litres  on 
9igae  lOfolsphMOu  150 cem.  ;  en  vendant  70ceitt.  on 
litre  qui  coûte  80  cent,  on  perd  10  cent. ,  et  sur  15  litres 
onp^  15foiftpliiftou  150eent.  ÀinsilegaMiestéspalà 
la  perte.  On  peut  donc  fomet*  le  mélange  demandé  en 
pi'^umt  10  meanres  à  55  cenC  et  I5mesttres  à 80€ent. 
Mais  il  faut  remaotpKr  que  le  problène  est  susceptible 
d'ime  n^té  de  sokttionft  et  qne  les  deux  diférenees 
obtenues  15  et  10  ne  sont  une  réponse  générale^'en 
fixant  dans  qœl  rapport  doivent  être  les  nombres  des 
mesures  qui  entrent  dam  le  mélange.  Dans  tous  les  cas^ 
le  nond)re  des  mesures  à  55  cent.  :  au  nombre  de& 
mesures  à  80  cent.  :  :  10  :  15,  ou  simplifiant  :  :  2 :  3. 

2*  Exemple. 

Avec  du  vin  à  36  cent.,  à  55  cent.,  à  70  cent*  et  à  80 
cent,  le  litre,  on  veut  faire  un  mélange  qu'on  puisse  don- 
ner à  0  fr.  65  cent,  le  litre ,  dite&ce  qu'il  en  faudra  mettre 
de  chaque  prix. 
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g^    15I 20,  total  de  perte  sur  deux  litres. 


00  litres 

h>nr  faire  cette  opération,  je  dis  :  U  di(lér«»ce  de  35  à  65  est 
3o,  que  j'écris  vis-i-vis  35;  U  différence  de  55è65  est  10^  que 
i'écns vis-à-vis  55.  Ensuite  U  différeace  de  70  à  65  est  5,  que 
j'écris  ?is4-vis  20  ;  et  U  différenoe  de  80  à  65  est  1 5 ,  que  j'écris 
vi»4visSo.  Enfin,  3o  4-io=4^»g«nqn«  ^^  ferait  s^r^  litres, 
nu  de  chacune  des  deux  previms  qualités  j  et  5  4-  <^^=  •«>  > 
perte  «ne  Ton  éproa%erait  aussi  sur  a  litres ,  un  de  chacune  des 
<ienx  aemières  qualités. 

La  perte  20  indîqoe  ce  qn'U  faut  mettre  de  vin  tant  à 
35  cent,  qu'à  55  cent.  ;  et  le  gain  40»  combien  il  faut  en 
mettre tmt  à  70cenc.  qu'à  SêceM.on  40 cent.  En  e^ 
fet,  dO  litres  X  (30  cent.  +  10  cem.  om  48 cent,  de 
gauii)  =:  800  cent,  total  du  gain;  et  40  lUres  X  (5  cent. 
+ 15  cent,  ou  20  cent,  de  perte)  =  aussi  800  cent,  éè 
perte  :  il  y  a  donc  compensation.  Les  nombres  30, 10, 
5et  15  indiquent  en  outre  ce  qu'il  faut  mettre  de  litres 
de  chaque  prix,  et  il  est  indifférent  d'en  mettre  SOà  70 
avec  lOà  80,  et  5  à  an  avec  15  à  55»  ou  30à  80  avec  10 
à  70  »  et  15  à  35  avec  5  à  55. 

Car ,  sur  30  litres  à  70.  cent,  on  perdra       \ 

30  fois  5  ou  150  (     3^ 
sur  10  litres  à  80  cent,  on  perdra       i     ^ 

10f6isl5oul50/ 
sur  5  litres  à  35  cent,  on  gagnera , 

5  fois» ou  150  ^^,^3^ 
et  sur  1 5  litres  &  55  cent,  on  gagnera 

15  fois  10  ou  150 
sur  30  Qtres  à  80  cent,  on  perdra      \ 

30  fois  15  ou  450  f  ^j^wjQ 
siu*  10  litres  à  70  cent,  on  perdra       i 
10  fois  5  ou   50] 


Digitized  by  CjOOQ  IC 


—  aSa  — 

car,  sur  15  litres  à  35  cent,  on  gagnera       \ 

15fois30ou450l__^^wv 
sur  5  litres  à  55  cent,  on  gagnera       ( 
5foislOoa   SO) 

On  pourrait  aussi  mettre  dans  le  mélange  40  litres 
à  70  cent,  et  40  litres  à  80  cent.;  20  Ikres  à  35  cent,  et 
20  litres  à  55  cent. 

En  effet ,  sur  40  litres  à  70  ou  perdrait  40        \ 

fois5  =  200(^j^ 
sur  40  litres  à  80  on  perdrait  40        (  ""^^ 

fois  15  =  600; 
sar  20  litresà  35  on  gagnerait  20        \ 

fois  3p=  6001^.^ 
sur  201iti*es  à  55  on  gagnerait  20       (      ^ 
fois  10  =  200) 

3*  Exemple, 
Uaépictar  ftëucafë  à  3  fr.  60  et  à  2  fr.  80^1  ^euten 
fa»re  un  më»s^e  de  %  ki&ograounes,  qu'il  puisse  damier 
tans  perte  m  gam,  à  3  fr.  le  kilog.  :  combien  fautai 
<p'il  em  mette  de  eiaque  espèce  ? 

Opération. 

Nou»  metsro»s  l^prix  en  centimes  p6ur  simplifier  le 
faisomiement* 

360  60 

300 
280  20 

~  8Ô~ 

Aprésavoir  opéré  comme  à  l'ordinaire,  j'ai  trouvé  que 
sur  80  kil.,  il  en  faut  20  à  360  cent,  et  60  à  280  cent. 
Pour  savoir  maintenant  combien  il  en  faudra  mettre  de 
<iHU|ne  espèce  pour  96  kilog. ,  je  dis  :  si  80  kflog.de- 
maudetUdO  kilog.  à  280  cent. ,  un  kilog.  demandera  la 
80*  partie  de  00  ou  t?  ,  et  par  oonsécnteat  96  kilog.  de- 
manderont 96  X  H  ==  "72  kilog.  à  280  cent. 

Ettsuite ,  A  80  kiloç.,  demandent  20  kSog.  à  360  cent., 
tin  kilQig.  demandera  la  80*  partie  de  20  ou  rf ,  et  par  con- 
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[    sequent  96  kilog.  demanderont  96  X  H  ==  24  kiloff .  à 
360  centimes.  ^^ 

4®  Exemple» 
Un  épicier  a  du  sucre  à  2  fr.  40 ,  à  %ft.  70 ,  *  3  fr.  40  et 
àâ  fr.  50  le  kUog.  ;  il  se  propose  de  faire  un  mélange 
de  396  kilog.  qu'il  puisse  donner  à  2  fr.  90  le  kilog.  : 
combien  ddt-O  en  meure  de  chaque  espèce  ? 
OpéraH&n, 
240  50  ) 

270  20  I     ^^  difëreBce  en  moins. 

290 

350  ^1   110  différence  en  plus. 

^  180 

Après  avoir  fait  l'opération  comme  à  l'ordinaire,  j'ai 
trouvé  que  sur  180  kUog.  de  mélange ,  il  en  faut  70  tant 
à  340  cent,  qu'à  350;  et  110 ,  tant  à  240  cent,  qu'à  270. 

Ensuite ,  si  sur  180  kilog.  il  en  faut  70,  tant  à  340  c. 
<iu'à350,  pourl  kiIog.il  en  faudra  Vtô,  et  pour  396  kilog. 
il  en  faudra  396  X  1^  =  154.  Puis  si  sur  180  kilog: 
il  en  faut  110 ,  tant  à  240  cent,  qu'à  270,  pour  un  kilog. 
il  en  faudra  fH,  et  powr  396  kflog.  327  X  Hf  —  242. 

On  pourrait  aussi  obt^ir  les  derniers  résultats  par 
ces  proportions  :  180  :  70  :  :  396  :  a?,  et  180  :  iio  :  : 
396:  a?. 

L'inspection  stiâe  des  opérations  prouve  d'iuie  manière  évi~ 
dente  que  ces  deux  méthodes  doivent  amener  les  mêmes  résnl- 
Uts,  puisque  les  éléments  sont  les  mêmes  dans  Tun  et  dans  l'autre 
<•!.  En  emt,  par  la  i*^*  méthode  comme  par  k  seconde  on  a  i* 

'     396  X  70  et  2^  396  X  110 

180  180 

c'est-à-dire  la  somme  de  tou^s  les  différences  e$t  à  la  différence 
es  plos  ou  en  moins  comme  la  quantité  dn  mélange  ett  à  «. 

53.  Si  l'on  déterminait  la  quantité  ^'on  veut  Apettre 
de  l'une  des  parties  du  mélange ,  comme ,  par  exemple , 
dans  ce  problème  : 

On  veut  faire  un  mélange  de  600  mesures  d'une 
certaine  marchandise  qu^on  puisse  donner  à  11  fr.  la 


Digitized  by  CjOOQ  IC 


—  384  — 
mesure ,  avec  5  sortes  de  marchandises  que  Ton  vend  sé- 
parément,  suivant  leurs  qualités,  5  fr.,  6fr.,  8  fr.,  13  fr. 
et  15  francs;  mais  on  veut  qu'il  entre  dans  ce  mélai^e 
150  mesures  à  5  fnmcs. 

H  faudrait  mâanger  cette  narchandise,  (pii  est  d'an 
prix  inférieur  au  prix  moyen ,  avec  celle  du  prix  supé- 
v\em\  dont  la  diffiérence  est  la  plus  rapprochée  de  S  à  11 
(c'est  15)  ;  composer  ce  mélange  de  manière  qu'il  en  en- 
trât 150  mesures  à  5;  soustraire  le  total  dn  nombre 
qu'on  veut  avoir  d'unités  (ici  c'est  600).  Opérer  sur  le 
reste  avec  les  prix  dont  la  quantité  à  prendre  n'a  pas  été 
déterminée ,  comme  pour  le  problème  précédent. 
1*^*  Opérmtion. 
5         6 

11  150  X  v  =  225 

15  4  -H  150 


10  375  6tésde600  =  225. 

Sur  10  mesures  il  ea  faudra  4  à  5  francs  et  6  à  15; 

c'esirà-dire  qu'avec  4  mesures  à  5  fr.  il  faut  en  mettre 

6  à  1 5;  avec  une  mesure  à  5  fr.  il  en  faudra  donc  f ,  à  15» 

et  avec  150 mesures,  150  X  1  =  225 à  15  fr. 

8  X  2  =   16 


e 

5 

8 

11 

3 

13 

9 

15 

4 

6X2  = 


13 


28 


Oa  a  multiplié  8  et  6  par  2,  parce  qu'oo  veM  mettre 
autant  de  mesures  h  6  qu'à  8 ,  et  autant  à  13  qu'à  15. 
A  X  225  =  R.  64  Jr  à  13  fr.  et  à  15. 
iV  X  225  =  R.  48  ^  à  6  et  à  8. 
Preuve. 


64 

2J5-4.64Jf  =  î89 
48 

48 
150. 


à  13  fr. 
à  15 
à   8 
à   6 
à   5 


600  mesures. 


Digilizedby  Google' 


_  ,85  — 
Queslions  sur  la  Rè^le  de  Mélange. 

Qu'est'ce  que  la  règle  de  mélange?  48.  —  Comment  opvrc'î-on  le 
rtîâlange  dans  le  premier  cas?  49. —  Comment  fait^n  la  preuve  de 
cette  règle?  5^.  —  A  quoi  sert  la  deuxième  espèce  de  mélange  ? 
51.  —  Que  faut-il  faire  pour  trouver  la  quantité  de  marchandises 
qui  doivent  entrer  dans  un  mélange  dont  le  prix  est  déterminé?  &% 
—  Que  faudrait'il  faire  si  Von  déterminait  la  quantité  qa'on  rettt 
mettre  de  tune  des  uarties  du  mélange?  53. 

Exercices  sur  la  Règle  de  Mélange. — 2*  c%s. 

P.322.  Un  marchand  a  du  blé  à  6  fr.,  à  8fr.,  à  12  fr., 
ài5{r.  elklSfr.;  il  veut  faire  un  mélange  de  6S0  mesures, 
mais  de  manière  qu'en  le  vendant  10  fr.  il  ne  perde  ni  ne  ga- 
gne :  combien  doit-il  en  mettre  de  chaque  espèee? 

P.  323.  Un  épicier  a  de  Fhuile  à  0  fr.  95, 0  fr.  85, 0  fr.  75, 
0  fr.  65  c.  le  litre  ;  il  voudrait  les  mélaiiger  de  manière  k  pou- 
voir vendre  le  litre  0  fr.  70  c.  :  combien  doit-il  en  mettre  de 
chaque  sorte  pour  retnplir  une  pièce  contenant  240  litres? 

P.  324.  Un  détaillant  demande  quelle  quantité  (Teau  il  doit 
mettre  dans  un  litre  de  vin  de  0  fr.75  c,  pour  qu'il  ne  loi  re- 
Tienne  qu'a  0  fr:  60^^. 

P.  325.  On  veut  mêler  du  café  a  2  fr.  40  c.  le  kilog.,  k  2  fr. 
^  c.  et  à  3  fr.  :  combien  en  faul-il  mettre  de  chaque  prix 
pour  en  avoir  850  kilog.  k  2  fr.  90  c  le  kilog.  ? 

P.  326.  I^ns  quelle  (N^oportion  faut-il  mêler  un  liquide  k 
25  fr.  et  k  19  fr.  Thectol.  pour  avoir  un  mélange  k  21  fr.  l'hecï. 
P.  327.  Quelqu'un  voudrait  emplir  une  pièce  de  450  litres 
avec  du  vin  k  0  fr.  75  c.  le  litre  :  combien  doit-il  y  mettre 
d'eau  et  de  vin  pour  que  le  mélange  ne  hii  reriemie  qu'k  0  fr. 
60  c? 

P.  328.  On  a  150  hectol.  de  blé  k  30  Ir.  et  440  k  45  fr.  : 
combien  &ut-ii  en  mettre  decliacun  poiur  en  faire  250  hectol. 
de42fr.? 

P.  329.  J'ai  acheté  2  pièces  de  vin  qui  coûtent  ensemble 
^t8  fr.  ;  la  première  coûte  36  fr.  de  plus  que  la  seconde  ;  elk^ 
contiennent  chacune  240  litres  ;  je  trouve  k  en  vendre  350 
litres  k  raison  de  0  fr.  45  :  combien  dois-je  en  mettre  de 
chaque  pièce  f 

P.  330.  J'ai  acheté  2  pièces  d'eau-de-vie  contenant  Tune 
«50  litres  et  l'autre  450  :  la  première  coûte  625  fr.  ella  se- 


Digitized  by  CjOOQIC 


~  286  — 

conde  630  ;  trouvant  l'occasion  d'en  vendre  450  litres  à  raison 
de  2  fr.  40  c.  ^  je  désire  savoir  combien  il  faut  livrer  de  litres 
de  chaq  ue  prix.  < 

P.  531.  On  a  ISO  litres  de  vin  qu'on  vend  0  fr.  90  c.  :  com- 
bien faut-il  y  mettre  de  litres  d'eau  pour  qu'on  puisse  livrer 
le  litre  du  mélange  à  0  fr.  73  c. ,  et  quelle  sera  la  quantité  du 
mélange? 

P.  332.  Un  aubergiste  aacheté  450  litres  de  vin  qu'il  a  payés 
àraison  de  0 fr.  75  c.  le  lit.;  il  ne  peut  le  vendre  que  Ofr.  76c.: 
dites  combien  il  y  mettra  d'eau  pour  ne  rien  perdre,  sachant 
qu'il  a  dépensé  46  fr.  pour  le  port ,  etc. 

P.  333.  On  a  un  mélange  de  48  litres  de  vin  qui  relent  à 
Ofr.  60  c.  le  litre  ;  on  sait  qu'il  y  est  entré 30 litres  k  Ofr.  75  c.  : 
on  demande  qaéi  était  le  prix  des  autres  litres. 

P.  334.  On  Veut  faire  un  mélange  de  646  litres  avec  quatre 
sortes  de  vin  ;  le  premier  se  vend  0  fr.  65  c.  ;  le  second  i  fr. 
15  c.  ;  le  troisième  1  fr.  ^  c.  ;  le  quatrième  1  fr.  45  c.  :  com- 
bien faut-il  en  mettre  dé  chaque  sorte  si  le  litre  du  mélaàge 
doit  valoir  Ofr.ffiJ? 

P.  355.  On  veut  emplir  avec  différentes  sortes  de  vin  oo 
fût  qui  en  peut  contenir  350  litres  ;  la  premier  vautO  lir.  25  c. 
le  titre;  la  sccondeOfr.  55  c;  la  troisième  Ofr. 45  c.  ;  et  la  qua- 
trième Ofr.  65c.:  combien  faudra-t-il  en  mettre  d/e  chaque  pnx 
si  le  litre  du  mélange  doit  être  vendu  0  fr.  40  c. ,  et  qu'on  en 
vemUe  mettipe  autant  de  litres  de  la  première  sorte  que  de  la 
dernière? 

P.  336.  Un  aubergiste  a  450  litres  de  ¥in  à  0  fr.  40  c.  :  com- 
bien doit-il  en  ajouter  de  0  fr,  70  c.  pour  que  le  mélange  m!k 
Ofr.  65c.? 

P.  537.  (^  a  50  déealitres  ée  bié  estimé  Sfr.  50e.  le  déeai.r 
combien  faadraii-il  y  i^ter  d*faectol.  4  3tt  fr. ,  à  30  fr.  et  2b 
^  fr.  pour  en  faire  k  4  fr.  le  déoal.? 

P.  338.  On  «  5i0  Htres  d*eau-de-inie  de  2  fr.  50  c.  le  litre: 
comJH^  laiit-41  en  mettre  k  1  f r.  90  c.  pour  que  le  mélange 
revienne  k  2  fr,  10  c.  le  litre? 

P.  339.  Quelqu^m  a  vendu  0  fr.  80  é.  le  litre  d'un  mélaiife 
provenant  de  plusieurs  prix,  savoir  0  fr«  55)  0  fr.  60  c,  et  85  c,:' 
combien  en  est-il  entré  de  chaque  sorte  sur  6  pièces  de  cha- 
cune 138  litres? 

P.  3^.  Combien  faut-il  mélam^r  4k  litres  de  Tin  k^  fr.  50 
avec  200  litres  k  0  fr ,  65,  si  Ton  veut  refendre  le  Bfâaage  0  fr« 
55  cent.? 
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RÈGLE  DES  MOYENNES- 


^54.  La  Règle  des  Moyennes  est  une  opération  par 
laquelle  on  cherche  un  nombre  moyen  en  phisienrs 
autres  nombres  donnés. 

Par^emple,  un  ouvrier  qui  a  travaiBépendant  4  jours 
a  gagné  le  !•"•  jour,  3  fr.^le2%3fr.76;le3%4fr.  25; 
et  le  4%  5  fr.  :  combien  a-t-îl gagné  par  jour,  terme 
moyen  ? 

Pour  résoudre  ce  problème  il  faut  faire  le  total  de  tous 
les  jfains,  et  le  diviser  par  4^  noiabre  des  jours  de  travail» 

jo/tt/wm  :  34-3, 75  +  4, 25 +  5=  ^,et  lôdivisé 
par  4  =  Rép.  4  francs. 

Exercices  sur  la,  Règle  des  Moyennes, 

P.  341.  fin  ré^ment  a  marché  pendant  six  joufs  comme  il 
soit  :  le  l'' jour  il  a  parcouru  24  kilom.  ;  le  ^  29;  le  5*96;  le 
4^30;  leS^22;le6»25:  quelle  est  la  moyenne  de  sa  marche 
jwmiiièreT 

P.  542.  On  a  tiré  25  coups  peur  essayer  une  pi4oe  d'aitil- 
lerie ,  les  1 0  premiers  ont  porté  à  £{60  aèties,  5  k  é^  mèlies^ 
6k6Û0mètrês^ et  4  k  550  mètres;  on  demande  quelle  est  sa 
portée  moyenne. 

P.  345.  Cinq  ouvriers  ont  560 mètres  d^ouvragek faire;  le 
premier  en  a  fait  8  mètres  par  jour;  le  second  9 ,  le  troisième 
iO;  le<|«iklnèiKe  14;  6t  le  cinquième  12:  m  combien  de  jours 
les  anroMrils  iûti  s'âs  tnnraiUent  ensemMet 

P.  344.  Huit  ouvriers  pmidast  5  noisant  fûl  trois ëifé- 
rente  ouvrages  ;  le  premier  avait  40  mètuos  ;  le  second  50,  et 
le  Iroisième  80  ;  ils  ont  reçu  pour  le  premier  240  fr. ,  pour  le 
second  200 fr.,  et  pour  le  troisième  240  fr. ;  ils  ont  350  mè- 
tres d'un  autreoumge  à  faire  «u  prix  m#yca  des  trois  autres  : 
quel  sera  le  prix  de  ces  350  n^ètres ,  et  U  part  de  chacun? 

P.  345.  On  a  fait  défricher  4  hectares  de  terrain;  l'ouvrage 
n'étant  pas  partout  élément  difficile,  le  prix  a  été  différem  ; 
pour  le  premier  un  donnait  250  fr.  ;  ponr  le  second  175  fr.  ; 
pour  le  troisième^  165  fr.  75  c. ,  et  pour  le  quatrième  158  fr. 
25  e.  :  quel  est  le  prix  moyen,  et  combien  a-t-on  dépensé? 

P.  34(1  fai aehété 850 mètres de4rspà  15 fr.  95 e.;  j'en 
«ven^SBOàl?  fr.  80c.,  290k  18 fr.  50  e.,  et  le  reste  k 
W fr.  :  combien  «f-je  gagné  par  mètre,  l*nn  portant  Taulre? 

P.  347.  Un  entrepreneur  a  employé  6  ouvriers  pour  faire 
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4  pièee^  de  drap  de  ôhacunc  77  mètres;  le  premier  ouvrier 
faisait  8  mètres  par  jour;  le  second  7  mètres  70  centimètres; 
le  troisième  7  mètres  50  cent.  ;  le  quatrîèii^  7  mètres  40  cen- 
timètres; le  cinquième  6  mètres  95  cent.,  et  le  sixième  6 
mètres  45  centim.  :  combien  ont-ils  mis  de  jours  pour  fiiire 
cet  ouvrage? 

P.  548.  Un  commis  reçoit  682  fr.  par  semaine  pour  solder 
18  ouvriers  dont  il  a  la  surveillance  :  combien  aura-t-il  de 
reste  s'U  en  paie  5  à  8  francs  par  jour,  4  à  6  fr. ,  6  k  3  fr.,  et  5 
à  2  fr.  ;  et  s'il  recevait  le  peste  pour  ses  honoraires ,  quel  se- 
rait son  traitement  annuel? 


RACINE  CARRÉE. 

^  §5.  On  appeHe  Carré  d'un  Nombre  le  produk  qui  ré- 
fiiUie  de  la  mulUçlicalUoa  de  ce  nombre  par  hii-méme. 

Ainsi  les  carré»  del,  2,3,  4,  5,   6,   7,  8,  9, 

»om:l,  4,9,16,25,36,49,64,81; 

car  1  fois  1  estl,  2foi8  2  font4,  3fob3  font9,etc. 

H  résulte  de  là  que ,  pour  carrer  mi  nombre ,  il  faut 
le  multiplier  par  hiî-fiiéme. 

*  56.  Le  carré  d'an  nombre  est  composé  :  1**  du  carré 
des  dizaines  ;  2®  du  produit  du  double  des  dizaines  par 
les  unités  ;  3°  du  carré  des  unités. 

Soit ,  par  exemple ,  le  Bombt*e  1 2  à  élever  à  son  carré  : 
ce  nombre  est  composé  d'une  dizaki«  etde  2  unités. 

Disposons  le  calcul  cooune  il  ^it  : 
lrf-+-2 
X  10+2 


100  carré  des  dizaines. 

20  prod.  des  diz.  par  les  imités. 
20  id. 

4  carré  des  imités. 


144 

Commençons  kl  multiplication  par  les  dizaîa«ft,  ce  qui  est  îa- 
diffj^rent ,  et  disoiis  :  to  fois  i«=:io«,  carré  des  diiaines;  «o 
fois  CI  -^  ao ,  produit  des  diiaînes  par  les  unités  ;jpuis  deux  fab 
to  =  ao,  encore  unei^s  les  dizaines pajp les  unîtes (  enfin  :i  fois 
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1  =  4»  ^^^^  ^  unités  ;  total  144  :  donc  le  carré  d'un  nombre 
est  coaposé  du  carré  des  dizaines ,  elc  .* 

*57.  On  appelle  racine  carrée  d'un  nombre,  le  nombre' 
qui ,  étant  multiplié  par  lui-même ,  reproduit  ce  môme 
nombre. 

Ainsi ,  les  nond>res  :  1 , 4,  9, 16,  25,  36,  49,  64,  âl, 
ont  pour  racine  carrée  1,  2,  3,  4,5,   6,  7,  S,  9. 

58.  Pour  extraire  la  racine  carrée  d'un  nombre , 
il  faut  d'abord  le  partager  en  tranches  de  deux  chif- 
fres chacune ,  en  allant  de  droite  à  gauche  ;  la  der- 
nière à  gawJie  pourra^n'en  contenir  qu'un;  on  exa- 
nrinera  ensuite  quel  est  le  plus  grand  carré  contenu 
dans  cette  trancfa^  à  gauche ,  dont  on  posera  la  racine 
adroite  ;  puis  ayant  soustrait  son  carré  de  cette  même 
traoche,  on  omettra  lé  reste  dessous  :  à  côté  de  ce  reste, 
en  descendra  la  tranche  suivante ,  et,  de  ce  nombre , 
en  séparera  par  un  point  la  figure  à  droite. 

*59.  Pour  avoir  le  second  diviseur,  on  double  la 
racine  trouvée,  ce  qui  est  le  double  des  dizaines;  on 
cherche  combien  ce  double  est  contenu  de  fois  dans  les 
chiffires  qui  précèdent  celui  de  la  droite;  on  écrit  le 
quotient  à  droite  de  la  racine  ;  on  écrit  aussi  ce  même 
quotient  à  côté  du  double  des  dizaines  ;  on  multiplie 
chaque  chiffre  de  ce  diviseur  par  le  quotient ,  et  le  pro- 
duit se  soustrait  du  membre  doiit  on  a  pris  la  racine , 
de  la  manière  qu'on  le  fait  dans  la  division  :  on  fait  au- 
tant d'opérations  semblables  qu'il  y  a  de  ti*anches  dans 
le  nombre  dont  on  veut  avoir  la  racine. 

*60.  Il  doit  y  avoir  à  la  racine  autant  de  chiffres  qu'il 
y  a  de  tranches  dans  le  nombre  donné. 
Soit  à  extraire  la  racine  carrée  de  4096. 

Opération. 

40.961  64 


49.61  124 
000 

Il  est  évident  que  le  carré  des  dizaines  ne  peut  se 

IJ 
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trouver  que  dans  les  centaines;  car  ÏO  X  10  ==  100; 
c'est  pourquoi  on  a  séparé  40  de  96  pour  extraire  la 
racine  carrée  de  40  qui  est  6.  Je  carre  6  et  j'ai  36  que 
je  retranche  de  40  ;  il  reste  4  à  côté  duquel  j'écris 
l'autre  tranche  96,  et  j'ai  496  ;  or ,  ce  reste  contient  deux 
fois  les  dizaines  multipliées  par  les  unités,  plus  le  carré 
des  unités  (n^  56);  mais  le  double  des  dizaines  multi- 
plié par  les  unités  ,  ne  peut  donner  moins  que 
des  dizaines  (n^  58 ,  1**®  Partie);  ce  produit  ^st  donc 
contenu  dans  49;  on  en  s^are  la  dernière  figiure  6  par 
un  point.  Maintenant  donc  ,  pour  a\oir  les  unités ,  il 
ne  s'agit  plus  que  de  diviser  4B  pdf  le  double  des 
dizaines  ,  lequel  égale  12;  te  quotient  égale  4.  Si  ce 
nombre  égale  effectivement  les  unités,  U  faut  qu'on 
puisse  retrancher  le  produit  du  double  des  dizames  par 
4 ,  plus  le  carré  de  4,  de  496.  Comme  cette  opération 
s'effectue  exactement ,  on  en  coficlut  que  64  est  la 
racine  carrée  exacte  de  4096. 

Si  le  nombre  dont  on  veut  ayoir  la  racine  avait  trois 
tranches,  le  carré  des  dizaines  se  trouverait  évidem- 
ment dans  les  centaines.  Pour  avoir  la  racine  carrée  de 
ces  centaines ,  on  calcule  comme  dans  un  nombre  de 
deux  tranches,  et  pour  avoir  les  unités  on  raisonnerait 
comme  dans  l'eiemple  précédent 

Exemple, 

On  demande  la  racine  tîarrée  de  459643. 
R.  677,  et  il  reste  1314. 

Opération, 


45.^.43 
99.6 
10  74.  3 
1   31  4 


677  racine. 


127  l**^  diviseur. 
1347  2^  diviseur. 


Pour  faire  cette  opération,  après  avoir  séparé  les  chiffres  par 
tranches,  je  cherche  quel  est  lephis  grand  carré  contenu  dans  la 
première  tranche  à  gauche ,  c'est  36 ,  dont  la  racine  est  6 ,  que 
j*écris  à  droite  du  nombre ,  en  le  séparant  par  un  trait  ;  j'ôte  36 
de  45 ,  reste  9 ,  à  côté  duquel  je  descends  la  tranche  suivante,  et 
j'ai  9916,  dont  je  sépai*e  6  par  un  point. 
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Pom*  avoir  le  diviseur,  je  double  la  racine  trouvée ,  il  vient  la  ; 
je  dis  donc  en  qq  combien  de  fois  12  j  je  vois  qu'il  ne  peut  y  être 
que  7,  que  j'écns  à  la  racine ,  à  droite  du  6;  je  mets  aussi  ce  7 
à  côté  du  diviseur  12,  et  j'ai  127,  que  je  multiplie  par  75  ôtantle 
produit  de  996,  il  ne  reste  que  107  ;  je  descends  la  tranche  43 , 
et  j'ai  pour  troisième  membre  10743,  dont  je  sépare  la  figure  à 
droite;  je  forme  le  second  diviseur  en  doublant  la  racine  67,  ^t 
j'ai  134,  par  lequel  je  divise  les  quatre  chiffres  1074  j  il  vient  7 
pour  quotient ;"j 'écris  7  à  la  racine,  et  à  la  suite  du  diviseur 
i34,  ce  qui  donne  i347'  Multipliant  par  7,  je  retranche  le  pro- 
duit de  10743  i  il  reste  i3i4;  de  sorte  que  la  racine  carrée  de 
459643  est  677,  avec  1 3 14  de  reste,  parce  que  le  nombre  donné 
n'est  pas  un  carré  parfait. 

Si,  après  a^r oir  fait  la  division ,  il  restait  nn  nombre 
qni  égalât  deax  fois  plus  1  celui  qui  est  à  la  racine  , 
cè  serait  une  preuve  que  le  dernier  chiffre  qu'on  y  a 
mis  est  trop  faible. 

*61.  La  preuve  de  cette  règle  se  fait  en  multipliant 
la  racine  trouvée  par  elle-même  et  ajoutant  le  reste  au 
produit.  Le  total  doit  égaler  le  nombre  dont  on  a  ex- 
trait la  racine.  %, 

Ainsi,  pour  l'exemple  précédent,  en  multipliant  677 
par  hit-même  et  ajoutant  le  reste  I3l4  au  résultat,  on 
reproduit  le  nombre  459643. 

*62.  Si  du  reste  on*  voulait  tirer  des  décimales ,  il 
faudrait  ajouter  à  ce  reste  autant  de  fois  deux  zéros 
qu'on  voudrait  avoir  de  chiffres  décimaux  à  la  racine. 

En  effet,  le  nombre  dont  on  extrait  la  racine  peut 
être  considéré  comme  le  produit  d'im  nombre  décimal 
d'autant  de  chiffres  qu'on  en  veut  avoir  à  la  racine;  op, 
lorsque  les  deux  facteurs  d'un  produit  contiennent  cha- 
cun deux  chiffres  décimaux ,  il  y  en  a  4  au  produit 
(n^6l,  1*^^  Pai'tie);  donc,  etc. 

Questions  sur  la  Racine  carrée. 

Qu'appelle^-^n  carré  dun  nombre?  55* —  De  quoi  est  composé 
le  carre  et  un  nombre?  56.  —  Qu' appclle-t-on  racine  carrée  et  un 
nombre?  57.  —  Que  faut-il  faire  pour  extraire  la  racine  carrée 
d'un  nombre?  58.  —  Que  faut-il  faire  pour  trouver  le  second  divi- 
seur ?  59.  —  Combien  doit-il  y  avoir  de  cldffres  à  la  racine  carrée 
d'un  nombre?  60.  —  Comment  fait-on  la  preuve  de  cette  règle?  61  ► 
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gl  fifi  reste  tfune  opération  sur  la  racine  carrée  on  voulait  tirer 

des  décimales ,  que  faudrait-il  faire  ?  62. 

Exercices  sur  la  Racine  carrée. 

P.  349.  Soit  proposé  de  trouver  la  racine  carrée  de  1368,  k 
moias  d'un  centième  près,  c'est-à-dire  avec  deux  décimales. 

P.  350.  On  veut  entourer  de  murs  un  terrain  carré  qui 
contient  3600  mètres  de  superficie  :  on  demande  quelle  sera 
la  longueur  des  murs. 

P.  351.  Un  jardinier  a  3969  choux  qu'il  veut  planter  en 
carré,  de  manière  qu'ils  forment  des  lignes  droites  et  paral- 
lèles en  long  et  en  large  :  on  demande  combien  il  y  aura 
de  choux  dans  chaque  rangée,  sur  les  quatre  faces. 

P.  352.  Un  terrain  de  forme  carrée  est  planté  d'arbustes 
à  1  mètre  de  distance  :  combien  y  en  a-t-il  sur  chaque 
face    sachant  que  le  terrain  en  contient  94864? 

P.'  335.  Combien  faut-il  placer  d'arbres  sur  chaque  ç5lé 
d'un  terrain  carré  qui  doit  en  contenir  15129  en  totalité? 

P.  354.  Qn  veut  rendre  carré  un  terrain  qui  a  625  mè- 
tres de  longueur  sur  400  de  largeur  :  on  demande  de  com- 
bien on  doit  diminuer  la  longueur  et  augmenter  la  largeur 
pour  que  le  terrain  ait  la  môme  superficie. 

P.  335.  On  demande  la  racine  carrée  de  87567  à  moins 
d'un  millième  près.  .  \  .  ..^^^ 

P.  356.  Un  terram  de  forme  circulaire,  ayant  119025 
mètres  de  superficie,  doit  être  réduit  en  carré:  quelles  en 
seront  les  dimensions? 

P.  357.  Un  jardin  qui  a  90  mètres  de  long  et  40  de  lar- 
ge ,  doit  être  échangé  avec  un  autre  de  forme  carrée  :  quelles 
sont  les  dimensions  de  ce  dernier? 

P.  358.  Combien  faut-il  payer  pour  faire  recrépir  les 
quatre  murs  d'un  jardin  de  8100  mètres  de  superficie,  k  t  fr. 
75  c.  le  mètre,  les  murs  ayant  2  mètres  30  centimètres  de 

hauteur?  .   ^n,     - 

P.  359.  On  veut  former  un  parterre  de  961  mètres  carrés  de 

siiî>êrficie  :  quelle  sera  la  longueur  de  ses  côtés  ? 
P.  360-.  On  a  deux  nombres,  le  plus  grand  est  40,  et   le 

total  de  leurs  carrés  est  1625  :  quel  est  le  plus  petit? 
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RACINE  CUBIQUE. 

*63.  Oivappelle  cube  d'un  nombre  le  produit  du  carré 
de  ce  nombre  multiplié  par  le  nombre  lui-même  ;  ainsi 
les  cubes  des  nombres  suivants 

1,2,3,    4,5,     6,     7,     8  ,     9,  sont  : 
1,  8,  27,  64,125,  216,343,512,  729, 
qui  leur  correspondent. 

*64^  Le  Cube  d'un  nombre  est  composé  :  1**  du  cube 
des  dizaines  ;  ^  du  produit  de  trois  fois  le  carré  des  di- 
zaines par  les  unités  ;  3*  de  trois  fois  les  diraines  par 
le  can-é  des  unités  ;  4*  du  cube  des  unités. 

En  effet ,  soit  à  cuber  le  nombre  24 ,  par  exemple; 
et  supposons-le  décomposé  en  20-1-4,  nous  aurons 
d'abord  par  la  première  multiplication. 

20-1-4 
X20-I-4 


(20X20)-h(20X4)-|-(20X4)+(4X4) 

-h  20-H 

par  la  2'' — 

(20X20X20)  -h  (20  X  20  X  4)  +  (20  X  2 
X4)-|-(20X4x4)-h(20X20X4)-|-(20X 
4X4) -|-(20X4X4)-|- (4X4X4)     ■ 

en  réduisant  (20X20X20)  H- 3  (20X20X4) 
+  3(20X4X4) -|-(4X4X4) 

oii  l'on  voit  séparément  :  1®  le  cube  des  dizaines  ; 
2*"  trois  fois  le  carré  des  dizaines  par  les  unités  ;  3"*  trois 
fois  les  dizaines  multipliées  par  le  carré  des  unités  ; 
4®  le  cube  des  unités.  Donc ,  le  cube  d'un  nombre' est 
composé^  etc. 

*65.  Oa appelle racinecubique  d'un  nombre  le  nombre 
qui ,  étant  multiplié  deux  fois  par  lui-mémet,  reproduit 
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celui  dont  il  est  la  racine.  Ainsi,  les  racines  des  nonrinres 

1 ,  8  ,  27 ,  64 ,  125 ,  216 ,  343 ,  512^,  729  ,  sont 
1,2,3,    4,     5,     6,      7,      8,     9, 

qui  leur  correspondent ,  car  tous  ces  nombres ,  étant 
multipliés  deux  fois  par  eux-mêmes ,  les  reproduisent. 

Pour  extraire  la  racine  cubique  d'un  nombre  quel- 
conque ,  il  faut  suivre  la  méthode  suivante  : 

Si  le  nombre  j^oposé  n'a  pas  plus  de  trois  chiffres , 
sa  racine  se  trouve  dans  les  unités  ;  car  10 ,  qui  est  le 
plus  petit  nombre  de  deux  chiffres  ,  en  a  4  à  son  cube 
(10X10X10=1000).  Si  le  iM)«)bre  en  contient 
plus  de  trois ,  on  le  partage  en  tranches  de  trois  chif- 
fres en  allant  de  droite  à  gauche  :  la  dernière  peut  en 
avoir  mpins  de  trois.  On  cherche  ensuite  la  racine 
cid)ique  de  la. dernière  tranche,  on  récrit  au-dessus 
du  trait  horizontal ,  et  on  reti*anche  le  cube  de  cette 
racine  du  nombre  sur  lequel  on  opère  j  à  côté  du  reste 
Oï^  écrit  la  tranche  suivante  ,  on  en  sépsa^e  deux  chif- 
fres par  un  point ,  puis  on  divise  cette  tranche  par  Je 
triple  carré  des  dizaines  :  on  écrit  le  quotient  à  la  ra- 
cine ,  après  quoi  on  soustrait  de  la  tranche  que  Ton  vient 
de  diviser  la  somme  du  produit  du  triple  carré  des  di- 
zaines multiplié  par  ce  dernier  chiffre ,  -h  celui  du  tri- 
ple des  dizaines  multiplié  par  le  carré  des  unités ,  -f-  le 
cube  des  unités. 

On  pourrait  aussi ,  ce  qui  est  pins  expéditif ,  cuber 
les  chiffres  qui  sont  à  la  racine  et  retrancher  ce  cube 
de  toutes  les  tranches  déjà  emplovées.  On  renouvelle 
les  mêmes  opérations  toutes  les  fois  qu'on  écrit  une 
nouvelle  tranche  à  côté  du  reste.  Le  nombre  qui  se 
trouve  à  la  racine  exprime  alors  la  racine  cubique  du 
nombre  proposé. 

*66.  Soit  proposé  de  trouver  la  racine  cubique  de 
12167. 

Opération, 
12. 167  I  23 

41.67      12 
00  00 


Digitized  by  CjOOQ  IC 


Je  dis  que  ce  nombre  est  composé  de  quatre  parties  dont  la 
plus  gpande  est  le  cube  des  dizaines  (n'' 64)  j  or,  le  cube  des 
dizaines  ne  peut  être  que  dans  les  mille  (10  x  10  X  10  =  1000); 
j'en  sépare  donc  trois  chiffres  et  je  cherche  la  plus  grande  racine 
<»ntenue  dans  la  ;  je  trouve  que  c'est  a ,  je  Técris  au-dessns  du 
irait  horizontal  ;  j  e  cube  celte  rtoine,  je  la  retranclie  du  nombre 
«urlequel  j'opère,  je  descends  à  côté  du  reste  l'autre  tranche  et 
j'ai4>è7.  Ce  nombre  contient  encore  trois  parties  dont  la  plus 
grande  est  le  produit  de  trois  fois  le  carré  des  dizaines  par  les 
vnités:  mais  ce  prodoit  ne  peut  être  que  dans  les  centaines 
(10X10X  3  X  1=:  3oo)  -.c'est  pour  cela  que  j'en  sépare 
deux  chiffres  à  droite  par  un  poîat ,  et  je  dis  :  puisque  ^i  con- 
tient le  produit  de  trois  fois  le  carré  des  dizaines  par  les  unités, 
si  je  le  divise  par  trois  fois  le  carré  des  diiaines,  il  viendra  les 
imités  au  quotient.  Je  carre  donc  ^,  puis  je  triple  ce  carré  et  j'ai 
pourdiviseur  iîx  ;  je  divise  4*  pa»*  ce  nombre,  et  il  vient  3  que  j'é- 
cris à  la  racine.  Pour  m'assurer  que  3  égale  les  unités,  j'essaie 
«i  je  puis  reirancber  de4  «  67  les  trois  nombres  qui  y  sont  contenus , 
c'est-à-dire  trois  fois  le  carré  des  dizaines  X  les  unités,  H-  trois 
fois  les  dizaines  X  le  carré  des  unités ,  -f-  le  cube  des  unités  ;  et 
comme  je  vois  qu'il  ne  reste  rien ,  j'en  conclus  que  ^3  est  la 
racine  cubique  cle  12167. 

Si  le  nombre  dont  ont  veut  avoir  la  racine  avait 
trois  tranches,  sa  racine  serait  composée  de  di- 
zaines et  d'unités;  or,  le  cube  de  ces  dizaines  se 
trouverait  dans  les  mille  ;  on  en  séparerait  donc  les 
mille ,  qui  forment  deux  tranches ,  pour  en  extraire  la 
racine  cubique,  puis  on  opérerait  sur  ces  deux  tranches 
comme  on  a  fait  pour  extraire  la  racine  du  nombre  pré- 
cédent qui  a'cH  avait  que  deux.  On  aurait  les  unités 
•en  raisonnant  et  en  opérant  coHune  on  a  fait  pour  les 
avoir  dans  Texémple  précédent. 

Si ,  après  Textraction  de  la  racine  de  la  dernière  tran- 
che ,  il  restait  un  nombre  qui  contînt  trois  fois  le  carré 
de  celui  qui  est  à  la  radne ,  +  trois  fois  ce  nombre , 
+ l'unité  ,  ce  serait  une  marque  que  le  dernier  chiffre 
écrit  à  la  racine  serait  trop  faible. 

*67.  Pour  apprQcher  de  la  véritable  racine  au  moyen 
des  décimales,  il  faut  ajouter,  à  ce  qui  reste  après  l'ex- 
traction, autant  de  fois  trois  zéros  qd'on  veut  avoir  de 
chiffres  décimaux  à  la  racine,  et  on  opère  ensuite  comme 
.à  l'ordinaire  ,  ayant  soin  de  séparer  à  la  racine  autant 
de  chiffres  qu'on  a  ajouté  de  fois  trois  zéros  au  reste. 


Digitizedby  Google 


—  agS  — 

Ceci  est  évident ,  si  la  racine  doit  avoir  un  certain 
nombre  de  chiffres  décimaux ,  le  cube  en  aura  trois  fois 
plus  (n*  61 ,  p  Partie). 

S'il  s'agissait  d'un  nombre  accompagné  déjà  de  chif- 
fres décimaux ,  on  les  compterait  avec  les  zéros  qu'on 
ajoute. 

Exemple, 

Soit  à  extraire  la  racine  cubique  dju  nombre  36,20, 
à  moins  d'un  millième  près. 


36,200000000 
9,200 
263000000 


o,«5Uo 


27 
3267 
1005888       326700 


Comme  il  y  a  d«ux  chiffres  décimaux  au  nombre  dont  ou 
demande  la  racine ,  je  n'en  ajoute  que  7  pour  avoir  les  3  tran- 
ches qui  doivent  donner  les  trois  cniffres  décimaux  à  la  racine , 
après  quoi  j'opère  comme  à  l'ordinaire. 

Questions  sur  la  Raeme  euUque. 

Qu*  appellc't-on  cube  et  un  nombre  ?  63.  —  De  quoi  est  composé 
le  cube  et  un  nombre  ?  64.  —  Qtiappelle't-on  racine  cubique  et  un 
nombre  ?  65.  —  Que  faut-il  faire  pour  extraire  la  racine  cubique 
et  un  nombre  quelconque?  66.  —  Que  faïUAl  faire  pour  approcher 
de  la  véritable  racine  au  moyen  des  décimales  ?  67. 

Exercices  sur  la  Racine  civique. 

P.  361.  Quelle  est  la  racine  cubique  de  35937? 

P.  562.  Un  désire  savoir  quelle  est  la  racine  cubique 
de  i23456789. 

P.  563.  Quelle  doit  être  la  hauteur  d'un  bloc  de  marbre 
formant  un  cube  parfait,  sachant  qu'il  égale  un  autre  bloc  de 
i  mètre  35  de  longueur,  1  mètre  iS  de  largeur,  et  1  mètre  d'é- 
paisseur ? 

P.  56i.  Une  citerne  de  forme  cubique  doit  contenir 
27  4i  mèl.  cubes  d'eau  :  quelles  en  seront  les  dimeusions? 
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DES  PROGRESSIONS. 


*68.  Ou  appelle  Progression ,  1*  une  suite  plus  ou 
moins  nombreuse  de  termes  dont  la  dififérence  du  pre- 
mier au  deuxième  est  la  même  que  celle  du  deuxième 
au  troisième ,  que  celle  du  troisième  au  quatrième ,  etc. 

Telles  sont  les  suivantes  : 
i"    2.     4.  6.  8.  10.  12. 
^    15.  12.      9.     6.     3. 

Dans  le  premier  exemple,  la  progression  est  crois- 
sante ,  et  dans  le  deuxième  elle  est  décroissante.  La 
différence ,  qui  est  la  même  entre  tous  les  termes  consc- 
miik ,  est  appelée  raison  de  la  progression. 

2°  C'est  aussi  une  suite  de  termes  dont  le  rapport  par 
quotient  est  le  même  entre  tous  les  termes  consécutifs, 
-ff  3  :  6  :  12  :  24  :  48  :  96  est  une  progression  par 
quotient  croissante  ;  -H- 128  :  64  :  32  :  16  :  8  :  4  est  une 
progression  par  quotient  décroissante.  Le  c^uotieut  d'un 
terme  quelcœque  divisé  par  celui  qui  le  précède  est  ap- 
pelé raison  de  la  progression. 

Dfflis  le  premier  de  ces  exemples ,  la  raison  est  2  ; 
car  1  =  2 et -^  =  2,  etc.;  et  dans  la  deuxième,  la  rai- 
son estj-  car  ^  =  |et||  =  |,  etc. 

*69.  Les  progressions  par  différence  se  nomment  pro- 
gi^essions  arithmétiques  :  on  les  fait  précéder  d'un  trait 
horizontal  placé  entre  deux  points  (  ~  ),  et  on  place  un 
point  entre  chaque  terme  de  la  progression  ;  les  pro- 
gressions par  quotiéDit  se  nomment  progressions  géo- 
métriques :  on  les  fait  précéder  d'un  trait  horizontal 
placé  entre  quatre  points  (-H-) ,  et  on  sépare  par  deux 
points  chaque  terme  de  cette  espèce  de  progression. 

Des  Progressions'  arithmétiques. 

*70.  Chaque  terme  d'une  progression  arithmétiquer 
est  composé  du  premier  plus  autant  de  fois  la  raisoo 

13. 
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qu'il  y  a  de  termes  avant  lui ,»  si  la  progression  est  crois- 
sante ;  et  moins  autant  de  fois  la  raison ,  si  la  progres- 
sion est  décroiss^mte.  Ainsi ,  dans  la  progression  crois- 
sante -^  2.  4.  6.  8.  10. 12. 14. 16.,  le  deuxième  terme 
4  est  composé  du  premier  terme ,  -f-  la  raison  qui  est 
2  ;  le  troisième  6  est  composé  du  premier  terme  2 , 
-f-2  fois  la  raison ,  parce  qu'il  y  a  deux  termes  avant 
lui.  En  effet,  2-f-2-|-2  =  6;  le  8* terme  16  est  com- 
posé du  premier  terme  2 ,  -f-  7  fois  la  raison  •  2  -f- 
(7X2)  =  16. 
De  même  dans  la  progression  décroissante 

^15.12.9.6.3 

le  2*  terme  est  composé  du  l**"  —  la  raison ,  qui  est 
3.  En  effet ,  15  —  3  =  12;  le  troisième  est  composé 
du  f"^  —  2  fois  la  raison  :  15  —  (3-f-3)  =  9  •  le  5* 
terme  est  composé  du  l*'  —  4  fois  la  raison  :  16  — 
(3X4)  =  3. 

*71.  De  ce  qui  précède  oa  doit  oondure  : 
1®  Que  pour  avoir  un  terme  quelconque  d'une  pro- 
gression arithmétique  dont  on  connaît  le  premier  terme , 
il  faut  multiplier  la  raison  par  un  nombre  égal  à  cdui 
des  termes  qui  dcnivent  précéder  celui,  qu'on  cherche , 
et  ajouter  le  produit  au  premier  terme  de  la  progression 
si  elle  est  croissante,  et,  au  contraire,  l'en  retraacher 
si  eUe  est  décroissante. 

Ainsi  soit  proposé  le  problème  suivant  : 
Un  escalier  a  24  marches  :  la  première  a  12  centi- 
mètres de  hauteur,  et  les  autres  17  centimètres  cha- 
<nme  :  quelle  est  l'élévation  de  la  denière  au-dessus  du 
sol? 

Sojutîon,  La  dernière  marche  est  élevée  au-dessus  du  sol  de 
93  fais  17  centimètres  4- «  2  centimètres,  ou  de  a3  fois  la  raison  de 
la  progression  qui  est  17  centim.  4-  le  premier  terme  qui 
égale  12  cenlimètr.  En  opérant,  nous  avons  (a3  X  17)  -f*  t^ 
=  R.  4  met.  o3. 

Exemple  pour  une  progression  décroissante  : 

Un  escalier  a  24  marches  de  chacune  17  centimètres  * 
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la  dernière  est  à  4  mètres  03  au-dessus  du  sol;  on  de- 
mande queîle  est  Télévation  de  la  première  marche. 

.  Solution.  La  a4*  niarche  est  élevée  au-dessus  du  sol  de  23  fois 
17  centimètres  ,  raison  de  la  progression ,  -f-  la  hauteur  de  la 
première  marche;  donc  en  retranchant  23  fois  17  centimètres  de 
4  mètres  o3>  le  reste  égalera  l'élévation  de  la  première  marche. 

Opération,  4,03— (17X23)=R.  12  centimètres. 

*2°  Que  pour  avoir  le  premier  terme  d'une  pix)gre»* 
sion  dont  on  connatt  le  dernier  terme  et  la  raison ,  si  la 
progression  est  croissante ,  il  faut  soustraire  de  ce  der- 
wer  terme  lé  produit  de  la  raison  par  le  nombre  de 
termes  qui  précèdent  le  dernier ,  le  reste  égalera  le  pre- 
mier :  si  la  progression  est  décroissante ,  il  faudra 
ajouter  le  produit  au  dernier  terme. 

"^3^  Que  pour  avoir  la  t*aisoH  d'une  progression  il 
faut  soustraire  le  plus  petit  des  deux  termes  connus  de 
l'autre ,  et  diviser  le  reste  par  le  nombre  de  termes 
compris  entre  ces  deux  termes  connus ,  +  1 . 
'*72.  L'une  des  propriétés  principales  des  progres- 
sions arithmétiques  est  que  la  somme  du  premier  et  du 
dernier  terme  est  égale  à  celle  du  deuxième  avec 
favant-demier,  etc.  Ëa  effet,  soit  la  progression  sui- 
wite  de  ces  tennes  : 

-^  3.  6.  9.  12.  15.  18. 
Le  dernier  terme  18  se  compose  du  premier  terme 
3  et  de  5  fois  la  raison  q«u  est  aussi  3 ,  c'est-à-dire 
de  3  H-  5  fois- 3  ;  mais  le  deuxième  terme  est  composé 
du  premier  terme  3  et  d'une  fois  la  raison ,  c'est-à- 
dire  de  3  4-  3,  et  le  cinquième,  du  premier  -H  4  fois  la 
raison,  c'est-à-dire  de  3  4-  4  fois  3.  En  rapprochant 
ces  termes ,  nous  aurons  pour  la  somme  d,u  premier  et  ^ 
du  dernier  3  +  3  H-  5  fois  3  =  (5  X  3)  4-  6  =  21  ;  et 
pour  celle  du  deuxième  avec  l'avant-demier,  3  4- 3  4- 
34-  3  fois  4  ou  34-34-5  fois  3  ou  6  -f-  (5  X  3)=21  : 
donc,  etc. 

Exercices  sur  les  Progressions  arithmétiques, 

P.  363,  On  demande  le  18«  terme  d'une  progressioa  arith- 
métique dont  le  l**"  est  4  et  la  raison  5. 
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p.  366.  Connaissant  que  le  18«  terme  d'une  progression 
arithmétique  est  89  et  que  la  raison  est  5,  on  demande  le  pre- 
mier terme. 

P.  567.  Un  escalier  a  18  marches  ;  la  première  n'a  que  12 
centimèt.  d'élévation ,  et  toutes  les  autres  sont  de  15  centi- 
mèt.  :  quelle  est  la  Jiautcur  totale  de'  l'escalier  ? 

P.  368.  Un  débiteur  a  18  créanciers;  il  doit  89  fr.  au  der- 
nier, la  somme  qu'il  doit  aux  autres  va  en  diminuant  de  5  fr.: 
on  demande  combien  il  doit  au  premier. 

P.  369. .  Pour  arriver  k  la  principale  porte  d'un  édifice  , 
on  doit  poser  un  escalier  de  18  marches;  tout  l'escalier  doit 
s'avancer  de  8  met.  90  en  avant  du  bâtiment;  le  bord  de  la 
première  marche  du  haut  n'aura  que  40  centim.  en  avant  du 
mur  :  de  combien  chacune  des  autres  doit-elïe  avancer? 

P.  370.  Un  particulier  a  acquitté  une  dette  en  plusietirs 
paiements  ;  le  premier  a  été  de  4  fr. ,  et  le  dernier  de  89  fr.  ; 
chaque  paiement  augmentait  de  5  fr.  :  on  demande  combien  il 
a  fait  de  paiements. 

P.  371.  Une  dame  charitable  a  donné  tous  les  jours  de 
l'année  l'auniône  kun  pauvre:  le  premier  joui:  elle  lui  donna 
10  cent. ,  le  second  25;  en  augmentant  ainsi  de  15  cent. , 
combien  lui  donna- t-ellc  le  dernier  jour? 

P.  372.  Un  particulier,  voulant  favoriser  un  jeune  homme, 
lui  donna  le  premier  jour  de  l'an  10  cent.  ;  on  ne  dit  pas  com-- 
bien  il  lui  donna  les  autres  jours ,  mais  on  sait  que  le  don  du 
dernier  jour  montait  k  54  fr.  70  cent  :  combien  le  jeune  hom- 
me a-t-il  reçu  en  tout  ? 


Des  Pra§r€9sions  géométriques, 

*73.  Un  terme  quelconque  d'une  progression  géo- 
métrique est  composé  du  premier  terme  multipûé  par 
la  raison,  élevée  à  une  puissance  marquée  par  le 
nombre  de  termes  qui  doit  précéder  celui  qu'on 
c^herche. 

Par  exemple,  soit  la  progression  -H-  3  :  6  :  12 
:  24  :  48  :  96,  dont  la  raison  est  2;  le  deuxième 
terme  est  composé  du  premier  3  X  2  =  6;  le  troi- 
sième est  composé  de  deux  fois  3  multiplié  par  la 
raison  2 ;  donc  de  3X2X2=12,  c'est-à-dire  du  pre- 
mier terme  3  multiplié  par  le  carré  (2  X  2)  ou  la 
deuxième  puissance  de  la  raison;  le  quatrième  est 
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composé  du  troisièine  (3X2X2)  multiplié  aussi  par 
la*  raison  2;  donc  de  3X2X^X2,  c'est-à-dire  du 
premier  terme  3  multiplié  par  le  cube  ou  la  troisième 
puissance  de  la  raison;  on  le  démontrerait  de  même 
pour  les  autres  termes*;  donc ,  etc. 

*74.  De  ce  qui  vient  d'être  dit  on  doit  conclure  : 

1**  Que  pour  avoir  un  terme  quelconque  d'une  pro- 
gression géonétrique  dont  on  connaît  le  premier  terme 
et  la  raison ,  il  faut  multiplier  ce  premier  terme  par  la 
raison  élevée  à  une  puissance  marquée  par  le  nombre 
des  tennes  qui  précèdent  celui  qu'on  cherche. 

Par  exemple ,  soit  à  trouver  le  quatrième  terme  d'une 
progression  géométrique  dont  le  premier  est  3  et  la  rai- 
son 2.  Comme  le  quatrième  est  composé  du  premier 
muhiplié  par  la  raison  élevée  à  la  troisième  puissance , 
je  multiplie  3  par  le  cube  de  2  qui  est  8 ,  et  j'ai  3  X  8 
=  24  pour  le  terme  demandé. 

2®  Que  pour  avoir  le  premier  terme  d'une  progres- 
sion géométrique  dont  on  connaît  un  terme  quelconque 
et  la  raison ,  il  faut  diviser  ce  terme  par  la  raison  éle- 
vée à  une  puissance  marquée  par  le  nombre  de  tennes 
qui  précèdent  celui  qu'on  connaît. 

Ainsi ,  pour  avoir  le  premier  terme  d'une  progressiott 
dont  la  4*aison  est  2  et  le  quatrième  terme  24 ,  je  divise 
24  par  le  cube  de  2  qui  est  8 ,  et  j'ai  V-  ou  3  entiers. 

3**  Que  pour  avoir  la  raison  d'une  progression  géo* 
métrique  dont  on  connaît  deux  termes  quelconques , 
il  faut  diviser  le  plus  grand  par  le  plus  petit,  et  extraire 
du  quotient  une  racine  d'un  degré  indiqué  par  le  nombre 
de  termes  compris  entre  les  deux  termes  connus,  plus 
l'unité. 

Par  exemple ,  on  demande  quelle  est  la  raison  d'une 
progression  géométrique  dont  le  troisième  terme  est 
12  et  le  sixième  96;  conwne  ce  terme  est  composé 
du  3*^  multiplié  par  le  cube  de  la  raison;  je  divise  96 
pai*  1 2 ,  ~  =  8  ;  j'extrais  la  racine  cubique  de  8 ,  et  j'ai 
2  pour  la  raison  de  la  progression  proposée. 

75.  Pour  avoir  la  somme  de  tous  les  termes  d'une  pro- 
gression géométrique,  il  faut  multiplier  le  dernier  terme 
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par  Ift  raison ,  soustraire  le  premier  terme  du  produit , 
et  diviser  le  reste  par  la  raison  diminuée  de  l'unité  ;  le 
4|uotient  sera  la  réponse. 
Soit  la  progression  suivante  dont  la  raison  est  2  : 

f^  3  :  6  :  12  :  24  :  48  :  96, 

■  Chaque  terme  est  composé  de  celui  qui  le  précède, 
f^pété  autant  de  fois  que  la  raison  contient  d'unités. 

Le  2«  terme.    6=3X2 

Le  3«  12=:  6X2 

Le  4«  24=12X2 

Le5«  48=24X2 

Le6«  96=4^X2 

La  somme  des  termes  primitifs  64-12+'244-48 
+96  égale  (3+6  +  124-24+48)  X  2. 

^  On  voit  que  le  premier  membre  de  Féquaticm  con- 
tient la  somme  de  tous  les  termes ,  excepté  le  premier  ; 
et  que  le  second  contient  la  somme  de  tous  les  termes , 
exicepté  le  derm^,  mukiptié  par  la  raison. 

Si  nous  représentons  donc  la  somme  par  S,  le  pre- 
mier terme  par  P ,  le  dernier  par  D  et  la  raison  par  R ,  'on 
wra  cme  forrtule  :  S— P  =  (S— D)  X  R,  ou  S— P 
=  SR— DR,  ou  S  — SR  =  P  — DR,  ou  SR— S= 
DR  —  P,  o«  (R  —  1)  X  S  =  DR  -^ P ,  et  enfin  S  = 
»R~P^ 

^donc,  etc. 


R~l 


Questions  sur  les  Progressions, 


QtC apptlle^on  progression  ?  68.  —  Comment  nomme'f'On  les 
deux  espèces  de  progressions  ?  69.  —  De  quoi  est  composée  une  pro* 
pression  arithmétique  ?  70.  —  Que  concluez-pous  de  là?  71 .  — 
Quelle  est  une  des  propriétés  principales  des  progressions  arithmé- 
tiques ?  72.  —  De  quoi  est  composé  un  terme  quelconque  dune  pro* 
gression  géométrique?  73.  —  Quelles  conséquences  tirez-pous  de 
là?  14.  —  Que  faut'il  faire  pour  avoir  la  somme  de  tous  les  termes 
et  une  progression  géométrique  ?  76. 
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Exercices  sur  lès  Progressions  géome'iriques. 

P.  375.  Quel  est  le  8«  terme  d'une  progression  géométrique 
dont  le  premier  terme  est  4  et  la  raison  3? 

P.  374.  On  demande  quel  est  le  premier  terme  d'une  pro- 
gression géométrique  dont  la  raison  est  3  et  le  S»»  et  dernier 
terme  324. 

P.  375.  Le  dernier  terme  d'une  progression  géométrique 
est  324  y  le  premier  est  4,  et  le  nombre  de  termes  est  5  :  quelle 
est  la  raison?  ^ 

P.  376.  Le  premier  terme  d'une  progression  géométriqiie 
est  4,  la  raison  3,  et  le  dernier  terme  324  :  quelle  est  la  somme 
de  tous  les  termes? 

P.  377.  Un  particulier  a  commencé  sa  fortune  ayec  4  fr.  ; 
ia  dixième  année  elle  est  de  78732  fr.  :  dans  quel  rapport 
géométrique  ar-t-elle  augmenté  chaque  année  ? 

P.  378.  Un  joueur  ayant  perdu  4  fr.  dans  une  première 
partie,  voulut  ejicore  en  faire  quatre  autres,  qu'il  perdit  aussi 
en  triplant  le  jeu  k  chaque  partie  :  on  dcmaiide  combien  il  a 
perdu'k  la  5*. 

P.  379,  Un  particulier  assure  que  si  l'on  triplait  successi- 
vement 4.fois  son  argent,  il  aurait  324  fr.  :  combien  a-l-il? 

P.  380.  Pendant  5  jours  un  capitaine  a  distribué  une 
somme  à  ses  soldats;  le  premier  jour  il  ne  leur  a  donné  que 
4  fr;  ,  et  les  jours  suivants  la  somme  a  été  multipliée  par  on 
nombre  qu'on  voudrait  connaître,  sachant  que  le  «^  jour  ils 
ont  reçu  324  fr. 


RÈGLE  DE  L'INTÉRÊT  DES  INTÉRÊTS. 


*76.  La  Règle  de  rintérêt  des  Intérêts  est  une  opéra- 
tion qui  a  pour  but  de  trouver  l'intérêt  d'une  somme 
prêtée  pour  un  certain  nombre  d'années  avec  celui  des 
intérêts  de  cette  même  somme. 

♦TT.  Le  moyen  le  plus  simple  qu'on  puisse  employer 
pour  opérer  ces  sortes  de  règles ,  c'est  de  chercher  par 
la  méthode  du  numéro  26,  3«  Partie ,  d'abord  l'intérêt 
d'un  an,  et  l'ajouter  avec  le  capital  pour  en  chercher 
rintérêt  de  la  deuxième  année  ;  ajouter  ensuite  rintérêt 
(Je  cette  deuxième  année  au  capital  pour  trouver  celui 
de  la  troisième,  etc. 
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1**  Exemple. 

Un  mineur  qui  s'est  fait  émanciper  exige  que  son  tu- 
teur lui  fasse  le  remboursement  de  6000  fr.  de  capital, 
avec  les  intérêts  des  intérêts  au  denier  20  pour  ?  ans  : 
combien  recevra-t-il?  R.  6945  fr.  75  c. 

Opératiofu. 

20  :  1  :  :  6000  :  a?  —  R.  300fr.  pourla  l"^*  année. 
4-  300 

20  :  1  :  :  6300  :  a?  =  R,  3l5fr.  pour  la  2* année. 
315 

20  :  1  ::  6615  :  x  =  R.  330 fr.  75  pour  la  3«  année. 
330,75 

Total,    6945,75 

2*  Exemple, 

Une  perswme  place  3000  fr.  pour  2  ans  à  raison  fie 
4  pour  I  par  an ,  à  condition  qu'on  lui  paiera  les  inté- 
rêts des  intérêts  :  combien  recevra-t-elle  après  ce 
temps?  R.  3244  fr.  80. 

Opérations, 

100  :  4  :  :  3000  :  a?  R.  120  fr.  pour  la  l'^^  année. 
120 


100  :  4  :  :  3120  :  x  R.  124  fr.  80  pour  la  2«  année. 
124  fr.  80  c. 


Total ,  3244  fr.  80  c. 

Si  Ton  voulait  avoir  le  capital  et  l'intérêt  réunis  pour 
chaque  année,  on  suivrait  cette  formule  : 

D  :  D+T  :  :  C  :  C4-R,  c'est-à-dire  le  denier  :  «fe- 
tif^r-f-  le  temps  (1  an)  ::  le  capital  :  capital  -f-  /a 
rente,  si  c'est  l'intérêt  par  denier;  si  c'était  l'intérêt 
par  i ,  on  suivrait  celle^i  :  cent  est  à  cent  +  fo  teni 
pour  cent  :  :  le  capital  est  au  capital -^r  l'intérêt. 
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SoltUion  du  premier  Exemple. 

^  :  20+1  :  :  6OOO  :  00=^.  6300,  cap.  et  int.  de  la  i^*  ann. 
20  :  20+1  :  :  6300  :  a?=R.  6615,  cap.  et  int  de  U  a*'  annu 
20  :  20-1-1,  :  :  6615  :  aJ=R.  6945,75,  cap.elint.  dela3*an.- 

SohUien  du  deuxième  Exemple. 

100:100+4  :  :  3000  :a?=R.  3120,  cap.  et  int  de  la  i»*  a». 
100:100+4  :  :3l20:a5=R.3244,80,  cap.etînt,  de  la  i""  an. 

*78.  On  trouve  rintérêt  des  intérêts ,  plus  le  capital , 
par  une  seule  proportion ,  en  snivant  Tune  des  d«ux 
formules  suivantes ,  selon  qu'on  chercherait  Fintérêl  des 
intérêts  par  le  denier,  ou  pour  j.  Le  denier  multiplié 
autant  de  fois  par  lui-même  qu'il  y  u  d'années  —  1  : 
denier  +  1  mnltipHé  autant  de  foif  par  hii-mème 
quily  a  d'années  —  1  :  :  fe  capital  :  au  capital  +  la 
renie  ;  ou  100  multiplié  autant  de  fois  par  lui-même 
qu'il  y  a  d'années  —  1  :  100  +  /e  tant  pour  cent 
multiplié  autant  de  fois  par  lui-même  qu'à  y  a  d*anr 
nées  —  l  :i  le  capital  est  au  capital  +  la  rente  ou 
l'intérêt. 

Solution  pour  le  \^^  Exemple. 

20X20X20  :  21X21X21  ::  6000  :  a?  =  R.  6945,75. 

Solution  du  2*  Exemple. 

100X100  :  100+4X100+4  :  :  3000  :  •r=R.3244fr.  80. 

*79.  Dans  la  pratique ,  on  cherche  ordinairement  le 
capital  et  Tintérôt  composé  de  1  franc ,  et  on  le  multi- 
plie par  le  capital  donné.  Pour  avoir  le  capital  et  Hnlé- 
lêt  composé  de  1  franc  pour  un  certain  nombre  d'an- 
nées ,  il  faut  élever  1  plus  Tintérét  d'un  franc  après  un 
an  à  une  puissance  marquée  par  le  nombre  d'années; 
cette  puissance  égalera  le  capital  et  l'intérél  composé 
d'un  franc  pendant  ce  temps. 

L'analyse  de  l'exemple  swvant  va  nous  démontrer 
l'exactitude  de  cette  méthode. 

On  demande  ce  que  doit  produire,  tant  en  capital 
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qu'en  intérêts  composés ,  une  somme  de  4000  francs 
placés  à  5  7  pendant  4  ans. 

Solution,  Nous  aurons  le  capital  de  Fintérêt  composé 
pendant  la  première  année  par  la  proportion  suivante  : 

100  :  1  05  ::  1       :x=i,Od 
pendant  la  2*  par  celle-ci    1  :  1,05  ::  1,05  :;r=l,05* 
pendant  la  3"  par  cellô^i    1  :  1 ,05  :  :  1 ,05'  :dp=l  ,05* 
pendant  la  4«  par  ceMe-d    1  :  1,05  ::  1,05*  :a?=:l,05* 

On  voit  que  le  capital  et  T  intérêt  composé  de  1  franc 
apjès  4  an$  égale  Tunitéplus  Tintérêt  d'un  an  élevé  à  k 
4®  puissance;  le  capital  et  Fintérêt  de  4000  francs  pen- 
dant le  même  temps  égalera  donc  1,05*  X  4000  francs 
=  4862  fr.  025 ,  on  justifierait  d'une  manière  analogue 
l'exactitude  des  méthodes  données  4>ar  les  fprmules  du 
11°  78. 

Questions  sur  la  Règle  de  V Intérêt  des  Ikteréts. 

Qu'est-ce  que  la  règle  de  l'intérêt  des  intérêts  P  76.  —  Quelle 
0ft  la  met/wde  la  plus  simple  pour  opérer  ces  sortes  de  règles?  77. 
—  Comment  pourrait-on  trouver  fintérêt  des  intérêts  plus  le  capital 
par  une  seule  proportion?  78.  -^  Que  faiti-on  ordinairement  dcuu 
la  pratique  pour  opérer  ses  sortes  de  règles  ?  79. 


RÈGLE  DE  FAUSSE  POSITION  SIMPLE. 


"•^80.  La  Règle  de  Fausse  Position  simple  est  une  opé- 
ration par  laquelle  on  prépare  la  solution  d'un  problème 
en  Opérant  sur  un  nombre  supposé. 

Exemple. 

Une  personae  a  vendu  te  1  +  le  l+lei  tfune  pièce 
de  drap  dont  il  lui  reste  encore  6  mètres  :  on  demande 
•quelle  était  la  longueur  de  cette  pièce  de  drap. 
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Opération, 
Nombre  supposé,  12 


Le  1  =  3 

Lei  =  2 


-  9...  12— 9=3.3 :  12  :  :  6  :  ;r=R.24. 

Pour  résoudre  ce  problème,  je  suppose  le  nombre  12,  sur 
leqnel  je  puis  fetre  les  opérations  exigées  ;  je  trouve  3  <le  reste  au 
lieu  «de  6  ;  mais  comme  il  doit  y  avoir  un  méMe  rapport  entre 
le  reste  3  et  le  nombre  supposé  1 2  qu'entre  lere^te  de  la  question 
et  le  nombre  vrai,  j'en  conclus  U  proportion  qjuî  me  donne  24 
pour  le  nombre  cherché.  En  effet ,  en  retranchant  de  24  le  -3 ,  le 
xet  le^-,  il  reste  6. 

On  pourrait  aussi  résoudre  ce  problème  sans  fausse 
position ,  en  additionnant  les  fractions  i ,  7  et  i ,  après 
les  avoir  réduites  au  même  dénominateur  ;  et  ce  qui 
leur  manqu^ait  pour  former  une  unité  représenterait 
le  reste  6  indiqué  dans  le  problème ,  et  servirait  à  dé- 
couvrir la  longueiu*  de  la  pièce  au  moyen  d'une  règle 
de  trois. 

Opération. 

3  —  7  2  1  / 

T  =  TT  /  =  YT  >  U  manque  H  pour  faire  une  unité ,  donc 
j_ 1 2  1 

«  7  a  J 

77  :  6  m.  :  :  ;|  :  0?,  ou, en  supprimant 

les  dénominateurs,  18  :  6  :  :  72  :  a?=R.  24. 

Ou  bien  le  J  +  le  7  +  le  i  égalent  en  tout  les  7  de  la 

marchandise  ;  les  6  mètres  qp  restent  égalent  donc 

Fautre  quart;  donc  1  :,6  :  :  4  :  j?  =  R.  24. 

Ou  bien  encore  :  puisque  6  mètres  :=  le  7  d'un  nom-^ 
bre,  ce  nombre = donc  6  X  4  ou  24. 

Tous  les  problèmes  suivants  seront  résolus  avec  fausse 
position  et  sans  fausse  position. 

Quel  est  le  nombre  dont  la  7 ,  le  j ,  le  i  et  les  |  éga- 
lent 468? 
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Nombre  supposé  ,42 


La  1  =  21 

Le  i  =  l4 

Le  i=  7 

Lesf  =  36 

78  :  42  ::  468  :  j?  =  R.  25^ 
SanM  fausse  position. 

v+-j+;-+-;  =  V-,  13  :  7  ::  468  :  j?  R.  252* 

Un  seigneur,  étant  interrogé  sur  le  nombre  de  louis 
qu'il  avait  dans  sa  cassette,  répondit  :  Si  on  ajoutaii 
au  nombre  qu'^e  contient  le  i ,  le  y  et  les  |  de  ce  même 
nombre,  il  y  en  aurait  879. 

Nombre  supposé,  140 

Le  ^=  28 
Le  1=  20 
Les  f  =  105 


153+140  =  293. 
293  :  140  ::  879  :  ;p  =  R.420. 

Sans  fattsse  position, 

I     I.  i-«4-l t  &3    I     I  <  0  ^ a»3 

5  ^^   7       \^  4  I  4  0  T"^   1  4  0  I  4  »  y 

293  :  l40::879:;r=:R.420. 

Cinq  joueurs  ayant  eu  dispute  se  sont  je^és  sur  Tar- 
gent  du  jeu  ;  le  premier  en  a  pris  | ,  le  deuxième  i ,  le 
troisième  Tir  »  le  quatrième -^r  et  le  dernier  a  eu  le  reste 
qui  égalait  3  fr.  50  c.  :  combien  y  avait-il  d'argent  sur 
le  jeu? 

Nombre  supposé ,  60 

Le  i  =  12 
Le  ^  =10 

^e^=    6 
LesTV=  25 


53  ôtés  de  60,  reste  7. 
7  :  3,50  :  :  60  :  ;p  =  R.  30. 
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Sant  fausse  position, 

T-hi4-A+V7  =  -^,  120  —  106=14 
14  :  3,50  ::  120  :  ;r=R.  30. 

Quel  est  le  nombre  dont  les  |  +  les  i  4-  les  l  éga- 
lent 56  f  ? 

Nombre  supposé ,  36 

Les  f  =  27 
Les  J  =30 
Lesî  =  28 


85  :  36  :  :  56  }  :  ;r  =  R.  24. 
Sans  fausse  position. 

4  H-  14-  î  =  fl,  85  :  36  ::  56  I  :  0?  =  II.  24. 

Un  homme ,  qui  ne  connaît  pas  les  mathématiques , 
étant  à  rarticle  de  la  mort,  ordonne  par  son  testa- 
ment tjue  le  {  de  son  bien,  qui,  en  tout,  a  été  évalué 
18753  fr.,  sera  pour  ses  héritier^,  les  |  pour  l'église, 
la  moitié  pour  les  pauvres ,  et  le  i  pour  la  rédemption 
des  captifs  :  comment  doit-on  faire  le  partage  pour 
suivre  llntention  du  testateur ,  car  il  a  donné  plus  qu'il 
n'avait  ? 

Nombre  supposé,  12 


Le  i  = 

Les|  = 
La  1  = 
Le  i  = 

3 

8 
6 

2 

11844 

19: 

12  : 

18753  :;r  =  R.  11844. 

Le  7=  2961  fr.  pour  les  héritiers. 

Les  }  =  7896       pour  l'église. 

La  1=  5922       pour  les  pauvres. 

Le   i=  1974       pour  les  captifs. 

18753       succession  totale. 

I 
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Sans  famse  position, 

1  +1  +  1  +  1  =  11, 38  :  24  :  :  18753  :  a?  — R.11844. 

Le  i=  2961 
Lest=  7896 
La  i=  5922 
Le  i=  1974 


18753 

J'ai  donné  aux  pauvres  le  j  +  les  14-  le  y  +  les-rr 
de  mon  argent ,  et  il  me  reste  encore  60  fr.  :  combien 
en  ayais-je  d'abord  ? 

Nombre  supposé ,  693 

Le  i  =  231 
Les!  =  154 
Le   ;  =    99 

Les-ï^=  189 

673  ôtés  de  693 ,  reste  20. 
20  :  60  :  :  693  :  a?  =  IL  2079. 

Sans  fausse  position. 

i  +  f +  H-TV  =  fH,  693-673  =  20 
20  :  60  :  :  693  :  ;r  =  R.  2079  fr. 

On  propose  de  partager  350  fr.  entre  trois  person- 
nes ,  de  manière  que  la  seconde  ait  trois  fois  autant  que 
la  première — 7,  et  la  troisième  autant  que  les  deux 
autres +  3. 

Nombre  supposé  pour  la'l'®  1 

pour  la  2«  3—7 
pour  la  3«  4—7  H-  3 

8  — l4-f-3 
350+7+7  —  3=361 


ri 


.8  :  361  ::    3    :x  =  K.   2«  1351.-7=128'/. 
|4)  (3M80i— 4=176  i. 


r«  45i.  ;  .    .    45^ 


350 
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*,ercic€S  sur  la  Règle  de  fausse  position  simple, 

381 .  On  veut  partager  720  en  trois  parties,  de  manière 
la  plus  grande  surpasse  la  moyenne  de  80,  et  la  moyenne 
asse  la  plus  petite  de  40  :  quelles  sont  ces  parties? 

582.  On  propose  de  partager  44250  en  trois  parties  qui 
it  entre  elles  comnje  les  nombres  3,  5  et  H,  (?est-à-dire , 
la  première  soit  à  la  seconde  :  :  3  *  5,  et  la  première  k  la  ' 
ième  :  :  3  :  11  :  quelles  sont  ces  parties  ? 
.  383.  Un  berçer  interrogé  sur  le  nombre  de  moutons 
t  gardait,  répondit  :  si  j'en  avais  encore  un  |  et  12  de 
,  f  en  aurais  152  :  devinez  combien  j'en  ai? 
.  384.  Un  lapidaire  interrogé  .sur   le  nombre  de   ses 
lants,  répond  que,  s'il  en  avait  j  et  7  de  [plus,  cela  ferait 
:  combien  en  a-t-il  ? 

385.(|Un  voyageur  dit  que,  s'il  avait  dépensé  t  et  18  fr. 
lus,  il  aurait  dépensé  60  fr.  :  quelle  est  sa  dépense  ? 

386.  On  dit  que  le  nombre  d'élèves  d'une  école  est  tel 
s'ily  en  lavait  f  et  15  de  plus,  il  égalerait  165:  quel  est  ce 
bre  ? 

.  387.  Quel  est  le  nombre  qui^  augmenté  de  sa  y  et  de 
I  plus  1 ,  fasse  100? 

.  388.  Quel  est  le  notabre  qui,  ajouté  à  son  i ,  à  son  7  et 
iientéde5,fasse24? 

.  389.  Une  armée  ayant  été  défaite,  on  a  reconnu  que  le 
s»  soldats  était  mort,  que  les  \  avaient  été  faits  prisonniers 
ue  14000  hommes  qui  formaient  le  restede  Tannée  avaient 
la  fuite  :  combien  y  avait-il  de  soldats  ? 
.  390.  Pierre.  Jacques  et  Jean  ont  ensemble  156  pièces 
•  ;  Pierre  en  a  18  de  plus  que  Jacques ,  et  celui-ci  en  a  5  de 
i  que  Jean:  combien  en  ont-ils  chacun? 
•.  391.  Quatre  marchandes  d'oeufs  en  ont  acheté  50  dou- 
les:  la  première  en  a  acheté  3  douzaines  de  plus  que  la 
3nde;  celle-ci  5  douzaines  de  plus  que  la  troisième,  et  la 
sième  3  douzaines  de  plus  que  la  quatrième  :  combien 
cune  en  a-t-elle  acheté? 

\  592.  Un  joueur  ayant  perdu  la  \  de  son  argent  se  remit 
)uer  et  perdit  la  7  de  ce  qui  lui  restait:  il  fit  la  même  chose 
;  troisième  et  (quatrième  fois,  après  quoi  il  ne  lui  resta  plus 
;  6  fr.  :  combien  avait-il  d'argent  avant  de  commencer  à 
er? 

\  393.  Un  père  oonduisant  ses  trois  lils  au  collège  leur 
ma  300  fr.  pour  leurs  menus  plaisirs;  l'aîné  a  reçu  40  fr. 
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plus  que  le  second,  el  celui-ci  20  jDr.  plus  que  le  plus  jeune  : 
quelle  fut  la  part  de  chacun  ? 

P.  394.  Trois  oncles  s'étant  réunis  pour  favoriser  une 

'  pauvre  nièce,  le  premier  lui  donna  une  somme  qu'on  ne  dit 

pas  ;  le  deuxième  le  triple,  et  le  troisième  giulanl  que  les  deux 

premiers:  quel  fut  le  don  de  chacun,  sachant  que  la  jeune 

personne  reçut  14400  fr  ? 

P.  595.  Trois  hommes  ont  fait  une  certaine  dépense;  celle 
du  premier  plus  75  fr.  égale  celle  du  second  ;  celle  du  second 
plus  75  fr.  égale  celle  du  troisième:  quelles  sont  les  dépenses 
'partielles ,  sachant  que  le  total  est  de  iOOO  fr.  ? 

P.  596.  Un  homme  veut  vendre  une  maison,  un  jardinet 
une-petite  terre,  le  tout  iOOOOO  fr.  ;  le  jardin  vaut  quatre  fois 
plus  que  la  terre,  et  la  piaison  cinq  fois  plus  que  le  jardin: 
quel  est  le  prix  de  chaque  objet? 

P.  597.  La  somme  de  deux  nombres  est  499 ,  leur  différen- 
ce est  89  :  quels  sont  ces  deux  nombres? 

P.  598.  Trois  personnes  ont  ensemble  150  ans,.la  troisième 
a  le  double  de  l'âge  de  la  seconde ,  et  la  seconde  le  triple  de 
rage  de  la  première  :  quel  est  Tàge  de  chacune  ?  ^  . 


RÈGLE  DE  FAUSSE  POSITION  DOUBLE. 


*81 .  La  Règle  de  Fausse  Position  double  est  une  opé- 
ration par  laquelle  on  parvient  à  découvrir  un  nombre 
que  Ton  cherche,  en  remplissant  les  conditions  du  pro- 
blème sur  deux  nombres  supposés. 

*82.  Pour  offérer  ces  sortes  de  règles  on  emploie  la 
méthode  suivante  : 

,  V  On  supppse  d'abord  un  nombre  sur  lequel  on 
suit  toutes  les  conditions  du  problème  ;  si  le  résultat 
amène  celui  qui- est  demandé,  l'opération  se  termine 
là,  parce  que  le  nombre  suppose  se  trouve  être  le 
véritable;  si  au  contraire  ce  résultat  est  différent  de 
celui  qui  est  demandé ,  on  cherche  quelle  en  est  la 
différence ,  soit  en  plus ,  soit  en  moins. 

2"  On  fait  ensuite  les  mêmes  opérations  sur  un  ser- 
cond  nombre  supposé  ;  puis  Ton  fatt  celte  proportion  : 
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Im  différefèeêdêêéifféreneeM  eêt  à  la  différenee  d^ 
mambres  $ufpOêe'ê,  comme  la  première  ou  la  9^ 
êmde  difjTdrinee  eêt  à  la  différence  du  premier  ou- 
du  iêconâ  nmÊikre  iufposdau  nombre  vrai.  On  aura 
donc  le  nombre  vrai  en  retranchant  cette  différence 
da  nombre  siqpposé ,  on  en  l'v  lyoatant  ^  suivant  que 
ee  noDdMre  devra  être  plus  petit  ou  plus  grand  que  le 
oombre  supposé. 

83.  Pour  oomaltre  sll  faut  retrancher  ou  ajouter  la 
diffiérencedtt  nombre  supposé  au  nombre  vrsépoinr  avoir 
ee  dernier ,  U  laut  observer  V  que  quand  les  deui  dif- 
lëreBces  ont  des  signes  cm^raires,  cda  vient  de  ce  que 
les  nombres  suppoiés  sont ,  l'un  en  excès  et  l'autre  en 
éUbsaiy  et  par  coi^équent,  quand  on  aura  la  diffé- 
rence du  ph»  petit  ncînbre  soj^posé  au  nombre  vrai  ^ 
il  faudra  ajomer  cette  dîffiirence  ;  et  si  on  avait  la  dif- 
iirence  du  plus  g^rand ,  on  la  retrancherait  ;  ^  que 
fiaad  les  différences  ont  les  mêmes  signes  »  c'est  que 
lès  nombres  supposés  simt  tous  deux  en  défaut ,  ou  tous 
deux  en  excès  :  or  ^  ils  sefont  tous  deux  en  défaut ,  si 
le  plus  i^and  nombre  simposé  donne  la  plus  petite  dif- 
férence ;  au  contraire ,  us  seront  tous  deux  en  excès^ 
si  le  plus  grand  nombre  donne  la  phis  grande  diffé- 
r^ce.  hmi&  le  premier  cas,  il  faucta  syouter  la  dif- 
férmice  ;  et,  dans  te  s(eccmd  cas,  la  soustr^e. 

Prohl.  Un  mahre  de  mathânatiques  veut  distribuer  à 
qudques-uns  4e  ses  écoUers  un  certaîp  nombre  d'o- 
ranges, à  con<Uti(m  qu'ils  trouveront  eux-mêmes  com- 
bla il  en  veut  récon^enser  ainsi,  et  quel  est  le 
nombre  des  oranges  qu'il  leur  destine.  H  leur  dit  que 
s'il  leur  en  dcmne  à  chacun  sept,  il  lui  en  restera  9 ^ 
et  que  s'il  en  vent  donner  à  chacun  10 ,  U  lui  en  man- 
quera 6.  R.  5  écoliers  et  44  oranges. 

1**  Sufp&eUiên.  ^  8  était  le  nombre  d'élèves,  le 
produit  oe  8  par  7 ,  augmenté  de  9 ,  serait  celui  des 
oranges  ;  et  le  produit  de  8  par  10,  diminué  de  6 ,  de- 
vrait aussi  donner  la  réponse. 

14 
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«X  7a=664*»=e5  V  Sopp.  H  X  7=»  774-9*=  «6 
8X»«=*ï80-*=ï74  11  X10=:3ll0->6s3fcl«4 


Il  II      iimUii 


1>^  différence  -«-B  ^  diiéroM»  -«-M 


»8        ,  it 

9     .  a 


Différence  des  différ.  =  9  Dîff.  desnômb.  supp.  =3 

9  :  3  :  :  9  ;  ;ar  ;=:  3  y  difiéreoce  ^^peoiier  monobre 
fi«l>po6é  aii  n^wbte  cbwcbé,  la<{uelle  éumt  retrandbée 
deceprepûer  aombrt^^  dooue  5  pour  le  nomtire  vrsd. 


Prewm* 


{ 


6  X    7  =s  35  4-  9«  <4  «su^efe. 
5X  10  =  50-t^6.^44 


Il  est  érWent  ^c  chaqtte  nonA^  supposé  jyraftiift 
une  daTérence  d'autant  plus  grande  qtie  «e  nenAm 
luiHoiéme  diffine  pins  du  nombre  ynà*  n  e§t  «nMr» 
évident  que  la  ylmërence  qrl'ify  a -entre  left  denx  dtf* 
férences  né  provient  que  de  la  dfMrenfce  des  èètnt 
'  nowt)te$  sQppesés ,  et  que  cette  Mërence  d^  iOOé* 
rence^  est  d^aimn);  plus  grande ,  qne^  les  ndiabrei  Mi^ 
posés  tiîBBtent  plus  entre  eax  :  9  y  a  donc  Méin6*rflp^ 
port  entte  la  dWereace  des  dffî^enees ,  ^t  la  <ff- 
îérence.des  deux  nombres  supposés,  qu'entre  la 
différence  qu'un  des  nombres  a  pnoduite  ,  et  la  dile- 
rence  de  ce  même  nofnt)fe  an  nombre  vraï:  éeÊitim 
élff^tenee  de»  Mfféreneâê  est  à  li$  éifféi^wee  éià 
detUp  nombres  mJtppose's,  e&mme  ta  frmUère  <fu  ^ 
seeonde  êiffSrewee  esîàia  Sffi/renee  du  premier  9U 
du  second  nomhre  supposé  au  nombre  irred, 

Prohl.  Un  capitaine  voilant  récompenser  quelques- 
uns  de  ses  soldats  qui  s'étaient  distingués  dans  une  ao- 
iiom  lem.  éesUnaun  oertaio  nainjbred«jiè(^de  &^.  ; 
|de  sortie  xp'au  pailaae,  lorsq^'ite  enprfaiaient  ebacn»^ 
.1  eu  restait  46 ,.  et  jorsqu'ils  en  prenaient  chacun  11» 
'1  en  manquait  27  :  on  dema&dequel  ^taît  lenoBibrQ  de 
if 
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soldats,  et  combien  il  y  avait  de  pièces  ?  R.  24  soldats, 
237  pièces. 

l^Supposit.      7soId.      2*^  Sup^^osit.         25  soldaU. 
7X  8=56+45=101        25X  8=20(H-45=24S 
7X11=77—27=  50        25X11=275—27=248 


1"  différence  +  51  2«  différence 


l^norob.  supp.        7  Indifférence    +  51 

2^  nonyi».  siq)p.      2&       '    fr-  diifrence    —    3 


Diff.desnomb.sup.=18        Wér.  desdiffér.  =  54 
Donc54:l8::5l:  J?=:17,     diir.  du  l*^  nomb.  aa nomb.  vrai. 
54: 18: :  3: 4?=  1 ,     diff.  au  T  Dvmb.  au  nomb.  vrai. 

1*'  nomb.  supp.    7  +  17  =  24  nomb.  vrai. 

2®  nomb.  supp.  25  —    1  =  24 

Preuve» 

24  X    8  =  192  +  45  =  237  nomb.  tféCBS. 
24  X  11  =  264  — 27  =  237 

*84.  Les  questions  de  ce  genre  peuvent  se  résombe 
d^nne  manière  fort  simple  ;  H  suffit  d'ajouter  ce  qui  reste 
d'une  pan  avec  ce  qui  manque  de  Tautire,  45+37c372, 
puis  diviser  cette  somme  par  la  différence  4e  oe  que 
prennent  les  partageants,  11  —  8=3;  te^pMUiettt  24 
indiquera  le  nombre  des  psdtageams. 

Probl.  Un  particulier  s'est  arrangé  avec  un  ouvrier  de 
manière  qu'il  lui  paierait  12  dfidmes  potn*  chaque  jour 
qu'il  travailleraît ,  à  condititm  que  reliii-cî  Jiij  ea 
donnerait  15  chaque  jour  qu'il  m  travaillerait  pas  ^  à 
cause  du  dommage  qu'il  lui  causerait  :  0  se  trouve 
qu'au  bout  de  63  jours  l'ouvrirr  n'a  vkm  à  recevoir,  et 
qu'9  ne  doit  rien  non  plus  :  on  demande  combien  il  a 
travaillé  de  jours?  R.  35  jours .  il  à  donc  été  28  jours 
à  ne  rien  faire. 
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l'^  Supposition.  2^  Supposiiioa. 

23j\àlîdéc.=276déc.        39  j.  àl2  déc.  =  468  d. 
40    à  15        =600  24     à  15         =360 

f*  différence— 324  r   différence  +10S 

39  —  324 

9  +  lOB 

16  dUr.  desnomb*  wpp.  432  diff.  des  différences. 

432:i6::324:jr  =  12.  23  +  12  =35  jours  de 
traTdîl. 

Preuve. 

35  jours  à  12  décimes  =  420  décimes. 
28  à  15  =420      ^ 

Queitiom  sur  la  Règle  de  fausse  position  stpnple 
et  iouUe. 

Qu'estH:e  fue  U  règle  défausse posiiiom  simple?  80.  -^  Qu'^t^e 
^ue  la  règle  défausse  position  double?  81.  —  ifuette  est  la  méthode 
générale  pour  résoudre  les  problèmes  dont  la  solution  demande  deux 
fausses  positions  ?  91, 

Exercices  sur  la  Règle  de  favÂse  position  double, 

Pr  399.  Louis  et  André  opt  chacun  un  certain  nombre  de 
pièces;  Louis  dit  à  André  :  Si  je  te  donnais  5  de  mes  pièces, 
tu  en  aurais  autant  que  moi,  et  si  tu  m'en  donnais  5  des 
tiennes,  j'en  aurais  le  triple  de  ce  qu'il  t'(m  resterait  :  combien 
en  ont-ils  chacun? 

P.  400.  Pierre  et  Jean  ont  chacun  un  certain  nombre  de 
francs;  on  dit  que  si  Pierre  donnait  20  des  siens  à  Jean,  ce 
dernier  en  aurait  autant  que  le  orcmier;  mais  que  si  Jean 
donnait  20  des  siens  à  Pierre,  ce  dernier  en  aurait  8  fois  au- 
tant que  Jean  :  combien  en  ont-ils  chacun? 

P.  401.  On  a  une  tabatière  dont  le  double  du  prix^  .ôté  de 
18  francs,  donne  un  reste  ^l  au  triplç  de  ce  môme  prix  :  ou 
demande  quelle  est  la  valeur  de  la  tabatière. 
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P.  402.  On  a  deux  yases  et  un  couTercle  :  le  oouT«€le,  dm 
prix  de  30  fr. ,  mis  sur  le  premier  yase,  le  fiiit  valoir  autanl 
que  le  deuxième;  mais,  mis  sur  le  second,  il  le  fait  yaloir  le; 
triple  du  premier  :  on  demande  le  prix  de  chaque  yase. 

P.  403.  Une  fruitière  dit  avoir  vendu  la  moitié  d'une  caisse 
d'oranges,  plus  8  oranges,  et  que  oc  qui  lui  reste  égale  les  f 
de  la  caisse  plus  7  oranges  :  combien  ea  oontenait-^lle? 

P.  404.  Pierre  et  Jean  ont  ensemble  108  fr.  Pierre  a  dé- 
pensé le  i  de  sa  part,  et  Jean  le  7  de  la  sienne  :  on  d^onande 
la  part  de  chacun  et  ce  que  chacun  a  dépensé,  la  dépense 
totale  étant  de  52  f^. 

P.  405.  Une  personne  charitable  veut  faire  l'aumône  à  un 
certain  nombre  de  pauvres;  ayant  compté  saa  argent,  elle 
trouve  qu'en  donnant  SO  centimes  à  chaque  pauvre ,  n  lur 
manque  i  décime  ;  elle  doime  0 ,  15  centimes  à  chacun ,  et  en  a 
0, 25  centimes  de  reste  :  combien  a-t-elle  assisté  de  pauvres? 

P.  400.  Un  père  partageant  son  bien  entre  ses  oifanls, 
donne  1000  fr.  au  premier^  plus  le  7  du  reste;  2000  francs 
au  deuxième,  plus  le  i  du  reste;  3000  francs  au  troisième,. 
plus  le  i  du  rester  et  ainsi  de  suite  jusqu'au  dernier^  qui  a  le^. 
reste  :  on  demande  combien  il  y  avait  d'enfonts,  ce  que  chacun 
a  reçu,  et  le  total  de  l'héritage,  sachant  que  toutes  les  parts, 
ont  été  égales.  ^  ^ 


PROBLÈMES  DIVERS. 


Sur  leê  Monnaici. 

P:  407.  Qu^  se/a  le  poids  d'ime  pièce  de  idfr.  en  or  et 
celui  d'une  autre  de  SO  fr. ,  sachant  qu'à  poi^s  égal  l'or  vaut 
15  fois  T  plus  que  l'argent? 

P.  406.  Sichant  que  la  loi  tolère  l'eiTetir  de  5  ndBièines 
du  poids,  soit  en  plus,  soit  en  nM>ins,  pour  les  pièces  de  5  fï*.  r 
on  demande  quel  peut  être  le  poids  le  plus  fort  et  le  poids  le* 
plus  faible  que  cette  pièce  peut  avoir. 

P.  409.  La  loi  tolérant,  soit  en  plus,  soit  en  moins,  les  S0 
qûllièmes  du  poids  pour  les  pièees  de  2 fr.  et  de  1  £r.,  quel 
peut  être  le  poids  le  plus  fort  et  le  plus  faible  de  chacune  de 
ces  deux  pièces? 
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P.  410.  L'erreur  tolérée,  soit  en  plus,  soit  en  moins,  des 
pièces  dè^ fr.  SM  étant  de  7  millièmes,  on  demande  quel  peut 
être  le  poids  le  plus  fort  et  le  plus  ftiible  d'unie  pièce  de  oetle 
vrfeur. 

P.  411.  Un  centième  ponvaçî  être  toléré  pour  les  pièces 
deOfr.  25 ,  <3«el  peat  étnele  poids  le  plus  foit  et  le  plus  faible 
d'une  pièce  de  eelte  valoiir  ? 

P.  412.  L'erreur,  isoit  en  plus,  soit  en  moins,  des  pièces 
en  or  de  4©  ou  de  Sd  fr.  peut  être  de  deux  millièmes ,  quel  peut 
être  le  pojWs  le  plus  fort  et  le  plus  Mble  de  ces  pièces? 

P.  413.  tJne  pièce  de  5  fr.  ne  pèse  que  24  gr.  545;  on  de- 
mande si  elle  perd ,  et  combien. 

P.  414.  Une  pièce  en  or  deâO  fr.  ne  pèse  que  6i  gr.  354; 
combien  perd-elle? 
P.  415.  Quelle  qsl^a  viiieur  du  i  kilo^amme  d'or«ionnayé? 

Sur  ies  Titm. 

P.  4i6«  iè  titre  de»  monnaieg  légales  d'or  et  d'argent  élani 
de  0,900,  et  ïa  loi  tolérant  les  3  millièmes  d'erreur  pour  l'ar- 
gent et  î  pour  l'or ,  on  demande  quel  peut  être  le  titre  le  çlus 
bas  ou  le  plus  flevé  d'une  pièce  d'or,  et  celui  d'une  pièce 
d'argent. 

Sur  ht  Fnhwn  de  Tôt  et  de  T argent  dans  les  ohjetg 

P.  417.  Les  titres  de  l'argent  étant  le  !«'  de  0^950  et  le 
2«  de  0.800^  et  la  loi  tiOéraoibt^  qûKièiSiQfi  d'erreur,  on  de- 
mande le  poids  net  de  4  kilogr.  912  d'argent  au  l»  titre,  et  de 
2â  lûlocr.  et  aiL  2«  tilre.  Quel  litM  ^tilMlnit-«a  si  Ton 
mêlait  de  l'argeai  en  paptiu^^iJes  du  previier  0,  te  socMMi 
titre? 

P.  418.  Lès^tNèëe  l'^r^élftBi  le  l*"  de <Mm,  le f«  de 
0t,840  eile3f*ile  0,7Stt,etl&ioi  tolérant^aOlièiBes  d'enrmir, 
en  dettMmdeoomliieBi)  y  ad'oc  pur  datisdft  gnflunes  d^  aa 
i»'' titre,  dans60gram.  2)Sen.sfie09d,etdeB^7gram.  Siau 
Iroisièn;^. 

F.  41f.  Datsi^udleppepertiim  liMidrait-H  alttar  de  Tor  wm 
f*  ticre  et  au  5«  peu»  cètentr  le  2^ 

Digitized  by  CjOOQ  IC 


^  819  — 

Shnnaies  étrtmgèreê. 

^.  4S0.  La  guÎBée  (or)  à* Angleterre,  de  ti  schelHngs, 
étant  dé  »  îi.  47  c.  ;  le  souverain  (or) ,  de  26  scbellhiffs,  de 
25  fr.  ^\  ;  k  crouwn  ou  couronne  (argent),  de  5  fr.  dO,  le 
scbelling  (argent),  de 4  fr.  46  :  ondemande !•  combien  480fr. 
font  4e  gainées ,  de  souverains ,  de  couronïww  et  de  schellings  ; 
2® combien  4  guinées,  8  souverains,  6  couronnes  et  15  scheî- 
liogs  tout  de  iTaKcs  en  louf . 

P.  421.  Le  ducat  ^J^utHche  (or)  étant  de  il  fr»  86  c, 
Téjcu  (argent)  ou  fixdale  de  5  fr.  20  c  et  le  creutzer  0  fr. 
0433,  on  demande  i*>  combien  800  fr.  font  de  ducats,  d« 
rixdales  et  de  creulzers ;  2»  combien  13  ducats,  8  rixdales ,  35 
creutzers ,  font  d»  francs  en  tout 

P.  4SSL  Le  florin  de  Bads  (or)  étant  de  10  fr.  ffî  c.  et  celui 
d'argent  de  2  fr.  09,  on  demanae  combien  150  fr.  font  de  fto- 
rm  di'or  et  de  ilor ios  d'^ergeut  ;  f  OMObien  36  lloritis  d\>r  et 
40  d'argea^  imi  de  îmm  en  Umt 

P.  423w  Le  ducat  de  Prusse  (or)  étant  de  11  fr.  77  c. ,  le 
rixdale  ou  thaler  (arçcirt)  dfi  3  Ar.  71  c.  ,•  et  le  silbergros  de 
0  fr.  12  c,  on  demanae  1*»  combien  425  fr.  font  de  ducats,  de 
riidales  et  de  stilier^ros  ;  ^  coml»^  25  ëneats ,  49  rixdales  et 
15Ô  silbergrés  font  de  francs  en  tout. 

!P.  424.  Le  rouble  impérial  de  l^sie  étant  de  40  fr.  60, 
le  grif  de  4  fr.  06,  le  copeck  de  0.406,  le  moscosque  de  0,205, 
on  demande  1* combien 950 fr.  font  de  roubles,  de  grife,  de 
c^edLS  et  de  moscosques;  2°  combien  12  roubles,  30grife, 
2(IFcop6dcs  et  52  moscosques  font  de  francs  ^  tottt» 

P.  425.  Le  ducat  de  Naples  étant  de  4  fr.  55  e. ,  le  eiurto 
de  0  fr.  425.  et  le  geain  de  0  fr.  0425,  M^emaade  !•  com- 
bien 450  fr.  mt  de  duQttts,  4e  cwlinfl  at  de  paiad :  2»«0]ii- 
bian  IKtilucalSi  45  m\jm  et  30  gnii^  fboi  ite  uwes  eu 
tout. 

P.  426.  Le  carlin  de  Piémml  (cr)  élam  4e  ifS$1r.y  la 

pistole  (or)  de  20  fr.,  le  ftquin  H  fr.  95,  \*éài  vieux  7  fr.  07, 
et  le  neuf  5  fr. ,  on  demande  l^'Combien  980  fr.  fout  de  car- 
lins, de  jN&toles,  de  sttquiiis,  d*écfi&^  ocyjk  et  d'éous  Tieax; 
2<^^ombien  14  carlins ,  30  pisboles,  25  seqiûn&y  17  écus  ^eux 
et2â  neufs  font  de  francs  en  tout. 

P.  4SI.  Le  sequia  fwmain  (or)  étaai  de  il  fr.  8^,  l'écu 
(argiw)de  5fr.385,lepauldeOfr.  5585,«lWba]r(MiU6de 
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0  fr.  05385,  on  demande  1»  combien  890  fr.  font  de  seqnins^ 
d*écus.  de  pauls  et  de  bayoques;  2°  combien  25  sequins,  w 
écus ,  25  pauls  et  9  bayoques  font  de  francs  en  tout. 

P.  428.  Le  ducat  (or)  de  Héllande  étant  de  11  fr.  93,  le 
florin  (argent)  de  2  fr.  1362,  on  demande  1»  combien  200  fir. 
font  de  ducats  (or)  et  de  florins  (argent)  ;  2<>  combien  150  du* 
cats  (or)  et  320  florins  (arg^t)  font  de  francs  en  tout. 

Les  valeurs  hêlgu  sont  les  mêmes  qu'en  France  d^uis- 
,  1830. 

P.  429.  La  pistole  (or)  d'Eipagne  étant  de  81  fr.  51  e. ,. 
reçu  de  10  fr.  19,  la  piastre  (argent)  de  5  fr.  43  c ,  la  pié- 
cette de  1 ,  08,  et  le  réal  de  0  fr.  54 ^  on  demande  1®  combiea 
490  fr.^font  de  pistoles,  d'écus,  de  piastres,  de  piécettes  et  de 
réaux;  2° combien  100  pistoles,  30  écus,  25  piastres,  15  pié- 
cettes et  18  réaux  font  de  francs. 

P.  430.  Le  fondouk  de  Turquie  étant  de  3  fr.  51  c,  et  k 
piastre  de  1  fr.  17  c,  réduire  47  fondoucks  et  55  (Hastres  en 
francs. 

P.  431 .  L'aigle  des  EMs-Unis  d'Amérique  étant  de  27  fr^. 
61  c,  le  dollar  de  5  fr.  42  c,  réduire  26  aigles  et  30  dollars  enr 
francs. 

Sur  tAitranùmie. 

P.  432.  En  supposant  le  diamètre  de  la  Terre  égal  à  1 ,  oelur 
de  la  Lune  sera  0,27  ;  celui  dé  Mercure ,  0,39  ;  eehii  de  Mars ,. 
0,56;  celui  de  Vénus,  0,97;  celui  d'Uranus,  4,26;  celui  de 
Saturne,  9,61;  celui  de  Jupiter;  11,56;  et  celui  du  Soleil ,, 
109,93;  d'après  cela,  et  en  supposant  le  volume  de  la  Terre 
égal  k  1 ,  on  demande  le  volume  relatif  des  autres  planètes,  et 
celui  du  Soleil  :  et  sachant  que  le  diamètre  moyen  de' la  lierre 
est  de  6367492,88,  on  demande  son  volume  réel,  celui  des 
antres  pkmètes  et  mxà  du  Soleil. 

P.  453.  Le  diamètre  terrestre  à  l'équateur  étant  de 
12758983  m.  Si,  on  demande  quel  est  celui  du  Soleil. 

P.  434.  Le  rayon  terrestre  k  réquateur  étant  de  6879491  m. 
76,  quelle  est  la  distance  moyenne  de  la  Lune  à  la  Terre,  sr 
Ton  ccmipte  60  rayons  T?  ^ 

Sur  la  Géographie. 

P.  435.  On  sait  que  le  r^on  de  l'équateur  esjt  de  6379491  m.^ 
76,  et  celui  des  pèles  6S$55492  mètr.  :  de  combien  \à  ierrci 
esf-elle  aplatie  vers  chaque  pôle? 

P.  436.  Sachant  que  le  degré  est  de  111  kilom.  111,  ou 
demande  coml»en  if  y  a  de  myr.  et  de  mètres  en  20  degrés. 
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MESURE  DES  SURFACES  ET  iES  CORPiS  (1). 

i»  DÉFi:«lTIO?<$  DES  SURFACES* 

85.  Il  y  a  trois  «ortes  d'étendues  : 

1*  L'étendue  en  longueur  seulement  ; 
t"  L'étendue  en  longueur  et  largeur  ; 
3*  L'étendue  en  longueur  ^  largeur  et  épmsseur. 

86.  Mesurer  une  étendue  en  longueur,  c'est  (Percher 
combtôn  de  fois  eHe  contient  une  longueur  connue. 

87.  L'étendue  en  longueur  et  largeur  se  nomme  sur- 
face ou  superficie. 

88.  Toutes  les  surfaces  à  quatre  ofttés  formées  par 
des  lignes  droites  et  parallèles  deux  à  deux,  portent  le 
nom  génâ*al  de  paraoélografliaie. 

89.  Mesurer  une  surbce ,  c'est  chercher  combien  de 
fois  eHe  contient  une  surface  comme. 

90.  La  mesure  de  toutes  les  surfaces  se  réduit  à  celles 
du  ôarré,  du  rectangle ,  du  triangle,  du  u*apèze,  de  la 
losange ,  du  cercle  et  d^  la  sphère. 

91.  Un  carré  est  une  surface  renfermée  par  quatre 
lignes  droites  de  même  longueur,  formant  quatre  angles^ 
droits,  ABCD.  Fig.  1. 

9it.  Un  angle  est  l'espace  contenu  entre  deux  lignes 
qui  se  rencontrent  en  un  point  ;  ce  point  se  nomme  le: 
sommet  de  l'amgle.  Fig.  S. 

93.  Un  rectangle  est  un  parallélogramme  dont  les 
quatre  angles  sont  droits. 

94.  Un  triangle  est  une  surface  renfermée  par  troi^ 
lignes  droites.  Fig.  4. 

95.  Un  trapèze  est  une  surface  renfermée  par  quatre^ 
lignes ,  dcmt  deux  seulement  sont  parallèles.  Fig.  5. 

96.  On  sqppeHe  lignes  parallèles  deux  lignes  qui  sont 
partout  également  éloignées  l'une  de  l'autre ,  ou  biev 


(i)  Pour  plus  de  développements,  voir  notre  Abrégé  de  Geo^ 
métrie. 
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deux  lignes  qui  ne  peuvent  jamais  se  rencontrer  à  quel- 
que (fistance  qu'on  les  imagine  prolongées.  Fig.  6. 

97.  lIiieiûsaQgn||sti«iefiiiiteere&ff»nqée|ar<|aitre 
lignée  égales  formant  quatre  angles ,  deux  aigus  et 
deux  obtus ,  dont  chacmi  €^  égal  à  celui  qui  lui  est 
opposé.  Figi  7. 

98.  ,Un  cercfe  est  la  surfoce  renfennée  par  une  ligne 
courbé  appelée  ciroo^férMOe ,  dkttt  lousi  les  pmits 
sont  également  éloignés  d'up  i^ioA  iÊiéxkmt  qu'on  ap- 
pelle centre.  Fig.  8.' 

99.  Lsieircoofir^pceéncerefal  9edmseea360parties 
qa'im  nomHe  (logné»* 

IOOl  Im  iwinf^fisiteft  ligii».oonsîdévé(tt>  dans  leœr- 
de  sont  te  rsqrosi  et,ki  ^dianélm. 

101 .  Le  rayon  du  cercle  est  la  ligpt  i^  meore  la 
âistaneedirciiMeàltcirQD«fiévaioc.€D.  Pig^S. 

IQSi.  Le  dtmèurerdtt  ceitte  eit  U tigat  <mi^  paiSMH 
par  le  centre,  se  termiMde;p«Pt  et  4imMe  à  fai«iroQtt* 
téem^r  A  B,  %.  8w  Oiaqpte  diaBiàlpe  4tû^  donc 
deux  rayons ,  et  fiMage  le  «ar«to  m  'àmoL 


1113.  Poiv  «eenrorieséieBdues^aBsefli^  d««tere, 
qui  se  divise  :  P  en  mètmUwésàte^  pMcteskmgveora; 
%^  en  mèfre  X)«iwé»  pour  las  snciEftOCS;  8^  en  mètre 
cube»  pour  tes  «âKdas. 

2®  De  la  mesure  d&9  Swn^aJce*, 

104«  Ou  obtient  la  super&eîe  d'un  i^arré  en  multi- 
pliant lu  longueur  d'un  côté  par  eHe-q^me. 

lOâ.  On  obtient  la  surface  du  rectangle  en  mvlli- 
pliant  la  longueur  de  Fun  des  deux.  gr;tiads  côtfé&  par 
celle  de  l'un  des  deux  petits, 

106.  On  obtient  la  surface  d'ua  triangle  ea  makî- 
pliant  sa  hauteur  p^  sa  base^  «t  prenant  la  moitié  da 
produît. 

107.  La  hauteur  d'un  triangle  est  uae  ligne  qu'on 
ima^nc  partir  de  son  sommet ,  c'est-à-dire  de  l'un  de 
ses  angles ,  et  tomber  perpendiculairement  sur  le  côté 
opposé ,  qui ,  pour  h)rs  /  eï^t  considéré  comme  la  base 
de  ce  uian^e  ç  telle^est  AB.  i*'ig.  4.     \ 
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108*  Pour  obtenir  la  siiriace  du  trapèie,  il  (mt  addi- 
ioiiaer  h  ]oii()|iieuF  des  d^iix  cûté^fiaraUèkssAByCDy 
[g.  h ,  en jpreadh*e  la  moitié ,  et  ^  BHdHpBer  par  la 
lauteur  EY^  e'^trà-dîre  par  la  longueur  de  la  dislatce 
)erpendiciilau'e  de  ses  é^x  c4téft. 

109.  Piour  obtenir  là  surface  de  la  losange,  il  faut  mu^ 
iplier  la  àaie  €>&  par  la  iuMitewr  AB ,  ig.  7  ^  c'est-à- 
lire  par  la  lig»»^,  partant  de  Fini  des  côtés  pri^ponr 
lase  y  s'élève  perpe&dicidairenMnt  vers  le  côté  opposé- 

110.  Pourobt^klasvrCaced'uncerde^  il  faiitmidti- 
ilier  la  longueur  de  la  circonSéreuee  par  la  moitié  du 
ayon ,  ou  le  qprt  du  diasftètre. 

111.  On  obti^it  la  longueur  de  la  circonférence  par 
ette  proponion,  7  :  22coinn)elediaBiètredonné  esta 
1  circoat érence  chi  cerde  auquel  il  ai4>ai$ieDt. 

.112.  Si  l^on  ne  coDoaissaHque  la  circonférence  d'un 
ercle,  on.^ouverait  son  dianètre  par  cette  antre  pio- 
ortiéo  9  2^  :  7  :  :  la  circonfiérenoa  donnée  est  k  son 
iamètre. 

113.  Pour  obtenir  la  &nrlace  de  la  eournnne  ABC , 
g.  9 ,  il  tant  r^rancber  la  surlaoe  éa  petit  cercle  dn 
elle^u  grand, cQnsidéi^oaDune«ont«fiant  lasuper- 
icie  totale. 

114.  Pour  «bleiâr  la  snperfieîe  delà  «plière,  U  laut 
nukiplkr  la  longueur  de  sa  «iMMifi6r««ee  par  mu 
âamétre. 

115.  Pour  évakier  la  swCetee  deê  autres  pei^gones  y 
égttl^rs  ou  irrégulîers,  tels  que  la  fig.^ ,  il  ^mt  les 
Eivîser  en  tnangies  par  des  diagonales ,  les  évaluer 
éparéfiMnt ,  et  ensuite  adtftioniier  les  produits. 

1  lô.  Powr  ob^ak  la  surfaee  du  cône,  ig.  13,  il  faut 
nultiidier  la  longueur  de  la  ckrconléreflce  ARC .  par  la 
noî^  de  la  distance  du  sommet  à  ce^  circonférence. 

117.  Peur  obtenir  la  snrftwe  du  cylindre.,  appelé 
^ttlgairemeat  rouleau,  fig.  12,  il  faut  multiplier  la 
ongueur  de  sa  circonférence  par  la  longueur  totale  du 
cylindre. 

Si  les  circonférences  des  extrémités  n'étaient  pas 
îgales,  on  les  addi*/:onnerait ,  et  on  muHipiierail  la 
Moitié  de  la  somme  par  la  longjieur  du  cylindre.     < 
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Les  surfaces  des  cubes  et  des  prismes  formant  de& 
carrés  et  des  rectangles ,  et  celles  des  pyramides  for- 
mant des  trianglesf  il  est  aisé  d'en  avoir  la  superficie^ 

118.  Les  surfaces  des  figures  semblables  sont  entre 
elles  comme  les  carrés  dei  leurs  lignes  homologues. 

Quesiions  sur  la  mesuré  des  Surfmees. 

Combien  jr  o-f-î/  de  sortes  tt étendues  ?  85.  —  Qu'est-ce  que  mesu^ 
rer  t étendue  en  longueur?  86.  —  Qu'est^e  qt^une  surface  ou  su^ 
perficie  ?  87.  —  Qu'est-ce  qu'un  parallélogramme  ?  88.  —  Qu'esi'ce 
que  mesurer  une  surface  ou  superficie  ?  89.  —  j4  quoi  se 
réduit  la  mesure  de  toutes  les  surfaces  ?  90.  —  Qu'est-ce  qu'un 
carré?  91.  —  Qt^est'ce  qt^un  angle?  92.  — •  Qu'^est'-ce  qt/un 
rectangle?  98.  —  Qu'est-ce  qt^un  triangle?  94.  —  Qu'est-^e 
qu'un  trapèze?  95.  —  Qu'entendez-vous  par  lignes  pewallHes  ?  96. 
•  —  Qu'est-ce  qu'une  losange  ?  97.  —  Qu'est-ce  qt^un  cerclé  ?  9S. 

—  En  combien  de  parties  se  divise  la  circonférence?  99.  —  Quelles 
sont  les  principales  lignés  considérées  dans  le  cercle  ?  160.  — 
Qu'est-ce  que  le  rayon?  101.  —  Qu'est-ce  que  le  diamètre?  iHf. 

—  De  quelle  mesure  se  sert-on  ordinairement  pour  comparer  les 
étendues?  108.  -^  Comment  se  trouve  la  superficie  et  un  carré?  104. 
Qtt«  faut-il  fcàre  pour  ohtmir  la  surface  du  rectangle  ?  165.  — 
Que  faut-il  faire  pour  obtenir  la  surface  (tua  triangle  ?  106.  — 
Qu'est-ce  que  Ja  hauteur  dmn  triangle  ?  167.  — -  Que  faut-il  foin 
pour  obtenir  la  surface  du  trapèze  ?  106.  —  Que  faut-il  faire  pour 
obtenir  la  surface  de  la  losange  ?  109. —  Que  faut-il  faire  pour  obtenir 
la  surface  du  cercle?  110. —  Comment  troupe-t-on  la  longueur  de  la 
circonférence  ?  111 .  —  Et  si  ton  ne  connaissait  que  la  circonférence, 
comment  trouverait-on  le  diamètre  ?  113.  —  Que  faut-il  faire  pour 
avoir  la  surface  de  la  commune  A!BC,fig.  9  ?  tt%,— Que  faut-il  faire 
pour  obtenir  losuperfiâe  de  la  sphère  ?  1 14.  — Que  faut-U  faire  pour 
évaluer  la  surface  des  atOres  polygones  j  réguliers  ou  irréguliers  r 
fig.  10?  116.  —  Que  faut-il  faire  pour  obtenir  lu  surface  tu 
cane,  fig.  18?  116.  —  Que  faut-il  faire  pour  (obtenir  la  surface  du 
cylindre,  fig.  12?  117.  — Quel  est  le  rapport  des  surfaces  des 
figures  semblables  ?  118. 

Exercices  sur  les  Surfaces, 

P.  437.  Quelle  est  la  superficie  d'un  terrain  de  forme  car- 
rée ayant  20  mètres  de  côté? 
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P.  438,  Quelle  est  la  superficie  d'un  jardin  formant  un  rec- 
tangle de  40  mètres  de  long  sur  50  de  large? 

P.  439.  Qudle  est  la  surface  d'un  pré  formant  un  triangle 
de  60  mètres  20  centimètres  de  base,  sur  une  hauteur  de  48 
mètres  30  centimètres? 

P.  440.  Q^lle  est  k  surfue  d'une  cour  formant  un  trapèze, 
dont  un  côté  a  54  mètres,  l'autre  56,  et  dont  la  hauteur  esC 
deiSmètres? 

P.  44i.  Quelle  est  la  surface  d'un  jardin  en  forme  de  lo- 
sange, ayant  44  mètres  70  cenUmètres  de  base,  sur  58  mètres 
40  centimètres  de  perpendiculaire  ?  . 

P.  442.  Combien  faut-il  de  fnerres  de  0  inètre  60  cen- 
timètres de  long  pour  entourer  un  étang  de  iOSO^nètres  de 
circuit? 

P.  443.  ^1  est  le  diamètre  d'un  cercle  de  44  mètres  de 
drooniérencë? 

P.  444.  Qtel  est  le  rayon  d'un  cercle  de  550  mètres  de  cir* 
conférence? 

P.  445.  Quelle  est  la  circonférence  d'un  cercle  de  15  mè- 
tres de  rayon? 

P.  446.  Quelle  est  la  circonférence  d'un  cercle  de  20  met. 
de  diamètre? 

P.  447.  Quelle  est  la  surfecc  d'un  cercle  de  24  mètres  de 
diamètre? 

P.  448.  Quelle  est  la  surface  d'un  parterre  de  forme  circu- 
laire ayant  28  mètres  de  diamètre? 

P.  l49.  Quelle  est  la  surfoce  d'un  étang  de  forme  circu- 
laire ayant  50  mètres  de  circonférence? 

P.  4dO.  Une  salle  de  12  mètres  de  long  sur  9  de  large  doit 
être  mise  en  couleur  :  que  laut-il  payer  au  peintre ,  k  raison 
de  1  fr.  40  c.  du  mètre  pour  les  côtés ,  et  de  2  fr.  50  c.  pour 
le  plafond,  sachant  qu'eue  a  4  mètres  de  hauteur? 

P.  451 .  Quelle  est  la  superficie  d'une  colonne  de  i^  mhU 
de  hauteur  sur  7  de  circonférence? 

P.  452.  Un  cône  ayant  12  mètres  de  circonfér^ce  et  dont 
la  longueur  du  côté  est  de  6 ,  doit  être  peint  k  raison  de  5  fr. 
30  c.  le  mètre  :  combien  faut-il  payer? 

P.  455.  Quelle  est  la  superficie  d'un  terram  régulier  ayant 
^  mètres  de  loi^eur  sur  520  de  largeur? 

P.  4îj4.  On  donne  0  fr.  10  c.  par  mètre  pour  cultiver  une 
tare  de  30  ares  :  que  faut-il  payer  pour  ce  travail? 

P.  455.  Combien  faut-il  de  carreaux  de  0  mètre  15  centi- 
mètres de  largeur  et  0  mètre  25  centimètres  de  longueur 
pour  carreler  une  salle  de  12  mètres  de  long  sur  10  mètres  75 
centimètres  de  large? 
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P.  4^i.  ùikMé» pkmidies  de  4  «êtres  ^Oeinalim.  de  km- 
gueur  sur  0  mètre  30  centàmètres  de  largeur  :  eombieneB 
uudca-^tl  pmu*  pAœdiéier  une  «aile  de  15  mH.  20  centim. 
de  l(mgiieiif  lur  5  de  largeur? 

P.  457.  On  a  payé  402  fr.  pour  la  pdiÉure  d'une  snthx» 
'  irian^piki^  ayant  i5  mètres  de  base  sur  18  de  bnutev  :  à 
combien  revi^ii  le  mètre? 

P.  458.  On  a  fait  peindre  une  porte  de  2  mètres  de  baut 
sur  i  mètre  âOe.  ée  large ,  k  ^ir,  le  naètre  pour  le  ddiors  et 
à  1  fr.  75  c.  four  le  dtctii»  :  cxnabien  îansiAl  payer? 

P.  459.  Que  faut-il  payer  pfmr  faire  crépir  une  pyramide 
quftdrangulatre ,  donl  disÊque  triongte  a  six  mètres  de  base  et 
âOdc  fcatfleiH^,  à  5^fr.  «  e.  le  mètre? 

P.  460.  Combien  faudra-t-il  d'ardoises  de  0  mètre  25  coi- 
timètres  de  longueur  et  0  mètre  20  centimètres  de  largeui  pow 
couvrir  un  toit  de  40  mètres  de  longueur  sur  30  de  largeur, 
«adiant  qifun  quart  de  chaque  ardoise  est  perdu  par  le  i»- 
couvrement? 

P.  461 .  Un  puits  ayant  1 5  mètres  de  profondeur  et  4  mèlia 
de  circonférence  a  été  cimenté  pour  180  fr.  :  à  combi^  re- 
■went  le  mètre? 

P.  462.  Ife  quatre  côléç  d*ime  citerne  ont  été  cimentés 
pour  192  fr.  :  quelle  est  sa  hauteur,  sachant  que  lesqiiatre 
côtés  parfaitament  égaux  oiU  3  mètres  de  large ,  et  qa'oB.  a 
payé  2  fr.  du  mètre  carrét  ' 

P.  463.  Les  quatre  côtés  d*une  salle  de  36  mètres  de  su- 
perficie doivent  être  peints  k,  raison  de  1  fr.  25  c.  le  aèHe: 
/Combien  paiera-t-on ,  sachant  qu'elle  a  3  mètres  de  haateur? 

P.  464.  Quelle  est  la  base  d'un  triangle  de  60  mètres  de 
hauteur,  et  dont  la  Surface  est  égale  à  celle  d'un  carré  ayant 
36  mètres  de  c<M? 

P.  465.  Quelles  sont  les  dimensions  d'un  carré  égal  en 
«urfeice  k  un  triangle  de  60  mèlfes  de  hauteur  et  120  de 
base? 

^  P.  466.  Un  terrain  de  forme  triangulaire  ayant  80  mèlrei 
de  base  sur  40  de  hauteuï,  doit  être  diangé  pour  un  autre  par- 
faitement carré  :  quelle  sera  la  longueur  de  ses  côtés? 

P.  467.  Quelle  est  la  hauteur  d'un  triangle  de  80  mètr«i 
de  base  ,•  et  oont  la  surface  est  triple  de  edle  d'un  carré  de  10 
mètres  de  côté? 

'  P.  468.  Quelle-est  la  surface  d'un  terrain  semblable  à  la 
figure  dixième,  dont  un  triangle  aurait  13  ni-Mres  25 centim. 
de  base  sur  8  roèu-us  40  conlim.  de  hauteur;  Taulre  1 2  mètres 
20  centim.  de  base,  et  18  mètres  35  centim.  de  hauteur,;  et  le 
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isième  16 mèUe&iO  cenliia.  de  base,  el'J4  mèija»  46  oei^ 
êtres  dç  hauteur? 

\  409.  Ckimbienfaut-Hdecadeltesdeêiiièti«30oeiUm 
longueur  sur  0  mètre  20  centhn.  de  largeur  pour  payer 
î  ûo«r  cptt  lorne  deux  Irjuigks ,  dent  les  bœes  sont  de 
[^étires  4S^«aBâiB.  ei  SnèCtes,  et  les  haaleQrs4  nètres  16 
rtiin.  etlnètns  iK^  oesira.  ;  un  carré  leng  de  45  mètres 
eentim.  sur  M  Mèltoea  70  centôD. ,  et  ei^n  un  trapèze  dont 
daiftiMi0lienis«enti5.nèti<e&3Oeeatifli.  €t44mèlret,  et 
lauAtur  6  MètMs  90  oeslimèues? 
P.  41%.  €kKnkieniRnMldeplaiM^esde4mètTCs9Qcen1im. 
longnenret  0  nàtreM  oentim  de  largeur  po«r  Ms^une 
imhitdeiOiâèt«eséeiUmgu0ar  et  Sde  largeur,  si  laboia^- 
dbil  monter  k  2  mètres? 

P.  41i,  Un  particulier  a  iw^jvoiuriéié  de  fiM»e  circula 
int  40  mètres  de  rayon,  au  milieu  de  laqudle  est  un  élang 
mant  un  cercle  de  iS  mètres  de  cayen.:  «a  danide  i*  la 
yevûcie  totale^  2p  celle  de  T^ang,  et  3»  crile  dn  tecrun  k 
tiver. 

P.  472.  On  a  fait  blanchir  la  Jàd  d'une  église  ;  le  Mm  du 
cti^delaTOèteestde20mètces,  sa  langueur  est  de  60  mè- 
s;  H7  a  six  colonnes  de  "5  mares  de  eircwnSêrenceei  18  de 
uteur;  le  reste  forme  2 rectangles  et  6  trapèzes,  les  rectan- 
A  «ni  chacun  ûè^  nètoes  de  knur  et  6  de  nmenr  v  les  tra- 
ces ont  un  côtèdnéOAèlirea,  rantrede^,  et  la  kanteor 
,  dm  3  aiètUBs  :  tamÈàm  f«Kl-d  pa^eir  au  iMuligeoimeur, 
maison  de  i  ir.*25  r .  te  mette  earré,  y  eonpris  les  frais  d'é- 

P.  475.  Quelle  est  la  «uperficte  en  ares  d'un  jardin  de  460 
ba-cs  de  Wng  sur  SSâmèiro  delnrgef 
P.  474.  Que  fautril  payer  à  un  memiisiev  cpû  a  f ait  on 
nin-is  haut  de  2  mètoes  06  ceninèlres  sut  SOmètres  56 
Qiimètresde longunar^  à  raisoBd*4  francs  iM>c.  le  mètve 
rre? 

P.  475.  Dites  ce  que  coOle  la  eou^ertase  double  d"im  bà- 
nent,  lonçuede  60  mètres  ei  large  de  iO  mètres  OOcenti- 
t'ires,  à  9  fir.  45  c.  le  moire  carré. 
P.  476.  Ofi.demande  ce  qu'il  faut  payer  à  un  peintre  pour 
oir  mis^en  couleur  le  lampris  d'une  salle  l(Migiie  de  44  me- 
cs, large  de  11  mèires  et  haute  de  4mèta^cs,  à2fr.  50  c^  le 
être  carré. 

P.  477.  Un  peintfe  a  mis  en  couleur  ks  quatre  mmrs  d'un 
)parlP'^  eut  qui  a  ti  mètres  de  long  sur  12  mètres  50  centi- 
lètres  de  large  el  4  mètres  de  haut,  dans  cet  appartement, 
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il  y  a  6  croisées,  chacune  de  2  mètres  de  haut  sur  1  mèlre  4Ù 
'  centimètres  de  large  :  dites  ce  qu'il  a  peint  de  mètres  carrés , 
la  superficie  des  croisées  étant  ôtée. 

P.  478.  Un  peintre  a  mis  en  couleur  u&  otoe,  ofi  cylin- 
dre et  une  pyramide  ;  le  cône  a  8  mètres  de  ciroonférenoe ,  et 
la  hauteur  du  côté  est  de  10  mètres;  chaque  eerde  du  030111- 
drea9  mètres  de  circonférence,  la  hauiear  est  de  12  mèbres; 
la  pyramide;  a  pour  base  un  polygone  régulier  de  5  eôlés;  eC 
chaque  triangle  que  forme  la  pyramide  a  15  mètres  de  hau- 
teur et  6  de  base  :  combien  faut-il  payer ,  sadiant  que  tool  » 
étépehitàraisondeSfr.  75 clemè^earré,  excella  base 
du  c6ne^  celle  de  la  pyramide  ei  tm  eerde  du  cylindre,  qut 
6ont  invisibles? 

P.  579.  Combien  y  a-t-il  de  mètres  carrés  dans  la  super- 
ficie des  deux  faces  d'un  mur  long  de  26  mètres  et  haut  de 
6  mètres  20  centimètres,  sans  y  comprendre  deux  croisées  qui 
ont  chacune  2  mètres  de  haut  sur  1  mètre  60  centimètres  de 
large? 

P.  480.  Combien  y  a-t-il  de  mètres  carrés  dans  les  quatre 
murs  d'une  salle  longue  de  12  met.,  large  de  11  met.  40  ceo* 
tim. ,  et  haute  de  3  met.  45  centim.? 

P.  48i .  Qudle  est  la  superficie  int^ieure  des  quatre  murs 
d'un  appartement  long  de  15  mètres,  large  de  10  mtoes,  ei 
haut  de  4  mètres  40  centimètres;  la  suporficiede  deux  pertes 
ayant  chacune  3  mètres  de  haut  sur  1  mètre  de  large ,  et  celle 
de  6  croisées  de  2  mètres  60  centimètres  de,  haut  sur  2  mètres 
50  centimètres  de  large  étant  soustraite? 

P.  482.  Que  doit-en  à  un  peintre  pour  avoir  mis  en  coo* 
leur  la  boiserie  d'un  appartement  dans  lequel  il  y  a  6  croisé^ 
€i  deux  pertes  dent  la  superficie  totale  est  de  30  mètres  ;  ledit 
appartement  ayant  15  mètres  de  long  sur  14  mètres  60  cent, 
de  large,  et  4  mètres  50  centimètres  de  hauteur,  supposé  que 
l'on  paie  le  mètrp  carré  2  fr.  90  cent.  ? 

P.  483.  Un  {HTopriétaire  a  fait  couvrir  un  pivillon  dont  la 
couverture  forme  4  trapèzes  et4trtangles  :  «ites  le  prixdecette 
couverture ,  à  raison  de  %  fr.  30  cent,  le  mètre  carré  ;  diaqoe 
triangle  a  8  mètres  de  base  sur  4  mètres  50  wntimètres  de 
peiTiendiculaire;  et  chaque  trapèze  a  pour  base,  ou  grand 
o6te,  12  mètres  60  centimètres ,  le  petit  côté  ayant  8  mètres , 
et  la  perpendiculaire  6  mètres  50  centimètres. 

P.  484.  Combien  contient  d'hectares ,  d'ares  et  centiares 
une  pièce  de  terre  qui  a  652  mètres  20  centimètres  de  Jong 
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sur  80  mètres  20  centimètres  de  large  à  une  extrémité,  el 
326  mètres  à.  l'autre? 

P.  485.  Combien  faut-il  payer  pour  un  terrain  formant  un 
trapèze  de  30  mètres  de  hauteur ,  les  côtés  étant  Tun  de 
46  mètres  et  l'autre  de  50,  si  on  l'achète  à  raison  de  250  fr. 
Tare? 

P.  486.  Un  bassin  a  136  mètres  de  diamètre  :  quelle  est 
sa  superficie? 

Z^  DÉFINITIONS  DES  SOLIDES. 

119.  L'étendue  en  looguettr ,  largeur  et  épaisseur  se 
nomme  volBoie ,  corps  ou  soKde. 

120.  Pour  évaluer  la  solklHé  des  corps ,  on  cherche 
le  ttoobre  de  mètres  cubes  qu'ils  contiennent. 

121.  Les  solides  que  Ton  a  le  plus  ordinairement  à 
mesurer  sont  le  cube,  le  cylindre ,  le  cône»  la  pyra- 
mide» la  sf^ière  et  le  priune. 

122.  Le  cube  est  un  solkte  dont  les  six  faces  sont 
des  carrés  é^rax.  Fig.  11. 

123.  Un  cyUndre ,  vu^lrement  appelé  ronlean  »  est 
mt  solide  dont  les  bases  sont  4eux  cercles  égaux  et 
parallèles.  Fig.  12. 

124.  Un  cône  »  dcHit  la  forme  est  celle  d'un  pain  de 
sucre,  est  un  sdide  c|m  a  un  cercle  pour  base /et  dont 
les  lignes  ^vées  au-dessus  aboutissent  toutes  à  un- 
point  qu'on  nomme  sommet.  FIg.  13. 

125.  Une  pyramide  est  un  sofide  qui  a  pom*  base  an 
polygone  qudconque ,  et  pour  côtés  des  tnangles  dont 
les  sommets  se  réunissent  to«s  en  wi  pohit  commmi  » 
nommé  te  sommet  de  la  pyranMe.  Fig.  14. 

126.  La  sphère  est  un  scrfide  renfermé  par  une  im*" 
face  dont  tous  les  points  sont  également  éloignés  d'un 
point  intérieur  qu'on  nomme  centre.  Fig.  15. 

127.  Un  prisme  est  un  sdide  éoni  2  faces  opposées» 
appelées  bases  »  sont  parallèles  »  et  les  autres  sont  de& 
parallélogrammes.  Fig.  16. 

4®  De  la  mesure  des  Solides. 

128.  Pour  obtenir  la  solidité  da  cnbe»  fig.  11»  il  faut 
multii^er  la  surface  de  sa  base  par  sa  hauteur. 
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129.  Pour  obtenir  la  solidité  du  cylmdre ,  il  faut 
multiplier  la  surface  de  la  base  par  la  hauteur  de  ce 
solide. 

130.  Pour  obtenir  la  solidité  d'une  pyramide,  il  faut 
multiplier  la  surface  de  la  base  par  le  tiers  de  la  hau- 
teur de  la  pyramide. 

131.  Pour  obtenir  la  solidité  du  cône ,  il  faut  mul- 
tiplier la  surface  de  sa  base  par  le  tiers  de  la  perpen- 
diculaire abaissée  du  sommet  sur  le  centre  du  cercle 
qui  lui  sert  de  base, 

132.  Si  le  cône  était  coupé  en  D  E ,  âg.  13 ,  il  fau- 
drait en  chercher  la  hauteur  pa^  oette  proportion  : 
AC  — DE  :  IB  :;  DE*:  la haut^n- de  la  partie  re- 
tranchée. Ayant  eoMike  calculé  la  solidité  de  c^te  psff- 
tie  retranchée ,  on  la  soustrairait  de  la  solidité  totale 
du  cône,  considéré  comme  entier.  11  ^t  semk  de  mène 
de  la  pyramide  tron^iiée  parallèlemeot  à  sa  base. 

133.  Pour  obtenir  la  solidité  de  la  «phére,  11  faut 
midtiplier  sa  scHace  patt  le  Uers  du  rayon. 

.  134.  Pour  obtenir  la  solidité  d^un  prisme,  il  faut 
multiplier  la  surface  de  sa  base  par  sa  hauteur. 

13$.  Si  left  bases  ou  extrémités  du  prnme  n'étaient 
pas  égales^  on  lesdécomposersôt  eu  prismes  et  en  pyra- 
mides ,  suivant  la  fome  de  Feb|et  ;  et  les  ayant  càlccr- 
lés  séparément,  on  joinÉteait  v&m  les  produit!  partiels. 

13&  Pour  obteuûr  lasoUdièé  des  eofps  iraégiuier&9  on 
les  découqNMepM' tranche»  rej^féseutaut  des  prÈuues4Mi 
autr^  carps  «éf^lia*»  faeëes  à  évaluer. 

137.  Les  solides  seuMaides  sont  euure  eux  CMune 
le4i^É}%ée  kura  H^m»  homologues. 

Qi^tùmâ  stAT  l$ê  S^Rdâê. 

Cbmmmii  nomme-^^n  f étendue  en  îongueur,  largeur  et  épais- 
êeurP  119.  —  £n  quoi  consiste  ta  mesure  des  corps  ou  solides  ?  120 

—  Qu^  sont  les  solides  que  ton  a  le  plus  ordinairement  a  mesu' 
rer?  121.  —  i^u' e^''Ç9  qtt' un  cuàe?  122.  —  Qu'eàt'C^  qu'un  cylindre 
Tmlgairement  appelé  rouleau?  123.  — Qt/est-^e  qu'un cdne?  124. 
-^  ifi^tr€e  qttmnepynmmdê?  t^.  —  Quest'éeqm^  UepààrePiÈH, 

—  Qu'est-ce  q^mnpritme?  127.  —  Que  fau^Ufaire^ pour  obtenir  U 


Digitized  by  CjOOQIC 


-  53i  — 

Udité  du  cube?  iTS.^Que /aut-il  faire  pour  obtenir  la  solidité  du 
lindre?  129.  —  Que  fautAl  faire  pour  obtenir  la  solidité  Jtune 
ramide?  130.  —  Que  fautAl  faire  pour  obtenir  la  sçlidité  du 
ne  ?  131  .—5/  le  cône  était  tronqué  4;n  D 1^  fig*  13,  ft^fandrait'il 
re?  tZ2.— Que faut'il faire  pour  avoir  la  solidité  delà  spkère?  183. 
Que  faut-il  faire  pour  avoir  la  solidité  et  un  prisme  ?  184.  — 
les  bases  ou  extrémités  n'étaient  pas  égales,  comment  obtiendrait- 
la  SQliditéde  ce  prisme  ouparaUélipipède?  135.  — Comment  ob- 
ndrait-çn  la  soùdité  des  corps  irrégmliert?  181.  —  Qu»/  est  le 
pport  des  solides  semblables  ?  137. 

Ex&retée9  rwr  la  SoKdité  det  corps, 

P.  487.  Qucile  est  la  solidUé  d'un  ctâ>e  dont  chaque  sur- 
ce  a  16  mètres  carrés? 

P.  488.  Qttalleesl  la  aolidité  d'un  cube  ayant  6  mètres  de 
.té?  •  ,  ^. 

P.  489.  Quelle  est  ïa  solidité  d'un  crlÎDdre'de  6  mètres 
B  hauteur,  et  donichaque  oerele  «si  de  A  mètres  mnés  ?  * 
P.  49Q.  Quelie  ead  la  «lidité  d'un  cytindre  ayant  2  nètr^ 
e  rayon  et  12  de  hauteur? 

P.  491.  Quelle  est  k  solidité  d'un. 0608  afaal  là  mètres 
e  hauteur,  et  dont  te  cerck  qui  lui  sert  de  baaea  25iBèUes 
e  superficie? 

P.  492.  Quelle  est  la  solidité  d'un  cane  trwqué,  dont  le 
etit  diamètre  est  de  12  mètres ,  le  grand  de  20,  ei  la  bauteur 
eiO? 

P.  495.  Qotille  est  Ta  solidité  d'une  pyramide  ayant  U 
ïètres  de  hauteur  et2îf  mètres  cai;rés  de  base? 
P;  494.  Qtfdle  ^t  la  soKdité  d'une  pysamide  de  ii  mèins 
e  hauteur,  et  dont  la  base  est  un  triangle  ayant  6  mètres  de 

P*  4dë;  Qvttte  «st  la  solidité  d^me  boule  ayant  S  mètres 

e  diamètre? 

P.  496L  QueUeiest  la  s<Aiditéd'«m  sphèn  de3«  mHresde 
irooniërenceî 

P.  497.  Quelle esllasdtiditéd'wibltedejBiibMde^niè- 
res  de  longueur,  8  de  hauteur  et  7  de  largeur? 

P.  498.  Quel  est  le  cube  d'une  pièce  de  bois  de  15  Biètres 
!e  longueur  sur  59  centimètres  de  largeur,  et  SO  centimètres 
'teiisscur? 

P.  499.  On  désire  connaTtie  la  solidité  d'an  objet  ayant 
6  mètres  i^  centimètres  de  longueur  sur  56  centimètres  de 
ïTgeur,  et  50  centimètres  d'épaisseur. 
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P.  500.  On  demande  le  cube  d'une  plaache  de  5  mètres 
de  longueur  sur  160  millimètres  de  largeur  et  50  millimètres 
d'épaisseur. 

-    P.  501.  Une  cuTe  dont  un  diamètre  est  de  6  mètres  l 
60  centimètres,  l'autre  de  5  mètres  35  centimètres,  et  la| 
hauteur  de  i  mètres,  est  pleine  d'eau  :  combien  en  contient- 
elle  d'hectolitres? 

P.  502.  Un  vase  triangulaire,  dont  chaque  surface  est  de 

3  mètres  et  la  hauteur  dé  4,  est  plein  d^eau  :  combien  en 
contient-il  de  mètres  cubes? 

P.  503.  Une  pile  de  bois,  rangée  m  forme  de  paralléli- 
pipède,  a  16  m.  6  dent,  de  largeur,  14  m.  8  cent,  de  hau- 
teur, 17  mètres  5  décim.  de  longueur  :  coml»en  oontieot-elle 
dç  stères  ou  mètres  cubes? 

P.  504.  Combien  faudra^tril  de  briques  de  35  centimètres 
de  longueur,  0  mètre  11  centimètres  de  largeur  et  0  mètre 
6  centimètres  d'épaisseur,  pour  construire  un  mur  de  15  mè- 
tres de  longueur,  9  de  hauteur,  et  0  m.  90  centimètres  d^- 
paisseur?  Les  jomts  sont  compris  dans  les  dimensions  des 
briques. 

P.  505.  On  demande  qttdle  oûantité  de  matériaux  il  entre 
dans  la  maçonnerie  d'un, puits  de'36  mètres  de  profondeur  et 
1  m.  35  c.  de  diamètre,  si  le  mur  a  0  m.  50  c.  d'épaisseur, 
etcMnbien  il  omtiendra  de  mètres  cubes  d'eau,  si  elle  monte 
à  6  mètres  de  hauteur. 

P.  506.  L'eau  contenue-dans  un  puits  de  5  m^res  50  cen- 
ttm.  de  diamètre,  et  k  la  hauteur  de  6  mètres,  doit  être  mise 
dans  un  bassin  de  4  mètres  de  long  sur  3  de  large  :  àqudie 
hauteur  s'élèYcraH-elle? 

P.  507.  Quelle  est  la  capacité  d'un  yase  Inaagulaire  ayant 
0  mètre  9  décimètres  de  profondeur  et  i  mètres  99  déamè- 
tres  de  surface? 

P.  506.  Deux  vases,  l'im.  cylindrique ,  ayant  10  mètres 
de  surface  et  6  de  hauteur;  ràutre ,  de  forme  cubique,  ayant 

4  Okèlres  de  o6lé,  sont  plems  d'eau  :  quel  est  celui  qm  en 
contient  davantage? 

P.  509.  Deux  hommes  ont  k  cultiver  un  champ  formant 
un  ti^E^e  de  50  mètres  de  hauteur,  les  c6tés  parallèles  ont 
l'un  45  mètres,  l'autre  51  ;  ils  en  doivent  faire enaeun  la  moi- 
tié ;  le  premier  fait  8  centiares  par  jour,  le  second  6  :  combieD 
celui-ci  doit-il  commencer  de  jours  avant  Tautre  pour  finir 
en  même  temps? 
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p.  510.  Quelle  quantité  d'eau  contient  un  fossé  long  de 
^mètres 9  et  dont  le  haut  a  2  mètres  20  cent,  de  largeur, 
f  et  le  bas  1  mètre  90  centimètres ,  la  profondeur  étant  de 
1 2  mètres? 

P.  51i.  On  a  payé  720  fr.  pour  un  bloQ  de  pierre  ayant 
b mètres  de  hauteur,  2  de  largeur  et  3  de  longueur  :  k  corn- 
bien  revient  le  mètre  cube? 

P.  Si2.  Quel  est  le  poids  d'un  cylindre  de  4  met.  15  cen- 
tim.  de  hauteur  et  de  ii  de  circonférence,  si  le  mètre  cube 
pèse  214  kUog.? 

P.  Si3.  Une  dtemc  de  4  mètres  de  hauteur  ^  de  5  de 
longueur  ei  de  3  de  larseur  est  pleine  d'eau  :  combien  en  con- 
lient^le  de  mètres  cubes  ? 

P.  M4.  Combien  faut-il  de  briques  de  0  mètre  10  cent,  d'é- 
paisseur sur  0  mètre  15  céntim.  de  l«urpnr ,  et  0  mètre  20  ccn- 
tim.  de  longueur  pouriaire  un  mur^de  20  mètres  de  Icxigueur, 
15  de  hauteur ,  et  i  d'^MÛsseur ,  s'il  y  entre  i  de  mortier? 

P.  515.  IM  puits  dé  5  mètres  de  circonférence  contient 
4  nôtres  eid>es  d'eati  :  k  quelle  hauteur  est-elle  ? . 

P.  M6.  Un  bassin  de  forme  circulaire  ayant  4  mètres  dè^ 
hanteur  et  44  de  circonférence  est  plein  d'eau  :  combien  en 
coQtkat41  de  mètres  cubes? 


CALCUL  DES  NOMBRES  COUPLEXES. 

MESUIIE  nu  TEMPS. 


*  138.  L'année  civile  se  divise  en  365  jours  ; 

Le  jour ,  en  24  heures  ; 

L'heure ,  en  60  minutes  ; 

La  minute ,  en  60  secondes  ; 

La  secouée ,  en  60  tierces.  , 

Quâquefois,  et  surtout  dans  les  opérations  commer- 
ciales, on  considère  l'année  composée  de  12  mois ,  et 
te  mois  de  30  jours. 
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Operationi, 

Réduction  des  mesures  principales  en  mesures  plus 
petites,  et  réciproquement' 


1«    EXEMPLE. 

Combien  y  a-t-il  de  secondes 
eni  8  années  de  chacune  565j«. 

Opération. 

igans 

X  565  jours. 


54 


^  6570  jours 
X  24  heures. 


15140 


=  157680  heures 
X  aOlAidubes. 

=  9460800  minutes. 
X  60  secondes. 


2«  €XBIIPL1S. 

Réduisez  84  ans  id}^  2i  b. 
46  bûnutes,  en  minHles. 

Opétaiioft, 

S4 
X  42 


Rép.  567648000  secondes. 


168 
84 


i  1008m9û 
X  SOjauis. 


»  90240 
4-    1# 


=  50259  jours 
X  24iMttKa. 


121036 
6051S 
+  21 


=  726237  heures 
X  60  minutes. 


45574220 
+  16 


Rép.  43^4256  minutes. 


La  manière  d'opérer  le  premier  exemple  est  ^ssez  îndiqoëe 
par  l'opéralion  même.  Pour  effectuer  la  i«  opération,  je  miilty>lie 
84  ans  par  la  j^ur  avoir  des  moit/ttt  f'«bticns  looB  mois; 
jje  muUiplie  eotuîte  oe  nombre  de  moimpeir  So  j«iii«;  au  produit. 
j'ajoute  les  19  jours  du  problème  et  j'obtiesa  30069  joiva  :  îe 
mnltinlie  ce  dernier  nombre  par  34)  j'ajoute  les  at  heures  dm 
problème,  et  j'obtiens  736337  heures,  lesquelles  étant  multipliées 
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par  60^  donnent  le  nombre  435743ao,  qui,  étant  augmenté  de 
16  minutes  énoncées  4ans  le  problème,  donne  pour  résultat  défi- 
nitif 43574^236  minutes. 

^  5«  EXEMPLE. 

Combien  y  a-t-il  d'années ,  de  mois ,  de  jours ,  d'heures  et 
de  minutes  dans  646785255  minutes  ? 


Opération, 


6mmiS&  min. 

4ffr 
478 
585 
452 
125 
Reste     55  min. 


60miB. 


10779729  h. 
H7 
219 
057 
152 
120 
Û 


24  h. 


4491 55j. 
Ï49 
291 
215 
055 
reste  25]. 

epération 


saj. 


14971  mois 
29 
57 

reste  7  mois 


12  m.^ 


1247  ans. 


Pour  effectuer  cette  opération  ,  je  dirtae  d'abord  le 
nombre  de  minulea^ar  60,  j'dMieaa  10779700  heuret,  et  il  reste 
35  minutes:  je  divise  ensuite  ce  nonibre  par  a4,  j'obtiens 
449 1 55  jburs,  et  il  reste  zéro  :  œ  nombre  de  jours  étant  divisé  |>ar 
3o  donne  1497  1  mois,  et  il  reste  a5  jours  :  enfin  ce  dernier 
nombre  étant  divisé  par  la,  donne  ta47  ans,  et  il  reste  7 
mois. 


ADDITION. 

l*'  KBIlf LB. 

On  demande  le  total  de»  nombits  ci-après  :  4  ans  8  mois 
15  jours  16  heures  45  minutes  50  secondes;  13  ans  6  mois 
8  jours  14  heujres,  et  ^ans  3  moisfl  jours  22  heures  35  mi- 
nutes 42  «conéK. 

Opération» 


4ans  «mois  15 j. 
15        «           'S 
25         3          21 

16  h. 
14 

^22 

45  m.    50  sec. 
00         00 
35         42 

Kép.  45  ans  6.iDois  16  j. 

5  h. 

21  m.    52  38t. 

- 

^ 
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Poar  effectuer  cette  opération  Je  fais  le  total  dessecoiuieft,  il 
est  de  93, 1  minnte  3a  secondes  ;j^ecri8  32  au  rang  des  8ec<Nidei 
et  j[e  retiens  1  minute;  ayant  trouvé  8t  minutes  ,  j'en  éaia  at 
et  je  retiens  t  heure;  ayant  trouvé  53  heures, j'en  écris  5  et  je 
retiens  2  jours  ;  ayant  trouvé  4^  jours,  j'en  écris  f  6  et  je  retiens 
5  mois  ;  ayant  trouvé  sS  mois ,  j  en  écris  6  et  je  retiens  t  an»  etc. 

î*  BXniPLE. 

Un  marin  a  £aii  3  Yova^es  de  long  cours  comme  il  suit  : 
le  i«r  a  duré  4  ans  262  jours  i2  heures;  le  2>  7  ans  136 
jours  15  heures,  et  le  8*  5  ans  19  jours  23  heures  :  combien 
ont  duré  ces  3  voyages  ? 

Opération. 

4  ans    263  jours    12  heures. 
7  136  15 

5  19  25 


Rép.    17  ans     54  jours     2  heures. 


SOUSTRACTION. 

l*'  EXEMPLE. 

On  demande  la  différence  «itre  14  ans  6  mois  22  jours  3 
heures  43  minutes  5f  secondes  12  tierces,  et  3  ans  7  mots 
25  jours  13  fteufes  45  minutes  58  secondes  23  tierces. 

OpértUion. 

14  ans   6  m.    22  j.    3  h.  43  mi.  57  s.  12 1. 
3  7         25     13      45        58      25 

Rép!      10  ans  10  m.    26  j.  13  h.  51  mi.  58  s.  47  t. 
Preuve  14  6         ^     3      ^        W      12 

Pour  effectuer  cette  opération  je  dis  :  «5  tierces  Méesde  ti  oe 
se  peut,  j^émprunte  1  seconde  qm,  vaut  60  tierces,  et  ta  font  7a  ; 
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^iih  de  ^ly  reste  47*  Ensuite  58  Atés  de  56  ne  se  peut,  j'em* 
pmnte  1  minate  qui  vaut  âosecondes,  et  56,  font  1 16  ;  58  étés  de 
ti6  reste  58  :  ainsi  du  reste, en  se  rappelant  que  Theurevaut 
éoaûoutes;  le  jour,  a4  heures;  le  mois^  3o jours,  et  Tannée, 
ta  BMMS.  Si  Ton  ne  (MNivait  effectuer  mentalement  les  soustractions 
partielles,  on  ferait  les  opérations  séparément,  et  on  porterait 
ensaile  les  résultais  â  la  place  quils  doivent  occuper. 

^  EXEMPLE. 

Combien  s'est-il  écoulé  de  temps  depuis  le  4  mars  i816 ,  h 
iO  heures  4  mmutes  du  matin ,  jusqu'au  ft  février  1820 ,  à  9 
heures 25  minutes  du  soir? 

Opération. 

l8l#aBs    I  m.  f6  j.  fl  h.  25mi. 
1815  2  3      10         4 


Rép.        ^  ans  11  m.  23  j.  11  h.  21  mi. 

5«    EXEMPLE. 

Une  personne  née  le  8  juillet  1801  à  7  heures  du  matin  est 
décédée  le  13  septembre  1839  à  10  heures  du  soir  :  quel  â^e 

avail-elle? 

Opération. 

1838  ans  8  m.  12  j.  22  heures. 
1800        6  7        T 

Réponse         38  ans  2  m.    5  j.  15  heures. 

Pour  préparer  fopératîon  du  %*  exemple,  je  n'ai  écrit  que 
1819  ans  t  mois  et  aÔ  joum,  parce  que  la  dernière  année,  le 
1*19018  et  le  37*  jour  ne  Mmt  pas  terminés  :  j'ai  suivi  la  même 
méthode  pour  écrire  le  nombre  inférieur  et  pour  préparer  l'opé- 
ration du  3*  exea^le.  Cette  méthode  est  généralement  adc^tée  ', 
néanmoins,  on  obtiendrait  le  même  résultat  si  l'on  écrivait  les 
nombres  comme  ils  sont  énoncés  dans  le  problème,,  parce  que  la 
même  marâie  étant  suivie  pour  les  deux  nombret,  établirait  la 
compensation. 

15 
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MULTIPLTCâMQN. 

ilSfWI*£* 

On  demande  le  jftoèmi  de  laimiUipliotflixiiiiit  4  aas^^nois 
20  jours  7  heures  40  minutes  par  28  unités. 

Opération. 

4  ans    6  inois  20  imu   7  Immm  40  nin. 

X  25 

415  ans  iO  mois  27  jours  25  heures  40  min. 

Pour  effectuer  cette  opération ,  je  dis  :  25  fois  4o<=  looo  mi- 
nutes (i6lie«)es  4o  nimim),  i-éfrisv40MHltes  et  je  retieo» 
f 6  heures.  Ensuite  a5  foisysziyS-h.iôde  rel«iB^e=:i9i  heures 
(n  jours  33  heures),  j'écris  23  heures ,  et  je  retiens  7 jours;  ainsi 
du  reste. 

On  obtiendrait  le  même  résultat  en  réduisant  d'abord  le 
multiplicande  en  minutes  :  alors  le  résultat  de  la  multiplica- 
tion donnerait  des  minutes ,  que  Von  convertirait  ensuite  en 
heures^  «n  jojors ,  icn  mois  et  en  aimées. 


Opération. 


^  X  25 


11810300 
4724120 


=x  1»«l!»0«.|60 

505  984191  h.  ?fl: 

2M       iu       Uwri4 

1<5  0191    jllO 

.«0  «h.   9W     '  46 

iwresie    40  m.  îfj.      iOm. 


HSans. 


Le  récntot^dt  Mic  fomme  «i^dessos,  113  «n  M  «lois 
27  JQip^  h.  40  minut^. 
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DIVISION. 


EXEHPLB. 


Quel  eetle  quotioit  de  iâ  ài^  8  mois  16  jours  20  heures 
36  misâtes  par  7  onHés  ? 

iJpéroMwn» 


i2aDs8mJ6j.âM.9ain 
5 
X  i2 


lan9,m.23j.20h.5m. 


m. m. 


X  2* 


>14& 
00 

Biei  mi&iAe. 


JU  r^nse  est  donc  i  au  9  mois  ^  jodts  jV)  heures  5  mî- 
nntes,  et  il  reste  1  minute. 

Ifmt  ^Soctea* «élte  opératkn^je  dmse  d!tboiidl -ta  jis  par' 

Je«iflltiptie'6ei«Kte  pari» 
»6»nmByiobj'ai«ileto<du 
ervar  7,  ce  ipu  (MWie^mois, 
«IS«QMUÉe«Mto:'«e  a*  ceatevnltvptié  par  ^émne  têomman^ 
plus  les  16  du  dividende  égalent  i6d  jours  I  rfifviserpffr^y  fe>quo- 
illant  «Il  ad  ^  Ift  iMte  S  :  ise  ^  roite  iwJÉîpyé  par  94  donne 
hmff^pim.ima^én^km^mâr  ^gâtent  <4^àdMriaerpar7, 
DoUent «st  ao  ;  enfin  je  diviselM  ^.nwHitoaiMir^y  etjkm  f  b~ 


7,  fl^rîant  «n  an,  et  ft  reste  5Hnm  :  je  «nltiptie'ee  mte  par  1» 
pour  le  réduire  en  flMmJ'enicMeM^C 
diwiilw»,<tyai<8  mtfMè  dk 


le  qaotient 

ififliiï  1  mafliiflfiaMl 

>€»  pourrait  irasii  védnire  d'aJMrd  ie  «ItviéeiiAe  «d  '»niutes  ; 
le  résultat  de  la  division  serait  d^jninut^s^  (jiufil  faudrslt  con- 
— ^«l'aniiéeSjiaftois,  jours,  heures  «tiomtttes. 
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Opération, 


mtm  m. 

415 


60 


15692  h. 
129 
92 
20  h. 


24 

655j.|3L-|.^ 
55  liîhr.  11 
25  i.  9m. j 


lan. 


125 

reste  05 

Le  résultat  est  donc  comme  ci-dessus  i  an  9  m.  25  j.  20  h. 
5  mi.  et  1  minute  de  reste.  . 


PKOBtÈMBg  SUR  LES  HE8U1IES  ÙV   TEMfS. 

(  Dans  tous  ces  problèmes  rinnée  est  comptée  de  365  jours  ) 

P.  517.  Combien  y  a4-il  d'beures  ea  11  ans  20  jours? 

P.  518.  Combla  y  a-t-il  de  minute?  en  15  ans  25  jours 
20  heures? 

P.  519.  Supposant  qu'un  homme  re^>ire  20  fois  par  mi- 
nute, combien  a  respiré  de  fois  cdui  (fai  meurt  à  90  ans? 

P.  520.  Supposant  aue  la  population  du  globe  soit  de 
996.290.150  ^  et  que  la  sénéraUctt  se  lenouYelle  tous  les 
55  ans ,  oommen  meurtril  d  individus  par  jour? 

P.  521.  Quelle  somme  iaudrait-il  pour  entretenir  54  ma- 
lades pendant  un  an,  k  raison  de  0  ir.  002  mill.  par  miBate 
pour  chacun,  l'année  étant  comptée  de  565  jours? 

P.  522w  Combien  iaut-il  de  jours  à  un  écrirain  pour  copier 
un  livre  de  720  pages,  s'il  en  fttit  5  par  heure,  et  qu'il  tra- 
vaille 12  heures  par  jour? 

P.  525.  Un  ouvrier  qui  avait  560  mètres  d'oRvn^  à  foire 
en  15  jours,  demande  combien  il  ea  doit  faire  piw  jour  et  par 
heuriB,  s'il  travaille  12  heures  par  jour. 

P.  524.  Combien  nourrira -t- on  d'hommes  pendant  six 
moisavec  2691090  kilog.  depain^en  l^ur  donnant 75 d^sag. 
à  chacun  par  jour?  ^^ 

P.  525.  Un  ouvrier  a  re«;4i  67  fr.  50  e.  pour  un  ouvrage 
qu'il  a  fait  en  15  jours ,  travaillant  15  heures  par  j^ur  :  com- 
bien a-t41  gagné  par  heure? 

P.  526.  Un  propriétaire  reçoit  annuettementtle  ses  fermes 
la  somme  de  26^  francs  :  combien  a-t-il  k  dépeoMser  par 
minute? 

P.  527.  J'ai  acheté  54000  bouteilles  potir  la  sooune  de 
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7480  fr.  ;  je  les  revends  25  fr.  le  cent  :  quel  sera  mon  béné- 
fice net,  ayant  dépensé  i35  fr.  pour  le  port  et  75  fr.  de  com- 
mission? 

P.  528.  Combien  s'est-il  écoulé  de  minutes  depuis  la  créa- 
lion  du  monde  jusmi'au  51  décembre  1829 ,  comptant  les 
années  de  565  jours? 

P.  529.  Combien  s'est-il  écoulé  de  minutes  environ  depuis 
la  naissance  de  J.-C.  jusqu'au  9^  août  1840  k  midi? 

P.  530.  Un  père  de  famille  gagne  8  fr.  55  ç.  par  jour,  et 
dépense  6  fr.  30  c.  :  combien  aura-t-il  de  profit  au  bout  dW 
an,  sachant  qu'il  s'est  abstenu  du  travail  les  52  dimanches  et 
8  fêtes  de  l'annéç? 

P.  531.  Dans  un  atelier  il  y  a  53  ouvriers,  dont  11 
gagnant  chacun  6  fr.  30  c.  par  jour,  12  eagnent  7  fr.  60  c. , 
et  les  autres  8  fr.  75  c.  :  queue  somme  faudra-t-il  pour  solder 
lear  compte  d'une  année,  sachant  qu'ils  n'ont  pas  travaillé 
es  dimanches  ni  8  fêtes  ? 

P.  '552.  Le  testament  d'un  bon  chi^tien  porte  que  ses 
héritiers  partageront  sa  succession  en  la  manière  suivante  :  ils 
donneront  tous  1^  jours  1  fr.  50  cent,  h  36  pauvres  pendaiit 
24  anft;  ils  ^o^Merbfit  chaque  mois  119  francs  en  bonnes 
oeuvres  pendant  le  même  temps,  et  ils  donneront  1500  francs 
par  an  k  l'église  ;  quel  est  le  montant  de  la  succession,  sachant 
qu'elle  suffît ,  sans  être  mise  k  intârêl ,  pour  subvenir  k  tous 
ces  frais  ,'et  que  les  héritiers ,  au  nombre  de  12 ,  ont  prélevé 
25000  fr.  chacun? 

P.  533.  Dans  un  atelier  composé  de  40  ouvriers,  15  sont 
payés  k  5  fr.  25c.  par  jour,  18  k  6  fr. ,  et  les  autres  k  8fr.  : 
quel  sera  le  profit  ansoel  de  l'entrepreneur,  s'il  reçoit  9S5G0 
fr. ,  et  qu'il  dépose  2340  fr.  en  frais  de  loyer  et  d'entretien? 

P.  554.  Quatre  cent  cinquante  hommes  ont  travaillé  k  U 
constructicm  d^une  église  pendant  4  ans,  excepté  les  52  di- 
manches et  8  fêtes  chaque  année  ;  ils  gi^gnaient  2  fr.  75  c. 
l'un  portant  l'autre;  combien  a-t-elle  coûté  si  les  journées 
des  ouvriers  ne  sont  que  le  cinquième  des  autres  dépenses? 

P.  535.  Quarante  hommes  ont  entrepris  la  construction 
d'un  bâtiment  dont  les  devis  se  montent  k  114680  fr.  ;  ils 
g^ent  chacun  4  fr.  70  c.  par  k)ur:  combien  oette  construc- 
tion durera-t-eUe  de  temps,  sachant  que  les  ouvriers  ne  tra- 
vaillent pas  les  o2  dimanches  et  les  8  principales  fêtes  de 
l'année? 
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DES  GÉOMÈTRES  ,  eto. 


139.  Pour  évaluer  là  mesiïre  deis  angles ,  lèi  astro- 
nomes ,  les  géomètres ,  etc. ,  se  servent  ordînaîrement 
d'tm  quart  de  cercle  divisé  en  90  degrt« ,  ce  qui  fait 
360  pour  le  cercle  entier. 

Poitt'  mettre  cette  espèce  de  mesure  en  harmonie  avec 
le  nouveau  système,  on  a  voulu  la  soumettre  à  la  division 
décimale,  et  alors  on  divise  le  cercle  en  400  degrés, 
mais  les  grandes  difficultés  qu'elle  a  présentées  dans 
Tusage  universel  oirt  oWigé  cry  renoncer  pour  la  plu- 
part des  înstrumeiilis^  de  ButUiématiques. 
'^140.  Nous  («miid/temc»»  dose  leoerclad^isé  en 360 
degrés  y 
le  degré ,  en  60  mînuteft  ; 
la  nûHutay  ^  60  secondes  ; 
lat  seconde,  ett  60  tkrceft).«l& 
€c8  mesiufes  s^'indiqiieii  es  «bvégéoMUn  il  mÉL  : 

Minute  * 
Seconde  '* 
Tierce''' 

Réduêtiou  des  memtre»prk%cipaleten  mnurêsplm 
petUeë,  ff^  réaifrofOêmÊêMt. 


Réduisez  ï^  degré?   en 
secondes. 

Opétra$ioH, 
X    60 


X     (SO 


R^    4Se00Osti9onées. 


Cwûbien  y  a^lMÏ  dirûeroei 
en  5S  minute»  iS  seemdefl? 

X  gOsecondes. 
s  tliS  seconde». 

X  gp 

Rép.  127080  tierces. 
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four  opérer  le  premier  problème, je  multiplie  laS  degrés  par 
6(>,  valeur  d'un  de^é  en  mioutes ,  et  le  produit  7600  aussi  par 
60,  valeur  d'une  minute  en  secondes;  le  produit  4^0000  est  la 


L'opération  du  1"  exemple  se  fait  d'une  manière  analogue; 
aprèftAYdr  rédml  te»  minotè»  em  secMides ,  Rajoute  18  an  pro- 
duit, puis  j  e  multiplie  Ift  sduum'm  iS  par  60,  nombre  des  tierces 
comprises  dans  une  seconde,  et  le  produit  137080  répond  à  la 
question.  ^ 

^  Exno&E. 

Combien  y  a-t-il  de  degrés  el  de  parties  de  degré  en  90935 


93 


6^ 


355        15 
35 


^ 


Réponse.  25  degrés  15  minuto»^  secondes. 

Je  divise  d'abord  le  nombre  90^5  p^  60 ,  valeur  d'une  mi- 
nute en  secondes,  il  reste  35,  et  le  cpfolienf  i5i5,  oui  exprime 
par  conséquent  des  minutes  aussi  par  60,  valeur  au  degré  en 
minutes,  il  reste  1 5  ;  le  quotient  35  exprime  des  degrés.  Le  reste 
de  la  2'  division  exprime  des  minutes,  et  celui  de  la  «première 
exjffime  des  secondes. 

ADDlliONu 

Les  trois  augla»  à'vm  triant  ont  le»  taleiict  stiiyantes  :  le 
2H!emier  25  degrés  18  minutes  35  secondes  ;  le  deœièHi^e ,  85 
degrés  35  miBiile&  35  seo(»de»,  ei  le  timièfln  ê^-d^g^  6 
minutes  :  dites-en  le  total* 

25  degrés  18  minutes  55  secondes. 
85.  35  25 

69         oa m 

Eép.  IM  é^fcés  99>  nûoutes  08  86O0«tes , 
qu'on  doit  fire  180  degrés* 

Pour  opérer  ce  prablèmeJe  dis  5  secondes  et  5  fiant  10  $  j'écris 
cet  je  retiens  1  ;  puis  1  et  J  font49  et  3  font  6  dizaines  de  se- 
cositts,  eeqttî  éfslëi  fliintrte,  féerie»  etjè:  rslieaa  if  ensuite 
larrelBBiie  et  8 fuit 9^  el  5 font  «4et  fttait  ae,  j^éeriseeCje 
retisttfr  appuis  a  et£i  lbnt^el.3  Isnl  6^  diMÎDiBsdemtttttteSice 
qui  égale  t  ésgré  que  j^âédkionwm  «f«e  IM  degrés;;  k  vmàè 
coouiift  àlf«rMHf«L 
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SOUSTRACTION. 

EXEMPLE. 

De  295  degrés  19  minutes  25  secondes,  retranchez  i64  de* 
«.Tés  28  minutes  35  secondes  ci  dites  le  reste. 

Opération. 

295  degrés  49  minutes  25  secondes. 
164  28  35 

Rép.        130  degrés  50  minutes  50  secondes. 

Pour  opérer  ce  problème ,  je  dis  :  3^  6tës  de  «5  ne  se  peut , 
j'emprunte  i  minute  ^ui  vaut  6o  secondes  et  a5  font  85  »  35  6tés 
de  85  reste  5o.  Ensuite  «8  Mé»  de  18  ne  se  peut ,  j'empranle 
1  degré  c|ui  vaut  60  minutes  et  18  font  78  ;  a8  Ôt4s  de  78  n  reste 
5o ,  que  j'écris;  le  reste  comme  à  Tordinaire. 


MULTIPLICATION. 

EXEMPLE. 

Quel  est  le  produit  de  25  degrés  1 5  minutes  30  secondes  par 
35  unités? 

Opération. 

25  degrés  15  minutes  30  secondes. 
X  35 

134  02  30 

75 

Rép.      884  degrés  02  minutes  30  secondes. 

Pour  opérer  ce  problème,  je  multiplie  d'abord  les  secondes  en 
disant  35  fois  3o  secondes  font  io5o,  ce  q|iii  égale  17  minutes,  que 
je  retienft,  et  3o  secondes  que  j'écris  :  puis  35  fois  i5  minutes  font 
525, plus  17 de  retenue  font  54^,  ce  c^ui  égale 9 degrés  qneie 
retiens,  plus  3  minutes  aue  j'écris  ;  ensuite  je  dis  5  fois  5  font  33  ^ 
et  9  de  retenue  égalent  340  ;  le  reste  comme  à  l'ordinaire. 

On  pourrait  encore  opérer  le  second  exemple  en  réduisant 
tout  ea  secondes,  puis  on  multiplierait  le  total  par  35,  et  on 
diviserait  le  produit  par  60,  le  quotient  donnerait  des  minutes  ; 
cdui-ei  divisé  par  60  donnerait  des  degrés ,  les  restes  des^di- 
visions  indiqueraient  les  minutes  et  les  secondes  du  pmluit» 
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EXEMPLE. 


valeur  du  deg.  en  minut. 


valeur  dé  la  min.  en  sec. 


»  multiplicateur. 


Suite  de  ^Opération* 


3192550 

182 
0255 
1501 


53042 
504 
242 

30see  02m< 
Rép.  8M  d^.  02  min. 
3D  secondes. 


60 

884  d. 


DIVISION, 
le  quotient  de  925  degrés  51  minutes  48  secondes 

OpéroHim. 
3  deg.  5T  min^  38  sec.    |  26 


5 
3 

10 


35  deg.  32  min.  13  sec. 


17 
)7 
.5 
50 


)0 
58 


58 
78 
.0 

réponse  doit  être  lue  35  degrés  32  minutes  13  secon  des 

15. 
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PROBLÈMES  SUR  LES  «BM«ISft  ASTRONOmQUES 
TE  GÉOMÉTRIQUES. 

P.  536.  0iiYO3rageuraparcoiiftt2^4^S^'ëeloaat«ée,ii 
la  ville  d'où  il  osa  pttrti  «il  èi  12»  SO'  12"  du  méridien  de  f!m  : 
on  dejDaMte  W  ifmie  cQstance  il  est  de  ce  méridien,  eA  sti^ 
posMÉl  qju'il  9^  soit  totiiidurft  éloigné. 

P.  557.  OitMlle  est  la  latitude  de  Paris,  sadiaat  que  cdhf  de 
Marseille  est  à  4^  SfT,  et  que  Paris  est  5»  25*  plus  au  aoitf? 

P.  SM.  SiM^ArKqttela  somme  des  trois  angles  d'un  truBi^ 
égale  180>,  on  demande  quelle  est  la  valeur  du  troisièmeiim 
d^in  triangle  dont  la  somme  des  deux  autres  égale  95*>  ^STTr, 

P.  559.  La  somme  des  quatre  angles  d'un  quadrilatère  Hêê^ 
toujours  360<*,  quelle  .est  la  valeur  de  Tun  des  angles  dte 
trapèze  si  la  somme  des  trois  autres  est  280»  15'  25"? 

P.  540.  La  latitude  de  Paris  est  de  4S^  50',  et  celle  de  Mar- 
seille 43»  17'  :  on  demande  la  dïflSrence  de  latitude  entre  o» 
deux  villes. 

P.  541.  Quatre  angles  au  centre  d^un  Oircle  ontchaeu^ 
67»  éf  S5"  :  ^u«Uees4  lar  gnmàsm  éti'stfgl»  ^nste? 

P.  542.  Quel  est  le  nombre  des  degrés  de  7  angles  fovMl 
autour  d'un  point ,  s'ils  ont  dmom  fï^l5'  18"? 

P.  545.  La  somme  de  It  angles  égtux  «tf9il»  4'  W  : 
quel  est  le  sombre  êas  degrte  de  chaque  angle? 

P.  544.  Sil4angleségauxoiitensemble8e7ol7'45'',4Éelle 
est  la  grandeur  d'un  seul? 

P.  545.  La  somme  de  5  angles  formés  autour  d'un  fâO, 
est  de  360<>;  4  de  ces  angles  ont  chacun  56«>  6'  21"  :  ({belle 
est  la  grandeur  du  5«  ?  ♦ 
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PROBLÈMES  DE  RÉCAPITULATIF  GÉNÉRALE. 


P.  f .  Trois  peBMQBtft ft^sM^  l^ttta^  use  GOBUine  soittiiie, 
la  Manière  ^a&t  «a  4568  fr. ,  la  deuxième  autant  que  la  pre- 
iiâre.  et  SU  ft,  de  plu»;  la  tronsièiiie  autant^e  les  deux 
pr«Biier«»,  et  94  ft*.  de  plus,  il  testait  enetm  27  fr.  :  on  de-  ; 
maaàti  qtiMle  a  été  la  pût  de  chaque  persmme  et  le  total  de 
ta  semae  partagée. 

P.  1  Un.  mardMurà  a  reçu  six  oaissas  (SMiteiiaat  ebacune 
W  kitDgf .  m  graMBies  de  mascfaaadiseB  ',  dsux  aattres  caisses 
en  contenaient  chacune  18  m^agrammes  7  heetogrammes, 
«t  il  ai  attend  encore  trois  caisses,  qui  doivent  contenir  cha* 
«oAe  905  kitograimâes  25  gramsves?  :  mnÈàm  autaM^  é» 
moreliaadises  m  totil? 

P.  3k  Ua  pf9ftièime  a  quatre  fermas  :  il  a  récolté  dan» 
lapiemito  12^  hectolitres  ^  décalitres  de  ^Dain;  dans  la 
daiîième,  917  hectolitces  96  Iiti«s ,  ot  dans  chacune  des 
deux  autres  91^1  décalitres  5  litres  :  comhi^  a4-il  récolté  en 

toor? 

P.  4  Un  pictfticulier  a  quatre  gr(qB*iéliés;  la  pK^mière  con- 
tieit  fôheetares  9  ares,  la  deuxième  10  hectares  19  ares ,  k 
iroisième 9  hectares,  et  la  quatrième  909  ares  95  centiares  : 
«omhien  a-t-il  de  terrain  en  tout? 

T.  5*  Un  vojagenr  a  fiait  en  92  j^tm  215  nmiamètrts 
5  hectomètres  de  chemfai;  en  19  jouw,  il  a  frit  i2K myria- 
mètres  75  hectomètres;  il  a  encore  37w  kilomètres  à  par- 
«otfk  eftfëO' jours  :  coHMiO'  ai0M-il  fait  de  mftiastètrss 
de  chemin  par  joiBP,  f 


P.  6.  Un  oaltiiniMr,  aTaat  mq  ftmM»,  néooltÉ  dms 
lapwmière»kaplte«é8f»WQMt,danghisaosBée  76  bso- 
iolitres  de  plus  que  dans  la  première ,  daas  la^tmsièna  autant 
qm  dans  ks  dewk  premières,  la  quatrième  produit  autant 
<{\i&  la  pm^ère  et  la  troisième  :  quel  est  le  montant  dliecU)- 
littes  de  sa  réeolle ,  saohant  que  la  cinquième  a  produit  au- 
faiU  que  les  tHÂs  premières,  i^us  69  décalitres? 

P.  7.  Quatre  perMnnes  yenlent  se  partager  une  somnift 
qu'on  ne  connaît  pas,  on  sait  seulement  que  la  première  doit 
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avoir  1200  îr.  ;  la  seconde  autant  que  la  première  et  la  troi- 
sième :  la  troisième  autant  que  la  première  et  la  quatrième; 
ei^,  la  quatriènile  800  fr.  :  quelle  est  la  part  de  chacune  et 
le  montant  de  la  somme? 

P.  8.  Quatre  associés  ont  gagné  ^1175  fr.  :  le  premier 
doit  avoir  4250  fr.  de  plus  que  le  second  ;  le  second  1700  fr. 
de  plus  que  le  troisième,  le  troisième  1175  fr.  de  plus  que  le  , 
quatrième  :  quelle  somme  chacun  recevra4-il  ? 

P.  9.  Supposé  que  la  population  de  l'Espagne  soit  de 
11  millions  d'habitants;  que  celle  de  la  Prusse  la  surpasse  de 
400  mille  ;  que  l'Italie  en  ait  7  millions  600  mille  de  plus  que 
la  Prusse;  que  celle  de  l'Autriche^surpasse  celle  de  l'Italie  de 
9  millions  500  mille  ;  enfin,  que  la  France  en  ait  15  mil- 
lions 545  mille  428  de  plus  que  l'Autriche  :  on  demande 
la  population  générale  de  ces  cinq  États ,  et  celle  de 
chacun. 

P.  10.  La  construction  d'un  bâtiment  a  coûté  82536  fr.  75 
c.  ;  on  a  payé  au  maçon  24561  fr.  ;  au  charpentier  54^  ir.; 
au  couvreur  6735  fr.  ;  au  plombier  5355  fr.  ;  au  menuisier 
9545  fr.  ;  au  serrurier  10000  fr.  ;  au  peintre  6789  fi.  ;  an  vi- 
trier 844  fr.  :  combien  restera-t-il  pour  l'ameuklemenl,  si  1'^» 
paie  367  fr.  pour  les  petits  frais  imprévus? 

P.  11.  Quatre  particuliers  ont  16999  fr.  50  c.  à  se  partager; 
on  demande  queue  sera  la  part  de  chacun ,  sachant  que  le 
premier  doit  avoir  1157  fr.  de  plus  que  le  second,  le  second 
12S9  fr.  de  plus  que  le  troisième,  et  le  quatrième  325  fr.  de  " 
pïus  que  le  troisième. 

P.  12.  Un  père  avait  20  ans  k  la  naissance  de  son  fils  atné> 
et  34  lorsque  le  cadet  naquit  :  quel  sera  Tàge  de  chacun  des 
enfants  lorsque  le  père  aura  99  ans? 

P.  13.  La  somme.de  deux  nonabres  est  5530;  leur  diffé- 
rence est  1999  :  quels  sdnt  tes  deux  nombres? 

P.  14.  Une  personne  4  née  le  l*»"  octobre  1792  k  6  heures 
du  matin ,  demande  quel  était  son  âge  le  21  septembre  1829  y 
à  4  heures  et  demie  du  soir. 

P.  15.  Un  marchand  de  vîn  a  reçu  1105  hectolitres  30 
litres  en'  trois  différentes  fois,  pour  la  soijoime  de  33850  fr. 
90  c.  ;  la  première  fourniture  était  de  370  hectolitres,  et  était 
estimée  11139  fr.  55  c.  ;  la  seconde  était  de  4055  décalitres 
pour  12950  fr.  65  c.  :  dites  le  montant  de  la  troisième  et  sa 
valiur. 
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P.  16.  Saf»posé  que  l'Europe  ait  4i60QÛ000  dliabitants  de 
moins  que  TAsie  f  l'Afriou^  500000ÛO  de  moins  que  l'Europe  ; 
TAmérique  90000000  de  moins  que  l'Afrique  ;  l'Océanie 
50000000  d^  moins  que  l'Amérique  :  on  demande  qudk  est  la 
population  de  chacune  des  cinq  parties  du  globe,  et  la  popu- 
lation totale,  sachant  que  l'Asie  en  a  596000000. 

P.  17.  J'ai  acheté  i64  myriagrammes  de  marchandises,  on. 
en  a  livré  le  lundi  594 .  kilogrammes  35décagrammes,  le 
mardi  75559  décagrammes,  et  le  mercredi  556749 grammes: 
combien  m'en  doit-on  encore,  sachant  qu'il  y  en  a  5  myria- 
grammes  d'avariées? 

li,  18.  Un  enclos  de  55  ares  contient  un  jardin  de  9  ares , 
un  parterre  de  8  ares,  un  boulingrin  de  2  ares,  un  bosquet 
de  225  centiares,  un  bassin  de  45  centiares  ;  le  château  et  la 
cour  occupent  5  ares;  le  reste  est  en  verger  :  (^elle  en  est  la 
grandeur? 

P.  19.  Un  parliciidier  a  donné  2508  fr.  en  espèces,  et  un 
billet  de  iOOO  pour  acquitter  une  dette ,  on  lui  a  rendu  699  fr. 
95  :  dites  quelle  somme  il  devait. 

P.  20.  Quel  nombre  faut -il  joindre  k  1567  pour  avoir 
9000? 

P.  21 .  Deux  marchands  ont  fait  un  fonds  de  18000  fr.  ;  Te 
I^emier  a  mis  7500  fr.  :  combien  doit -il  ajouter  k  sa  mise 
pour  qu'elle  égale  celle  du  second? 

P.  22.  ta  longueur  d'une  église  étant  de  180  met. ,  la  tra- 
verse qui  forme  la  croix  de  156  met.,  et  la  hauteur  de  la  voûte 
de  48.  quelle  est  la  hauteur  du  dôme,  sachant  qu'il  est  l'excé- 
dant des  trois  dimensions  ci-dessus  sur  219  mètres? 

P.  25.  Un  marchand  de  drap  en  a  acheté  80  mètres  et  en 
a  ensuite  vendu  140;  après  ces  deux  opérations  il  lui  reste 
encore  la  moitié  de  la  quantité  qu'il  avait  en  magasin  avant 
son  dernier  achat  :-  dites  quelle  ét^il  alors  celte  quantité. 

P.  24.  Un  jeune  homme  qui  doit  k  un  de  ses  amis  la  somme 
de  1050  fr. ,  a  cinq  billets  k  recevoir  de  lui,  le  premier  se 
monte  k  520  fr. ,  le  second  k  450  fr. ,  le  troisième  k  520  fr. , 
le  quatrième  k  650  fr. ,  et  le  cinquième  k  150  fr.  ;  d'après  leur 
accord,  il  laisse  ces  billets,  et  en  reçoit  un.de  500  fr.,  et  le 
reste  en  argent  :  quel  est  ce  reste? 

P.  25.  Si  j'avais  vendu  20  fr.  de  plus  une  marchandise  qui 
me  coûtait  550  fr.,  j'aurafe  gagfîé  50  fr.,  combien  l'ai-je 
vendue? 
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que  Je  dois,  e^avoirâ5#^dero8le  :  combien  ai^e  d'atg«iii? 

P.  27.  J'ai  aeheté  5  caisses  de  mate&ancRses;  la  premièt^ 
en  caûûeùi  i$l  kilogratomes  35  centigrammes ,  la  seconde  5 
myriagvammes  455  grammes ,  et  la  troisième  351  kilogram.: 
on  ne  m'en  a  livré  qne  28  rayriagramme^,  combien  dois-je^en 
reoeroH^eaKoee? 

P.  28.  J'aâ  a«tieté  545  stères  de  bois  pour  (fiHIS  ft,  ;  (m  mVir 
a  livré  d'aberd  t26  doubles-stères,  ensuite  72  stères  :  combi«n 
m'en  doitH)n  encore? 

P.  29.  Un  général  partant  pour  une  expédition  avec  13000 
honmies ,  &a.  laissa  609  pour  garder  une  petite  place  ;  en 
même  temps  il  reçut  un  renlm  de  800  hommes;  450  f^u^i 
obligés  de  rester  aux  hôpitaux;  il  en  demanda  ^00,  mais  il 
n'en  reçut  que  2730 ,  et  en  liaissa  1758  en  divers  postes  :  av«c 
«Qinbien  d'hommes  arriva-rt-dl  à,  sa  destination? 

P.  30.  Un  partlcQKer  ayant  nim  eerteiincf  somme,  empronu 
^afr.  pottp  racquit^  d'une  dette  de  9m  fir.  ;  il  toucha  589  fr. 
oui  lui  étaient  dus,  et  rentra  chez  lui  avee  483  â*.  aprè^sfoir 
oépeaBé  8  âr«  75c.  :  oonbisft  avaiU^  en  partent? 

P.  31.  Une  maison  qui  a  été  revendue  71800  fr.,  attrait 
donné  uflbéaiÉce  de  4Sù^  fr.  si  k  pcopnéiaiM  l'eût  aobetée 
131^  ir.  meilkur  mareké  :  on  dAi&ande  le  prix  d'acbat  die 
«ette  maison.  ' 

P.  32«  Un  particulier  a  acheté  78  miUe  plumes,  dont  k 
mmtié  à  17  fr.  75  c.  le  mille ,  et  le  reste  k  1  fr.  75  c,  le  cent; 
fl  se  propose  de  les^  vendre  k  0  ff .  020  milli.  la  plume  :  que 
dera  son  bénéfîoe,  siçpo&é  qu'il  en  ait  donné  265aui.  pau- 
wes? 

P.  35-  Un  commi»  voyageur  a  parcouru  785  myriamètnet 
9  kilomètres  de  chemin  :  combi^  a-t-il  déboursé  pour  soa 
voyage,  qui  a  duré  4  mois  et  12  jours^  sachant  qu'il  dépéusait 
6n'.  55  par  jour,  et  qu'il  payait  1  fr.  75  c.  par  myriamèlit 
pour  la  voitute? 

P.  34.  Pour  monter  les  bateau*  de  la  Seine  sur  Is  canal, 
ainsi  que  pour  les  descendre,  il  &Kjt  une  édiisée  (feau  qwa 
46  mètres  50  centimètres  de  long  sur  7  mètres  90-€CB*iiaètrci 
de  large ,  et  2  mètres  60  centim.  de  prolôttdeur  :  on  demaoAr 
combien  ce  canal  jette  de  mètres  cubes  d'eau  dans  la  Seiaa 
par  an,  supposant  cpie  l'on  monte  40  bttbeaux  par  jour,  «I 
qu'on  en  deso^dde  10 ,  les  52  dÎB^ches  et-  8  fêtai  ex- 
ceptés. 
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P.  Sd  %jarcteftàé4é  mètres  de  long  MOT 36  de  kurge,  est 
entouré  d'une  gfiie  en  fereomoséede  480  barreaux  ayant 
chacun  Q  caètiirOé  c^iitmètrescréquarrissage  sur  5  mètres  de 
hauteur,  atec  5  trarerse»  de  même  grosseur  :  on  demande 
quel  est  le  prrx  ée  œtte  grille,  si  te  décimètre  cube  de  ferpëse 
7  kilog.  et  qu'on  festime  1  fr.  50  cent,  le  kilog. 

f.  39*  Un  janie  luinme  ayuit  raçaSIOft.  de  ses  parants, 
assista  14  pauvres^  «A  demia^  2  fr.  50  c.  à  chacun:  après 
cette  boime  otane  il  lui  resta  17  fr.  :  combien  avait-il 
d'abord? 


¥.  37.  Si  «n  MrficniiM^  ««lift  uii  «et«m  d'aaÉttA  de  cen- 
tiuM  (fB^ilf  a  d^bdiitonU  k  ffaiit,  il  aurait  »k.  h  êÈjfiftmt 
par  ieur,  «t  875  ir.  b  uJMitiw  en  bones  onmret  :  quel 
est  le  BonAre  dliabitaili  de  <xm  cité  (en  ^888),  et  com- 
bieadekiknMttMs  de  pamtet-il  amwwttcaitnt  pooi  leur 
enteetieti ,  ^&  et  cciw  ihimjmH,  Tti>  ééeogiamMM  pat  jMir  l'un 
poflHitrmiMf 

P.  38.  JJn  «itrepreneur  a  45  ootricrs  qui  lui  gagnent 
chaem  t  fir.  7$  ohmu  far  j«ttr  :  coilbiM  kor  iaudra-141  de 
teins  fioQff  Kii  gagner  euseMbi»  Mùitt.y  el  quelle  tf^mms 
fiiuinb-i-it  an  nwllreptvt  te]»^peoianic»t«Bi|pSy  t?A 
les  poieè  raiaon  d«  Sft*.  fMTjMr? 

P.  39.  Combien  fautril  de  kilog.  de  ftr  pour  ferrer  516 
chefmitpefidaiiltmaft,  si  chaque  fer  de  die^  pèae  ^  d6- 
cag.,  et  qui!  jS|ille  k»  f»imnreltsr  «ou^lesm^? 

P.  40.  ÇtnéL  est  le  lamimffâ^  étaat  angmanlé  de  85  ai 
divisé  par  9 ,  donne  ^  au  quotient? 

P.  41.  Dosze  fersonaes  ont  à  se  partager  une  somme 
qu'on  ne  eotmatt  pa»,  oa  sait  seulement  ^'après  «voir  donné 
chacune  5  fr.  aux  pauvres  et  5  fr.  à  l'église,  elles  ont  eu  450 
frases  chacune  :  qnelle  était  cette  sMmef 

P.  42.  Dm  mmnm  pasiMiy  Fus  de  PHrii,  l'auife  de 


RofBe^  te  pgiMier  tel  4&  kiie»èUe»  p»  jw»  l^ujUie40:oa 

demande  quelle  est  la  distance  de  ces  deux  ville»,  sachant 
que  ces  courriers  se  rencontrèrent  au  bout  de  20  jours. 

P.  43w  ftatl  est  k  dtridendedi'ittedhriaioii  dont  le  quotient 
est  illl ,  k  ^visew  Hll ,  et  te  reste  llt8? 

P.  4i.  On  demandiB  combien  il  y  a  d'éœi^iers  dans  une 
classe,  sadiant  que,  a'il  j  ett  «mt  ii  de  fk»^  k  nembre  se- 
rait aHynmié  d^nn  dixième. 
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P.  45.  Une  poutre  a  8  mètres  de  long  sur  4  décîHiètrœ 
d'éqtiarrissage  :  combi^i  a-t-elle  de  mètres  cubes? 

P.  46.  Une  planche  de  5  mètres  de  long  sur  35  centimètres 
de  large  et  27  millimèt.  d'épaisseur,  doit  être  payée  à  raison 
de  4  fr.  le  mètre  carré  :  combien  coûtera-t-elle? 

P.  47.  11  faut  16  jours  pour  transporter  5600  myriagram- 
mes  l'espace  de  20  myriamètres;  on  dépense  35  fr.  par  jour 
pour  l'équipage ,  et  Ton  fait  pour  330  fr.  d'à 


autres  frais  par 
voyage  :'qûerséra  le  profit  de  25  voyages,  si  l'on  demande 
0  fr .  35  c.  par  myriagramme  ? 

P.  48^  UAm  ayant  596  millions  d'habitants,  l'Afriqut 
450,  l'Euijope  180.  l'Amérique  60,  et  l'Océanie  10,  on  de- 
mande  combien  il  laut  de  kilogrammes  de  pain  par  an  pour  la?: 
population  g^érde,  supposant  que  diaque  individu  en  con- 
somme 5  hectogrammes  par  jour,  et  k  quelle sonmie  à'élève 
la  dépalse  lumoelle,  si  le  pain  coiHe  0  fr.  025  miUi.  l'hec- 
togramme, et  que  les  autres  dépenses  soient  de  0  fr.  75  c.  par 
jour  pour  chaque  individu. 

P.  49.  Un  marehaoïd  de  vin  ea  a  acheté  5  pièces  pour 
371 1.  45  cent.,  à  raison  de  36  fr.  l'hectolitre;  la  première 
contient  202  litres  5  décilitres  ;  la  seconde  204  litres  ;  la  troi- 
sième 207  litres  27  centilitres;  la  quatrième  208  :  combien  la 
cinquième  ea  contient-elle? 

P.  50.  Combien  faut-il  employer  d'écrivains  pour  tran- 
scrire autant  de  pages  que  quatre  imprimeurs  en  impriment 
par  jour,  supposant  qu'ils  tirent  ensemble  5000  feuilles  de  24 
pages,  et  que  les  écrivains  en  copient  chacun  7  et  demie? 

P.  5i .  La  somme  de  6675  fr.  est  composée  en  égal  nom- 
bre de  pièces  de  40  fr. ,  de20fr.,  de  5fr.,  del  fr.,  deOfr. 
50^  et  0  fr.  25  :  combien  y  en  a-t-il  de  chaque  valeur? 

P.  52.  Trois  militaires  ont  459  myriamètres  à,  faire  pour 
se  rendre  k  leur  destination  ;  le  premier  fait  34  kilomètres  par 
jour;  le  second  30,  et  le  troisième  27  :  on  demande  k  coi#- 
bien  de  jours  de  distance  ils  doivent  partir  pour  pouvoir  arri- 
ver ensemble? 

P.  53.  Quelle  est  la  hauteur  de  la  flèche  d'un  clocher, 
sachant  que  du  pavé  de  l'église  au  sommet  de  la  tour  il  y  a 
375  marches  de  16  centimètres  chacune,  et  que  le  nombre  des 
cenlimèl.  de  la  flèche  égale  le  produit  de  175  multiplié  par  44? 

P.  54.  Le  troisième  livre  des  Rois  rap|)Orte  que  Salomon, 
voulant  bâtir  un  temple  au  Seigneur,  chmsit  30000  bonunes 
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pour  leà  envoyer  au  Liban  préparer  les  bois  nécessaires; 
80000  pour  taill«r  les  pierres,  70000  pour  porter  les  fardeaux, 
el  3300  pour  surreiUer  les  ouvriers  ;  on  suppose  i*  que  les  ou- 
vriers destinés  k  employer  les  matériaux  étaient  au  nombre 
deiSOO  ;  ÎP  qu'on  payait  tous  ces  hommes,  l'un  portant  Tau- 
tre ,  k  raison  de  1  fr.  75  c.  de  notre  monnaie  par  jour,  el  5®  fl  ue 
la  main-d'œuvre  ne  fût  gue  le  tiers  de  la  défiense  :  on  de-^ 
mande  combien  ce  magnifique  édifice  coûta,  «i^l'on  fut  7  ans 
à  le  construire,  sachant  que  les  ouvriers  ne  travaillaient  pas 
tes  jours  de  Sabbat,  au  nombre  de  52  par  an. 

P.  55.  Soixaole*dix  actionnaires  <mt  fait  construire  un 
pont  pour  la  somme  de  1000000  fr.  :  on  demande  quel  sera 
le  gaih  de  chaque  associé  au  bout  de  £2  ans ,  supposé  qu'il 
passe  6400  personnes  par  jour,  et  que  le.  péage  soit  de  0  fr. 
05  cent,  diacune ,  sachant  qu'il  faut  prélever  annuellement 
25  fr.  de  dépense  pour  chaque  actionnaire. 

P.  56.  La  longueur  moyemie  des  murs  d'un  fort  est  de 
495  mètres,  leur  hauteur  est  de  8  met.  30,  et  leur  épaisseur 
de  2,75  ;  on  demande  en  combien  d'années  il  a  été  lait,  sachant 
qu'on  a  payé  16  fr.  le  mètre  cube,  et  qu'on  ne  dépensait  que 
20086  fr.  tous  les  ans. 

P.  57.  Un  marchand  de  vin  en  a  aelieté  4  pièces  pour  630 
fr. ,  il  en  a  vendu  55  litres  pour  SG  fr.  30  c.  5  on  sait  qu'il  ga- 
gne Oir.  3  c.  par  litre  :  combien  chaque  pièce  ea  contient- 
ellef 

P.  58.  On  veut  employer  23935  fr.  72  ceht.  k  la  con* 
slniction  d'un  mur  qui  doit  avoir  4  mètres  50  cent,  de  hauteur 
cl  0  mètre  90  centim.  d'épaisseur  :  quelle  en  est  la  longueur, 
sachant  que  l'on  donne  2  fr.  75  c.  pu*  mette  cube? 

P.  59.  Vingt-cinq  ouvriers  doivent  travailler  pendant  24 
jours  et  42  heures  par  jour  pour  acquitter  une  avance  de^ 
1500  fr.  ;  mais  ayant  perdu  chacun  une  heure  par  jour ,  5 
d'entr'eux  se  chargent  d'y  satisfaire  en  travaillant  p^idant  12 
jours  :  oond}ien  ceux-ci  emploieront-ils  d'heures  par  jour? 

P.  60.  J'ai  acheté  50  pièces  de  drap  d'égale  lenteur  k 
raison  de  12  fr.  le  mètre;  en  le  revendant  14  fr.,  je  gagne 
2000  fr«  :  dites  quelle  est  la  longcœur  de  chaque  pièce. 

P.  61.  Cinq   pièces  de  toije^de  même  longueur  ont  été 
.  vendues  k  raison  de  2  fr.  05  c.  le  mètre  :  quelle  est  la  lon- 
gueur dé  chacune,  sachant  que  le  mè^  coûtait  1  ûr.  90  c. , 
et  que  le  bénéfice  total  est  de  45  fr.? 
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P.  62.  Trois  jeuded  gens  devant  voyager  pendant  un  aa, 
se  munirent,  pour  subvenir  aux  frais  de  feur  voyage,  le  pre- 
mier delà  sonHte  de  292&fr.,  le  seeond  de  i645lîr.  55e.,  el 
le  troisième  de  eelle  de  i4S5  fk  55«eiil.  :  on  demande  com- 
bien Ûs  eurenide  reste  ^  sachant  qu'ils  dép^isaient  par  jour  ^ 
le  preiEKcr  8  £r.,  le  seeottd  4-fr.,  et  le  troisième  5  fr. 

F.  €5.  Un  marchand  a  acheté,  d'Une  part,  8  pièces  de 
vin  qui  conMenneAt  entre  elles  16  hectolitres  S  décalitres  :  elles 
lui  ont  eoèté  J32flr,;  et,  d'une  autre  part,  7  pièces,  dont 
chacune  contient  3  hectolitres  9'  litres  8  décilitres,  pour  la 
somme  de  587  fr.  44.  g.  :^on  demande  quel  est^le  pkis  cher, 
et  k  combien  revient  le  litre  de  chaque  qualité. 

P.  64.  En  donnant  iS  b^t^e»  de  fom  par  s€«ianne  pour  9 
chevanx,  un  pré,  dont  chaque  hectare  o»  ftwmit  155  botte», 
nourrirait âiOO  chevaux  peftdant  Séjours  :  on  demande  com- 
bien ce  pré  contient  d'heetttP»? 

P.  9&  Uoi  ■HtUfihaadd»  bois  ée  okauffBtge  e»  a  vendu  ^ 
stères  h  taôsoiLée  19  fir.  à  mt  drapier  pour  être  p»yé  eir  mar- 
chandises pouf  UAe  égate  valeur.  6lelui-ci  offrt)  ^  son  créan- 
cier de  la  toileà  2  fr.  ta,  du  drap  tl4fr.,  et  du  calicot  à 
â  fr.  90  le  mètre  :  combien  devra-t-il  donaer  de  mètres  de 
chaque  étoffe? 

P.  66.  J'ai  payé  le  montail  de  5  fftctures  ;  la  première 
était  de  864  fr. ,  k  seconde  de  784  fir. ,  la  troisième  de  90t  fr. , 
la  quatrième  de  1030  fr. ,  et  la  cinquième  de  1800  fr.  :  ces  fao- 
tures  acquittées ,  il  ne  me  reste  que  le  quart  de  l'argent  que  ' 
j'avcôf  d'aberd' :  cea£ieft  aivais^e? 

P.  67.  Pom*  paver  une  route  l^espace  de  17500  mètres  sur 
4  mètres  de  largeur,  le  gouvernement  a  payé  aux  entrepre- 
neurs 310304  fr.  4ÔC.  :  on  demande  à  combien  revient  chaque 
pavéqula  i^  eeiKlmèlces  ée  ^léi 

P.  68.  Une  trtace  forte  ayant  11305  mètres  d^  circuit  doit 
être  entourée  d'un  mur  qui  sera  de  6  mètres  25  centim.  de 
hauteur  ei  3  mètnes  79  centim.  d*épaîsseur  r  combien  metrra- 
t-on  de  temps  h  le  ftiiir ,  st  Ton  paie  le  mètre  cube  K5  francs, 
et  qu'on  emploie  aimueUdment  léiSê^  firaaeft  âô  oeitiaKs  h 
cet  ouvrage?  - 

P.  69.  Saelwnl  ^e  378  tt.  sont  le  prix  d'achat  de  9B 
mètres  de  drap,  combien  faudraii-ii  revendre  le  mètre  pout 
gagner  6  fr.  sur  40  fr.  ?  , 

P.  76.  Un  propriétaim  voulant  clore  les  detii  efttés  de  nm 
«our  par  un  mur,  y  destine  2136  ir.  984  mttti.  :  quelle  sera  Y^ 


Digitized  by  CjOOQ  IC 


—  556  — 

paissenr  de  ces  HMirs,  ^i  doivent  aroir  ensemble  37  m.  4  de 
longueur  sur  5  mètres  âO  cemim.  de  haoteor,  6taut  omTOiu 
du  prix  k  raison  de  55  fr.  25  c.  le  mètre  cube? 

P.  7i.  Un  prime  to^Éàtitr  entower  d'un  tesi  tM  de  ses 
domames,  y  destine  une  mitmm  de  8f6ar7  fr.  :  mt  demande 
quel  en  est  le  contour,  sachant  que  ce  fossé  aura  i  met.  35^  cte 
profondeur  sur  i  mètre  30  de  largeur,  et  que  l'entrepreneur 
est  conrena  de  le  creuser  à  raison  (£&  i  fr.  20  c.  le  mètre 
cube. 

P.  72.  L'Asie  ayant  596  millions  d'habitants,  l'Afrique 
150,  FEurope  180,  rAméh(p&  60,  eiro^^anie  10;  on  sup- 
pose que  le  paiA  nécessaire  pendant  un  an  pour  la  pépulation 
^totale  est  de  1817700000000  hectogrammes,  que  l'on  paie 
0  fr.  025  mini,  l'hectog.,  et  que  la  dépense  générale  est  de 
318097500000  fr.  :  on  demande  ce  que  chaque  individu  en 
con^mme  par  jonr ,  et  que!  est  le  montant  de  sa  dépense  jour- 
nalière pour  lés  autre*  oi^îiK  de  la  vie. 

P.  75.  Supposant  que  la  population  du  globe  terrestre  soit 
de  995976960  habitants,  et  qu'elle.  Se  Renouvelle  tous  les  3!^ 
ans,  combien  meurt-il  d'hommes  par  an,  par  jour  et  par 
heiH'e'? 

P.  74.  On  demande  qirellfe  somme  on  a  payée  avec  5  pièces 
de  2J0  fr. ,  3  pièces  de  40  fr. ,  7  pièces  de  ti  fr. ,  3  pièces  de 
2  fr.  et  3  pièces  de  25  centimes. 

P.  75.  Un  particulier  a  vendn  348  met.  09  de  toile  pour 
du  drap  estimé  8fr.  25  c.  le  mètre  :  on  demande  combien  il  en 
a  reçu  de  mètres .  et  combien  il  a  vendu  le  mètre  de  lotie ,  sa- 
chant que  1«  pm  d»  nèOff  ém  dlnp  é^uHant  k  ùâxn  ée  2 
mètres  75  dé  tdle; 

P.  76^.  iTn  Bou(*er  a  donné  49  Moy.  de  tiande  à  son  bott»- 
langer,  à  80  cent,  le  kilog. ,  poitr  ac^itter  son  mémoire  de 
pm  :  6fr  cteittàe  msten.  to*  Inwiadgec  liiiâ^»H  fiKumi  de 
kilog.  ée  ptÉft,,  «iehaii  fo*^  lûlug.  de  fiiMdK  Vaut  2  kilo0. 
5  becligï.  ée  pM« 

P.  77.  Si  4  kilèg.  (fe  fjtrioe  font  6  ktl^.  de  pmn,  qnel 
secalebiliMMiétabMlan|ir  ^:&miàmlémm»éd  Ivine 
pesMi  (Èmeatb  31i&  kilaf^ ,  k  taiioB  de  46  ff .  75  Ck>  k  sac,  sa*- 
€b«ti{a^ wmI iffpûé&dkitog. 0  fr.  67  6.9 

P.  '^.  Ifn  i«ntier,  itteerrogé  sor  son  rer&im  «muel,  ré^ 
pondit  :  af  rès  sfmrprél&fé  Ofr.  18€f.  par  irane^our  les  pmii^es, 
iln}eresf»€iie«»^4Wi3fr.  9l>e.  :4tlleftqueUlreaestlaTiilear4 

P.  7t.  9éme  peiioiuseii  «ni  mis  en*  SMlétè  dmeune  une 
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somme  :  celle  de  la  première  est  k  celle  de  k  seooade  comme 

11  est  k  15;  la  première  a  mis  1599  fr.  :  quelle  est  la  mise  de 
l'autre? 

P.  80.  Si  55  kîloe.  de  savon  coûtent  82  fr.  50  c;,  com- 
bien faut-il  v^idre  130  kilog.  pour  gagner  le  prix  d'achat  de 
iâkilog.t 

P.  81.  Ôeux  pièces  de  toile  sont  de  môme  qualité  et  de 
même  largeur;  rune,  plus  longue  que  l'autre  de  6  mètres, 
coûte  125  fr. ,  et  l'autre  1 10  fr.  :  on  demande  la  longueur  de 
cbaque  pièce. 

P.  82.  Deux  marchands  se  sont  associés  ;  l'un  a  mis  2400 
francs,  et  l'autre  1600  fr.  :  en  supposant  que  le  premier  ail 
25 fn  de  proût  de  plus  que  l'autre,  combien  ont-ils  gagné  en 
tout? 

P.  83.  Pour  le  lambris  d'une  salle  de  12  mètres  50  cent. 
de  long  sur  9  mètres  de  large," on  a  payé  2^7  fr.  :  quelle 
somme  faudrait-il  pour  lambrisser  une  autre  salle  de  même 
hauteur  qui  a  1  mètre  de  plus  sur  la  longueur  et  0  met.  50 
cent.  i!e  plus  sur  la  largeur? 

,  P.  84.  Quelle  est  la  hauteur  d'un  mur  qui  a  14  met.  50  c. 
de  longueur  sur  0  met.  70  cent,  d'épaisseur,  et  qui  coule 
2030  fr. ,  sachant  que  le  mètre  cube  a  été  payé  à  raison  de 
50fr.? 

P.  85.  La  force  de  2  ouvriers  est  dans  le  rapport  de  7  k 

12  :  combien  le  second  fera-t-il  de  mètres  d'ouvrage  si  le  pre- 
mier en  faiil  175  mètres  ? 

P.  86.  (M  vient  de  «lore  un  jardin  par  un  mur  qui  a  coûté 
2524  fr.  95  c.  ;  il  a  3  mèt.^20  cent,  de  hauteur  et  0  mètre  90 
cent  d'épaisseur  :  le  mètre  cube  ayant  été  payé  45  fr.  25  c. , 
dites  quelle  en  est  la  longueur. 

P.  87.  En  12  jours,  12  oavrieM,  tvavaULuit  12  h^ires  par 
jour,  ont  fiait  12  pièoes  de  dmp  de  71^  met.  chacune  :  on  de- 
mande combien  ils  auraient  fait  de  pièces  de  25'àiètres  de  la 
même  étoffe,  s'ils  Avaient  été  7  ouvriers  de  plus. 

P.  88.  €n  ouvrier  91^  18  fr.  90  c.  en  travailtoat  12  jours 
su^  14;  pendant  ces  14  jour»,  il  dépense  1  fr.  par  jour  pour 
son  entretien  et  donne  0  fr.  05  c  am  pauvres  ;  te  dimanche  il 
triple  son  aumône  :  on  demande  combien  il  lui  faudra  de 
temps  pour  qu'avec  son  petit  bénéike  il  puisse  paver  son 
Ipyer ,  qui  est  de  60  fr. ,  et  acquitter  une  petite  dette  de  12  fr. 

P.  89%  Gombi^  £audra-t-il  de  temps  pour  recevmr  80  fr. 
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de  rente  avec  un  capital  de  400  £r. ,  sachant  qu'ayec  600  fr. 
placés  au  même  taux,  on  reçoit  tous  les  3  ans  90  £r.? 

P.  90.  Pour  transporter  150  myriagr.  de  marchandées 
l'espace  de  30  myriam.,  un  marchand  paie  24  fr.  i  on  de- 
mande  combien,  à  proportion ,  il  en  ferait  transporter  de 
kilog.  aTec  22  fr.  40  c.  respace  de  20  myriam. 

P.  9i.  En  gagnant  5  pour  iOOtousles  9  mois,  quel  capital 
faudrait-il  pour  gagner  800  f^.  tous  les  2  ans  ? 

P.  92.  Un  ouvrier  dœt  faire  deux  ouvrages;  la  difficulté 
du  premier  est  k  celle  du  second  eomme  il  est  à  15  :  on  de- 
mande combien  il  fera  de  mètres  du  second  en  940  heures, 
sachant  qu'il  a  fait  500  met  du  (uremier  en  20  ^purnées  de  12 
heures. 

P.  95.  Pour  Tider  un  tonneau  de  250  litres,  on  ouvre 
trois  robinets;  le  premier  donne  2  litres}  par  minute,  le  se- 
cond 2  litres  7  et  le  troisième  1  litre  |  :  en  combien  de  mi- 
nutes sera-t-ll  vide? 

P.  94.  Un  négociant  dcmne  12  fr.  aux  pauvres,  toutes  les 
fms  qu'il  gagne  141  francs  :  combien  aurait-il  dcMuié  aux 
pauvres  s'il  avait  gagné  58656^ fr.? 

P.  95.  Lorsqu'on  obtient  18  kilo^^m.  8  décag.  de  dimi- 
nution pour  la  tare  d'une  caisse  k  raison  de  4  kilog.  pour  100, 
dites  quel  en  était  le  poids  l^rut. , 

P.S  96.  En  déduisant  d'une  sonmie  la  pnme  d'assurance  à  3 
pour  100 ,  il  reste  11985  fr.  :  quelle  était  cette  somme? 

P.97.  Un  oosmusa-ïT  <^fr>uic  pour  100 de  commission  : 
on.  4^mande  quel  a  été  $00  prolit,  sachant  qu'il  a  compté 
475180  fr.  à  son  patrau 

P.  98.  J'ai  achelé  de»  mardiandises  pour  17200  fr.  à  un 
an  de  crédit,  j'en  ai' acheté  d'une  autre  part  pour  10950  fr.  à 
18  mois  de  crédit;  si  je  pile  «OBB^Mant,  on  m'accorde  5  ppur 
cent  la  première  emplette  et  4 1  pour  la  seconde  ;  quelle  dimi- 
nution obtiendrai-je? 

F.  99.  l'ai  employé  pédant  22  jours  et  demi  13.  hommes 
dont  chacun  des  8  derniers  ne  faisait  que  les  4  (f  ôttvj«ge  d'un 
des  5  premiers;  ils  ont  Iftit  270  tnètres  de  drap  :  combien  20 
ouvriers  j  dont  çhacïin  des  9  derniers  ne  ferait  c(ue  les  |  des 
11  premiers,  en  feraient-ils  pendant  le  même  temps? 

P.  100.  Avec  1944  ardoises  de  38  centimètres  de  long  sur 
28  de  large,  on  a  couvert  un  toit  de  30  mètres  de  long  sur  2 
mètres  67  centimètres  de  large  ;  quelle  est  la  longueur  de  4OOO 
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ardoises  4e  33  eentimètres  de  lafgeor  timj^cjêit»  à  eeurrir  un 
autre  toit  de  60  met.  ^  loi^  sur  5  métrés  30  eeutimètres  ide 

P.  iOl.  Quand  la  mesure  de  Wé  qui  pèse  408  kik)g.coAte 
20  fr.  ^^ent.,  on  a  47  kUoff.  de-patn  pour  4  fr.  30  e.  ;  com- 
bien la  mesure  qui  pèse  90  kikig.  doft-K^le  coûter  pour  qu'on 
poisse  afoir  10  kiiog.  4  décai^.  de  pain  p0ttr^  ir.  90  eent.  ? 

P.  102.  Lorsque  le  «ae  de  Mé  «otee  4^  ir.,  le  pain  de  6 
kilog.  sa  déca^<€oàte  1  fr.  ^t.^tûmilma  Aoit  coûter  lie  sac 
pour  qif on  puisse  domerJIkilag.  SOdtai.t(toimi  «poHrOir. 
6S5miUi.? 

V.  i03.  le  dois  les  intérêts  de HOOOfrMcs  povr  OiBois  à  5 
pour  400  ;  pendant  combien  de  temps  dois-je  prêter  46Wfr.  à 
4  pour  400  pour  «on^)6ii6er  tes  iatéMi  que  je  do»? 

P.  i04.  On  a  fait  oonstmire  de»c  murs  de  la  dioMuioD 
smifunte  :  lel«'a73nèt.  delonpMiir yO  wèL H^ de  hauteur 
et  0  met.  95  d'épaisseur  ;  le  second  a  36  «lèt.  S5  4e  fei^Menr, 
^  mèL  8ë  de  ImxiL  «et  ^  tn^  iK>  d'^9Mfi6eur;4S  compagnies 
d'o«mriers«Besoaip»cl4gé  les  tffair4«x,iOPiB»ieil«ttit:Jb»d<« 
comprend  15  hommes  oeciipés  peftdaat  30  JAWS^tiS  iiâures 
ixir  jour;  la  iecoode  10  lûnumes  pendant  10  jours  et  il 
fieuces  par  jour; la  troisième  18  hommes  pendant  4& jours  et 
8  heures  par  jour  :  on  demande  quelle  géra  la  longueur  d'un 
mur  de  viUe  qui  doit  avoir  7  met.  de  haut,  et  2  d'épaisseur, 
s^il  est  eonsirwt  par  496  «vnéers  «b  90  fowDées  de  12 
heuresf? 

P.  40Su  Vn  nuiltre  «lekHiiÉler^a^  mmfÊ^^Êmm  et  1  «fprenti 
qui  ne  fait  que  les  t  ^e  f  autrage  d'un  ■eomfMmon  ;  en  15 
jours  ils  ont  fait  une  boiserie  de  46fliè(MS  m  Gageait  %  de 
hauteur  :  eombMB  Ê% onmam ,  d«[t8airiMit fie  kk  1^4'ou- 
Trage  d'un  de6«iitwt,4aiuuvoHJU4B  de  Imguarà'UB  aireil 
tWTrage  qui  «unit  2  «Ht.  IKHke  hftufteiv,  ^ià»  j  -tewSent 
pendant  ,42  yHiMt 

P.  106.  Un  négociant  a  acheté  pont  UHm  fr.  d^épieeries 

4  fom  iQ^hl'àâdm y  js'il  «coepte  d'âbre  payé  m  maoJian- 
diaea  :  si^pipqsé  la  ixmditMii  «aacq[4é^,  p»ur  ^oombien  U- 

P.  «4^7.  On  A  plMé  Bilâ  ù.  âO  à  4  pour  400  ;  conM^  de 
tan^  devi:Mnoa  atteadre  pour  joacewiÂr  use  ra»te  égale  k 
celk  que  pvodwait  Uft  capital  de  2950  fr^  placée  4  j  pgiir  î 
pendaM  4  «as? 
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P.  .106.  Pour  faire  5^  mhU.  23  tea^  de  iif ap  ie  A  mètr. 
SO  cent,  de  large ,  23  ouvriers  ont  travaillé  jmidaii  27  jours, 
et  4i  heures  par  jour  :  combien  46  ouvrieçs  emploieronl^ils  de 
jooraées  de  9  ke«res,  pour  foire  €38  vaèU  35  cent,  d'un  drap 
de  i  mètr.  42  de  large? 

P.  409.  <lài.p£arUetilier  «  fcilie^é  «me  n^msofi  et  nn  jardin 
qui  lui  oui  coûté  4ë0Q0fr^  ii  adk>m)é  uliiKWD^  dei2SibO  fr.: 
on  demande  quelle  somme  il  aevrait  placer  au  dealer  20  pour 
payer  les  intérêts  de  «e  ^piHl  dok  enoore/le  f end^ur  n'exi- 
geaut  que  4  pour  100  d'inlérêi  par  an. 

P.  41D.  Un  xentiw  a  deux  «^pitiwx^  Vm  ^  9W0  fr.  placé 
au  denier  30 ,  et  l'autie  de  'ZÔOO  (i.  i^eé  àS  ^^om  dOO  p«r  an  : 
on  demande  pour  combien  de  temps  il  faudrait  quij  prélat  le 
fletena^eiS  ang ,  âi4foitrf60 ,  pour  «wr  k  «ette  ^oque  une 
somme  de  408  fr. 

Pp  HL  Da  eapU  cpi  semi^flm^ik  3  piitr  4Alf»roéuirait 
ipe.£ente  aojiuidïe  de  i^  £r.  :  jmoAmu  jrrûduiuû  Wil  mi  ]»out 
de  446  jours ,  sH  était  plaoéioi  àém^SS^ 

P«  ii2.  Aj^rès  4  mois  de  placenatent  une  nersoone  ^reçoit, 
tant  pour  le  capital  que  pour  les  intérêts  au  denier  30  par  au  ^ 
une  ^mmeéemmifi.  zqmà^eAte^&ÊfiÊÊlî 

"¥.  443.  'Pour  le  ca!pîtal  et  tes  intérêts  simples  d'une  somme 
placée  k  5  pour  400  par  an,  on  a  reçu  36280  fr.  au  boul  de 
8  ans  :  dilfis.quel^t  ce4)l|)ilid. 

F.Mé:lM. maame  éB>%mùÊt. ,  flMie «u  •deDÎer  90 ,  est 
il6V«fti»e  iSOBêir.  à  r^fom»  à^^sm  Ttwkmmnmaai, r  «pm- 
bien  de  temps  a-t-eUeéléjliitéii? 

,  P^  4i^.  Un  farlÂculiar  .a  j^afié  ^mJf^-  J>wt  4  ws  ;4  cette 
^)oque  il  devrajcaeevûir ,  jH)ur  Je  qi|pit«l  etîe&intârèts^plesy 
6728  fr.  :  k  quel  taux  cet  aident  est-il  placé? 

P.  446.  Qu^qu'un  vient  d'emprunter  9800  fr.  au  denier  30, 
«px*!  «en  tfloÉ  et  wmùèoviimt  daos  S>«s.«vâe1es  intérêts 
8iBi^^iieUe«QnE»e4m^att(ira-i4l  pMLT  aâfsiltfir  ie^eapital 
«tèisjnlârétfi? 

P.  147.  Une  personne  avait  prêté  une  oeflaise  somme  k 
4 pour  40©  par  an;  si  le  remboursement  du  leapital  et  des  m- 
Iferêls  p*aYîut  été  effectué  qu'au  bout  de  3  ans^  elle  aurait^ eçu 
4S%4  fr.  :  en  4eiBande  %\ià  était  ce  capital. 

P.  448.  Un  tuteur  eat  4oau  deiaireie  ceniftdUEseBient  de 
5900  fr.  de  capital^  avec  les  intérêts  composés  sur  le  pied  de  5 
^UT  #09  :  coç&feiBn  doit-a  payer  «^rès  S«H6? 
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P.  il9.  Oai  a  reçu  5  fr.  pour  y  de  jour  de  travail  :  combien 
est-ce, par  jour? 

P.  i20.  Lorsqu'on  reçoit  130  fr.  40  c.  pour  14  pièce»  iV 
de  ruban ,  à  combien  revient  là  pièce? 

P.  121.  Quelle  est  la  valeur  des  y  des  f  de  6  fr.? 

P.  122.  Quels  sont  les  |  des  y  des  tt  <ie  5  fr.  40  c.  ? 

P.' 125.  Quel  est  le  tiers  i  de  cent? 

^  P.  124.  J'ai  acheté  les  |  d'une  pièce  de  drap  pour  136 fr.; 
j'ai  cédé  les  7  de  ee  aue  j'avais  acheté  :  combla  m'en  reste- 
t-il  et  quelle  somme  dois-je  recevoir? 

P.  125.  Par  qud  nombre  iaut*il  maltii>lier  H  pour  qiœ  le 
produit  soit  T? 

P.  12j6.  J'ai  5  ooupoœ  ée  drap  iàisant  ensemble  -|i;  ie 
premier  est  double  du  Second ,  le  troisième  estr?  :  quelle  esl 
la  longueur  des  deux  premiers? 

P.  127.  Quel  est  le  nombre  dont  le  j  et  le  \  font  100? 

P.  128.  Une  poutre  est  enfoncée  f  dans  k  terre,  j  dans 
l'eau ,  et  il  reste  4  mètres  au*^ssus  :  quelle  en  est  la  lon- 
gueur? 

P.  129.  Quel  est  le  nomlwe  dont  j»  i >'i  f^mt  48? 

P.  130.  Trois  francs  ddvent  être  dtMmés  k  4  pauvres  ;  le 
premier  doit  avob  I,  k  deuxième!  y  le  troisième  i,  et  le  qua- 
trième \  :  combien  chacun  aura-t41  ? 

P.  131.  rai  adieté  une  maison,  dont  j'ai  payé  \ei  \  du 
I  des  I  du  prix ,  et  je  dois  encore  11250  fr.  :  combien  a-t-elle 
coûté? 

P.  132.  Un  tailleur  a  acheté  un  coupon  de  drap  de  4  mèlr., 
et  un  autre  de  6  mètres  ;  il  çn  cède  à  un  de  ses  amis  7  mètres 
k  8  fr.  40  c.  le  mètre,  et  vend  le  reste  pour  la  somme  de 
30  fr.  ;  on  demande  1°  combien  il  avait  acheté  de  mètres  de 
'  drap  ;  2<>  k  combien  il  a  vendu  le  mètre  de  ce  qui  lui  restait; 
3"  combien  il  a  gagné ,  supposant  qu'il  eût  dépensé  64  fr. 
75  c.  pour  ces  deux  achats  ;  et  4»  enfin  •  combiex^  il  aum  de 
mètres  de  drap  avec  son  bénéfice ,  s*il  l'achète  au  même 
prix  que  celui  qu'il  a  vendu  k  son  ami. 

P.  133.  Lorsqu'on  paie  176  fr.  50  c.  pour  &  doubles-stères 
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de  bols,  combien  aura-t-on  de décastères  du  même  bois  pour 
45100  fr.?  • 

P.  154.  Si  l'on  paie  7803  fr.  84  c.  pour  508  heclolilres  de 
blé,  combien  coûteront  6  litres? 

P.  135.  En  18  jours  14  heures  50  minutes,  un  courrier 
a  fait  1828  kilomètres  :  combien  sera-t-il  de  jours  pour  faire 
ùi  myriamètres  72  mètres? 

P.  136.  Quelle  est  la  hauteur  d'une  tour  qui  donne  75  mè- 
tres d'ombre,  lorsqu'on  même  temps  cinq  mètres  en  donnent 
15  mètres  5? 

P.  137.  Partager  3820  fr.  entre  3  personnes ,  de  manière 
eue  la  troisième  ait  autant  que  les  deux  premières  ensemble  , 
lesquelles  doivent  avoir  une  égale  part. 

P.  138.  Trois  personnes  ont  acheté  une  maison  46010  fr.  ; 
la  première  a  donné  une  certaine  somme ,  la  seconde  le  triple, 
et  la  troisième  une  fois  et  demie  autant  que  les  deux  autres 
ensemble  :  quelle  est  la  dépense  de  chacune? 

P.  139.  Un  terrain  de  deux  cent  quatre- vingtrdeux  hec- 
tares de  terre  a  été  défriché  par  deux  compagnies  d'ouvriers  ; 
la  première  était  de  25  ouvriers,  et  la  seconde  de  22  :  on  de- 
mande combien  chaque  compagnie  a  défriché  d'hectares,  et  a 
conabien  revenait  le  défrichement  de  chaque  hectare ,  sachant 
que  les  premiers  ouvriers  ont  reçu  323  fr.  de  plus  que  les  se- 
conds. 

P.  140.  La  mise  de  deux  associés  est  de  1600  fr. ,  leur 
gain  s'est  éle^é  à  300  fr.  :  on  demande  quel  doit  être  le  gain 
de  chacun  amsi  que  sa  mise,  sachant  que  le  second  a  reçu 
pour  gain  et  pour  mise  1140  fr. 

P.  141.  On  veut  connaître  la  mise  particulière  de  deux 
jeunes  gens  qui  ont  gagné  1625  ft*.  avec  un  fonds  de  5000  fr. , 
smrhant  que  le  gain  du  premier  surpasse  de  525  fr.  celui  du 
second. 

P.  142.  Avec  4500  fr»  deux  marchands  ont  fait  un  gain- 
qui  esta  leur  fonds  :  :  1  ;  5;  la  mise  du  premier  est  le  triple 
nu  gain ,  le  second  a  fourni  le  reste  :  on  demande  l''  le  gain 
tolal,  2°  la  mise  elle  profit  de  chacun. 

P.  143.  Deux  asflociés  mi  fait  un  fonds  de  15216  fr. ,  le 
second  a  rais  4200  fr.  de  moins  que  le  premier  :  combien  cimcuu 
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recevra-l-il  pour  mise  et  bénéfice,  s'ils  fO«t  un  gain  égid  au 
tiers  de  la  mise? 

P.  144.  Quatre  p^^oraies  veulent'  former  un  capital  de 
35400  fr. ,  la  premièi-e  y  veut  être  peur  0  fif .  40  c.  pour  franc, 
là  seconde  pour  0  fr.  25  c. ,  la  troisième  poUr  0  fr.  20  c,  et 
la  quatrième  pour  0  fr.  iS  c.  :  comtéea  ehaKune  doit^elle 
mettre? 

P.  145.  La  somme  de  6324  fip.  doit  ^fe  parta^  entre 
trois  associés  qui  ont  nus,  le  preaùer  9830  fr*^  te  second 
11230  fr.  ;  on  ne  connaît  pas  la  mise  du  breisièiiiie ,  Hais  on 
sait  qu'il  a  reçu  2108  fr.  de  bénéfice;  on  veiitc«aaAÎ4resa 
mise  et  le  gain  des  deux  autres. 

P.  146.  Deux  contre^maîtres,  8  ouvriers^  6  apprentis  et  6ma^ 
nœuvres  ont  k  se  partager  2772  fr.  de  gratification ,  les  contre- 
maîtres doivent  recevoir  ensemble  f,  les  ouvriers  f,  les  ap- 
prefife  i,  fH  tes  tofêittœutï^l  :  edttft^fttt  «arWrt-ils  chacaft? 

P.  147*  trois  associés  ont  gagné  4800  ,fr.  :  k  mise  da 
premier  est  k  celle  du  second  :  :  3 :  8,  et  oelle  du>  seconda 
celle  du  troisième  :  :  2  :  5,  combien  auront^ils  diacun? 

P.  1^.  Twis  asMtï^  ontmls  ei^^fiÉiid^âlSfeOfr.dittsle 
e»t6iam(x  :  on  éeifi«ade  la  tme  d«  cHacMSi ,  fOtKhdxâ,  ^  le 
gain  du  premier  est  Ift  oelat  d«(  idisdiid  :  :  1  :  ï^  et  t(dtti  du  se- 
cond h  tdm  dui;roi«iètne  :  :  4  :  5. 

P.  149.  Les  droits  d'entrée  étaàt  de  10  fr.  pournabeeuf, 
.de  5  pour  un  veau,  et  de  2  ppur  mi  mouton,  on  demande 
combien  il  en  est  entré  de  chaque  espèce ,  sacbant  que  la  re- 
cette a  été  é8  ^40  fr, ,  et  que  te  iienalire4«  boeufs  est  k  eelui 
d«6  veaux  :  :  1  ;  5 ,  e4  e^i  des  vc^uii  k  cùtàk  ctefriuoutaDS 
::2.:5. 

P.  130.  On  veut  partager  48  fr.  etttre  4  pcsnMttes,  la 
pemière  voudrait  11  fr. ,  la  seeœute  17^1a  troisième IS,  et 
k  qualrième  23  :  conabten  devra^^on  douter  k  cb^uiune? 

F.  4^.  f^uf rewfp^riiii«9étervoip^«l»âl^nailBe»âi§'em- 
tim.  de  longueur,  12  met.  de  largeur,  et  4  mètres  ÎJd  oeat 
de  profondeur,  on  a  laissé  couler  4  robinets,  le  premier j^en- 
dont  6  heures  23  minutes,  le  second  pendait  3h«ures  40  min.  ^ 
le  troisième  pendant  550  min.,  et  le  qaactriènÉe  pendant  3 h. 
5  min.  :  on  (teMaiide  combien  di^ne  r^^ûoet  a  d««né  de 
mètres  cubes. 

P.  Itt.  C^  négociants  se  MUt  SÉÊêéé»  Mur  4  aitt  :  le 
pftniiâTaïaHs  d''«bo0d  00  fr.^  jî  moÂi  apit»800fr.,et«£n 
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d§00  fr.  4  mois  atant  la  fin  de  la  société;  le  second  a  mis 
600 fr.  au  commencement,  et  1800  fr.  6  mois  après-  le  troi- 
sièfflea  mis  d'abord  480  fr. ,  et  tous  les  «x  mois  il  y' ajoutait 
500  fr.;  le  quatrième  ne  mit  ses  loads  que  8  mois  après  le 
commencement,  alors  il  mit  900  fr. ,  et  réitéra  cette  mise 
tous  les  6  moiis  ;  le  cinquième  frit  chargé  de  faire  valoir  les 
fonds,  et  il  frit  conTenu  qu'il  estimerait  son  temps  à  6  fr.  par 
j^:  ««ï*»en  tkmm  doit-il  ^oir  sur  le  lyénéfîce ,  qui  est  de 
S86^fr*? 

P.  1153.  Q»atre  ouTriers  travaillent  ensemble  au  même 
otiTTOige, qu'oïl  leur  paie  4  fr.  58  c.  le  mètre:  le  premier 
peut  en  faire  5  mètres  en  4  jours,  le  second  Ô  mètres  en  il 
joœrs,  te  tpoiaièaie  10  met.  ea  13  jours,  H  le  quatrième  12 
niè(ve&eai4  jiMiro  :  0B4lemaiide  cpellepart^thaeun  doit  avoir 
à  la  recette,  saâhaat  qu'ils» eait  lait  ettsenUe  6âÔ  mètres  de 
cet  ouvrage. 

P.  iK4^  Lous  a  retîté  four  gsin  d'one  association  la 
somme  de  548  fr.  ;  iAdré  Sm  fr .  ;  Paul  a  reço  138  fr.  de  pl«& . 
que  le  dernier  :  on  demande  le  profit  at  lannse  de  chacun 
sadiant  que  Louis  avait  mis  2780  fn  ' 

P.  155.  Vn  priace  lowlanl  véeom^e&wr  une  pHvinee  d^ 
service» ipi'il  en «kvidc reçus, lui  accorda  une'dÉnkutioD  d'im- 
pôts de  157790  francs;  èi  eomëien  relnioot  Ift  (MiaiiKitiMi  par 
tête,  s'il  y  a  2  villes  de  9888  habitants,  6  bourgs  de  chacun 
380,  12  till^jes  die  ^lacun  120,  et  19  bameun  de  cha- 
cun 75? 

P.  156.  Unboulaâf^  aa^heté  d'un  ktm&t  une  partie  de 
blé  poor  2946  fr. ,  payables,  | «toiM  8  mois,  k  dans  l^Boi», 
et  le  reile  dans  un  an,  mais  s'il  paie  diaque  somne  3  mots 
plus  144  qu'a  âe  demt.  et  qu'a  obtionne  une  dimiiiutkm  de 
9  pour  188  par  an,  oomteetà  d^MVsert^Wil  obafue  fois? 

P.  Ii57.  Un  jetme  hmamte  demi  les  semmes  suivantes  : 
40  fr.  payAlites  à  6  ums^  88  fr.  ^  9  mois,  et  48efrancsà 
15  mois;  mais  eomne  il  a  payé  eoaif^tant  les-tow  premières 
sommes,  son  créancier  lui  aeoMde  de  ae  hsà  pa^er  la  troi^ 
sième  que  dans  2  ans  :  combien  ce  jeune  honmie  a-i-il  gagné 
supposé  qu'il  ait  placé  son  argent  à  5  pour  180?  * 

P.  158.  J'ai  »^eté  pour  3608  fr.  de  marchandises  paya- 
bles dan»  15  mois,  k  condition  que,  si  je  laisais  une  partie  du 
paiement  avant  ce  terme,  il  me  serait  accordé  du  temps  aur 
delà  de  15  mois  pour  ce  qui  resterait  k  payer  ;  or  j'ai  fait  un  pre- 
mier paiement  5  mois  aî>rès  l'achat ,  et  j'ai  soldé  mon  créan- 
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KicT  14  mois  après  le  terme  qu'il  m'avait  domié  d'abord: 
combien  airje  payé  chaque  fois? 

P.  159.  Je  devais  400  fr.  à  15  mois  de  crédit  ,  j'en  ai 
!payé  les  f  avant  l'échéance ,  de  manière  que  Tintérêt  que 
j'aurais  pu  me  procurer  avec  ces  î  est  compensé  par  celui  qiie 
yai  obtenu  sur  le  j,  en  le  gardant  3  ans  9  mois  après  le 
lerme  convenu  :  k  quelle  époque  ai-je  payé  les  1  de  ma  dette? 

P.  160.  Un  boulanger  a  vendu  de  trois  qualités  de  pain» 
ei  autant  de  l'une  que  de  l'autre,  pour  56  francs  :  combien  en 
a-t-il  vendu  de  kilog.  de  chaque  sorte,  les  prix  étant  15  c, 
20  c.,  et  25  centimes? 

P.  161.  Avec  du  vin  k  3  fr.  et  k  2  fr.  le  litre,  on  a  rem- 
pli une  pièce  qui  en  contient  225  :  combien  en  a-t-on  mis  de 
4ihaque  prix ,  sachant  que  la  pièce  vaut  540  fr.  ? 

P.  162.  On  a  30  litres  de  vin  k  45  centimes  dans  une 
4)ièce  qui  en  contient  550  :  combien  eu  faudra-l-il  mettre  à  . 
55  c. ,  40  c. ,  55  c. ,  75  c. ,  et  80  c.  pour  la  remplir,  f^fin  qnc 
le  litre  se  vende  60  estimes  ? 

P.  165.  On  veut  faire  800  mesures  de  blé  qu'on  puisse 
rendre  15  fr.  :  combien  faut-il  en  mettre  de  6  fr.,  9  fr., 
10  fr. ,  17  fr.  et  18  fr. .  si  l'on  veut  qu*il  y  en  ait  gjitanl  de  la 
|)remière  qualité  que  ae  la  dernière? 

P.  164.  Un  terrain  de  forme  rectangulaire  ayant  une  super- 
-ficie  de  1197  met.  1^,  doit  être  entouré  d'un  mur  de  4  met.  de 
liaut  :  quelle  sera  la  longueur  des  murs? 

P.  465.  Un  particulier  ayant  un  jardin  carré  de  2116  mèl. 
4ie  superficie,  veut  faire  crépir  le  mur  qui  l'entoure  :  combien 
^épensera-t-il  s'il  paie  le  mètre  carré  k  raison  de  0  fr.  50  c.  pour 
;ie  dedans ,  et  0  fr.  80  c.  pour  le  dehors ,  ledit  mur  ayant 
4  mètres  de  hauteur  et  0,45  d'épaisseur  ? 

P.  166.  On  veut  planter  1452  arbres  dans  un  verger  qui 
«st  5  fois  plus  long  que  large  :  combien  y  aura-t-il  d'arbres 
sur  la  longueur  et  combien  sur  la  largeur,  sachant  qii'ilî^ 
-doivent  être  également  espacés  ? 

P.  467.  On  a  deux  nombres;  le  plus  grand  est  15,  et  la 
somme  de  leur  carré  est  346  :  quel  est  le  plus  petit? 

P.  168.  Quelle  est  la  largeur  d'une  chambre  de  63  met. 
<dc  superficie,  sachant  que  si  ellQ  était  carrée  elle  en  au- 
caitSi? 

'  P.  1G9.  On  a  payé  600  fr.  pour  ua  tcrr.u'n  de  20  met.  de 
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culé  :  combien ,  à  proportion ,  paiera-t-on  pour  un  autre  de. 
même  qualité ,  ayant  40  mètres  de  côté  ? 

P.  170.  On  a  payé  9375  francs  pour  un  terrain  ayant 
625  met.  de  superficie  :  quel  doit  être  le  côté  d'un  autie  ter- 
rain carré  qui  a  coûté  2535  fr.  ? 

P.  i7i.  On  a  fait  faire  23  mètres  d'ouvrage  pour  23  fr^ 
725:  on  demande  combien  coûteront  29  mètres  au  même 
prix  ? 

P.  172.  On  a  payé  63  fr.  432  m.  pour  35  mèlr,  875  m-^ 
d'ouvrage  :  à  combien  revient  le  mètre? 

P.  173.  Une  allée  de  jardin  a  158  met.  95  de  superficie 
sur  5  met.  40  de  largeur  :  quelle  en  est  la  longueur  ? 

P.  174.  On  veut  percer  12  baies  dans  la  longueur  d'un 
mur  de  46  met.  66  :  on  demande  quelle  &i  sera  la  largeur  com- 
mune ,  sachant  que  la  distance  de  chaque  angle  k  la  premières 
baie  et  les  séparations  font  ensemble  36  m.  25. 

P.  175.  On  a  acheté  du  papier  k  4  fr.  925  m*  la  ras^^  >  ^ 
5  fr.  7875 ,  à  6  fr.  733  i ,  et  k  7  fr.  875  m.  :  on  en  a  eu  autant 
d'une  qualité  que  de  l'autre  pour  299  fr.  05  c.  :  combien  en 
a-;l-on  eu  de  chaque  prix? 

P.  176.  Quel  serait  le  diamètre  d'un  cercle  égal  en  sur- 
face k  un  triangle  de  20  mètres  de  base  et  de  24  de  hauteur  ? 

P.  177.  Quelle  est  la  base  d'un  triangle  de  12  mètres  de 
liauteur,  et  dont  la  superficie  égale  celle  d'un  cercle  de  9  mè- 
tres de  diamètre? 

P.  178.  Quelle  différence  y  a-t-il  entre  la  superficie  d'«*^ 
cylindre  de  4  mètr(»  de  circonférence  et  15  de  hauteur,  et 
celle  d'un  cône  de  22  mètres  de  circonférence  et  15  de 
hauteur?  La  superficie  des  bases  ne  doit  point  être  ccMoaprtse 
dans  ce  calcul. 

P.  179.  On  a  fait  faire  une  porte  c-ochère  cintrée;  la 
partie  carrée  a  3  mètres  50  centimètres  de  Isurgeur,  et  5  mèUres 
40  centimètres  de  hauteur  ;  le  cintre  forme  un  demi-cerde 
parfait ,  ^^'unt  la  largeur  de  la  porte  pour  diamètre  ^  oa  paie  le 
menuisier  k  raison  de  34  fr.  le  tnètre  carré,  le  peintre  k  3  fr.  75  c. 
le  mètre  carré  pour  l'extérieur,  qui  doit  être  bronzé,  et  2  fr^ 
25  c.  le  mètre  carré  pour  l'intérieur  :  combien  eoûtera-t-elle , 
s'il  faut  payer  75  fr.  pour  les  ferrements  ? 

P.  180.  Quelle  est  la  profondeur  d'un  bassin  de  300  mètres 
de  superficie ,  pouvant  contenir  390  met.  cubes  d'eau? 

P.  181 .  Combien  faudra-t-il  de  pierres  de  0  met.  cube  034 
pour  faire  un  piédestal  dont  chaque  surface  formerait  un  carré 
de  4  mètres  de  cMé? 
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P.  182.  Combien  y  avait-il  de  mètres  cubes  de  terre  dans 
vai  moule  qui  a  servi  à  fondre  un  objet  conique  de  8  met.  de 
hauteur,  ce  moule  ayant  8  met.  7  de  hauteur,  3  met.  60  ceat. 
de  diamètre  extérieur,  et  0  met.  03  cent,  d'épaisseur? 

P.  183.  Quel  serait  le  prix  d'une  pyramide  de  12  met.  de 
hauteur,  ayant  pour  base  un  triangle  de  6  mètres  de  base  et 
de  5  de  hauteur,  k  54  fr.  le  mètre  cube  ? 

P.  184.  On  demande  la  profondeur  d'un  bassin  de  28  met. 
/de  superficie ,  dont  le  cube  égale  la  solidité  d'une  pyramide 
qui  a  7  mètres  de  hauteur,  et  dont  le  triangle  qui  Im  sert  de 
base  est  de  6  mètres  de  hauteur  et  de  8  de  base. 
*  P.  i^.  Quel  est  le  cube  d'une  sphère  de  i  m^t.  i5  cent, 
de  diamètre? 

P.  186.  On  a  creusé  un  puits  de  1  met.  Vi  eentoi.  de  dia- 
mètre et  13  met.  25  cettUm.  de  pratoideur  :  qudle  quantité 
-de  déblais  en  a^t-^on  estiaile?  > 

P.  187.  Pour  faire  creuser  «n  puits  deH  aèt.  àe  éiaahVrt 
4l  de  20  de  profoaideur,  en  paie  4  it,  pour  k  premier  mètre 
d'extraction,  5  pour  le  second,  et  akiii  de.saile  :  c«nbiai 
.j^iera-t-en  pour  cet  euviage  ? 

P.  188.  Quelle  est  la  superficie  d'Un  ^tagietdaBt  tes  oètés 
^nt  144  met. ,  iM  met. ,  et  iâêsièt.  ? 

P.  189.  Les  i  de  la  fertane  d'Antoine^^tlQitlsB  {  4b  celie 
d'Alphonse ,  qui  égale  eHe-«mème  les  i  de  4i80:  quelle  est  la 
ibrtune  d'Aoloine? 

P.  190.  Une  sphère  a  12  met.  65  de  diamètre  :  quifle  ai 
«tlaftolMiléf? 

P.  494.  LM960Klegfé»delongHude|HffmftclevHitieMlea 
aa  24  heurta,  «m  demanée  amolHen  h  ptBse  4e  dagfés  ;p«r 
hmie  et  par  niaMie. 

P.  192.  D'après  l'opération  ci-dessus,  on  d^MendeqoéQe 

est  la  iMigitude^ane  of^He  qui  a  mitli  2  iieuias  f  ^unuiti^aris. 

P.  495.  Sai&aKftq«ielaleAgitu4e^¥Km^eitO,el«Btte4e 

¥efiise4e  10  degrts  Est,'eii  <lema«le^|iiëlle  towefl  est  11 

Venise  lopsifir1l«0t  aaitli%  tans. 

P.  194.  On  fwt  que fesoteil  dépasse  chaipetftlé4eréçBa' 
teurde  ^!^  S^,  mi  dentianâe  ^el  estaiors^saa  élDiipcieiBea^ 
du  ï^tth  fle1>ans,  sitifté  à  leo  90*  de  kaitude. 

P.  195.  La  latitude  de  Paris  étant  de  48»  90^  .«n  4emaBde 
èombienle  sOM  ^^ve  auHiassns  de  rhtxmsm.âejxiait  Tîlkik 
l'époque  des  solstiees. 
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DE 


MÉMOmES  D'OUVRIERS. 


MÉMOIRE  DE  TAIIXEUB. 


MÉMOIRE  des  Ouvrages  fournis  et  confectionnés  pour^ 
M.  P....  et  pour  sa  famille ,  pendant  le  courant  de 
Tannée  184  ^ 

Par  F....  C...  Mam^UAt  TaiUovr  à.... 

SÀVOiit  : 

fr.   c. 
Mai,  l«.  .  .     5  m.  30,  c^mir  gris  k  côlie»  pour 

pantalon ,  k  7  fr.  50  le  mètre » 

0  m.  T&.  iÊi&»  giîseoMxr  doublure, 
kl  fr.75 , M 

Foufmtureetfeçon 7  30 

Om.  75,  drap  de  soie  brochée,  fond 

Yiotet,  pour  gilet,  kl^fr » 

1  met.,  coton  gris,  pour  doiriîlure  .  .  2 

Fourniture  et  façon 6  30 

1  met.  30,  drapd'Ëlbeuf ,  bleu  foncé, 

poiir»edÉiiole,kai*.^ -.  » 

i  met.  80,  peroaine  jo«»e,  fWc  dou- 
blure,  k  1  fr.  30  c » 

Collet  m  Télours 5 

F^çon W        »   } 16  30 

^  Garniture.  ...    4       i 


Totd. 


(t)  On  a  farfné  ptvftieitrt  nombres  en  blanc ,  afin  que  ces  me- 
oires  puisent  ferw  4'exerciccs  sor  le  cakd. 

Digitizedb'y  Google 


—  86« 


Report.  . 


fr. 


Juin,  H .  .  .     1  mèl.  80,  drap  de  Sedan ,  pour  habit, 
à  50  fr  .  .  . 

1  tn.  80,  percaline  rose ,  pour  dou- 

blure,kifr.  60  .  '. 

Boulons 1  fr.  50 

Façon 14        » 

Garniture.  ...    4        » 

POUR  M.  ALPHONSE. 

Avril,  3.  .  .     Satin  laine,  pour  un  pantalon,  i  m. 

80,à30fr »     » 

1  m.  80  de  doublure ,  k  1  fr.  40.  .  .  .       »     » 
Fourniture  et  façon 7  50 

0  met.  50,  salin  broché,  pour  gilet, 
H  24  fr »     * 

0  met.  60,  percalme,  pour  doublure,  k 

1  fr.  40 p     . 

Fourniture  et  façon ' 9     » 

POUR  M.  ISIDORE. 

Juillet,  14.  .     1  ra.  60,  cuir  de  laine  (fabrique  de 

Tornaux) ,  pour  pantalon ,  a  25  fr.  .  .  .       »     » 

1  ra.  60 ,  de  doublure,  k  1  fr.  60  .  .  .       »     » 

Fourniture  et  façon 6  50 

0  met.  60,  satin  velouté,  pour  gilet, 

à25fr , .     » 

0  m.  60,  doublure,  k  1  fr.  50  .  .  .  .       »     » 
Fourniture  et  feiçon. .4     » 


POUR  M.  EDOUARD. 

Juin,  10.  .  .     0  met.  90 ,  drap  bleu  de  Sedan ,  pour 

jaquette,  k  26  fr »      » 

Garniture  de  boulons 4  50- 

0  m.  95  de  percaline ,  pour  doublure , 
k  1  fr.  50 »     * 


Total. 


Digitized  by  CjOOQ  IC 


fr.    c. 
Report.  .,  .  .      »     » 

Façon .  .  .\  .  .      6  SO 

Asling  satiné ,  pour  pantalon,  1  m.  60, 
a  10  ir »    » 

i  met.,  percaline  pour/doublure,  k 
1  fr.  60.  . w     w^- 

Fourniture  et  façon if     »^ 

POUR  MADAME. 

Sept.,  12  .  .     5  m.  40,  drap-de  Louviers,  pourman- 

teau,à23fr »    »- 

2  m.  40 ,  velours  noir ,  pour  garniture 
et  collet,  à  24  fr 

'    ^        Agrafes  et  façon i5 


»    »> 


Total  ,  .  .  . 


»    > 


Pour  acquit  de  la  somme  de  cinq  cent  vingt-iwuf  franc» 
quatre-vingt-dix-huit  centimes ,  montant  réduit  du  présent 
mémoire. 


A....      le i84 


(^igtoture  du  Md  Tailleur ,> 


16, 
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MÉMOIBE  m  GQBDOMKXER. 

MÉMOIRE  des  Ouvrages  de  Oianssures  faits  et  fournis 
pour  le  compte  de  M.  R...  et  de  sa  famiUe,  peadan 
le  premier  semestre  de  Taimée  t84 

Par  S....  T....  Cordonnier  et  Bottier,  à  M.... 

s&¥(»r: 

ûr.  c. 
JanTier,  15.     2  paires  4e  ^G&es  à  doi^le  «ooture,  à 

W fr.lafiére. »  » 

Mars,  18.  .     2   -^    ^- souliers  ltreoonf*eBiait,k 

9^. »  » 

Mai ,  17  .  .      2    —    —  esGarpinsenyeaaciré,a6f.  •  » 

l    —    -^  socques  en  cuir.  .....  8  » 

POUR  MADAME. 

Jaimeryâl.     t  -^  -*^  èrdêe^piîM  de  satin iiR.  TïM) 

i  ^  ^^mhwmÊm  de  «hènp.  >  .  Z    » 

Mars,  25.  .      1  —  —  socques  en  cuir 7    » 

Avril,  14.  .      1  —  —  escarpins 4  SO 

Juin ,  20.  .      1  —  —  chaussons ,  satin  soie.  .  .  5    » 

POUR  M.  ANSELME. 

Avril ,  4  .  .  1  —  —  souliers  de  chasse  ....  8  50 
Hai ,  il  .  .  I  -^  «^  Iwpodequiiîs  en  reau  ciré.  4  » 
Juin ,  19.  .      1    —    —  souliers  lacés  h  Tang^aise.      0  50 

POUR  MM«  ELISA. 

Avril ,  14  .  1  —  —  chaussons  en  satin  laine.  5  50 
Mai ,  12  .  .  1  —  —  escarpins  veau  ciré ....  4  » 
Juin,  17.  .      1    —    —  fdem  satin  soie 5  50 

Total.  .  .         »     » 
Pour  acquit  de  la  somme  de  cent  trente-trois  francs; 

A L;...  le....  184 

(Signature  du  Foumisseu''-) 
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MÉMOIRE  DE  MEINUISEER. 


MÉMOIRE  des  travaux^il€wri0erie€âits  dans  la  maison 
de  M.  A.v,  B...  situé  à  C...,  rue  D— .  n^  ...  dans 
le  cornue  (te  f  aw^  tflé 

Par  L...,  KoJiffctrQitmr »  me.vM.  n^».*  sou»  Udirection 

FAÇADE  SUR  LE  JARDIN. 

fr.  c. 
^?ril,lî.  Fourni6porteiii^tré€s, wfihôn«,de  »  » 
0,034  d'épaisseur,  k  2  venteaux  avec  dor- 
mants, jet$  d'eau  et  paimeau:^  ^  table 
saillante:  haut.  2 met.; largeur,  1  m.  20; 
jurted  Maie ,  0  met.  00 ,  ^  8  £r,  50  le 
mètre  carr4 ■    • 

.  .  .  15 . .  "J^Founé^icreiiJéeii^ïi  4lWaie,  4e  0  met. 
027 ,  à  î  veateai»  avee  dormants,  jets 
d'eau,  etc..:  iMWlôir,  1  met.  80;  lar- 
geur ,  1  n^.  W  ; 

.  .  .18..       F^urwêcwi-  \ow.O,à8f.      »    » 

sêes  «»  cMia , 
<^Q0Hn^«  ci-deS' 
eus:  haut,,,lm. 
60;  largeur,!  m. 
20 .-ensemble.  .00m.00> 

Total 
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Report.  .  .  . 

FAÇADE  SUR-LA  COUR. 

REZ-DE-C»ltJ6SÉE. 

Mai  ,19  .  .  Fourni  6  portes  vitrées,  en  chêne ,  de 
0  m.  037 ,  à  2  venteaux  avec  doublure 
à  la  place  des  pentures  :  hauteur,  2  met.  ; 
largeur ,  i  m,  30  :  ensemble ,  0  m.  éO , 
à  5  fr.  20.  .  .  . 

1«»^  ÉTAGE. 

Fourni  6  paires  de  volets  en  chêne, 
de  0  m.  055,  avec  les  panneaux  k  champ 
et  à  saillie j  hauteur ,  1  m.  80  ;  largeur , 
im.  20; 

ensemble  .  .  00  m.  00\ 

2«  ÉTAGE. 

Juin  ,  Jer  .      Fourni  6  pai-  } 2ltti.48à8l.50. 

res  de  volets  en 
chêne ,  de  0  m. 
057  ;  ensemble.  H  m  y2^ 

FAÇADE  SUR  LA  RUE. 

REZ-DE-CHAUSSÉE. 

.  .  .  10  .  .  Fourni  une  porte  cochère  en  chêne, 
de  0  m.  C^  d'épaisseur  avec  dckiblure 
dans  toute  la  grandeur ,  soubassem^ts 
en  saillie  avec  moulures  et  panneaux  k 
facettes:  hauteur,  3  m.  245;  largeur, 
i  m.50  =  0m.00,kiefr.  50  .  .  .  .  . 

.  .  .  IJ  .  .  ^croisée» en chênedeOm.OôS; hauteur 
2  m.  iO,  feirgeur  i  m.  20  c.  ;  ensemble 
Omet.  80,  h  5  fr.  20.  . 


Total.  .  . 


te. 
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.Report.  .  .  . 

Juin  ,  14  .  4  paires  de  conlreveals  en  chêne,  de 
.0  m.  0,55  d'/îpaisseur  avec- doublure  aux 
l>entures,  haut-  2  m.  10,  larg.  1  m.  20; 
cnsemblelOm.  08a5fr.  20 

U^  ÉTAGE. 

.  .  .  .  17  .  Fourni  6  croisées  en  chêne  de  0  m. 
040 ,  hauteur  1  m.  80,  largeur  1  m.  20; 
ensemble Om.  00\ 

2«  ÉTAGE.  (Qm.00,k8f. 

.  .  .  .  19  .      Fourni  6  id.  id.; 

ensemble 11  m.  52 

Fourni  6  paires 
de  volets,  idem.  12  m.  96  0m.00,k8f. 

Fourni  6  id.  id.  11m.  52) 

FAÇADE  SUR  LA  COUR. 

REZ-DE-CHAUSSÉE. 

.  ...  19  .  Fourni  6  portes  intérieures  en  sapin , 
de  0,035  à  un  ventail  et  h  deux  panneaux, 
-iiaut.  2  m.  10,  larg.  1  m.  05  ;  ensemble , 
13  m.  23  à  5  fr.  75  le  mètre 

I*""*  ÉTAGE. 

Juillet,  10  .  Fourni  4  portes  vitrées,  en  sapin ,  de 
même  épaisseur  que  les  précédentes,  as- 
semblées à  petits  cadres,  avec  panneaux 
d'appui ,  et  petits  bois  en  chêne,  assem- 
blés à  pointe  de  diamant ,  haut.  2  met. 
165,  larg.  Omet,  812;  ensemble 0 m.  00 
à  6  fr.  80 

4  portes  pleines  en  sapin ,  de  même 
épaisseur  que  les  précédentes  :  hauteur, 
2  m.  10,  largeur  1  m.  05;  ensemble 
8  m.  80  k  5  fr.  75 


fr.    c. 


Total.  .  .  . 
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Juillet,  27.  Fovxsi5;portesfNaese«9^iQ>métne 
éîmisseiir  que  We  çipéeêétentes ,  toj^ur 
î  m.  10,  largeur  1  m.  OS;  ensemble 
0m.00,à5fr.  75 »    » 

^  ...  .29.  — 16  chambranles  de  portes  en  chêne 
de  Om.  07iS  a;irecauM4kreii  ^  «afiin,  as- 
iseoiblé$kQ(igl^,^9ft.^rju».  .....      >    » 

^  12  ckAiBl)niQles  de  ctamate  en 
noyer,  de  0  m.  055  ayec  placage  ensaillie; 
httuteMr ,  1  met.  10;  largev,  1  m.  35,  à 
15  fr.  50  l'un 

Fourni  pour  Iqs  tMsoos  5^  ptieaux  en 
chêne  corroyé,  de  0,095  sur  toiites  feces, 
et  assemblée ,  chacun  ée*^  m.  SS  de  lon- 
gueur, eosenUe^O  m.  00^  tfr 


»    » 


9         » 


TftMO,  ....      »    * 

Réduit  par  TArchitecte  h  U  sqou&jb  d^  mille  sept  cent  qua- 
tre-vingt-neuf francs  quatre-rinjts  ceottoes. 

A.....  te....     m 

(Si^aiure  de  l'Architecte.) 

Pour  acquit  de  la  somme  de  mille  sept  cent  quatre-Yingl- 
neuf  francs  qusktoepviiif  ts  oaiM;.  ci^<tom». 

(ISk^fmltast  ëtt  Ksnuisier.) 
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HÉUOIfiE  DE  SEBRTTBTyB 

JfÉMOiiŒ  des  Travaux  de  Serrurerie  faits  au  bâtiment 
de  M.  N...  •  rue  St-Louis,  n**  4,  ilaus  le  courant  de 
rmmée  184 

Pw  BL-m.  Sernuier ,  rutf.^ii«.... 

tr.  e. 
Février,  4  .      Fourni  2  boultta&eii  fer,  ronds,  h  léte 
carrée,  garnis  de  leurs  rondelles  et  de 
fciirstoous,à8&.  .  •  .  .  ^ 4    » 

Fourni  2  fortes  pattes  ea  inr  de  0,005 
d'épaisseur^  mir  Û,d45  de  largenv  et  0,02 
delongaew:,à6;75Vuae »    » 

F^çcoi  de  8  phrtes-tMndes  de  0,33  de 
loagiMur,  «MéoB  tJbarane  de  4  trous , 

à  0,50 .    • 

Avril ,  15  .      Fourni  U  dnis  dx^Uimmi^  \  0,075     >    > 

Ferré  et  lefeçenoé  f  «â  aux  pen- 
tuMs  de  2  pn^tai^  ta  «ivoir  feroées  sur. 
plaoe. 2    > 

Fourni  4  gondft^  q[MMte  ée  ^  m.  ^  7  c. 
de  développement;. fesawoirfliiitfs  et  les 
«voir  placés,  k  1  !r.  50  c »    » 

Fourni  2  gftdies  k  pointe  et  les  avoir 
plaoées,  à  1,25 »    > 

FcPiinî  «A  aJMié  9  4«fi  «B  ciifllre  avec 
leuEsgiinituRs^ttie'9iSfaR<)e  sûreté, 

repaie  etBapf(KéittÉÉ|e«Biiwe 7    > 

Août,  28  .      F^umift  l^acé  m  M^^ort 1  25 

Oéplaoé  une  seonne,  l'cmr  féptrée  , 
remise  en  place ,  et  ren4>laoé  tme  clef 
forée,  en  cninre 4» 

Poumi  un  mentonnet  k  patte  ^  un  res- 
^rt  k  patte  et  k  boucle ,  et  4  vis  .k  tête 
ronde 1  25 

Total.  ....      »    » 
Pour  acquit  de  la  somme  de  35  ff. ,  valeur  réduite  du  pre- 
ssent ménuBse. 

A  le  184 

,  (Signature  du  Serrurier.) 
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MÉMOtKE  DE  COUVREUR. 


3ÏÉM0IRE  des  Travaux  exécutés  et  des  matériaux  four- 
nis pour  la  toiture  du  bâtiment  de  M.  R,..  situé  à.., 
rue....  n**....  dans  le  courant  de  Tannée  184 
Par  C...  Maître  Couvreur,  rue....  n^...  . 

SAVOIR  : 

fr.    c. 
Mai  ,18.  .  .      Fourni  200  ardoises  cl  leurs  clous,  à 

lOfr  le  f  ......  .' 20 

150  tuiles    à  IS  fr.  le  I » 

20  faîtières,  à  0,fr.  80 » 

1  m.  88  de  tuyau  en  grès,  à  i  fr.  90  le 

mètre ; » 

3  sacs  de  plâtré,  k  0,  fr.  73 » 

3  journées  d'ouvriers ,  k  4  fr » 

3  idem  de  jnanouvrier ,  k  3  fr.  .  .  .  » 

3  kilogranimes  de  clous  pour  utiliser 
les  vieilles  ardoises,  k  1,40 » 

Vieilles  ardoises ii 

Juillet ,  a.      120  lattes  et  leurs  clous,  k  0,05.  .  .  > 

HOtuiles,  kO,  fr.  45  c 46  » 

4  60  ardoises  et  leurs  clous,  k  4  0  f .  le  |  » 
4  4  journées  d'ouvrier,  k4fr.  .  .  .  .  » 
4 1  idem  de  manouvrier ,  k  5  fr.  .  .  .  > 
Pour  fourniture  d'équipages  et  bénéfice 

de  rEnlrepreneur  i  de  la  dépense  ci- 
dessus » 


Total.  ...       » 

Le  présent  mémoire  réduit,  par  TArchitecte,  k  la  somme 
de  deux  cent  cinquante  francs. 

(Signature  de  rArcliitecte.) 
Pour  acquit  de  ladite  somme  de  deux  cent  cinquante  fir. 

P.  .  .  .     le.  .  .  .      J8I 

(Signature  du  Couvreur.) 
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VOCABULAIRE 

DES  POIDS  ET  MESURES. 


Are  (masc.) ,  du  laiin  area ,  surface  [décamètre 
carré ,  surface  de  100  mètres) ,  uuité  des  mesures  de 
rFTTAT  pour  les  évaluations  des  terrains. 

(^EXTi  {fraction  décimale)  ,  signifiant  centième. 

Cextiare  {masc) y  fraction  décimale  de  Vare  et  sa 
«•entième  partie  (  mètre  carré)  y  propre  aux  plus  pe- 
tites évaluations  des  terrains. 

Centigramme  (  fnasc.  )  ,  fraction  décimale  du 
gramme ,  et  sa  centième  partie  ;  propre  au  poids  pour 
Ja  vente  de  certaines  drogues  en  pharmacie ,  et  les  pe- 
sées précieuses  de  l'or  et  de  Fargent. 

Centilitre  {masc.) ,  fraction  décimale  du  Htre ,  et 
sa  centième  partie  ;  propre  seulement  au  commerce 
en  détail  des  liquides. 

Centime  {masc.) ,  fraction  décimale  du  franc,  et  sa 
4-entîème  partie. 

Centimètre  (ma^c.) ,  fraction  décimale  du  mètre  , 
ei  sa  centième  partie  ;  propre  aux  petites  mesures. 

DÉCA ,  du  ffrec  déca ,  en  latin  decem ,  mot  mul- 
lîple  qui  signifie  dix. 

DÉCAGRAMME  [ma.*c.),  poids  de  dix  grammes  ;  pro- 
pre aux  pesées  de  peu  de  valeur  pour  toute  sorte  de 
^•ommerce. 

DÉCALITRE  {masc.)  y  dix  litres;  propre  au  commerce 
des  matières  sèches  et  liquides. 

DicAMÈTRE  (masc.) ,  longueur  de  dix  mètres  {ra- 
cine carrée  de  Tare)  ;  propre  aux  mesures  de  lon- 
gueur. ' 

DÉCASTÈRE  (masc.) ,  meswe  de  dix  stères. 

DÉc.i  (fraction  décimale) ,  signifiant  dixième. 

DÉciGRAMME  (miLse,)  y  frâciien  décimale  éa  grmnme 
et  «a  dixième  partie,  propre  aux  pesées  {irécieiises  pour 
les  matières  d'or  et  d'argent ,  et  pour  Ja  pharmacie. 
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DÉCILITRE  (nMêû,) ,  fraction  décimale  da  litre ,  et 
sa  dixième  partie ,  propre  au  détail  pour  le  commerce 
d'huile ,  de  vin ,  de  vinatgfe ,  etc. 

BÉciME  (ma#Q.) ,  tractioii  décii^ale  du  franc  et  sa 
dixième  partie. 

DÉCIMÈTRE  (masc.)  y  fraction  décimiale  du  mètre, 
et  sa  dixième  partie  (racine  cubiqtie  de  la  capacité 
du  litre). 

DÉcisTÈRE  (masc.) ,  fraction  déciioale  du  stère ,  et 
sa  dixième  partie. 

Franc  (maêc,)^  unité  des  monnaies  de  ITITAT. 
Le  franc  d'argent  est  du  poids  de  cinq  grammes, 
et  il  contient  un  -^  d'alMage. 

Graiimb  (mase.) ,  fKnds,  de  gramma  p  j)oids  gre^ 
ap|)elé  scri^^ejD&p  les  R(H»aias  {poids  d'un  eentir 
nwtre  cubique  a^am  di^Hlée  et  ptséé^  dans  le  vide  à 
son  maximum  de  densité).  Unité  des  poidft4e  TETAT 
propre  aux  petites  pesées  pour  les  matières  d'or  et 
d'argent,  de  cuivre ,  eic. ,  et  à  la  pharmacie. 

Hecto  ,  du  grec ,  hekaton,  centussi,  eeni,  par  syil* 
cope ,  &«A49^  .0^tt#  ;  j»Qt  multiple  qui  signifie  cest 

Hectare  (masc.) ,  cent  ares ,  par  syocope  (kficto^ 
mètre  carre)  :i  nesuve  propri^  à  évahM^r  ^s  tecraiias. 

HccTOGEAiiiiE  (moHt.  ).,  p<Mds  de  cent  gramoitt^ 
poids  propre  ^xfi«sé«ii  pour  toule  noria  dea>mtieroe. 

Hectolitre  (masc.)^  mesure  de  Q«iit  Ji^r'^s  ;  mesire 
pn^re  aiuL^aada»  capaoil^  pour  les  mtiiière»  ràehes 
et  liquides. 

Hectomètre  (màsc,)^  longueur  de  ceoft  nètnes 
{rei4dne  earrfée  ié  l'HSQsraM)  ;  masare  px^nna  mx 
grandes  évaluations  de  Ic^naur.   , 

Kilo 9  dn  grec^  ckiisÊiM  mille ^, mot  «wMfde  ^ 
âiffûfie  mille  lois  41^  4imté, 

Kilogramme  (masc),  i)oids  de  mUle  granuoet» 
(poids  d'un  dMméfns  mVpâr  d'^uu/ii  iHffppe  i«x 
pesées  poiir  «out  gnMîe  de  oomneroi. 

KxuMiTRX  <^siase4  y  nesuce  de  MUeflto»  (« 
^uie  ;  ftfsfpfie  ma.  flwtièKS  aàdM)s  mkmait»  01 1 
sure  de  coôipte  poor  tes-liqniitett. 
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KiLOMCTRE  {maê€,)y  longueur  de  mille  mètres  ;  me- 
sure  itinéraire  pour  les  petites  distances  et  les  bornes 
sur  les  routes  ;  propre  à  éYakier  les  (M«taiiees  des  can- 
tons et  des  communes. 

Litre  {masc)  ^  du  grec  litra ,  meêurè ,  chez 
les  anciens  servait  pour  les  liquides  (capacité  du 
décimètre  cube) ,  unité  des  mesures  de  TETAT  pour 
les  grains  et  les  liquides  ;  propre  au  commuée  eo  dé- 
tail. 

MÈTRE  (masc.)^  tweêmre^  du  %i^%c  metron ,  mèn- 
era, mesure  (prototype,  10.000.000*  partie  du  quart 
da  méridien  de  la  terre)  ,  unité  fondamentale  des 
mesures  £t  poids  de  TETAT  et  umié  dos  mesiMoesde 
longueur ,  ou  linéaipes;  pro|pre  à  tout  ce  qui  est  «us- 
ceptiMe  d'0tre  nws«nré  éie&  iSa  nature. 

MiLLi  {fraction  décimale) ,  signifiant  1^000*. 

Il  ne  se  joint  ^'aux  mesures  de  k>o0aeiir  et  mu 
poids ,  comme  mêllimitre ,  milUgt^amrm. 

Milligramme  {Tn€t$0^.)j  fraction  décinMAedu^minm^^ 
et  s«  1*^00"  ptrtie  ffmd^  d!un  millimètre  euèdfW 
ft£au)  ;  sert  à  la  phawnacie. 

Millimètre  (  majfc.  ) ,  fraction  décimale  du  mùâr0  , 
et  sa  1.000''  piartie;  pr4)preaux  plus  petites  évataïa- 
tkms  de  lottgumr. 

Mtria  ,  du  grec'«i^m^^  deeem  mille,  dis  ntitle, 
mot  mult^le  qui  «^nnie  10.000  fois^  une  unité. 

Mtriagra]IM£  (mast4 ,  poids  de  lO.OÛO  granuaes  ; 
prqire  mx  cosses  fteséas  pour  tout  genre  de  con* 
oierce. 

MTMminÈns  (mcue.),  longueur  de  10.000  mètres 
(l.OOO*  partie  èa  quart  du  mérîdien  de  la  larej)  ; 
distance  itinéraire  géographique  ^  maiîtime. 

Stère  (mM»e;)^  atlkdâ,  du  grec  stéréos  y  .solide 
(mètre  cube),  meswe  4e  TÊT  AT  pour  lecommereë 
4es  bois  et  tliaiiftsige. 

FIN. 
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DU     NOUVEAU    TRAITÉ 

B*ÂIIITH1ÉT1QUE  DtCIÏilE 

— ^^^^^•••»« 

§r. 

D.  Qu'est-ce  que  rÀNihmétique? 

R.  L'Arithmétique  esl  la  science  des  nombres^ 

D.  Qu*esi-ce  qu'on  app<"IU*  nombre? 

R.  On  appelle  nombre  l'expression  de  la  collectioa 
de  plusieurs uniiés, comme  3,  4,  etc. 

D.  Qu'est-ce  nue  Tuni'éf 

R.  L'unité i^st  la  chose  que  l'on  a  en  vue,  comme 
terme  de  comparaison,  lorsqu'il  s'agit  de  compter 
combien  il  y  en  a  de  semWab'es  dans  une  quantité. 
Ainsi,  dans  6  francs  l'unité  est /runc,  dans  20  maisons 
l'unité  est  ma/son,  etc. 

D.  Qu'0t-ce  qu'on  entend  pnr  quantité?  '  »* 

R.  Par  quantité  hn  enlt^nd  tout  ce  qui  peut  ^tré 
augmenté  ou  diminué,  comme  les  mesures,  le  temps, 
la  valeur  des  chOvses,  etc.  . 

§  ÎI.  —  DIVISION  DES  NOMBRES. 

D.  Comment  divise-t-on  les  nombres? 

R.  Le^  ïiombres  en  g^énéral  se  divisent  en  nombre^ 
MibêtT'its  et  en  nombres  ccncreu. 

D.  Qu'est-ce  qu'on  appeUe  nombres^  abMraits? 

R.  On  appelle  nombres  abstraits  ceuxdoni  la  nature 
des  unités  qu'ils  contiennent  n'est  pas  déterminée, 
comme  3, 4,  etc. 
• 
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D.  Qu^appelIe^-owiwJï^lJneaifloncrels? 

R.  On  appelle  nombre  concrets  ceux  dont  la  nature 
desï  usités  mi*^  comlenAiei^t  en  d<témihiée,  cotnnie 
2  fiants',  3f  hotnmes,  4  iTiafeônô,  etc. 

D.  Qu*e^-t^  qicre-h  ittrttéfjrtfon  î 

R.  La  numération  est  la  partie  de  l'arithmétique  qui 
apprend  àtéipfîm^ir  les  iMmbnes^  «t  à  les  représenter. 

D.  Comment  exprime-l-on  les  nombres? 

R.  On  exprime  les  nombres  par  les  mots  suivants, 
seuls,  ou  combinés  enlr«  eux:  un,  deux,  trois,  quatre, 
cinq,  six,  sept,  huit,  neuf,  dix  ou  dizaines,  cent,  mille, 
million,  etc. 

D.  Comment  représenie-t^n  les  nombres? 

R.  On  représente  les  nombres  au  moyen  des  dix 
caractères  suivants^  qu^ouappeUecUiffres;!,  2»  3,  4, 
5,  6,  7,  8,  9,  0. 

D.  Comment  avec  cesdixçaractèrespeui-OH  repré- 
senter tous  les  nombres  »>ossibles.^ 

R.  Avec  ces  dix  caractères  ou  peut  représenter  tous 
les  nombres  possibles,  e»  donnant  à  chaque  chiffre 
une  va  leur  relative»  laplace  qu*il  occupe;  c'esi^à-diire, 
que  le  premier  chiffre  à  droite  représente  toujours  des 
unités,  le  second  des  dhaiues,  le  troisième  d^canXoîr 
nes,  etc.    , 

D.  Combien  les  chiffres  ont-ilsdoncde  valeurs?  ^ 

R.  Tout  chi*ffieqwin'eat  pas  seul  ou  le  premier  d'un 
nombre,  a  deuxvaleurs,  Tune a6'5ô/M6,  qui  est  celle  <jii'il 
a  étant  considéré  isofémeal,  et  rauU*er«/aii'>€^qai  e&i 
CeHequè  lui  donne  le  rang  qu  il  occupe  dans  un  nom* 
bre.  Ainsi,  dans  56  la  valeur  absolue  de  5  est  c/Viy,  ei 
sa  valeur  relativeestcin^  dizaine^  ou ci»jri#anfe  unités. 

D.  Comment  exprime-t-on  Tes  nombres  écrits  en 
chiffres?  •    . 

R.  On  exprime  \t&  nomlHM  éerîte  on  chiffre^  en 
désignant  la  valeur  qu«  doii«ie a «hlM|tte chiffre l=e  tMig 
qu*il  oocupto.  AinsÂy  le  jftombre.l^  «'exipriine  4(nq%umte- 
jîâc:«nfcié8,  66* qu l'est  1» môme  eha»e  quie  «tuf  diiaiiies 
et  sus  uBÎiés.  Ùil  s.'«X(priHfteieAâisâ]itd/*f r^'^ni  âêixamUh 
sept  unités,  ce  qui  revient  à  cinq  centaines,  «ix  df»»- 
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ne&et  sept  uoixés»  ovom^MoMaMtoiitM^^ 

n.  Qoe  faut*il  faite  pour  aKpfûaef  fecîtemeiit  n|^ 
nombre  composé  d'un  grand  Hcnbre  de  ofaiSpâ^' 
comme  par  exemple  i334'')678  ?  y^' 

R.  Il  faut  séparer  ce»  ehîffra»paff  iwwrtieÉ  de  trois 
ea  commefiçant  par  la  dMît&^  tthai  qu'il  snît: 
12.3^.678.  Oadoanaà  lapremiète  UaOÊckthencmk 
d'unité.,  à  la  seconde  eel«û  de  iiliHe,.à  la  tiO»îème 
celui  de  millions,  eiQ,  Aînsji  le  n€iftbre]^ropo«é  fr'ex* 
prime  en  disant  :ii  mîUiooe  34ô<ntfMe:678iMités. 

§  FV.  -^  DES  DÉCMALBff. 

i).  Qu'est-ce  qu'on  appelle  décimales? 

IL  On  appelle  liédmô/ff^  des  parties  de  Funité  ^ui 
sent  dix  fois»  cent  fois,  mille  fois,  etc.,  plos  peciles 
que  cette  même  unité» 

D.  Comroent nomme4-on>€e8  pasties  par  rapporta 
Tunité? 

R.  Les  parties  déci mules  eontennee  dix  fois  àmê 
Tunité  se  nomment  dixièmeii  celles  qui  y  s^ni  coMe- 
nues  cent  foi&  se  uomment  centiimteê^ celles  quiy  sont 
contenues  mille  fois  $e  nomment  mlHèmety  etc. 

D.  Don  nez  un  exemple  de  la  format  ioâi  des  décinaslea. 

R.  Si  on  divise  une  pomme,  ou  un  autre  objet  quel- 
conque», eomnte  8€frait  une  ligne,  en  dix  parties  éga- 
les, chaq/ie:  partie  serai  n^tâkààmt;  sb  en  divise  clla- 
qjue  diadème  en  dix  on  aura  des  eintièmeê^;  si  on«  divise 
ctiaque  <:6n/z<^â  en  dioo  oiira4Mra  des»  mUUèmps* 

D.  Gomment  écrit-on  les  nomb«es« décimaux? 

R.  Qn  écrit  lee  nomJ^i^eai  décimaux  coouiitt  les  au- 
tres, mais  on  les  sépare  des  unités  par  une  vdrifvle; 
s'il  n'y  ayaii  aucune  uaité^oi»  mistiravt  uazéro  len 
pliarce .  A  insj  le  nombre  qiuiitfl  tmkéê^vmgp^miq  ^efuièmôi 
s'écrit  4,25;  vingt-six  centièmes  s'écrit  0,26,  etc. 

|t¥.'^QIIf»QI»»'MXAAOtea  SUK  Ifit  NÙtfÉtCATroiC. 

D.  Que  faut-il  faire  ppur  rendre  un  uomUt^  entier 
dâk  fois  plue  petitt 

n.  Pour  rendre  un  nombre  entier  dix  foispluspetil 
il  faut  séparer  uachlffre  à  sa  dr^oUe  par  une.vîrg.iile. 
Ainsi,  pour  rendrei234dix  fois  plus  petit  il  faut  écrire 
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l^Xyày  ce  qui  donne  123  unilës  4  dixièmes  au  lieu  de 
^4234  unités.  S'il  s'agissait  de  le  rendre  cent  fois  plus 
pe^l  on  écrirait  12,34,  etc. 

0/^^jie  faut-il  faire  pour  rendre  dix  fois  plus  petit 
unnomBfeînîWitïpiigné  de  parues  décimales? 
ï  R.  Pour  rendre  dix  fols  plus  petit  un  nombre  ac- 
compagné de  parties  décimales,  tel  quei23»45,  il  faut 
déplacer  la  virgule  d'un  rang  vers  la  gauche,  et  écrire 
12,345;  s'il  s'agissait  de  le  rendre  Cent  foisplus  petit 
on  écrirai»  1,2345,  pour  mille  on  écrirait  0,12345,  en 
metiani  un  zéro  à  la  place  des  unités. 

D.  Que  faut-il  faire  pour  rendre  un  nombre  entier 
dix  fois  plus  grand? 

R.  Pour  rendre  un  nombre  entier  dix  fois  plufi  grand 
il  faut  écrire  un  zéro  à  la  suite  de  ce  nombre.  Ainsi , 
120  est  dix  fois  plus  grand  que  12;  pour  le  rendre 
c^ni  fois  plus  grand  on  écrirait  deux  zéros  1200,  etc. 

D.  Que  faut-il  faire  pour  rendre  dix  fois  plus  grand 
un  nombre  accompagné  de  décimales? 

R.  Pour  rendre  dix  fois  plus  grand  un  nombre  ac- 
compagné de  décimales  il  faut  déplacer  la  virgule 
d'un  ran^  vers  la  droite;  Ainsi,  123,4  est  dix  fois  plus 
grand  que  1*^34,  etc. 

§  VI.— DES   OPÉRATIONS  EN  ÀRITHJIÊTIQUE. 

D.  Comment  nomme-t-on  les  divers  changements 
que  Ton  fait  subir  aux  nombres  dans  l'arithmétique? 

R.  Les  divers  changements  que  Ton  fait  subir  aux 
nombres  se  nomment  opérations. 

O.  Quelles  sont  les-  opérations  fondamentales  de 
rarithraétique? 

R.  Les<  opérations  fondamentales  de  l'arithmétique 
sont  :  Vad4Ui(m,  la  êoustractkmy  la  muUiplicaUon  et  la  di" 
vision. 

D.  Pourquoi  ces  quatrci  ppé^atianftfiont^Jles  appe- 
lées fondamentales  ? 

R.Ge&quati'e  opéra  lions  sont  appelées  fondamen- 
tales parceque  les  autres,  même  les  plus  compli- 
quées, ne  sont  qu'une  application  de  celles-là. 

D.  Qu*e8l-ce  qu'on  appelle  problème  en  arith- 
métique ? 
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R.  On  appelle  problème  ea  arithmétique  une  pro- 
position qui  renferme  une  question  à  résoudre  on 
une  vérité  à  découvrir.    . 

D.  Qu'est-ce  que  le  calcul  ? 

R.  Le  calcul  est  l'exécution  des  opératiorts  à  faire 
pour  résoudre  un  problème. 

§  VIL  —  DE  l'addition. 

D.  Qu'es^t-ce  que  l'addition  ? 

R.  V addition  est  une  opération  par  laquelle  on 
joint  ensemble  des  nombres  eiprimani  des  unités  de 
même  nature,  pour  en  faire  un  seul  qu'on  appelle 
tomme  ou  total. 

D,  Qu'eniendez*vou8par  quwtitésdennêmenaturéî 

R.  Par  quantités  de  même  nature  on  entend  celles 
qui  portent  la  même  dénomination.  Ainsi  on  peut 
additionner  des  fraocs  avec  des  francs,  des  mètres 
avec  des  mètres,  etc.  , 

D.  Comment  faut-il  écrire  les  nombfes  qu'on  v^ut 
additionner? 

R.  Pour  bien  poser  les  nombres  qu'où  vaut  addi* 
tionner»  il  faut  les  écrire  de  manière  que  les  unités 
soient  sous  les  unités,  les  dizaines  sous  les  dizaines, 
etc;  et  si  les  nombres  sont  composés,  il  faut  écrire 
les  dixièmessousles  dixièmes,  les  centièmes  sous  les 
centièmes,  etc. 

B.  Par  queliecolonnefaut-ilcommencerraddition? 

R.  Il  faut  commencer  l'addition  par  les  chiffres  de 
la  première  colonne  à  droite,  aôn  de  porter  les  di- 
zaines qui  proviennent  d'une  colonne  inférieure  à  la 
colonne  suivante»  etC;  (Arithméâquey  page  25.) 

D.  Comment  fait-on  la  preuve  de  l'addition? 

R.  On  fait  la  preuve  de  Taddition  en  ajoutant  en- 
semble, d'abord  quelques-^unsdes  nombres  proposés^ 
puis  les  autres  séparémeni,  et  additionnant  ensuite 
les  deux  totaux  on  doit  trouver  la  même  somma  qu'à 
l'opération. 

§  Vin.  —  DE  Là  soustraction. 

B.  Qu'est-ce  que  la  soustraction?  . 

R.  La  soustraction  est  une; opéra lio»  par  laquelle 
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on  dretranobe  un  nontiire  '<Pun  autre  nombre  de 
même  espèce  pour  «onnaitre  >àQ  'toitibien  le  pfhis 
grand  surpasse  le  plus  petit. 

D.  Comment  nomme^t*oii  le  réêtilta^t  de  la  sous- 
traction? 

B.  On  nomme  le  résultat  >de  la  fiowstraotion  rette, 
excès  ou  différence^ 

D.  Comment  fait-on  la  soustraction  ? 

R.  Pour  faire  la  soustrcMBtîcm  on  écrit  d*abord  le 
fdiis  pelât  nonffbre^ous  4e  plus  grand  ;  ensuite  on  ^(e 
les  unité»  du  plus  petit  de  celles  du  plus  grand,  et  on 
met  letresie  au-dessotte  de  la  même  colonne;  on  l&te 
de  même  les  dizaines,  les  centaines,  etc.  Si  l^e-c^Afre 
inf^nieMrtest  égalà<son4QOfDe&pomiftnt  supérfeoron 
écrit  zéito. 

D«  Si  le  ohiflîie  ée  la  (somme  intérieure  est  plai 
{irand  queBon  «orpespondant  dans  la  domine  stipé- 
rîeure,  que  faut-il  faire? 

&  Siie'cMffir^delâsoiniiiieififérleiifeestphisiTand 
que  son  correspondant  supérieur,  on  augtnente,  par 
larpteiisèe^cetuiMîi  de  dîs,  valeur  d^nne  nnité  du  ehîure 
qui  est  inlmééiaiement  à  gauche,  et  qu'il  fautensufte 
comidérer  commei'ayâRit  «de  moins. 

D.  Bi>le  diifire«ur  lequel  on  doit  emprunter  est 
un  zéro,  que  'faut->il faire? 

R.  Si  le  chiffre  sur  lequel  on  doit  emprunter  est  tm 
zéro,  il  faiitfaiire  l^mpront  sut  leehiffre  suivant;  mais 
comme  une  unité  de  ce  chiffre  en  vaut  dix  de  la  co- 
lonne où  se  trouve  le  zéro,  on  laisse,  par  la  pensée, 
9  sur  ce  zéro,  et  on  réduit  la  dizame  restante  en  dix 
unités,  que  Ton  aJouteaHcWffre  qui  est  trop  faible. 

D.  S*îl  y  a  plusieiors îiéros  quefaiit^i!  faire? 

R.  S'jly.a  plusieurs  aéros,  ilfaut  prendre  sur  le 
premier  obiffressignificatif  une  unité  que  l'on  rédmt 
en  «ne  dizaine  de  Tmilté  itnmédiafienient  rnférieare; 
on  *en  hiitseOà  ce  rang,  et  on  réduit  Tunité  conservée 
en  une  dizaine  de  Tordre  inférieur  suivant,  aindi  4e 
suite  jusqu'au  dernier  chiffre^  auquel  la  dernière 
dizaine  est  ajoutée. 

D.  Comment  faitK>n  la  soustraction  4es  nombres 
accompagné»  ée  chitties  décimant  T 
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R.  La  soustraction  des  nombres  .accompagnés  (te 
chiffres  décimaux  se  fait  comwiie  celle  des  nombr^ 
ordinaires  :  on  écrit  les  unités  sous  les  unit^s^lc^  dî* 
zâjnes  sous  les  dizaines^,  etc.^  et  les  unités  décimales 
de  môme  espèce  aussi  le.$  wîes  sous  les  autres,  c'est- 
à-dire  Jes  dixièmes  sous  Ie3  dixièmes,  les  centiènaes 
sans  les  centièmes,  etc.  Si  h  nombre  4es  chiffres  dé^ 
cimaux  n'est  j)as  le  mêrne^  on  m^t^  à  la  suite  de  aelaî 
qui  en  a  le  moins,  autant  de  zéros  qu'il  en  faut  pour 
que  les  unités  décimales  soient  de  même  espèce  dan$ 
les  deux  nombres,  et  on  opère  commis  à  l'ordinaire; 
puis  on  sépare  à  la  réponse^  par  une  virgule,,  autant 
de  cdiiffVes  décimaux  qi^en  contient  le  nombre  qjui  eA 
avah  primitivement  le  plus. 
D.  Gomment  fait-on  la  preuve  xle  la  soustractiont 
R.  On  fait  la  preuve  de  la  soustraction  en  addi- 
tionnant le  plus  petit  nombre  avec  la  différence*,  la 
somme  doit  égaler  le^pjusjgrand. 

5  TX.—  i>E  I.A  MiijLnmcinojx, 

B.  tjif  est-ce  (jue  la  multiplication? 

R.  La  muitipkcatîon  est  une  opération  dans  la- 
quelle étant  donné  deux  nomfbres,  on  en  compose  un 
troisième,  qui  soit  ^  l'égard  du  premier  ce  que  le 
deuxi'èmeest  à  l'égard  de  Tunîté;  C* est-à-dire  que  si 
le  deuxième  égale  2  fois,  3  fois,  20  fois,  etc.,  r,unité, 
le  nomrhre  chercfbé  égalera  5  'fois,  3  fois,  20  fois,  etc.^ 
lé  prei'nîer;  et  que,  si  le  xleuxième  n'égale  que  la  2*, 
la  y,  la  20^,  etc.,  partie  de  Tunité,  le  nomore  cher- 
ché n'égalera  que  la  2*,  la  3*,  la  20*,  etc.,  partie  du 
premïtir. 

D.  Commenj;nomme-t-on  les  nombres  donnée  pour 
une  multiplication? 

R.  Ire  nombre  que  l'on  multipKe  se  nomme  mw/- 
dpUdanée^  Celui  par  lequel  On  multiplie  se  nomme 
rméttphàatenr ;  le  résultat  se  nomme  produit. 

B.  €t)tefitneiVt  dîsttngue-t-on  le  multiplicande  d*^- 
vec  le  mulH  plicateart 

R.  C'est  que  le  muitiplîcande  est  ordinairement  de 
même  nature  que  le  produit  qu'on  cherche. 
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D.  Quel  est  le  nomcommim  aux  deux  nombres  don- 
nés pour  une  multiplication? 

R.  On  les  nomme  facteurs  de  la  multiplication  ou 
4u, produit. 

D.  Comment  fait-on  la  multiplication  lorsque  le 
multiplicateur  est  un  seul  chiffre? 

R.  Pour  effectuer  la  mulliplicaiion,lorsque  le  mul- 
tiplicateur est  un  seul  chiffre»  après  avoir  placé  le 
multiplicateur  sous  le  muliiplicande,  et  tiré  un  trait 
sous  ce  dernier,  on  prend  chacun  des  chiffres  du 
multiplicande  amant  de  fois  que  Tunité  est  contenue 
dans  le  multiplicateur;  si  Tun  des  produits  donne 
des  dizaines  de  Tordre  qui  est  multiplié,  on  ne  pose 
que  les  unités,  et  on  joint  les  dizaines  au  produit 
suivant,  et  ainsi  de  suite. 

D.  Que  faut-il  observer  lorsque  le  multiplicateur 
est  composé  de  plusieurs  chiffres? 

R.  I^orsque  le  multiplicateur  est  un  nombre  com- 
posé de  plusieurs  chiffres,  on  fait  autant  d'opérations 
particulières  qu'il  y  a  de  chiffres  dans  ce  multîph'ca- 
leur,  c'est-à-dire  qu'après  avoir  multiplié  par  les 
unités  on  multiplie  par  les  dizaines,  mais  on  avance 
le  produit  d'un  rang  vers  la  gauche;  on  multiplie 
ensuite  par  les  centaines,  ayant  soin  de  placer  au 
troisième  rang  le  produit  qu'elles  donnent,  etc. 

D.  Pourquoi  avance-t-on  d'une  place  le  produit 
des  dizaines,  de  deux  celui  des  centaines,  etc.? 

R.  On  avance  d'une  place  le  produit  des  dizaines, 
de  deux  celui  des  centHJnes,  etc.,  parcequ'en  multi- 
pliant les  unités  par  des  dizaines  on  ne  peut  avoir 
moins  que  des  dizaineti,  etc. 

D.  Comment  fait-on  la  multiplication  lorsqu^il  y 
y  a  des  zéros  à  l'un  des  lacteurs? 

R.  Si  ces  zéros  sont  au  multiplicande,  on  les  écrit 
simplement  à  chaque. produit  partiel  de  la  multipli- 
cation, excepté  le  cas  où  on  aurait  des  unités  rete- 
nues, car  alors  on  les  écrirait  au  lieu  du  premier  zéro. 

$i  les  zéros  sont  au  multiplicande  on  les  écrit  éga- 
lement au  produit  partiel  à  la  place  indiquée  par  le 
rang  qu'ils  occupent,  et  on  continue  la  multipli- 
cation. 
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D.  Comment  fait^on  la  inulifphcAiion  des  noini(»res 
accompagnés  de  décimales? 

R.  Ln  multiplication  des  nombres  décimaux  se  fait 
commecelle  des  nombres  wdînair**s,  sans  avoir  égard 
à  la  virgule;  mais  on  îî^pare,  à  U  dtoilQ  4u  produit» 
autant  de -chiffres  décimaux  qu^ilyeo  a  dans  les 
deux  facteurs. 

D.  Si  Ton  n^avait  ^uQ  des  tracions  décimales  pour 
fadeurs,  que  faudrisit-il  fair^?  >  / 

R.  Si  Ton  n'a  que  des  fractions  décimales  pour  Cac^ 
teurs  ,  on  fait  abstractipn.  des  virgules  et  des  zéros 
qui  les  précèdent;  et  ayant  eff^^ctué  la  muUiplica* 
tion,'On  sépare  à  I9  droite  du  produit,  par  une  vir- 
gule, autant  de  chil&eys  décimaux  qiiUI  y  en  a  dans 
les  deux  facteurs  ;  si  le  produit  n'e^  domie  pas  assee, 
on  les  fait  préqé<ier  par  autant  dezéros  qu'il  est  néces- 
saire, et  on  met  aussi  un  zéro  à  la  place  des  unités. 

D.  Que  faut-ii  savoir  pour  faire  la  multiplication? 

R.  Il  faut  $a voir.par  cœur  la  tablequ*onappelle/û;rei. 
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D.  Comment  fait-on  la  preuve  de  la  multiplication? 

R.  Où  fait  ordinairement  la  preuve  dé  lisi  miiliipli- 
caiioa  par  une  atitre  mukiplicacioBv  dont  Pun  des 
focieors  é|çale  laj^»  o»  le  -ft^  ;l6  ^i  etc.,  «P^inide  deux 
de  la  règle,  et  l'aiure  égale.2  fois,  a  fois,  4  fois,  etc., 
rauire  faoteiir;  de  Ut  règle.  n      à    ^ 
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O41  peut  aussi  ftiîre  ta  preuve  de  là  tnuftitilicatidD 
par  la  division. 

$  X.  —  DS  1^  MVISlOlf. 

D.  Qa'esthcâ  qm  ta  éivisim  ? 

R.  La  dmmn  est  une  «opé^tion  ^t  laquelfe  <m 
cherche  Tun  des  facteurs  d'un  produit  éôM  <m  tott*- 
naÂt  l'autre  fadeur  >6l  oe  produit. 

Ainsi  diviser  12  par  8,  tfest  cherllher  iiti  fiombve 
qui,  éunt  mu^fplfé  pdx  3,  domie  13  au  produit. 

B.  Comnotent  «mime-«^ii  tes  terflies  doAbés  Hans 
une  division  1 

R.  Le  nembr*'  à  i^'vi^rse  ttomitie  «IftiièfeiMlè;  ce* 
lui  par  lequel  oe  «Uviistt  «e  Connue  lUyUe^,  et  le  ré» 
auiiftl  se  «ommb  ^^vunièM. 

D.  Comment  Aiu^t  Miposeir'les  termes  d'une  di"* 
vision  f 

R.  Pour  difçoser  les  termes  de  la  Aivteioii  eto  pface 
sur  unemôfne  ii|^  le  ditidett4e<et  le  ditisear  dé- 
parés par  un  trait  vertical^  oa  souligne  le  diviseur^ 
et  on  met  le  quotlem  dessous. 

D.  Comment  fait-on  la  dlvi^on  ? 

R.  Pour  effectuer  la  division  en  prend  à  gaudhe 
du  dividende  tin  nombre  âe  chiffres  sulSsant  f>our 
contenir  le  diviseur,  on  écrit  au  quotient  té  nombre 
qui  exprime  coinl)ien  de  fois  il  v  estcontenu;  ensuite 
on  mulirplie  tous  tes  ciiiffres  ou  dividende  par  celui 
du  quotient»  et  oa  s^mstrait  le  pmduit  de  chaque 
chiffre  de  son  cjorpespCDdant  au  dividende.  S'il  y  a 
encore  un  ctifiiOfre  au  dividende  €n  l'écrit  à  la  suite  da 
reste,  et  on  opère  de  fa  même  manière,  (Arkhmét-quô, 
n*76.) 

D.  Comment  comiaft-onledîviseurf 

R.  Le  diviseur  est  HNijotirs  le  faâteur  connu. 

D.  Comment  fah-on  fa  division  des  nombres  dé- 
cimaux? 

R.  La  division  dot  nombnes  déoimQfx  s'elfeetuc 
comme  <;bI16  des  nonibreBiewticrSi}  maria  ii  lavt  (|im 
le  dividenâe  et  le  dJviaeuT  aient  le  même  nombreiée 
chiffres  déeimaux;  a'«l  en  éstaucitnnenit  llfautéoriM 
des  zéros  à  la  suite  de  celai  tqaiia  U  nmM  dei*éoi<» 
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mnles  t^Ur  ^u'^l  en  ^i  nMAW  que  l'ttufre;  dnsifite 
on  fait  flbMvaoïiofi  tdela  Tirgerle^  «t  «ti  d^intoe  OOMMfié 

B.  l<ar8foetpar  «Elite  desilMsicp^s^itfirfles^M* 
employé  il6U8  4es  dhtffi^s  4«i  dMteade  en  ({tt'on  vMt 
-avokrilès  âèeimiles  duqw^tkcM,  que  fftdt^l  faire? 

R.  Il  faut  placer  ué  iôr«  à  là  suilé  en  éérafef 
reste  et  une  virjgule  au  auolieni  à  la  suita  du  dernier 
chiffre,  et  continuer  la  division  :  les  churreft  que  Ton 
BverA  BmK}m(%'lenvmrow^  èes  déemai^B. 

D.  Comment  fait-on  la  preuve  de  la  division? 

R.  L6  pnsuve  de  la  ^vision  se  fait  ordtoiéhsnlènt 
en  maUiptianit  ie  diviaeor  )3ar  le  quotient,  «i  nÉfim- 
tant  au  produit  le  re^e  de  <li  dMsIon  s^  y  «n  a  un. 

§    XI.  —  DïlS    FRJLCTIONS. 

B.  Qu'^est^oe  qu'une  fraction  f 

R.  Une  fraction  est  une  ou  plusiears  {larrUie  6è 
â'unvté  dfv^bée  en  un  nombre  «foelooncfae  ûe  'pariies 
égales.  'Parei^eri^ipte,»  on  paitageait  «ine  potnme^^'M 
4rgn6,  etCiV^ea  eirtq  parties  égalée,  on  aarait  desfffac- 
tions  qu*on  nommerait  orncpiièmeé* 

».  Gonunent  repvé8eRte-l^*on  les  fractions  f 

R.  Oii  représente  les  fractions  par  deux  noÉdlltei 
pld(5és  f  an  au^esaoos  de  l'autre  et  séparés  f>ar  un 
trait  ;  ainsi  dans  Texemple  d*utie  pomnie  partagée 
tfH  dnq  parties  égalen  on  écrirait  :  ^  pour  «He  par* 
tie ,  -f  pour  deux  parties ,  -f  pour  trois  parties,  etc. 

é:  Gomment  nomment  ^  on  les  termes  qui  cOm- 
posèrent  une  fraction? 

R.  >Le  nombre  écrit  au  dessus  dfi  trait  dàms  une 
fractéon,  seiioi»meni(iné*iiletif,ei  ce4ui  qui  est  âutiea» 
sous  se  nomme  dènominatmtr, 

I).  Que  msrqoe  le  déwmin&tew? 

R.  Le  dônotnanateur  indique  es  combien  de  parties 
4'anit6«st  divisée. 

D  :  Qi^B  marque  ie  ^wména$$ur  ? 

R.  Le  numérateur  indique  combien  la  frà<At6h  Con- 
tient de  parties  de  Tunité. 

D.  Quelle» est  en  génétal  la  valeur  d'une  (ftiaiitité 
représentée  OQusla  mrmê  defrafcttted? 
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R.  Une  quâfifité  représentée  sous  la  forme  de 
firfietion  vaut  une  unité  lorsque  le  numérateur  égale 
le  dénominateur,  c<  mme  dans-|-;  elle  vaut  moins  de 
Vuaiié  lor»iqueie  numérateur  est  plus  petit  que  le 
dénominateur,  comme  dalis-f  ;  elle  vaut  plus  d'une 
uiiiié  lorsque  le  numérateur  est  plus  grand  que  le 
dénominateur,  comme  d^ns  -f^  etc. 

§    Xll.  —  RÉDUCTIONS  DÈS  FRACTIONS. 

D.  Qu'est-ce  qu'on  enimid  par  réductions  des  frac- 
tions? 

:  R.  Par  réductions  d^  fractions  on  entend  les  di- 
Tei^scbangemenis  qu'on  fait  subir  aux  fractions,  sans 
que  pour  cela  elles  changent  de  valeur. 

D.  Quelles  sont  les  principales  réductions  des  frac- 
tions? 

R.  Les  principales  réductions  des  fractions  sont  au 
nombre  de  quatre. 

La  première  consiste  à  réduire  des  entiers,  ou  des 
entierh  et  des  fracttons  en  une  seule  fraction. 
.   La  seconde  consiste  à  extraire  le»  entiers  d'une 
fraction,  lorsqu'elle  en^ contient. 

La  troisième  consiste  à  réduire  une  fraction  à  sa 
simple  expression. 

La  quatrième  consiste  à  mettre  plusieurs  fractions 
au  mènie  dénominateur. 

D.  Que  faui-il  faire  pour  réduire  des  entiers  en 
fractions?  -  .      • 

R,  Pour  réduire  des  entiers  en  fractions  il  faut 
multiplier  ces  entiers  par  le  dénominateiKP  donné;  le 
produit  est  le  numérateur  de  la  nouvelle  fraction; 
ainsi  on  réduirait  9  entiers  en  cinqmème^  en  multi- 
pliant 9  par  5,  ce  qui  donnerait-^. 

S'il  y  avait  une  friidion  jointe  aux  emtiers,  il  fau- 
drait ajouter  le  numérateur  au  produit;  ainsi  onré'- 
duiraii  9  entiers -|-  en  fraction  en  multipliant  9  par 
6  et  ajoutant  4  au  produit,  ce  qui  donnerait  ^. 

0.  Que  faut-il  faire  pour  extraire  les  entiers  con- 
tenus dans  une  fraction  ? 

R.  Pour  extraire  les  entiers  contenue  dans  une 
fraction  il  fa urdiviserJe numérateur  parle  dénomi- 
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natçii^;  le  qji^Qti^^t  donnera  les  enUerg;  le  reste» 
s'il  y  en  a  uis^  devient  le  numérateur  d'une  fraction 
qui  a  pour  dénominateur  celui  de  U  fraction  primi^ 
tive;  ainsi  on  trouverait  que  la  fraction  ^  qon- 
tient  9  entiers,  et  que  la  fraction  ^  contient  9  en- 
tiers-{-• 

D.  Que  faut'il  faire  pour  réduire  une  fraction  à  »a 
plus  simple  expression? 

R.  Pour  réduire  une  fraction  à  sa  plus  simple 
expression  il  faut  d'abord  diviser  les  deux  termes 
de  cette  fraction  par  un  même  nombre,  et  répéter 
cette  opération  sur  les  deux  termes  de  la  fraction  ré- 
sultante, autant  qu'elle  pourra  se  faire.  Par  exeviple, 
si  Ton  avait  {H  à  réduire  à  s^  pLu$  sjmple»  expres- 
sion, on  pourrait  d'abord  diviser  les  deux  termes 
par  2,  et  on  aurait  ff,  par  2  encore,  et  on  aurait  ||, 
par  3,  on  auraitfj,  et  par  5,  on  aurait^  pour  réponse. 

D.  Quels  sont  les  nombres  divisibles  par  2,  par  3 , 
par  5,  etc? 

R.  Tout  nombre  terminé  par  zéro,  ou  par  un  chiffre 
pair,  est  divisible  par  2;  tout  nombre  dont  la  som* 
me  des  chiflres  qui  le.co^posent,  considérés  comme 
des  unités  simples,  est  3  ou  un  multiple  de  3,  est 
divisible  par  3;  tout  nombre  terminé  par  zéro,  ou  par 
5,  est  divisible  par  5.  . 

On  pourrait  encore  diviser  tout  de  spite  les  deux 
termes  de  la  fraction  par  le  plus  grand  commun 
diviseur. 

D.  Qu'est-ce  qu'on  enfend  par  \e  plus  griand  com- 
mun diviseur  de  deux  nombres?. 

R.  Par  la  plus  grand  cqmmjaq  diviseur  de  deux 
nombres  on  entend  le  plus  grand  p.ombre  qui  les 
divise  l'un  et  Tau  ire  çans  reste. 

p.  Que  fflut-il  faire  pour,  trouver  le  .plus  gr^nd  com- 
mun diviseur  des  deux  termes  d!une  fraction? 

R.  Pour  trouver  le  plus^rançl  corp^un  diviseur  des 
deux  termes  d'une  fraction  il  faut  diviser  le  dénomi- 
nateur par  le  immérateur;  s'il  ne  reste  rien,  le  numé- 
rateur est  le  plus  gr&r>dcomnuin  diviseur;  s'il  y  a  un 
reste,  il  faut  diviser  le  premier  diviseur  par  le  reste  et 
continuer  ainsi  la  division  jqsq^'à^ce  qu'elle  se  fasse 
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semife  p\^  ^aM^omtnuh  tilVi&éur.  Sî  on  ti*6ttviart 

^.  igue^WMI  fsttte  peur  Tédûîteâeteft^cifoiisétt 
iftêttïè  dénotti'hiaueut? 

R.  i"  Pour  rédirire  deux  fraciions  au  même  tléim- 
trfiAa*fè^, il  f^lit  mtfHi^letle*  émit  termes  *ô*a  pre- 
mière par  le  dénominateur  de  }k  ^ecooMle,  ^l  fè^  dari 
wrawés  âë  fewscbnde  pârr  ledénotttltlafôuréeia  pre- 

Phft  è^ëmfK'e,  'pmv  fMdirc  4  \iti  hlrêttie  déHOttilDa- 
nèfùrî^dettx  fVactîétts^  ei4>  j^  mtrttSt/fie2et3,  qtrf 
sôtt4*ès  detw  té^meâ  dte  la  çèettiiè^  fraettea  tAsKjern 
pàt-  14,  *én^^hfiit«rt^r  tfe  4à  ^^eéônfle,  ei  f  ai  f^,  qai 
edt  fte  weiïie  vtflfeur  ^e  -|-.  5é'miiltr|ifite  Aè  iMme  les 
ëoii^  lettùe^  31  «i  I  -ée  H  3ecbrtrie  îrtictrtm ,  ^iKîiih  par 
3,  déhottilnatteuT  ttetepfénvière,  cft  faî  ^,  qtrî  ew  *t 
mette  TôletÈT  qwè^j  efi  'sotte  que  les  fttWHion^  -f 
et  -f-  sont  changées  en  ^  et  î^,  qui  sonï  i^esftettl*- 
Véttiertfidfe  ml&ittfe  valeufr  que  le$  ptemtè^rc»  ta  qui  ont 
ÛH  rtièttté  Mnotiâiittietït. 

B.  <}ue  fâui^fl  liiire  p>ti¥  i^édtrfre  trbi^  frtictiotis^t 
même  tiTi  plus  grâiid  wombre  au  raêmë^énomîtiateaf! 

IV.  Si  ott  à-^ltis  de  delrx  fractions jt)fi  testédairâ 
toutes  au  même  dénominateur,  en  mttlti[^fhiilt  1^ 
ûmx  ternes  de  chacune  par  lé  produhi^ésfulta^t  de  la 
mtiWtfiffitatl(mde8-tfén<!miitaaiteUW'd^autfestVac^^ 

§  XUl.  ^  DM  ^OPÊlUTA^nS.^AA  FilÀCTiOlA. 

D.  Comment  fait-KmVîtaailiott  tfestfrâctîoni? 

R.  Oh  ^étktiné  rà*élfti6ti  des  fractiotig  en  ajouUini 
ensemble  itms  le^  nuihérateuri;  «nsutie  on  diTisc  là 
somipe  des  numérateurs parledénommateorcoiitoiati 
pottf  slvoîf  tesenriersqtli  s^Vfrotrvetii.  Si  les  fractions 
n'élaiefirt  pas  au  raêfne  dénominateur,  i!  faudrait  les  t 
mettre,  atinm  d'en  faite  raddition, 

On/detoidaée  loombien  il  y  a  •d'entiers  dans  les  *rw> 
€4on8  8trivattile8^  -f'f'-d^'H  4^«  ^^ 
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D«  (Gomment  i»h-€m  ta  BOitstirtteM^n  des^hicrUotm? 

R.  Pour  soustraire  une  fraction  d'uneaitt^ftweite», 
ayamt  m  môme  AéMiMhifttMir  ^  ^n  vettintielie  le  nu- 
noiérment  ée  la  ptes  pmrtê  d«  tMrtiiëf'ftteirtr  die  la  flHtt 
grande;  fsrmemple, $ïùe -f^otii^ut  dte» ^,«ti  atttu 
pomr  v0ste  -f  «u  4^*  ^  ^  fmoUons  ne  Bout  pâs  au 
même  dénominateur,  il  faut  les  v  mettre. 

Si  on  avait  âes  entiers  et  des  fractions  à  soustraire 
d'autresBBttars^niraevîtHKiymtttie,  dansoèCâs»  lu  frac- 
tion de  la  plus  petite  soibme  fftl^Mforteifaecdto 
de  iu  plus  grande^  wï'ttnptmne^Èthf  sur  4e  ptus  grand 
noniNie/tyne  unitëqtii  vaudrait  tmentièt.  A*infri  pour 
6tier  1  ^ée  9  etiti^Érs  -^  on  emprunta  BOr  le  9  i,  qui 
vaut  4^  lesquels  a$M«éB  à  -f  fotit  ^  :  ^  ôlés  de  Y  H 
reiste^v^  «ttstffteïï  entiers^ôs  de  8  qcrl  restent,  don- 
Aent  ^ur  réponse!  entier  ^. 

D.Commeiit'fait^n  iafnulfiplrcat)on<desflidieiiOttS? 

R.  Pour  niU)|i|ipUer  une  fraction  f)at  ««réfraction,  il 
faut  multiplier  le  numéiiM«iur  de  Tune  par  le  numéra- 
teur de  ra>utr&9  et  le  dénominateur  de  l'une  jpar  le 
dénominateur  de  Fauitre* 

Par  exemple»  pour  muUi{ilier  4*  pu* -f  >  ^^  multi- 
pliera 2  par  4y  ce  qui  donnera  8  pour  numérateur  : 
multipliant  pareillement  3  par  5^  on  aura  15  pour  dé- 
Dominateury   et  par  conséquent  ï^  pour  le  produit. 

D.   Comment  fait -on  la  division  des  fractions? 

R.  Pour  diviser  une  fraction  par  une  fraction^  il  faut 
renverser  les  deux  lermes  de  la  fraction  diviseur,  et 
multiplierla  fraction  dividende  par  cette  Xrûctioti  ainsi 
renversée- 

Par  exemple,  pour  diviser -f  par -f,  je  renverse  la 
fraction-|-^-ce  qtn  medona&l-,  8«rton  la  règle  donnée, 
et  j'ai  {fou  1  ^  pour  le  quotient  de  -f  divisé  par  -f-, 

S  XIV.    —  FRACniONS  D^  FRACTIONS. 

D.  Qu'est-ce  qu'on  appelle  fractions  de  fractions? 

R.  Par  fractions  de  fractions,  on  entend  une  sui  te  de 
fractions  dépendantes  les  unes  des  autres,  comme  si, 
par  exemple»  on  demandait  quels  sont  les  -|-  des  -j-  de 
-|-  d'une  unité.  >  ^       . 
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p.  Gomment  peut-on  réduire  oes  sortes  de  fractions 
en  une  seule? 

R.  Pour  rétiuire  ies.  ^adioi^  de  tractions  en  une 
aouie,  il  faut  muUi|>Jier  entre  eux  tous  les  ftnméra- 
teurs,  et,  aussi  entre  eux  tous  ,les  dôaomtf  ateur^; 
ainsi  la  réponse  du  problème  4i-dessus  «st  ^  d'unité. 

§  XY.— FRACTIONS  ORDINAIRES  EN  FRACTlONSBÊClHALES. 

D.  Que  faut-il  faire  pour  réduire  une  fraction  ordi- 
naire en  fraetioo  décioiale  ? 

R.  Pour  réduire  une  fraction  ordinaire  en  fraction 
décimale,  il  faut  écrire  à  la  droite  du  numérateur  au- 
tant de  zéros  qu'on  veut  avoir  déchiffres  décimaux» 
et  le  diviser  ensuite  par  le  dénominateur.  Quand  la 
division  est  effectuée,  on  sépare  du  quotient  autant  de 
décimales  qu  on  a  placé  de  zéros  au  numérateur;  et 
pour  marquer  ces  décimales  on  met  au  quotient,  à 
1q  place  des  unités^  un  zéro  suivi  d'une  virgule. 
Exemple, 
Réduire  ^èn  fractions  décimales.  R.  0,32. 
Opération,  8,00  divisé  par  25  donne  0,32. 
D.  Que  faut  il  fair.i  pour  réduire  les  décimales  en 
fraCltons  ordinaires  ? 

R.  Pour  réduire  les  décimales  en  fractions  ordinai- 
res, il  suffit  de  retrancher  la  vîrguleet  le  zéro  qui  tient 
la  place  des  unités,  ev  de  donner  pour  dénominateur 
au  nombre  des  décimales,  l'unité  suivie  d'autant  de 
téros  qu'if  y  a  de  chiffres.  Ainsi,  0,32  s'écrit  en  frac- 
tion ordinaire  -*^ 


100 


§  XYl.  -  SYSTÈME  MÉTRIQUE. 

D.  Qu'est-ce  que  le  système  métrique? 

R.  Le  système  métrique  est  Tensemble  des  principes 
d'après  lesquels  on  a  délerriiiné  les  poids  et  les  me- 
sun^s  en  usage  par  lônte  la  France. 

1).  Pourquoi  ce  système    est-il'  appelé  métrique't 

R.  Parcequê  le  mètre  en  est  la  base;  on  rappelle 
aussi  légal,  parcequ'il  o6t  seul  autorisé  par  la  loi". 
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D.  Qu'est-ce  que  le  mètrel 

R.  Lemètreesl  la  mesure  fondamentale  du  système 
ies  poids  et  mesures  usités  en  France;  sa  longueur 
égale  la  dix-millionnièoie  partie  du  quart  du  méri- 
dien terrestre.  Le  mètre  est  aussi  l'unité  des  mesures 
de  longueur. 

D,  Qu'est-ce  qu'on  appelle  mesures  ? 

R.  On  appelle  mesures  les  diverses  unités  dont  on 
se  sert  pour  évaluer  l'étendue,  le  poids,  la  valeur/ ou 
en  général  les  quantités  quelconques. 

D.  Combien  y  a-t-il  de  sortes  de  mesures  ? 

R.  On  compte  six  principales  sortes  de  mesures, 
savoir  : 

10  Les  mesnres  delongnear; 

2»  Les  mesures  de  surface  et  de  superficie  ; 

3"  Les  mesures  de  volume  on  de  soUdité  ; 

4*  Les  mesures  de  capacité  ; 

5«  Le^  mesures  de  poids  ; 

60  Les  monnaies. 

D.  Quelles  sont  les  unités  du  système  métrique, 
c'est-à-dire  le  nom  des  mesures  nouvelltis? 

R.  Les  unités  du  système  métrique  ou  les  mesures 
nouvelles  sont  :  l"*  le  Mètue;  2*  TAhe;  3*  le  Stèhe; 
4*  le  Litre;  5°  le  Gramme;  et  6*  l6  Franc. 

D.  Gomment  expri|ne-(-on  la  muliîplieaLîon  des 
unités  métriques  suivant  l'ordre  décimal? 

R.  Pour  exprimer  la  muUiplicaiion  des  unités  mé* 
triques, suîvantrordredéctmal, on  place  avant  le  nom 
de  l'unité  les  mots  suivants,  qu'on  appelle  mukiplet 
décimaux f  s^ivoir  : 

Déca^  qui  veut  dire  dix  fois  l'unité  ; 

HectOj  qui  veu.t  dire  cent  fois; 

KilOy  qui  veut  dire  mille  fois  ; 

Myria^  qui  veut  dire  dix  mille  fois. 

D.  Gomment  exprime-t-on  les  subdivisions  des 
unités  métriques  suivant  l'ordre  décimal? 

D.  Pour  exprimer  lai  subdivision  des  unités  métri- 
ques, suivant  Tordre  décimal,  on  place  avant  le  nom 
de  Tuniié  les  mots  suivants,  qu'on  appelle  wm^ntui- 
tiplei décimaux,  savoir: 
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Déci^  qui  veut  dire  la  dixième  partie  de  VanUé  ; 

Centl,  qui  veut  dire  la  centième  partie; 

Mitti,  qui  veut  dire  la  millième pariie. 

Les  multiples  se  nomment  la  iérie  ascendante,  et 
les  sous-muitiples  la  série  descendante, 

D.  Toutes  les  unités  du  svstème  métrique  admei- 
tent-eiles  tous  les  multiplet  et  tous  tes  sous-multiples? 

R.  Le  mètre  linéaire  et  le  gramme  admettent  tous 
les  multiples  et  lonslessous-mwltiples;  Tare  n'ad- 
met qu*hecto  et  centv;  le  stère  n'admet  que  déca  et  dé» 
ci;  le  litre  les  admet  tous,  excepté  awi^Ha  et  milli;  et  le 
franc  n*aâmet  que  les  sous-  multiples  sous  les  noms 
de  décime,  centime  et  millième. 

§  XYII.  —  MESURBS  Vm  >LOllMWI». 

D.  Qu'entend-€n  iiâT'masctvestdeioaguaar? 

R.  Par  mesures  de  longueur  on  ^emend'C^es^oiit 
on  se  sert  pour  mesurer  l'étendue  eonsldérée  comme 
ligne,  telles  que  la  longueur  d'une  route,  la  taifle 
d'un  homme ,  la  longueur  d'une  pièce  d'étoffe^  el^. 

B,  Quelles  sont  les  mesures  de  longueurî 

Pi.  h^^  raesurea  de  longueur  sont  le  mèîrt^  ainsi 
qtiesrs  multiples  et  sou !^ -mu ki pies. 

^-  Quels  sont  les  muliiples  du  mètre? 

R.  Les  multiples  du  mètre  sont  :  ,- 

1»  Le  dccfirotlre,  qui  *?gLîlc  une  longueur  de  10  raètrea; 
3^  L'ht!{:lomèire  ,  {\^\  ègnle  ujie  longueur  deifjO  mètre'?; 
Tf*  LeJ^lloitiètre,  qui  égak  une  longueur  du  I/IMK)  fiïèlrei; 
i«>  i.e  luyrifiEuûLiit;,  quiè^nla  une  iunguiiur  de  itUwm)  mèLres. 

Les  soui^-muliiplos  ou  mibdi  visions  du  mètre  sont: 
10  Le  décimètre,  qui  égale  la  dixième  partie  du  tnètre; 
â°  Le  centimètre  »  qvrftegafte  le  «enlftèiMo  vortie  do  mëCre  ; 
30  Le  millimètre,  qui  égaleitamiUlèwe  partiedu  jnëtsib  etc. 

§  XVllI.  —  DES  MESUBCSBt:  SURPaCE  oc  DE  StJPERFIClB. 

D.  ^omm6nt.diviae*tKmle6;ine8Juresde  surface  ou 
de  superficie? .  : 
H.  4>»di^ise'le5  me8uma<de,auffiiei6  ou  de^s^p^rfi- 

ote>6n>ti)Q»ia  <<{lai^^08,: 

J«4>es«ne8i]re6de  Mcpci|lci>  proprencat  dites.*; 

2°  Les  mesures  agraires  ; 

50  Les  mesures  topographiques. 
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HEdVBES  OB  StPBBFIClES  OBDl^AlBES  0€  fSRÛFBXlfEMf  mtXM. 

D.  Qu'entendez- VOUS  penrrapcfrfic^  Ofdlftarrefi  pto* 
pfenwtà  dites  f 

il  J^rtKufierfiai^s^yréitiaipeâ  ou  proprement  dites, 
on  entend  les  surfaces  d'uneéiendue  peu  considérable» 
tellesquecellesd'un  laiïîbrf«jd*iine9iMe,d'uR  mvr^^tc. 

^B.  Qocâlet  0ont  4ie8  tnefim'es  ée  superficies  propre 
nent<diie»9 

R.  Les  mesures  de  superficies  proprement  dites 
sont  le  mètre  carréy^eééemnètre  carré  et  les  sous-mul- 
t^p^  du  moire  «ar ré. 

D.  Qu'est-ce  que  le  mètre  carré? 

&.  Le  mètre  c^té  e^tMrne  suifcioe  earrée  ayant 'mn 
mètne  «de  ton^iUKSur  &iMr  thmum  de  te»  quatoe»oûÉé8. 

I^  Q»'«i»t-<}e  «foe  Ls  décamètre  carré  ? 

R.  C'est  une  surface  carrée  ayant  dix  mè^88.8or 
chac«B«  ddiiaf 'qwAre  iMOfii»  «t-oent  de^apartlcie. 

]>.'Qi»eIs;#aot  les  soua^muUiplas  'du  Mtee  ^rré? 

R.  Les  sous-multiples  du  mètre loané  êomt  3 

1»  Le  décimètre  carré,  surface  carrée  ayant  (ini'détff mètre 
sur  chacune  de  ses  quatre  faces  ;  U  y  en  a  lOOdaot  4e aiièlre 
carré. 

2«  Le  centimètre  carré,  surface  carrée  ayant  na  cenllmèlre 
sur  chacune  de  lies  quatre  faces  ;  fi  y  en  a  400  dans  le  déci- 
nètre«arré'etiO;000  tfsns  le  mètre  c«Hrrè. 

5°  Le  milliiaètreiCdrpé,  suffaoecurrée,  ayantBnflolHteèirB 
sur  chacune  de  s^s  quatre  face^  ;  U  y  en  a  lUD  dons  Jle centi- 
mètre carré,  lO.OiiO  dans  le  décimètre  carré  et  li)OO.ûOO  dans 
le  mètre  carré. 

PJIS  JfESjDItfS  .àWAiaBft. 

D.  Qu'est-ce  qu'oaafjpelle. mesures  agraire»? 

R.  On  appelle  mesures  agraires  celles  qui  serv^ni 
à  évaluer  la  superficie  des  propriétés  foncières, 
comme  ceftes  des  cliamps,  des  prés,  fies  vignes,  des 
bois,  dey»  ^foréxs,  .etc. 

D.  Quelles  sont  les  mesures  agraires  ?  .a 

J^.  Le8'tn0iitre$  nyruir^s&nxà'arey  avec  «naàtiltiplô 
qui  eat  r^birione^  etiun60iM-œultipto<)Hi  est  \eemtkmA. 

3D.  Q«*4stioeniie  lUwïî  ? 

R.  Lirarr^tf»i^tsuffife«(^ûainpéeaf]râftitMiiiètfe8*Biff 
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chacune  de  ses  quatre  faces,  el  400  de  superficie  ;  on 
pourraîl  encore  l'appeler  décamètre  carré. 

D.  Qa'esi  ce  que  Vhectare? 

R  L'hectare  est  une  surface  carrée  ayant  100  mè- 
tres sur  chacune  de  ses  quatre  faces,  et  10.000  de 
superficie. 

D.  Qu'est-ce  que  le  cfiwtîaré?    i 

R.  C'est  une  superficie  carrée  ayant  uq  mètre  sur 
chacune  de  ses  quatre  faces,  et  par  conséquent  un 
mètre  carré. 

MESURES  TOPO^BArUlQUES. 

D.  Qu'entendez-vous  par  les  mesures  topogra- 
phiques ? 

R.  Par  les  mesures  topographiques  on  entend 
celles  qui  servent  à  mesurer  les  grandes  superficies, 
comme  celle  d'un  canton,  d*un  département,  d*un 
état,  etc. 

D.  «Quelles  ^ut  (esimc»uréstopO|j[raphfques? 

R.  Ge  sont  les  trois  grands  multipies  du  mètre 
earré,  c'est  à  dire  : 

i»  L'hectomètre  carré; 
âo  Le  kilomètre  carré  ; 
3"  Le  myrlamètre  carré. 

D.  Qu'est-ce  que  rheciomèlre  carré?  . 

R.  L'hectomètre  carré  est  une  surface  carrée  ayant 
100  mètres  de  côté,  e»  10.000  de  superficie. 

D.  Qu'est-ce  que  le  kilomètre  carré  ? 

R.  Le  kilomètre  carré  est  un»^  surface  carrée  ayant 
1.000  mètres  de  côté,  et  1*000.000  de  superficie. 

D.  Qu'est-ce  que  le  myriamètre  carré  ? 

R.  Le  mvriamèire  carré  est  une  surface  carrée  de 
de  10.000  mètres  de  côté,  et  100. 000.0 JO  de  super- 
ficie. 

§  XIX.  —  IIESCKES  DE  VOLUME  OU  DE  SOLIDITÉ. 

D.  Qu'est-ce  qu'on  appelle  mesures  de  volume  ou 
éjQSolidUé? 

R.  (On  appelle  mesures  de  votame  ou  de  snlidiU 
celtes  dont  on  se  ^tert  pour  mesurer  l'étendue  consi- 
dérée sous  les  trois  dimensions  réunies,  longueur, 
largeareiépaîâsenr:  comme  ie$  traviaux  de  maçon- 
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nerieet  de  terrassement,  lès  boîs  de  construction, 
Jes  blocs  de  pierre  et  de  marbre,  les  pierres  qui  ser- 
Tem  à  ferrer  les  routes  et  à  bftttr,  le  sable^  le  gra- 
vier, etc.,  eic. 

D.  Comment  les  mesures  de  sofidité  sont-elles  di- 
visées ? 

R.  Les  mesures  de  solidité  sont  divisées  en  deux 
classes,  savoir: 

10  Les  mesures  de  solidité  proprement  dites; 

2o  Les  me^r^s  pour  le  bois  de  ckauffpue^  ' 

MBSDRBS  DE  SOLIDITÉ  PROPREMENT  DITES. 

D.  Quelles  sont  lès  mesùreside  soUd^téi  propre* 
ment  dites  ? 

R.  Les  mesures  de  solidité  proprement  dites  sont 
le  mètre  cube  et  ses  sous-muliiples. 

D.  Qu*en tendez-vous  par  un  met' e  cube? 

R.  Par  un  mètre  cube  on  entend  un  cube  ayant  un 
mètre  de  longueur,  un  mètre  de  largeur  et  un  mètre 
de  hauteur,  ou  auirement  un  solide  dont  les  six  fa- 
ces sont  des  carrés  ayant  chacun  un  mètre  de  super- 
ficie. 

D.  Quels  sont  les  sous- multiples  du  mètre  cube? 

R.  Les  sous-uiultipies  du  mètre  cube  sont  : 

1*  Le  dédmélre  cube; 
â""  Le  ceTUimétre  cube  ; 
3»  Lé  millimètre  cube. 

D.  Qu'esi-ce  que  le  décimètre  cubet 

R.  C'est  un  cube  ayaqt  un  décin^èire  de  longueur» 
un  décimètre  de  lar^ur  et  un  droimètred'épajsseur^ 
ou  autrement,  un  ^olide  dont  les  «ix, face»  silnt>des 
carrés  ayant  cliacun  up  décimètre  de  superficie.  «Le 
décimètre  cube  est  contt^nu  1.000  fois  dans  le  nràtr^ 
cube. 

D.  Qu'est-ce  que  le  centimètre, cube? 

R.  C'est  .up  iHibeayHOi  un  centimèifedc  longueur, 
un  centimètre  de  larg^'ur  et  un  centimètre d'éfiais^ 
seur;  ou  autrement  ua.soMdtii)dont.ies>ix  feic^  stot 
deso^rr^sa^ant  cbacup  ^a  ce^tîmi^tre  de  superficie* 
Le  centimètre  cube  est  contenu  1.000  fois  dans*  te 
décimètre  cube ,  et  l.OOQ.UOO.de  ftw*  dans  èé  mètre 
cube. 
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1^.  Çfest  un  cube  âyaot  un  milUniètr«4e  long tteoT) 
uomillimècjre  dela«£(&iio^et  uq  miHim^retfépaisan»; 
ou  autrement,  un  solide  dontles  six  facaaontchaciHie 
un  mîiliniètrede  S4i|)ârliet€)«.L«mftiinièir8<a8>(conie- 
nu  1.000  fois  dans  le  décimètre  cube,  i.00O.«QftcOê8 
de  fois  daa& ]e  mctffe  «ub6«  : 

MESURES  POUR  LE  BOIS  DE  CHJJTFFAGE. 

D-  Quelles  sont  tes=ine»ures  pour  ferhtfî^âe  chauf- 
fage? ->  .     ,    . 

R.  Les  mesures  pour  le  bois  de  chav^BEag^  s^t  : 
Te  stère,  lé  décastère  et  ïé  décistère. 

D.  Qu'est  ce  que  le  stèrp? 

R.  Le  sWe  est  un  mètre  cube. 

D.  Qu'eslrce  que  Te  rfecastère^ 

R.  Le  décastère  est  une  mesure  qui  égale  (Sx  lois 
Icax'ère. 

D.  Qu'est-ce  que  le  décistère^ 

R.  Le  décîsière  est  une  mesure  q.ui  égale  la  dixième 
partie  du  stère. 

S  XX.  —  HBStmES  DE  CiU>ACTTÉ. 

D.  Qu'est-ce  qu'on  appelle  me^n^s  Ar  capacité  ? 

R.  On  appelle  mesures  de  capacité  eelfès  qui  ser- 
vent à  mesurer  les  liquides,  comme  Teau,  le  vin^  le 
cidre,  la  bière  •,a4ii«*  quelles  matières  sèches,  eomme 
Icibié^  les  poi»,  les  haricots,  ère. 

B.  4ju)i^i1«»  80IVI  ]e9  mesurée  de  càpacffé?' 

R;.  Letmeniirtsette  capAcieé'sont  le  Hcreet  se$  trois 
«Qlilliples^  8BWK)it»  :  ^dêetdHre,  VheeWlitre'et  te  kîMtny 
aimé  qme  ses  deux  sous^muh'rples,  savoir  :  te  dédtàre 
et  le  centilitre. 

D.  Qu'est-ce  qwè  le  fôrtnt?        ' 

Ski  Left^esrvmeiitesM^dbitrliEi  contenance  égale 

»^  Ces*  une  rtMôttire'dewt  l«r  ewrtenante  ^Ife  iO 
Utvesw. 
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R.  C'est  une  mesure  dont  la  contenance  ég^le  100 
ffftreff  ou  1^  rf&cafiites. 

R.  Cesl  une  mesure  dont  lia  contenance  égale 
i.OOO  lîtTès,  ou  iW  décalitres,  ou  iO  hecioTitres. 

D.  Qu'est-ce  qwe  le  déeitrtref 

R.  C'est  une  mesure  dont  la  capacité  n'est  que  la 
dixième  parlie  dm  (hve. 

D.  Qu'est-ce  que  \e  centilitre? 

ft.  C'est  une  mesure  dont  la  capacité  n^est  que  la 
centième  partie  dû  litre,  ou  la  dixième  du  décilitre. 

§  X\h  ^  MBSlillSS  M  FOmfg 

D.  Qu'esl-ce  qu'on  appelle  mesuras  de  poids? 

R.  On  appelle  mesures  de  pokts,  ou  simpletneiil 
poids,  les  tne^^ures  dont  on  se  serl  pour  peser. 
.   D.  Quelles  sont  les  mesures  de  poids? 

R.  Les  mesures  de  poids  sont  le  gramme  el  S€s  nauU 
lîpîes,  c'est-à-dire  le  éêcagrmmne,  V hectogramme,  le 
mogramme  ei  le  myriagramma,  riinsi  que  sm  sous-mut- 
tiples,  c'esi-à-dire  iedécigrammû,  le  centigramme  (^i  îe 
rmlligramme. 

B.  Qu*est-ce  que  le  gramme? 

R.  Le  gramme  est  un  poids  égal  à  celui  d'oQ  cen- 
timètre cube  d'eau  distillée,  prise  à  la  température 
dû  maximum  de  derisiié,  et  pesée  dbns  Te  vide. 

D.  Qu'est-ce  que  îe  décagramme? 

R.  C'est  un  poids  de  10  grammes. 

D.  Qu'est-ce  que  V hectogramme? 

R.  C'est  un  poids  de  100  grammes  ou  de  10  déca- 
grammes. 

D.  Qu'es-ce  que  le  kilogramme?, 

R.  C'est  un  poids  de  1.000  grammes  ou  de  100  dé- 
cagrammes,  ou  de  10  hectogrammes. 

D.  Qu'est-ce  que  le  myriagramme? 

R.  C'est  un  poids  de  10.000  grammes  ou  de  1.000 
décagrammes,  ou  de  100  hectogrammes,  ou  de  10  ki- 
logrammes. 

D.  Qu'est-ce  qu'un  décigramme? 

K.  XTestuapawïségaraJa  dixième  parliedu  gramme. 

D*  Qu'eatrOi-quele^fM/i^^^mme? 
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R.  C'est  un  poids  égal  à  la  centième  partie  d« 
gramme  ou  à  la  dixième  partie  du  décigramme. 

D.  Qu'est-ce  que  le  milligramme? 

R.  C'est  un  poids  égal  à  la  millième  partie  da 
gramme,  ou  à  la  Cf'ntième  pâiitie  du  décigramme,  ou 
à  la  dixième  du  centigramme. 

§  XXIl.  —  MESURES  V6llâTAIRES. 

D.  Qu'est-ce  qu*on  appeKe  mesures  monétaires  ? 

R.  On  appelle  mesures  monétaires,  ou  simplement 
monnaies,  celles  qui  servent  à  évaluer  le  prix  des 
choses  qui  font  t'objei  du  commerce. 

D.  Quelles  sont  les  mesures  monétaires? 

R.  Les  mesures  monétaires  sont  le  franc  et  ses 
sous-multiples,  c'est-à-dire  Iq  décime,  ie  centime  et 
le  millième. 

D.  Qu'est-ce  que  \e  franc  ? 

R.  Le  franc  e8t  ur>e  pièce  de  riionnaie  du  poids  de 
cinq  grammes,  dont  neuf  dixièmes  d^argent  et  ua 
dixième  d'allia;iie. 

D.  Qu'est-ce  que  le  décime  ? 

R.  Le  décime  es\  une  pièce  de  monnaie  d'une  va- 
leur égale  à  la  dixième  partie  du  franc. 

D.  Qu'est-ce  que  le  cniilme  ? 

R.  C'est  une  pièce  de  monnaie  dont  la  valeur 
égale  la  centième  partie  du  franc. 

Le  millième  n'est  usité  que  dans  le  calcul. 


FIN. 


PABI8,  limiMEBIE  »B  POCSSlfiLOCS, 

rue  du  CroitMBt4f«Btilnirtre,  il» 
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SOLUTIONS  DES  PROBLÉES 

DU   NOUVEAU   TRAITÉ 

O^ARXTHMÉTIQUE  DÉGIBIALB 

ATEG  LEURS   RÉPOltSES , 

précédées 

m*mK  MÉTHODE  POUR  l'exTRÀCTIO»  DES  RAGIRIS 
DE  TOUS  LES   DEGRÉS, 

^  if.  Ç$.  ^. 


yrtf  8  I  Cr.  75  mit.  twtîMwni. 
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OIEZ  LES  ÉDITEURS, 


Â^  HÀME  ET  0«, 

iMfriaeim-Iilmârei. 


f 

POUSSIELGUE-RUSAND , 
Uivure ,  vu  Havttfewllt ,  % 


1842 
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l'eut  Exemplaire  qui  ne  sera  pas  rcTêtu 
des  signatures  j^nle^^ouSt  sei;a  réputé  con- 
trefait. 


Les  Éditeurs,' 


»  )  nt 


^^a^^^^ 


Les  ouvrages  suivants ,   par  L.  C.  et  F.  P.  B. ,   se 
trouvent  aux  mêmes  adresses. 

GioMKTRiK  PRATIQUE  appliquée  au  dessin  linéaire. 

Arithmétiquk  décimale  (Nouyeau  traité  d') ,  contenanf  UnUêê 
les  opérations  ordinaires  du  calcul ,  et  plus  de  2,000  pro6lémei 
d* application,  ' '^  '  " 

Solutions,  mm  iteot  lbmu  ni  l' AiitHMRi^i  décimalk  ,  ovM 
une  méthode  pour  l'e^ftsuifiçj^  desxfuHnfiuéfi  tous  les  degrés. 

Civilité  chrétienne  ,  revue  et  corrigée.' 

Histoire  de  "France,  précédée  de  V Histoire  sainte  einsiMê 
de  notions  sur  les  anciens  et  les  nouveatuc  peuples. 

Précis  de  l'Histoire  de  Frange. 

Géographie  commercule  et  hutorique  (Abrégé- de}. 

Grammaire  française  à  l'usage  des  écoles  chrétiennes. 

Exercices  orthographiques  en  rapport  avec  la  Grammairm. 

Dictées  ,  CoBR<#ft'  W  BJ^erctcêd  )0l.  Analyses  grammatieatms. 

Devoirs  du  Chrétien  envers  Dieu  ( Nouveau  tcaité  des). 

MANUSCurf  ItU+OGRAPHIÉ  ,  iil-12.  ■  *  ^         "** 

,  .Le  même  eu  coTActères  typogrciphiq%ies,  ^ 

Systems  métrique  décimal  des  poids  et  mesures  aioée   4M 

^fMkeàês .gnoéués  pmeti  exercer  lee^Uhm:  ai 

Solutions  des  450  Probl^mesl  sur  le  Systems  mitriqps. 
Syllabaire  ou  premier  liore  àe  leeUire, 
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EXPLICATION  DES  SIGNES^ 


Signes.  Valeur, 

+ plus. 

— moins. 

X multiplié  par. 

^ divisé  par. 

Une  barre  placée  entre  deux  nombres  sigaiftt 
aussi  divisé  par  :  i\m\  ^  12  ^  4  et  -^  se  lisent 
12  divisé  par  4. 

= égale. 

\ pour  cent. 

rp.  .  .  .  ., terme  inconnu. 

:     . est  à. 

•• comme. 

jL, progression  arithmétique. 

4f progression  géométrique. 

% 


\j racine  carrée  à  extraire» 

\J      racine  cubique  à  extraire. 


Digitizedby  Google 


CLEF  DES  SOLUTIONS. 


LA  PARENTHÈSE  OU  LA  YIl^GULE. 

Les  parenthèses  indiquent  des  opérationsà  faire  sor 
les  nonribres  qu'elles  renrerinent,avautde  réaliser  celles 
qui  sont  indiquées  parles  signes  qui  séparent  ces  paren- 
thèses. La  virgule,  avant  un  signe  y  tient  lieu  de  pat- 
renihèse. 

1"  Exemple.  a*  Exemple.  3^  Exemple. 

M2+(15X5)î  (^XS6>-<6»X2);  (2X2S)X(7-f-3). 

Mêmes  Exemples  aveeia  virgule. 

1*'.  a«.  sr. 

ft02,+15X5;        36X36,-68X2;         2X25,X7+J. 

Le  premier  exemple,  dans  les  deux  cas,  indique  qu'il 
faut  ajouter  à  /i02  le  produit  de  16  x  5. 

Le  deuxième,  qu'il  faut  soustraire  le  produit  de  fit 
X  2,  de  celui  de  36  X  36. 

Le  troisième,  qu  il  fau^^Jinultiplièr  le  produit  de  2  X 
25,  par  la  somme  de  7  -f  3,  c'est-à-dire  par  10  :  (7  + 
?=10). 

On  se  sert  ordinairement  de  la  virgule  pour  la  sub- 
division des  opérations^renfermées  dans  les  paren- 
thèses. 

Vy  Exemple. 

(ft+7,+8-5,-l-12X4)>  (4X30,+12X6,55).     . 
2*  Exemple. 
(365  X  15,  +25,  X  24,  +  20)  X  60- 
Le  premier  exemple  indique  qu'à  la  sommede  4  plus 
t,  il  faut  ajouter  8  diminué  de  5 ,  plus  le  produit  de  II 
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Le  deuxième  indique  qu'au  produit  de  366  V  16 
Ufaut  ajouter  26 ,  multiplier  la  soaiinr  par  24    s^oute^ 
20  an  produit,  ei  uiuliiplier  le  résultat  par  60' 

D'après  ce  qui  précède,  on  comprend  la  différence 
qui  emte  entre  les  jkux  «ohiticms  sLan.es,  à  caSe 
kl  place  de  la  vu  gule  qui  n'est  pas  la  même. 

t'^Soiutim.  i'' Solution. 

100,  +  4x3;        100  +  4,    X  3. 

La  première  indique  qu'il  faut  ajoutera  100  lepre- 

f^      .  •  ^  3 ,  ce  qui  égale  112;  et  la  seconde ,  qu'il 

feut  multiplier  100  piU84uu  104,  par  3,  ce  qui  égalé  312. 

LSS  ZEROS  BUrFBS. 

m  zérobarré{&),k\B  droife  d'un  nombre,  est  censé 
Mffë  (annulé)  :  il  ne  faut  donc  pas  avnir  égard  à  ce 
ïéro,  M  Ion  cherche  les  réi>onses  d'après  les  solutions 
que  nous  donnons.  viuwvi» 

Par  celte  opération  le  nonnbre  a  été  divisé  par  10- 
S'il  y  en  a  deux  de  biffés,  il  a  éié  divisé  par  100,  etc. 

Exemple. 

246W  >  600  indique  la  division  de  246  par  6. 

Le  dividende  et  le  diviseur  ayant  été  divisés  par  bd 
roème  nombre,  le  quoUent  sera  toujours  le  même 
[Jrith.,  pag.  58 ,  n®  79.) 

LE  Véàl^T, 

Un  point  {.  )  placé  d^^nft  une  sol^tioh  ealrc  les  chiffres 
dun  même  nnmbr^,  indique  la  division  réalisée  de  ce 
ponibre  par  10 ,  par  100,  par  1000 ,  etc. ,  suivant  que 
Oe  pc>int  est  suivi  d'un ,  de  deux ,  de  trois  chiffres    Im 
^rith,.,  pag.  20,  n^ Ï6  eH«.>  '       " 

Lors(|ne  te  point  se  trouve  dans  les  parties  dédmalcs 
jji  indique  I^nçMiltiplic^ioçojférée.  * 
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Exemples. 

1".  le»  :  25  :  :  3.45  :  x.  2^  I0O  :  2.67,25  :  :  879  :  x. 

a*  cas. 

100:  709::^:  8,76.5. 

Dans  le  premier  exemple,  premier  cas,  ranlécédent 
du  premier  rapport  ayant  été  divisé  par  100,  en  biffant 
les  zéros,  on  a,  pour  conserver  la  proportionnalité, 
indiqué  la  division  du  .second  aussi  par  100,  en  inter- 
posant un  point  entre  3  et  45. 

Dans  le  deuxième  exemple ,  les  deux  termes  du  pre- 
mier rapport  sont  divisés  par  100. 

Dans  le  troisième,  l'antécédent  du  premier  rapport 
ayant  été  également  divisé  par  100 ,  il  faut ,  pour  ne 
pas  changer  la  proportion ,  diviser  de  même  soit  le 
conséquent  de  ce  rapport ,  soit  l'antécédent  du  second , 
ou  multiplier  le  conséquent  de  celui-ci  :  c'est  ce  dernier 
procédé  qu'on  a  suivi  en  plaçant  le  point  après  le 
deuxième  chiffre  décimal;  {Jrith.,  pag.  221.) 

l'exposant. 

Un  petit  chiffre  placé  en  lèle  d*un  nombre  (42)  in- 
dique qu'il  faut  élever  ce  nombre  à  une  puissance  mar- 
quée par  la  valeuir  de  ce  chiftVe  :  on  le  nomme  expo- 
mnt{\). 

Exemples. 

^^  2«.  3^ 

402  X  3;         253;  iga  x  0,25. 

Ces  solutions  équivalent  smx  suivantes  : 
l*'^  2^  3^ 

40X40X3;    25x26x25;    18x18x18x0,26. 

(i)  On  sail  que  la  preoiicre  puisr^ance  d'un  n  a:bi<i  c'esllc 
n' mbre  lui-même;  la  deuxième,  le  produit  de  ce  ncnibre  X 
u'-iDÔme;  la  troisième  ,  le  produit  de  la  deuxièd.e  X  1*  première; 
a  quatrUme,  le  produit  de  la  deuxième  X  ellc-irêxne,  etc. 
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Lorsque  fexposant  est  en'lète  d'une  parenthèse,  il 
faiU  d'abord  réaliser  les  opérations  indiquées  dans  la 
parentlièse ,  et  élever  le  résultat  à  la  puissance  marquée 
par  l'exposant. 

Exemple. 

(18  X  14,  +  44  -  8,  >  36)2. 

C'est-à-dire  qu'après  avoir  ajouté  44  —  8 ,  ou  36,  au 
produit  de  18  X  14,  et  divisé  la  somnie  par  36,  il 
faudra  élever  le  résultat ,  qui  égale  8 ,  à  la  deuxiêin4i 
puissance  ou  carré.  (8X8  =  64). 


FORMULES 

DES  PUISSANCES  DES  NOMBRES, 

LBDE     GOMPOSITlOir, 

ET  IfVR  USAGE  POUR  l'eXTRACTIOU  DES  RACIUES. 

FORMULES  DES  PUISSANCES. 

A  a2  4..2a.b  +  b2 

B  a3-f.3a2b+3ab2  +  b3 

C  a^+.4a?b+6a2b2+4ab3+b« 

D        a5+.5afb+10a»b2+10a2b3-f5ab^+b« 
E  a«+.6a?b  +15 a*b2-|-20 a» b^+l 5  a2b^+6 a b^+b^ 

ck  que  reprisemtent  les  éléments  des  termes 
d'une  formule. 

!•*  La  lettre  a  représente  les  dizaines ,  et  b,  les  unités. 

2*  Les  chiffres  placés  à  droite  et  en  tète  des  lettres  , 
et  appelés  exposants,  indiquent  à  quelle  puissance  sont 
élevés  les  nombres  représentés  par  les  lettres  qu'ils  ac- 
compagnent. 

3*"  Les  chiffres  qui  précèdent  les  termes ,  et  appelés 
coeffîcents,  indiquent  combien]  de  fois  il  faut  prendre 
les  nombres  représentés  par  les  lettres  qu'ils  précèdent. 
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4^  Les  lettres  qui  sont  dans  le  même  t^rme,  sans 
iDtterposition  de  signe ,  indiquent  c|iie  le  nombre  repré- 
senté par  Tune,  doit  être  multiplié  par  le  noiubr^ 
représenté  par  Tautrc  :  ainsi  a  h  veut  dire  aXb. 

De  ce  qui  précède  il  résulte  que  la  formule  A  doit 
être  lue  :  la  deuxième  pwssaiice  des  dizaines ,  -f*  ^  fols 
les  dizaines  x  les  unités,  -{-  la  deuxième  puissance  on 
te -carré  des  unités. 

La  formule  B  :  la  troisième  puissance  des  dizaines , 
+  3  fois  le  carré  des  dizaines  X  les  unités  ,  -f-  3  fais 
les  dizaines  x  la  deuxième  puiH4>aftce  des  unités  ,4"  te 
troisième  jittissaQoe  ^11 4e  eube  ides 


CB  QUE  REPRESENTENT  LES  FORMULES. 

La  formule  A  représente  la  composition  de  la  2« 
puissance  d'un  nombre. 

La  foraaule  fi,  ia  composition  de  hi  >  p«is«eB. 

La  formule  C,  la  compo^iltion  de  la  4®  puissance. 

La  formule  D,  la  composition  de  la  5«  puissance. 

Le  nombre  desiernses^  -«--un,  iadiqueMoujotu*s  le  nu- 
méro de  ia  puissance  dont  ils  sont  Ja  formule. 

COMPOSITION  DES  FORMULES, 

Mègle  des  Lettres. 

On  écrit  autant  de  termes,  4- un,  <]ue  llndique  le  nu- 
méro de  la  puissance  ;  le  premier  est  a ,  le  dernier  b, 
et  les  intermédiaires  ab  :  1a formule  littérale  de  la  qua- 
trième  puissaoce  serandonc a  4-^  +  ^+^-4* ^- 

Règle  des  Signes. 

Le  signe  plus  (-f)  s'interpose  «ntre  tousks  tetncs. 

Aègle  des  Exposants. 

Le  premier  terme  a  porte  toujours  le  numéro  et  te 
pvissaoce  à  laquelle  appartient  Ja  formate ,  puisil  dîmi- 
nat  successfvetneot  d'une  unité;  celui  de  la  leilre  è  siik 
la  inème  règle,  mais  dans  te  sens  iavecae*  Lalormiite 
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Remarquez  que  la  somme  des  exposants  des  termes 
intermédiaires  est  toiyours  égale  au  premier. 

Règle  des  Coefficients. 
Le  coefficient  du  premier  terme  est  toujours  égal  à  1? 
•elui  de  chacun  des  autFes^  eslégalau  produit  dePexpo* 
Sant  X  le  coefficient  du  terme  qui  le  précède  immédia- 
tement,  divisé  par  le  membre  dee  termes  qui  sont  avant 
celui  dont  on  cherche  le  coefficient.  Ainsi  les  coefficients 
de  la  formule  précédente  seront  :  1, 4, 6, 4, 1;  la  voici  : 

la^+Ara^b^+ea^b'+^a^b'+lb* 

Pour  UTOÎri&eoefllcieQt  du  deuxième  terme,  ^on  mul- 
tiplie L'exposant  4  par  l  (=4),  et  on  le  divise  pari  (::^4)^ 

Pour  avoir  celui  du  troisième  terme  ,  on  multiplis 
Pexpôsant  3  du  deuxième  par  le  coefficient  k  (3=12), 
et  on  divise  ce  produit  par  2  (=6),  nombre  des  termef 
qui  prëcèëent  le  troisième. 

Pour  avoir  celui  du  quatrième,  on  multiplie  Texpo^ 
m^t  2  du  iroislèrae  par  6  (=  12)  et  on  le  divise  par  2 
|[=:45,nombre  de&termesqui  précèdentlequatrième^etc. 

De  ce  i|ui précède,  il  résulte  <}tte,  pour  composar.lt 
fi»rmule  aune  puissance  quelconque ,  M  faut  : 

X*  Ecrire  autant  de  termes  ^  pttu  um,  que  l' indique  U  chifff  de 
àa  puissance  ;  le  premier  sera  a,  ie  dernier  b,  ^t  les  intermédiaires  ab;  ^ 

9*  Interposer  entre  tous  ces  termes  le  s  igné  -f-  ; 

'S^  Donner  au  pr^mlnr  terme  di, un  exposantêgal  à  lapuisstmee^  eiatm 
mêmes  lettres  suivantes ,  un  exposant  successivement  moindre  tTuuê 
taiité;  faire  de  m:ime  pour  la  lettre  1»,  mais  dans  le  sens  inverse  ; 

4*  Placer  pour  coefficient  du  deuxième  derme,  un  nombre  égal 
étt'ete^saat  du  premier  ; 

3*  Diviser  le  produit  du  woeffietent  X  l'eseposan$  de  a  dam 
te  deuxième,  parie  nombre  des  termes  qui  précèdent  le  troisième  , 
pour  avoir  ie  coefficient  de  èelui-d  ; 

^  Dàtiser  te  produit  du  coefficient  X  l'eoDposant  de  a  élans  k 
iroitiàme^  par  ie  nombre  des  termes  qui  précédent  le  quatrième  9 
^Mir  ^vmr  te  eoêffieleta  de  ee  derme/r.^  etc. 
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.     CSAGE  DES  FORMULES  POUR  l'eXTRAC^ION  DES  RACINES. 

Nous  allons  donner  Tusage  des  formules  en  opérant 
.sur  des  nombres  proposés. 

PREMIER  PROBLÈME. 

On  demande  la  racine  quatrième  de  390625. 
Formule, 
a4+  4a3b-[-  6a2b2+  4ab3+  i4 

Opération,  Epreuwe  du  S. 

25radne.      4x2»x5  =160000 


390  625 
—16 
"230.625 


D»-.  6X22X62=   60000 

4X2»=2a2    4X2X6»=   10000 
—230  625  6^=626 


0  230624 

D'après  la  formule ,  le  nombre  jiroposé  contient  ta 

Juatrième  puissance  des  dizaines  ,  -f-  4  fois  le  cube  des 
izaines  X  lestinités ,  etc.  ;  mais  la  quatrième  puissance 
^es  dizaines  ne  peut  être  que  dans  les  dizaines  de 
mille ,  car  10*  =  10.000;  c'est  pourquoi  on  sépare 
quatre  chiffres  par  un  f>oint.  On  extrait  ensuite  la  ra- 
cine quatrième  de  39 ,  c'e.sl  2,  et  on  Técrit  â  la  racine  , 
puis  Ton  porte  16 ,  quatrième  puissance  de  ce  nombre, 
sous  39  pour  l'en  soustraire,  et  on  écrit ,  à  côté  du 
reste  23 ,  la  tranche  0625,  pour  former  le  dividende  par- 
tiel 230625,  dont  ou  scparetrois  chiffres. 

Cenoriibre  comprend  4  fois  le  cube  des  dizaines  X  les 
unités ,  -|-  6  fois  le  carré  des  dizaines  X  le  carré  des  uni- 
tés, etc.  ;  mais  4  fois  le  cube  des  dizaines  X  les  unités 
ne  peut  être  que  dans  les  mille,  car  10^  X  1  =  1.000; 
c'est  pourquoi  on  sépare  trois  ciiiffres  au  dividende. 

D'après  ce  qui  précède ,  230  est  donc  principalement 
4»mposé  de  4  fois  le  cube  dès  dizaines  X  les  unités.  Or 
•en  divisant  ce  nombre  par  4  fois  le  cube  des  dizaines , 
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les  unités  viendront  au  résultat,'car  la  division  d*un  pro- 
duit par  Tun  de  ces  facteurs  donne  l'autre  foetenr 
au  quotient.  Le  diviseur  égale  donc  ici  4  X  2^  =  32. 
La  première  partie  du  deuxième  terme  de  chaque  for- 
mule indique  la  composition  des  diviseurs  particuliers  (l). 

Le  quotient  de  230  par  32  =  Ô  ;  on  Técrit  à  la  racine  , 
et  pour  s'assurer  qu'il  est  efectivement  le  chiffre  des 
unités,  on  fait  successivement  les  opérations  indiquées 
par  les  termes  de  la  formule ,  ^moins  le  premier^  c'est- 
à-dire  ,  dans  le  cas  présent , 

1**  On  multiplie  par  4  le  produit  de  la  3«  puissancf^ 
des  dizaines  2  par  les  unilés  6  ;  4  X  2^  X  5  =  160  : 
il  faut  y  ajouter  trois  zéros,  car  4  fois  le  cube  des 
dizaines  X  es  unités  ne  peut  donner  moins  que  des 
mille,  puisque  103  x  1  =  j  qco ; 

2**  On  y  joint  6  fois  le  produit  du  carré  des  dizaines 
X  le  carré  des  unités  ;  6  X  22  x  6^  =  600  :  il  faut 
ajouter  deux  zéros  à  ce  produit,  car  6  fois  le  carré  des 
dizaines  X  le  carré  des  unités  ne  peut  donner  moins 
que  des  centaines,  puisque  10^  x  1^  =  100; 

3®  Plus  4  fois  le  produit  des  dizaines  X  le  cube  des 
unités;  4  X  2  X  ô^  =  1.00  :  il  faut  y  ajouter  un  zéro, 
car  4  fois  les  dizaines  X  le  cube  des  unilés  ne  peut  don- 
ner  moins  que  des  dizaines ,  puisque  10  Xl^  =  10  (2)  ; 

4^  Enfin  on  joint  au  tout  la  quatrième  puissance 
des  unités;  54±=  625. 

Ces  opérations  sont  réalisées  sous  le  titre  Epreuv^e 
du  h. 

On  retranche  ensuite  du  dividende  la  somme  230625, 
cl ,  comme  il  n'y  a  pas  de  reste ,  on  en  conclut  que  25 
est  bien  la  racine  exacte  de  390625. 

Si  la  soustraction  ne  peut  s'opérer,  c'est  que  le  chiffre 
qu'on  vient  d'essayer  est  trop  fort  ;  il  est  trop  faible  si 
le  reste  surpasse  la  somme  des  résultats  des  opérations* 

(i)  Noua  ayons  renfermé  cette  partie  entre  dcnx  points  dans 
tOHtes  les  fonnuks  qne  nous' avons  données. 

(3)  Remarqaex  qu'on  ajoute  4  chaque  produit  partiel  autant  de 
léroft  qu'il  y  a  de  terme»  dans  la  formole»  après  celui  sur  lequel 
on  of  <;ret 

!• 
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yotîeUes,  iodniiiées  sur  a  seulement,  ^ans  toas  les 
termes  de  la  formule  moins  le  premier,  et  réalifiées  sur 
le  nombre  <qni  est  déjà  à  la  racine. 


Formule -de  ees  Opérations. 

Peurâ 

2a 

PourB 

3a2+  3a 

PeurC 

4334-6324- 4a 

PoorD 

6a4-fl0a3+10a84-5a 

PourË 

6a»4. 15a*+  20a34-  ISa^-  6a 

DEOiaiSME  PaOBt^lK. 

QBiflle  Est  la  racine  quatrième  de  S9!9t8349£aKP 
Formtâe. 
i»4f  «t3b4-  63*1)2-1-  4ab»T)-  ¥« 
Opéraû<m, 

'2».9BÎ1JS36      234radne. 
— 1B 

13  9.821 
-41^  «41 


199809.S36 
•499809  536 


2»X4a=32l«1>. 
23»x4  =  48œ82«D'. 


4K2»-X3  =  96000 
«Xa'xS'feï  21600 
4X2  X3»=i  2W0 

.       3fe=:,.,..^. 

119841 


if>a!3'X4=te«»«J(» 
6x2^X4%=     ^aîM*> 

f^        '    S!56 

*  Y  "rr  ""'" 

19WNIi9B 
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Après  avoir  partagé,  en  commençant  parla  droite,  le 
Kombre  proposé  en  tranches  d'autant  de  chiffres  qu'il 
7  a  d'unités  dans  l'exposant  du  premier  terme  de  la  for- 
mule, on  opère  sur  les  deux  tranches  à  gauche,  coromt 
pour  le  problème  précédent;  à  côté  du  reste  on  écrit  la 
troisième  tranche.  Le  diviseur  de  ce  nouveau  dividende 
«e  forme ,  comme  le  précédent ,  de  4  fois  le  cube  du 
iiombre  qui  est  à  la  racine ,  comme  on  le  voit  à  IVipéra- 
tion,  et  ainsi  des  autres,  quand  il  ^  a  plus  de  trois 
Hanches. 

TflOIStÈSE   PROBLÈVB. 

Qaal^tle  nombre  dont  iacinquième  jpuissance^égah 

Formule^ 

a*+&aflH-Ma^l>4-iûa2b3-f  àabH^b*. 

Opéra&m. 


112.11548.93057 


«01.15«B 


257 


5XÏ«=i» 


JD 


5X2^X5  =4000000 
10X2^X5^=2000000 
10X2^X5»=  500000 

5X2  X5^=  62500 
6»=      M  25 


«565625 


6X25^X7  =^5€71ir7SWM 
10X255X72=  7656250000 
10X252X7»=      214S75000 

5X25  X7<=  3001250 

7»=  .  16807 


144592393057 
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S'il  y  avait  un  reste  et  qu'on  voulftt  en  tirer  des  dé- 
-cimales ,  il  faudrait ,  pour  chacune  d'elles ,  ajouter  à  la 
puissance  autant  de  zéros  qu'il  y  a  de  chiffres  dans  une 
Aranche  complète. 

Lorsqu'il  y  a  des  chiffres  décimaux  à  la  puissance  on 
leur  adjoini  seulement  autant  de  zéros  qull  en  est  néces- 
saire pour  former  avec  eux  une,  deux,  trois,  etc. 
tranches ,  suivant  cfu'on  veut  avoir  à  la  racine  un,  deux, 
^rois,eto.  chiffres  décimaux. 

C'est  ainsi  qu'on  extrairait  les  racines  de  tout  autre 
defçré,  en  se  servant ,  d'une  manière  analogue,  de  leur* 
formules  respectives. 

De  ce  qui  précède,  il  résulte  que,  pour  extraire  une 
racine  d'un  degré  quelconque ,  au  moyen  de  la  formule 
relative ,  il  faut  : 

%•  Partager  le  nombre  proposé,  en  eommençant  par  la  droite^  M 
tranches  d* autant  de  chiffrée  qu*îl  y  a  d*unUét  dans  l'exposant  du 
premier  terme  de  ia  formule  ;  la  tranche  à  gauche  peut  n'avoir  qu'un 
teul  chiffre  ; 

a«  Extraire  la  racine  de  la  tranche  à  gauche ,  Célever  à  ta  pms' 
tance  dont  elle  est  la  racine ,  et  la  soustraire  de  cette  tranche  ; 

3*  A  côté  du  reste ,  s'il  y  en  a,  écrire  la  tranche  suivante  ;  divimt 
la  somme  par  un  nombre  formé  comme  l'indique  la  première  parttm 
du  deuxième  terme  de  la  formule,  vérifier  le  quotient  en  réalisami 
sur  lui  et  sur  le  nombre  qui  est  déjà  à  la  racine^  les  opérations  indiquées 
par  les  termes  de  cette  formule  moins  le  premier  ^  et  soustraire  dm 
dividende  partiel  la  somme  des  produits  de  ces  opérations  ; 

4«  A  e^é  du  reste ,  écrira  la  troisième  tranchfi,  former  un  nouvômm 
^viseur  pour  ce  nouveau  dividende ,  de  la  même  manière  que  iê 
^premieTi  etc. 
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SOLCTIONS 

DES  PROBLÈMES, 

AVEC  LEURS  RÉPONSES. 


PREMIERE  PARTIE. 


NOMBRES  ECRITS  EN  CHIFFRES. 


(Arilh.,  pag.  i6.) 

p.    1.  R. 

10 

10,  2» 

20,  3» 

86  unités. 

P.    2.  R. 

■10 

27,  2» 

48,  3" 

66 

P.    3.  R. 

1* 

75,  2» 

93 

P.    4.  R. 

■JO 

72,  2» 

83 

P.    Ô.  R. 

■JO 

100,  2» 

110,  3» 

117 

P.    6.  R. 

1* 

124,  2» 

130,  3» 

149 

P.    7.  R. 

1* 

168,  2" 

185 

P.    8.  R. 

1° 

109,  2» 

107,  3» 

210 

p.    9.  R. 

JO 

361,  2° 

477 

p.  10.  R, 

î* 

602,  2» 

723,  3* 

847 

P.  11.  R. 

1" 

491,  2» 

666 

p.  12.  R. 

10 

833,  2» 

909 

p.  13.  R. 

1* 

996,  2» 

907 

p.  14.  R- 

10 

1.000,  2» 

1.001,  3» 

2,006 

p.  16.  R. 

10 

3.007,  2» 

4.040 

p.  16.  R. 

10 

7.008,  2? 

.  8.112 

p.  17.  R. 

1* 

9.034,  2» 

17.064 

p.  18.  R. 

1* 

36.009,  2» 

66.602 

p.  19.  R. 

10 

70.04»,  2» 

80.087 

p.  20.  R. 

. 

117.622 

p.  21.  R. 

436.297 

p.  22.  R. 

V 

800.604,  2«  601.002 
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P.'Sa.  R.  l*^  718.302,  2"  4.004 

P.  24.  R.  1»  90i).()O7,  2»  301.001 

P.  25.  R.  2.6-25.402  unités. 

P.  26.  R.  10.600.325 

P.  27.  R.  43.900.024 

P.  28   R.  77.800.016 

P.  29.  R.  95.006.022 

P.  30.  R.  82.004.O02 

P.  31.  R.  92.000.017 

P.  32.  R.  200.612.604 

P.  38.  R,  400.083.400 

P.  34.  R.  26  unités  3 

P.  35.  R.  44  —  03 

P.  36.  R.  66  —  4  . 

P.  37.  R.  2T  —  «•€ 

P.  38.  R.  38  —  40 

P.  39.  R.  56  —  66 

P.  40.  R,  44  —  23 

P.  il.  R.  217  —  60 

P.  42.  R.  334  -^48 

P.  43.  R.  22  —  048 

P.  44.  R.  410  —  05 

P.  «6.  a  9Û6"  —  005 

P.  «6.  IL  1.096  —  OOOS 

P.  47.  R.  4.0a7  —  000«5 

P.  «8.  R.  23  —  000906 

P.  49.  R.  39  —  0000005 

P.  «D.  R.  755  ~  000025 

P.  61.  R.  ®  —  0000003$ 

P.  62.  R.  204  —  06* 

P.  63.  R.  813  —  016 

P.  «4.  R.  20S7  —  0020 

P.  65.  R.  10.010  —  03 

P.  56.  R.  iAO.OW)  ->  000940 

P.  67.  R.  'fi7  —  000900101 

P.  68.  R.  «3  — ^  «50 

P.  69.  R.  84  ~  «32 

P.  60.  R.  SO.OIO  •—  «000030 
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IlOMBilES  ÉCRITS  EN  TOUTES  XETTRES. 

<(  Aritfa.,  pag.  16.) 

KOHBRES    ENTIB&S. 

9.  Bl.  ïl.  Qîitttorae  unités. 

P.  62.  R.  Soixante  unités. 

V.  83.  R.  Qttatre  cents  umié«. 

P.  64.  R.  Huit  cent  six  unités. 

T.  65.  R.  SfXffiïMe-cmatre'unitég. 

P^  66.  R.  Quatre  milie-soixHnte.hultumtés. 

P.  W.  R.  ^uirti^vinjçt  mille- wrixante-sejpjt  iinité*. 

P.  68  %.  S()txsnte-butt  miAequMreving^t-seizeanità. 

^P*  W.  fl.  Six 'cei)t-<cinq«iaiile  mille-cinfl[  unités.  ^ 

P.  7a  R.  Neuf  cent-quatTf-^WÈfiHiix-neuf  miUe-six 

cent-Kimante  unités. 
P.  71«  R.  Cinq  cent-soixanteniifx  tnilte-six  cent-$epl 

onit^. 
1^,  7Î.  R.  Neuf  «âfionsHSfx  wftte-^térze  unités.     ^ 
P»  73.  R.  Quatre-vingt-douze  mMioB»icent  mille-cept* 

^ingt'-unt  unités. 
P.  74.  R.  Huit  cent  milliofis^dill«eiit«nfi11e-trois  unités. 
P.  75.  R.  QnatreceBtt&ttli0n9«iraiiif  cent-une  unités. 
P.  76.  Bu  Ûttit  miUions-sept  cent-quatreHriqgt-quatOBKC 

jxiille-^uiDze  ximtôSw 
P«  77c.  £.  Tcente-cinqroiTUons-neuîc«îVâi%Jhnlti]nttt8. 
P.  WL  HLSœxaiïte-quiozeinitUons-sej^xniHe-soîxaQte- 

(fix-sept  unités. 
P.  1^.  %.  Trente  nirlliens-ceBt-cini{uant)à  mlRe-iiéuF 

cents  upités. 
t^.  80.  il.  Quarante-cinq  millions^arantein!tte-ceùt- 

4ix  unités. 
>,  ^l.  h.  Sept  ccnt-tuit  mîlÛMîs-CHaq  ceîft-quaranle- 

%       neuFunit^. 
î>.  fâ.  Kl  ïleuT  ceàt-soixante-dix  «flîlîoM-sèpt  cèàt- 

itrente  miile-quatre  celoft-cinq  unités. 
f.  fô.  lEl.  Quatre  milljons-cinqiiante  tnilte-trois  dents 


-  ^ï;e.ijlent.(;îiiquâflf(è  unités. 
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F-  86.  R.  Cinquante-huit  millions-neuf  cent-soiiante- 
seize  mille-deux  cent-vingt-qoatre  unités. 

P»  86.  R.  Vingt -huit  millions- sept  cent- cinquante- 
quatre  mille  cent-cinq  unités. 

P.  87.  R.  Un  iiiillioii-cinq  cents  unités. 

P.  88.  R.  Quarante-cinq  millions-quarante-cinq  mille- 
quarante-cinq  unités. 

P.  89.  R.  Quatre  milliuns-trols  eent-trente  mille-neaf- 
cents  unités. 

P.  90.  R.  Trois  millions-huit  mille-sept  cent-vingt?sept 
unités.  ^ 

P.  91.  R.  Neufcent-neuf  millions  neuf  cent-neuf  mille- 
neuf  cent-qii^<)tre-vingt-dix  unités. 

P.  92.  R.  Cinq  cent-cinq  millions -cinquante -quatre 
mille-quarante-quatre  unités. 

P.  93.  R.  Soixante  miliions-six  cent-six  mille•soixant^ 
six  unités. 

P.  94.  R.  Soixante-dix-huit  millions-cinq  cent-quatre- 
vingt-douze  mille-sept  cent-trente-cioq 
uniiés. 

P.  96.  R.  Cent-six  millions-quatrc  cent-cinq  mille- 
vingt-une  unités. 

NOMBRES  DÉCIMAUX. 

p.    96.  R.  S\i  unités  quBv^nie  cinq  centièmes. 

P.    97.  R.  Sept  unités  sept  centièmes. 

P;    98.  R.  Huit  unités  quatre-vingt-dix  centièmes. 

P.    99.  R.  Neuf  unités  muf  cent- neuf  millièmes. 

P.  100.  R.  Quatre  cent-deux  unités  huit  cent-quatre- 
vîngî-dîx-neiif  millièmes, 

P.  lOL  R.  Cinq  cent-quarante  une  u/2//^  quatre  cents 
millièmes. 

P.  102.  R.  Sept  cent-trois  unités  deux  mille-quatre 
dix- millièmes. 

p.  103.  R.  Huit  cent-vini;t-cinq  unités  douze  cents 
dix-millièmes. 

P.  104.  R.  Trois cent-cinqnante-quatre<f/i//<&  soixante- 
quatre  rf/j;-/w////^w^,f. 

P*  106.  R.  Gnqceot-trente-deuxif/iifôlrsiimOteHiat* 
rante-six  cent-millièmes. 
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—  17  — 
P.  106.  R.  Cent -quatre -vingt-huit  wmV^^  trente -six 

mille-six  cent  millièmes, 
P.  107.  R.  Soixante-seize  unités  vingt-six  mille-sept 

cent-millièmes, 
P.  108.  R.  Trois  et  nf-soixan!e-quinze  MmYes  cinq  cent 

miile-cinq  millionièmes. 
P.  109.  R.  Quarante-une  umtés  qu:^tre  mille-sotxaDte- 

quatre  millionièmes. 
P.  110.  R.  Quatre  cent- cinquante -deux  unités  dix 

mille-sept  cent-soixante-dix-huit  mUlio- 

nièmes. 
P.  111.  R.  Trois  cent-soixante-quatorze  unités  cent 

mille-huit  cent-six  millionièmes. 
P.  112.  R.  Sept  mille-six  cent-cinquante-sept  unités 

huit  mille-sept  millionièmes, 
P.  113.  R.  Dix-huit  cent-quatre-vingt-dix-huit  unités 

qxidXvt  centièmes. 

DéciMÀLES. 

p.  114.  R.  Quatre  dix-millièmes, 

p.  115.  R.  ^'Six  cent-sept  millionièmes. 

P.  116.  R.  Quatre  millièmes. 

P.  117.  R.  Sept  mille-sept  rf/jc-m/ff/om^m^^. 

P.  118.   R.  Millcrun  cent  millionièmes. 

P.  119.  R.  Quatre  dix  millionièmes, 

P.  120.  R.  Sept  millions  quatre  mille-sept  cent-mil" 
lionièmes. 

P.  121.  R.  Quatre  cent-un  mille-neuf  cent-cinquante 
millionièmes. 

P.  122.  R.  Neuf  mil'ions-cinq  cent-quarante  mille-six 
cent-vingt-six  dix-millionièmes. 

P.  123.  R.  Soixante-quinze  mille-trois  millionièmes. 

P:  124.  R.  Soixante- neuf  millions- huit  cent -quatre 
mille-quatre  cent-quarante- cinq  cent- 
millionièmes. 

P.  125.  R.  Septceut-trente-sixmilliims-cinquantemillc- 
deux  cent-dix  billionièmes. 

P.  126.  R.  Cinq  cent  mi  lie-dix- neuf  6////om^/w^^. 

P. .  127.  R.  Cinq  cent-un  cent-millionièmes. 
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NOMBRES  ÉCIUXS  KN  CaïKFRBS  ORDlNMREai 


3.006 

1.025 

1.206 

746 

731 

969 

942 

909 

493 

363 

.  434 

649 

1.009 

1.608 

1.616 

1.681 

1.840 

CHIFFRES  ORDINAIRES  MIS  EN  CHIFFRES  RCMAIU. 


(Arilh.,p»g.  19.) 

128. 

1 

146. 

40 

162. 

tu. 

6 

146. 

49 

163. 

130. 

10 

147. 

61 

164. 

131. 

60 

148. 

65 

166. 

132. 

100 

149. 

91 

166. 

133. 

6U0 

160. 

99 

167. 

194.  < 

l.«00 

161. 

111 

168. 

136. 

6 

162. 

104 

U9. 

tS6. 

4 

163. 

106 

170. 

137. 

7 

164. 

301 

171. 

tas.  ! 

9 

166. 

400 

172. 

139. 

11 

Ià6. 

400 

173. 

tift.  i 

16 

167. 

4«e 

17C 

141. 

19 

168.  . 

900 

176. 

142. 

20 

159. 

904 

176. 

143. 

.  24 

160. 

1.400 

177. 

144. 

35 

161. 

2.200 

178. 

179. 

I. 

II. 

IH. 

196. 

180. 

197. 

181. 

198. 

182. 

JV. 

199. 

^183. 

V. 

200. 

184 

VL 

•iOl. 

186. 

VII. 

202. 

186. 

viu. 

203. 

187. 

IX. 

204. 

1«6. 

x. 

205. 

189. 

XL 

206. 

49Û. 

XIL 

207. 

191. 

XIII. 

2»8. 

192. 

XiV. 

209. 

193. 

XV. 

210. 

194. 

XVI. 

211. 

196. 

XVK. 

âl2. 

(  Arith.»  pag. 

XVIU. 

XIX. 

XX. 

XXV. 

XXIX. 

XXX. 

XXXIV. 

XLVI. 

LIV. 

MX. 

LX. 

IXVIII. 

LXXV. 

LXXXIV. 

XOX. 

€VI 

CQGCXIX. 


19.) 
213. 
244. 
216. 
216. 
217. 
2(8 
219. 
220 
'221. 
222. 
223. 
•224. 
225. 
226. 
227. 
228. 
229. 


©COCXL. 
CMLXV. 

cnxLiv» 

DCXXXll. 

I*COCLXXW. 

CDLXXXVn. 

oca.xxxiL 

DCXCV. 
DCIiCXXXlI. 

<:dxl. 

MDCCXLn. 

MMMCCXLVI. 

MMXIIL 

MCXLVI. 

MnOL. 

MOQCGEL. 
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EXERaCES 

lOR  t'APPUCATION  DES  PB0PRIÉTÉ8  DE  LA.  NDUéHATIOll. 


P.  230.  R. 


P.  231.  R. 


P.  232.  R. 


P.  233.  R. 


P.  234.  R. 


1* 

470 

2» 

4.700 

3» 

47.000 

4» 

470.000 

6» 

4.700.000 

6» 

47.000.000 

r 

451,  203891 

V 

4.512,  03«91 

3» 

45.120,  3891 

4» 

461.203.  891 

6» 

4.612.03».  91 

6» 

46.120.389, 1 

V 

46,0 

r 

450 

3» 

4.600 

4» 

46.000 

6» 

460.000 

6» 

4.600.000 

f 

0,6 

•2» 

S 

9» 

60 

4» 

600 

6» 

6.000 

6» 

60.00© 

1" 

74.680.69» 

y 

746.806.90© 

3» 

7.468  0€9  000 

4» 

74.680.690.000 

5» 

746.806.900.000 

6* 

7.468.069.000.000 
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(  Arith.,  page  2a ,  n'*  26,  ) 

i"  874.896,  407 

2»  87.4-^9,  6407 

»  92K  R  ;  3°  8-748,  98407 

6»  87,  4896407 

e»  8,  74896407 

r  0,  485 

2»  0,  048S 

»  «IS  R  J  30  0,  00485. 

6°  0,  0000485 

6»  0,  00000485 

!•  0,  005 

2»  0,  0006 

»  9M  R  j  3»  0,  00005  - 

r.  »<•  n.  -^  ^o  Q^  OOOOOS 

6«  0,  OOOOOOS 

6"  0,  00000005 

1»  14,  6006 

2»  1,  46006 

»  «R  R  J  3*  0,  146006 

r.^».  K.  \   ,40  0,  0146006 

6»  0,  00146006 

6»  0,  000146006 


f.  559.  R. 


1»  765,  4406 
2»      76,  54406 
3»      7,  654406 
4»      0,  7654406 
5»      0,  07654406 
6»      0,  007654406 
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D  liJ'  n-  ....  ,^^'  67  centièmes. 

^'  îiî-  S-  1.064.450,  unités. 

.243.  R.  64.040,  unité*. 

D  lift   n  7.460.000,  unués. 

p.  246.  R.  0   0935 
P.  247.  R.  768.740.000.000. 

P.  248.  R.  6.468 

P.  249.  R.  450 

P  IS-  S-  0,  OOOOS 

l'  m  S-  .  0,  OOOOOII 

P.  363.  R.  111    iitji 

P.  2S4.  R.  12.124  2  Ô: 

P.  266.  R.  4.015 

l-  l^-  5-  0,  00000476 

P.  257.  R.  96.786, 

P.  258.  R.  97.647.600, 

p.  263.  R.  6.748.670.000; 

P.  264.  R.  40  680   4        . 

£•  Itf  S-  0,  000000945 

^  Wo   S-"  7.446.000, 

P  l«q   S-  0   007678 

P.  269.  R.  6  490 

P  In-  R  ^•««^•4 

D  iro   D  ,« .        0,  00006842 

P  2  3   R  '«6'520.000, 

p-  E^-  S-  0,  O0C07684680CO 

P  S^R  ,.nn.  0,006466667 

P.  276.  R.  4.^09.060. 

0,  0000000160906 


P  276.  R. 
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EXERCICES  Smr  LA.  irDBIÉaA.TIOII  ET  L'Mwivtsm. 
(Ariih.,p«g.«7.) 

irOMBRES    KNTUKS. 

P.  277.  18  +  95+10t  +  t50+310+6Q7=Rl;2SI 
unités. 

P.  278.  600  +  823  +  501  +49  +  904  +  Z69  +  21$ 

+  656  =  R.  4.406. 
P,  279.  810  +  909  +  666.+ 790  +  279  +  901  +  IJrt 

=  R  4466. 

P.  280.  195+211  +  ÏIO  +  199  +  801  +  3I7?+9(H 
=  R.  3.194. 

P.  281.  604  +  810  +  333+ 1226  +  3004  +  «m  ^ 
R  9^981. 

P.  282.  4642  +  6916  + 1024  +  9219  =  R.  21.8». 

P.  283.  2997  +  23616  + 12610  +  1016  =  R.  4§i2dg[. 

P.  284.  19223  +  126079  + 189023  +  lOOMO+SSM. 
=  R.  438.136. 

P.  285.  15879 +  1695T +  100101  + 810799+ WSO» 
+ 100110  =  R,  2.017.866. 

P.  286.  110200  +  9104  +  4610+ 10110  +  95303  + 
8888  =  R.  238.215. 

P.  287.  9900  +  7003  +  69110+101111+111110  + 
102120  5=  R.  400.354. 

P.  288.  100123+300010 +  176990+90091»+«50|0 
+  900444  =  R.2.9«)ft.427. 

P.  289.  100999+100001444  + 77777707 +  1011<)e«0 

+  100000090  =  R.  28S'.990.24O. 
P.  290.  999009000  +  640000310  +  1150t5+  900  :^ 

R.  1.539.125.225. 
P.  291.  503iaoiO  +  15015  +  132  +  20008010  + 

109909  +  8888888  +  11000  +  1111  = 

R.  79.345.085. 
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NOMBRES  DÉCIHAtnt. 

P.  292.  40,06  +  t04;a  + 1003,024  +  7,38  +  2,16  = 
R.  1.1&7  uniiéN  4ti&  mitlièmes. 

P.  293.  0,4+ 0.020 + 0,0300  +  0,01  +  0,200 + Oj044 
+  0.Î8  =  R.  0,884  milli. 

f.  Sa4.  0,04  +  0,00012  +  0.110  +  0,11  +  0.000015+ 
0,014  +  0,0017  =  R.  0.276835  niillionièm. 

B.  295.  0,0000340,004+0,7+0,00003+0,000000008 
+  0,019  -  0,723060008  billioniènics. 

P.  296.  0,1000  +  0.100  +  0,10  +  0.1  +  O.OOOOOOOOÎ 
+  0.010000  +  0,000410  +  0,00012  =  H 
0,410530002  billionièmes. 

F.  597.  0,00008  +  0.0900  +  30,0  +  10,00  +  OOOIS 
+  0.000020  +  0.08  4  0,00011  +  0.00801$ 
=  R.  40  ^rtli(é^  174629  millioirièii.e.s. 

I»  «98.  iiOee  +  o.esee  +  ^03415  +  o,0j9O00  + 

0  0700  +  0.0004068  =  R.  4  uuii.  1436608 
dix-niillioDJème». 

P.  299.  100.0  4  0.400  4  20.00  +  130,0  +  0,020000 
4  0,10012  4  0,1006  4  0,100000  =  R. 
260  iintté.s  72062  ceul-milliëuie». 

AUTRES  EXERCICES  SOR  L' ADDITION. 
(Aritii.,  pag^  3a.) 

Pt  360.  R.       473  unités. 
F.  361.  R.    1. 


ï  302.  R.    1.282  — 

F.  3«8.  R.    2.168  — 

F.  304.  R.    1.436  — 

P.  305.  R.    1628  — 

P.  306.  R.    6.7«9  — 

P.  307.  R   10.233  — 

F.  308.  R^  12.666  — 

F.  309.  R.       117,  ^  929  milSimes. 

P.  310.  RL       163,  —  «9   CMM. 

P.  311.  R.      245,.  ^  723  œiliièmes. 

F.  »2l  fis.       t88;  ^     S4  ccatifepea. 
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p.  313. 
P.  314. 

P.  316. 
P.  316. 
P.  317. 


P.  318. 

P.  319. 

P.  320. 

P.  321. 
P.  322. 


-  24  - 

PROBtÈUES   SDR   L' ADDITION. 

(Arith.,  pag.  3i.  )  , 

1742  4- 89  =  R.  1.831. 
940+  947  -Y-  912  =  R.  2.799  homme». 
4274-247-t-  875+563+389=R.  2.501  arbres 
67  +  65  +  72  +  88  +  129  =  R.  411  élève». 

109995+97000+16130  +  17331  +  112113 
=  R.  352.569  lipumes. 

;i6  +  7  +  7  +  6  +  10  +  7  +  9  =  62cantont 
131  +117+59 +'66  +  152  +  63  +  80  = 
[    R.  oâ8  communes. 

964527  +  967824  +  986709=  R.  2.919.060. 
803463  +8G9830  +  802761=  R.  2.416.044. 
161074+ 157994+ 183948 =R.  603.016. 
33  +  38  +  26  +29  =  R.  126  navires. 


EXEKCICES  SUR  LA  SOUSTRACTION. 

(Aritb.,  pag.,  Sy.) 


323.  R. 

324.  R. 
326.  R. 

326.  R. 

327.  R. 

328.  R. 

329.  R. 

330.  R. 
_  331.  R. 
P.  332.  R. 
P.  333.  R. 

334.  R. 

335.  R. 

336.  R. 

337.  R. 

338.  R. 


P 
P 
P. 
P. 
P. 
P. 
P. 
P. 
P 


P.  339.  R. 


NOMBRES  ENTIERS. 


211 

231 

296 

3.649 

626 

33.895 

1.995 

63.772 

160.131 

89.960.448 

350.312 

4.812.100 

13.014.498 

15.835.321 

20.792.702 

943.499.356 

296.935.925 


P.  340. 
P.  341. 
P.  342 
P.  343. 
P.  344. 
P.  346. 
P.  346. 
P.  347. 
P.  348. 
P.  349. 
P.  350. 
P.  351. 
P.  352. 
P.  353. 
P.  354. 
P.  365. 
P.  356. 


R.  80 

R.  83 

R.  4.005 

R.  62, 


R. 
R. 
R. 
R. 
R. 


32 
82 
96 
185. 
140, 
R.  126. 
R. 


805. 
10, 


R.  484. 
R.  91. 
R.  9.440. 
R.  9.687. 


655.450 
110.009 
736.236 
,608.006 
362.352 
.900.566 
.621.607 
.463.520 
,299.091 

.ceo.680 

939.476 
265.354 
80.3.375 
533.172 
272.751 
311.741 
220.701 
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NOMBRES  DECIUAUX. 

P.367.R.            29,06 

P.366.R.  6.705.273,9496 

P.3Ô8.R.            60,90 

P.367.R.  6.168.138.0501 
P.  368.  R.  4.541.223,9610 

P.36a.R.            49,999 

P.SdO.R.            60,118 

P.369.R.      117.10d.0913 

P.361.  R.        1.3'J3,0ô8 

P.  370.  R.  64.906  276,0999 

P.362.R.      35.053,3939 

P.371.R.  4.101.146,4296 

P.363.R.    390.676.197 1) 

P.  372.  R.  54.720  210,0138 

P.364.R.    408.904,7729 

P.373.R.  1.375.248,09169 

P.  365.  R.  6.066.022,3914 

P.374.R.      359.966,000045 

DÉCIMALES. 

P.  375.  R.  0,054 

P.  383.  R.  0,08750291 

P.  376.  R.  0,081           4 

P.  384.  R.  0,510893 

P.  377.  R.  0,1995 

P.  385.  R.  0,094699992 

P  378.  R.  0,0943 

£.  386.  H.  0.06778999 
W-  387.  K.  0,8980096 

P  37«.  R.  0,070093 

P  380.  R.  0,0005925 

P.  388.  R.  8,09199966 

P  381.  R.  0.1701893 

P.  389.  R.  0.44449956 

P  382.'  R.  0,0018325 

P.  390.  R.  0,00338041 

pkoblImes  sur  la  SODSTHACnOir. 

(Arith.,  p»g.  39.) 

p.  391.       7041  —  6942     =R.  99 

P  392.     85450—54498    =R.  30.952 

P  393.       1200  —  880        =R.  320 

P  394.         660  —  46          =R  606 

P.  395.         160  —  92         =  R.  68  ans. 

P.  396.       8809  —  756        =R.  8.053 

P.  397.           96  —  30          =  R.  66  ans. 

P.  398.       8080  — 357,76   =R.  7.642,26 

P.  399.           10  —  4,05       =R;  596. 

P.  400.        0,16  —  0.004     =  R.  0.146  millièmes. 

P.  401.       1715  —  1643      =R.  72  ans. 

P.  402;   150814  —  146239  =  R.  4.575 

> ,  P  403.       1840  —  420        =  R.  1.420  ans. 

P  404.     44462  —  18602    =  R.  26.860  cholériqut» 

P.  406.       1270  — 1096      =  R.  174  années 

P.  406.   909126  —  1260CO  =R.  784.128 

' 
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EXïaaCES  SUR  IJi  MULTin^lGATlON. 

(Arilb.,  ptg.  49.)      \ 


KOUBRKS   ENTtEBS. 


34.454 

478.002 

84119.520 

864.423.424 

649.904.934 

454.685.504 

.     5.250.006 

6729.2k.624 

3.027.622.752 
I.5W.484  434 
12.731.904 
P.419.R.  4.267.652.934 
P.420.R-&fi.251.288J27 
P  421.ÏLe9.109  512.0.^ 


p.4oe.fi. 

P.4a8LBw 
p.  409.lt. 
P.4I0.B. 
P.4I1.R. 
P.412.R. 
P.413.R. 
P.414.R. 
P.415.R. 
P.41«.R. 
P.417„R. 
P.418.R. 


P.422.R. 
P.423.R. 
P.424.R. 

P.  442.  R. 
P,443.R. 
P.  444.  R. 
P.  445.  R. 


3  827.258 
342.637.048 
214.398.098 


P.425.R.  2.2lBj800f 

P.42&R.  814.963.3ar 

P427.R.'  S81.809.242.6ar 
P.42&.R.  16a4â5.162.30r 
P.429.R.  6.94a734.0© 
P.43P.R.  6.308.^.2(10 
P.4|l.R.  281.964.600 

P.432.R.  63a552.104.2£( 
P.433.R.  3.012:S99.S47.4S6 
P.434.R.  45.910.231216 
P.435.R.  87.086.(7308 
PM&.R.  315.0D9.63&.900 
ÎWÊ^.  3.784.341.55&4M 
P^.R.  813.444.74flL6«) 
P. 4.19.  R.  i.lâ6.581.433.3S9 
P.4419.R.  9.089.879.7». 681 


P.441.R.29.im]t2.964.28t 


54,84 
137,4:i 
622.30 
6.001,75 
P.446.R.  94.486,75 
P.4I7.R.  11.042  64 

448.  R.    4.170,« 

449.  R.  95.403,7.S 

450.  R.  41..588,8g 

451.  R.  25.931.66. 


P 

P 
P 
P 

P.452.R. 
P.453.R. 
P.4A4R. 
P.45.5,R. 
P.  456.  R. 
P.  457  R. 
P468.R. 


4.40:{,5â 
6.948  24 
&838,66 
1.362.75 
6.265  44 
•  540.075 
249,873 


P.469.R.         6.122454 
P.460.R.  1.109.658 

P.461.R.  63.39218 

P.462.R.  75,72916 

P.463.R.  1.140',7O273i 

F.464.R.  41.086,32545 
l>.465.R.  18.184,93848 
P.466.R.  5âl.913.456 
P.  467.  R.  41.17.5.089  980& 
P.  «  8.  R.  93  749.0^7276» 
P.'^a.R.  1.816.940 15119 
P.470.R.29i262.6H).2547 


P.471,R. 
P.472.R. 
P.4731R. 
P.474.R. 
P.475.R. 


43.90.iJ00006S8 

18.098.612388 

37.235>f31S92 

28.087.00749792 

14.657,05262132 


dby  Google 


mm  iij   .mm 


p.  476. 
p.  477. 
P.  478. 
P.  479. 
P.  480. 
P.  481. 
P.  482. 
P.-  483. 

484. 

485. 

486. 

487. 

488. 

489. 
P,  490. 
P.  491. 
P.  492. 


P. 
P. 
P. 
P. 
P. 
P. 


tliciMALES. 

B.  0.64. 

P.  m.  R.  0.^47248 

R.  0.2394 

P.  494.  a  0.00088768 

R.  0.038 

P.  495.  R.  0,188561468 

R.  0,81812 

P.  4»6.  A.  0.00354033 

R.  0.3196 

P.  497.  fi.  0,00002054 

R.  0,6865 

P.  4»8.  R.  0.0000312 

R.  0,666 

P.  499.  R.  0.(lOô62à 

R.  0,1687 

P.  500.  R.  0,03e634 

R.  0,595 

P,  501.  R.  0,00003248 

R.  0,091 

P.  6te.  R.  0.00iin-282 

R.  020 

P.  S«â,  R.  O.mïH'M^t 

R.  0,02 

P.  604.  R.  0  134414 

R.  0,002 

P.  505.  R.i).0017t75 

R.  0,0002 

P.  506.  R.  0  l(i(lHi7 

R.  0.00002 

P.  607.  R,  0  03(HO6e 

R.  0,001722 

P.  608.  R.  0,00-2001 

R.  0,0000375 

P.  509.  R.  0,000201 

PROBLÈMES  SUH  LÀ  UULTIPUCATIOir> 

(  Arith., 

pig.Si.) 

P. 
p. 
p. 
p. 
p. 
p. 

p. 


610.  48  X  637  =  R.  30.576  inrtlés. 

511.  4906905  X  789  =  R-  3.871  M8.04d  irtSiés. 

512.  40900,87X2070»=  R.  846.975.216  uflrtéî.  91 

513.  47.63OX0.03=a  1  unité  4289  dix- ttiWJèiae», 

514.  8475  X  49  875  =  R.  423.690  unit.  625  milH. 

515.  468,45  X  87,009  =R.  40.759  uaités  3660& 

cent-noiliièiues. 

516.  47,006  X  987.04650807  =  R.  46.397  vaàiét 

10815833S42  cent>billit»nièmes. 

617.  9640  27  V408.C09=R.  3.933. 316uwlé«a2248 


t7XiQ 
l-mnlii 


ceDi-mnlièmes. 

618.  719  X 1539  =  R.  1.1«6.541  lettres. 

519.  295  X  24  =  R.  7.080  carrctt». 

520.  178  X  95  =  R.  16.916  arhi**. 

621.  75  X  86  X-ÏSOsïR.  2.709.008  paDes. 
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'  EXEROCES  SUR  LA  DIVISION. 

(Arith.,  pag.  6l.) 
HOHBRES  ENTIERS. 
!>.    622.   R.  4 

P,  623.  R.  6 

P.  y24.  R.  146  reste  1  unité. 

P.  625.  R.  321    — 

P.  626.  R.  62    -- 

P.  62r.  R.  64    —  7 

P.  628r  R.  60    —    2 

P.  629.  R,  •      160    —    3 

P.  630.  R.  172    —  3 

P.  631.  R.  67    —  4 

P.  632.  R.  45    —  2 

P.  633.  R.  170    —  4 

P.  6(4.  R.  133    —  1 

P.  636.  R.  •         63—3 

P.  636.  R.  143    —  2 

p.  637.  R.  77—40 

P.  638.  R.  493    —  69           ; 

P.. 639.  R.  2.014    —    20 

p.  640.  R.  835    —  8 

P.  641.  R.  839    —    15 

p.  642.  R.  708,  12  reste  48  centièmes. 

p.  643.  R.  6.262,53  —    23. 

P.  644.  R.  6.540,  22  —    Ifir  ,- 

P.  645.  R.  10/150.  65  —    46     ' 

P.  646.  R.  1.511,  67  —    1«3 

P.  647.  R.  1.988,  70  —    38 

P.  648.  R.  2.281,  33  —    m 

P.  649.  R.  989  47  —    78 

P.  650.  R.  4.464,  44  —    196 

P.  651.  R.  11.840,  81  —    328 

P.  652.  R.  12.082,  73  —    386 

p.  663.  R.  23.144,  72  —    36 
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P  554  R  21.500,  39  reste  187  centièmes. 

P.'  666.  R.  14.317,  31  —  163 

P.  666.  R.  146,  68  -  1422 

P.  667.  R.  2.710,  40  —  240 

P.  668.  R.  2.909,  95  —  435 

P.  669.  R.  692,  20  —  2120 

P.  660.  R.  326,  62  —  4532 

P.  661.  R.  639,  41  —  6126 

P.  662.  R.  618,  27  —  6C93 

P.  663.  R.  13.162.  92  —  3592 

P.  564.  R.  9.639,  21  —  5794   , 

P.  566.  R.  18.298,  98  —  854 

P.  666.  R.  11.262,  52  —  184 

P.  667.  R.  76.463,  74  —  7462 

P.  568.  R.  66.379.  38  —  6768  • 

P.  669.  R.  48.601,  64  2684 

P.  670.  R.  1.748.  70  —  2930 

P.  671.  R.  9.739,  81  —  6914 

P.  572.  R.  16.811,  00  —  4900 

P.  573.  R.  13.338,  36  —  3744 

P.  674.  R.  20.129,  09  ^  39106 

P.  675.  R.  143.335,  38  —  49042 

P.  576.  R.  826.721.  74  —  1331 

P,  577.  R.  1.526.074.  81  —  11893 

P.  678.  R.  225.106.  64  —  32712 

P.  679.  R.  81.686,  13  —  34444 

P.  680.  R.  113.679,  60  —  2530 

P.  681.  R.  116.363,  76  —  48424 

P.  682.  R.  44.867,  62  —  88066 

P.  583.  R.  200.898,  76  —  2802 

P.  684.  R.  105.443,  16  —  4681 

P.  685.  a,  6.225.  67  —  27672 

P.  686.  W.  152.037,  96  —  185r 

P.  687.  R.  38.366,  74  —  8878? 

P.  688.  R.  136.027,92  —  187916 

P.  689.  R.  66.318,  43  —  863696 


6771 
784 


I  '1 
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UkHiÛm  l/ABRfeEB  KA  DIVISION. 

(Arilh.,  pag.  fa.) 

P.  690.  48909^6989  =  R.         8  uni. 

P.  691.  846»»>9»e  =R.       93-^    restes 

P.  692.  46»>23»  =R.        3__ 

P.  693.  aa«»>20  wR      3i3__ 

P.  694.  6860»  >  3e  =R.   2286^    reste  2 

P.  695.  76470»  >2ff  =:R.38.23fr- 

P.  696.  440»>41»  =R.       10- reste 30. 

P.  697.  47600» >  64»»  =R.       88-     resleS. 

P.  698.  -6867»  >  640»  ^R.  ,    10-.reste467. 

P.  699.  7600»» >  22»»  =R.     345-  reste  10. 

P.  600.  2476»»»  >  4OO8«0  =  R.        6  —  reste  76 

P.  601.  860464»  >  300»  =  R.  2.868  —  reste64. 

P.  602.  6428»»  >  70»»  =:R.     91— reste  68. 

«OUBHES  OJËCIIUOX. 

p.  605.  R.  1,  62746  —  1» 

P.  606.  H.  1,  46812  —  1«4 

P.  607.  R.  4,  — 

P.  608.  R.  2,  62606  —  740 

P.  609.  R.  1,  19106  —  2616 

P.  61I.1L  1,  36313  —  1796^ 

P.  613.  R.  2,  92612  —  2628 

P.  614.  R.  3,  17447  —  3996 

P.  616.  H.  6,  69414  —  6984 

n  îl^-  5-  2.  82685  -  13625 

P.  617.  R.  8,  23846  —  29600 

P.  618.  R.  0,  64831  —  19980 


Digitized  by  CjOOQIC^ 


p. 
p. 
p. 
p. 
p. 
p. 
p. 
p. 
p. 
p. 
p. 
p. 
p. 
p. 
p. 
p. 
p. 
p. 
p. 
p. 


619. 
620. 
621. 
622. 
623. 

es4. 

626. 
626. 
627. 
628. 
6-i9. 
630. 
631. 
632. 
633. 
634. 
636. 
336. 
637. 
638. 


R.  13, 

R.  1, 

R.  2, 

R.  7, 

R.  2, 

R.  8, 

R.  6, 

R.  7, 

R.  2, 

R.  2, 

R.  4, 

R.  6, 

R.  0, 

R.  6. 

R.  1, 

R.  l, 

R.  0, 

R.  2, 


1, 
0, 


—  Si  — 

24376  reste  396000  cent-mUlièi. 

71628  —  600000 

02038  —  3186400 

6&'90  —  871000 

40880  —  1533000 

78318  —  ^8 

63366  —  204 

0-2380  —  9fl0 

66756  —  576 

g4â80  —  1340  • 

03832  —  712 

31849  —  753 

87136  —  11>0 

62734  —  1.1596 

19081  —  6654 

62197  —  17178 

9"9S1  _  10959 

36868  -.  14232 

46638    —  12212 

41913  —  17618 


OiaHAUH. 


P.  639.  R. 
P.  640.  R. 
P.  641.  R. 
P.  642.  R. 
P.  643.  R. 
P.  644.  R. 
P.  645.  R. 
P.  646.  R. 
P.  647.  R. 
P.  648.  R. 


P.  658. 
P.  659. 
P.  660. 


11 

10, 
0,01 
0.1 
0.01 

0,1 
0.01 

P.  666.  R.  100.000, 

P.  657.  R.  0,000001 


1,  P.  649.  R. 

1,  P.  650.  R. 

1,  resif  P.  661.  R. 

0,  18918  34  P.  652.  R. 

0,  0625  P.  653.  R. 

0,  Î7272  24  P.  664.  R. 
0,  03225  So   I  p.  666.  R. 

Ol  13680  240 
1> 

PHOBIQUES  SCK  hà.  DITISIOM,», 
(  Aritb.,  p»g.  63.  ) 

924  >  6  =  R.  154 
4840  >  20  =  R.  242 
2730  >  42  =  R.  66 


P.  661.  10344  >  72  =  R.  977 
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•   662.  661045  >  85  =  R.  7.777 
P.  663.  4-222,18  >  4.75  =  R.  888,88 
P.  664.  67.3125  >  6.56  =  R.  8.75 
P.  666  0,e»025  >  0.»»5  =  R.  0  06 
P.  666.  ^.MMfle0l225  >  O,0»e0«e»36  =  R.  0,35 
P.  667.  O.eeOOl  >  0,001  =  R.  0,01 
P.  668.  0,0006  >  0,6  =  R.  0,001 


RÉDUOnOJNS  DE  FRACTIONS. 

PROBLÈUES  SDB  h.K  PREMIÈRE  RÊDOCTION. 

(Arith.,  p«g.  67.) 

P.    669. 

7X4R.  =  -V- 

P.  670. 

(9X6)+5  =  R.ii. 

p.  671. 

(28X17)  +  15  =  R.A^i. 

p.  672. 

(10X5)  +  3=:R.ii. 

P.  673. 

9X9=^.^. 

P.  674. 

2oxio=R.  v;. 

P.  675. 

6X15  =  R.f|. 

P.  676. 

6X6  =  R.^. 

P.  677. 

(7X6}  +  2  =  R.ii; 

P.  678. 

(9X12)+ll  =  R.i^. 

P.  679. 

16X4  =  R.  T^. 

P.  680. 

i9X8=R. ':••        # 

P.  681. 

(24X9)H-5  =  R.iii.     1 

P.  682. 

(24X8)4-5  =  R.H^.     1 

P.  683. 

(51X12)  +  11=R.W.? 

P.  684. 

(i5x7)+i=R.  *;«. 

P.  685. 

(34X5)  +  1  =  R.H^. 

P.  686. 

t31X2)  +  l=R.^. 

P.  687. 

7X3  =  R.^. 

P.  688. 

(50X4)  +  1==R.H^. 
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BXERaCES  SUB   tA  S*  RÉODCnOR.  <l 

(Aritb.,  pag.  68.) 

p.  689.  28  >  4  =  R.  7  entier*. 

P.  690.  69  >  6  =  R.  9      —     +*, 

P.  691.  491>17=R.28     —     -j-jl- 
P.  692.  36  >  6  =  R.  6     — 

P.  693.  1334>46=:R,29     — 
P.  694.  44  >  4  =  R.  11     — 

P.  695.  66  >11  =  R.  6      —    +  i*. 

P.  696.  64  >  6  =  R.  10     —    +  f 

P.  697.         181  >16  =  R.  11  jour»  +  ^. 
p.  698.         126  >  7  =  R.  l«degré!«. 

P.  699.  2324  >  8  =  R.  290  fr.     +  f 

P.  700.  1692  >  6  =  R.  282  entiers. 

EXERCICES  SCR  Vk  5*  RéDOCTION  DBS  FRACTfOHS. 
(Arith.,  pag.  6l.) 
Ohservaiiùn.  La  répéiilion  du  signe  ^  indique  id  om 
éhaqoe  divitenr  devient  cUvidende  dn  reste  de  l'opéraHM 
précédente. 

9>3;  |>|  =  R.  i. 

Il8>10  >8>2;|f  >2_,j  I 

j6e>2e;|^|  =  R.  f  ♦ 

[96>24;||>|J  =  R.  f 
P.  702.  126>34>24>10>4>2;,'iV^|=R.H. 
P.  703.  120>76>45>30>15;^^î|i=R.|. 
P.  704.  705>  141  ;  Hi  ^  Î4}  =  R-  i- 
P.  706.  108>72>36;J5V^  =  3SRÎ. 
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P.  706.  125>76>fi0>26;^^||  =  R.f 

P.  707.  96>84>12;H^Î|=Ri. 

P.  708.  1488  >  1176  >  312  >  240  >  72  >2f; 

p.  709.  126>72>64>i8;j^^}|=R.f 
P.  710.  120(^252>192>60>12;VÏ^>J|=R.^. 

P.  711.  4536>819>441>378>63;J¥L^^^=R.i}. 

P.  7l2   3666>806>442>364>78>52>2ei 

.iai.>26_„   „ 
>••»  ^26  — **•«♦»♦ 

P.  713.  648>594>54;|i$>^  =  R.|i. 

P,  714.  792>72>72;^>J|  =  R.^. 

P.  716.  738>646>192>162>30>12>«; 

il»  ^6  n     _ij_ 

I»»  ^6  — *»•  !»»• 
P.  716.  60>9>3>;^^|  =  R.^. 

P.  717.  4536  >  4158  >  378  îîHt^  378  =  R.Tï. 
P.  718.  2204>1428>77^652>12^32>21>4; 

P.  719.  16092,>  996  >  162>  84  >  68  >  16  > 4; 

tt«     ^4 n      14* 

p.  720.  68428>  62208  >  6220  >  8  >4;|iHf  ^4 
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AUTRE  MÉTHODE. 

Oq  aiipeHe  ^Kleiirt  nnplfs  d'ua  nombre,  les nonbres pre- 
miers qiiilediviseut  sans  reste.  (Voir  Ariih,,  page  69,  n*  9ê , 
«•et5«.) 

Les  termes  de  la  plus  simple  expression  d'une  fraeëoii  mût 

égaux  à  leurs  facteurs  simples  différents,  quand  ils  n*enont 

[u*un  de  liisseniblahle ,  et  à  leurs  produits  respectils ,  quand 

\8  en  ont  plu>ieurs  de  cette  nature. 

Leur  plus  tf  rand  commun  diTÎt^eur  e^^t  égal  an  produit  des 

diviseurs  simples  qâ  leur  sont  ciMumims. 

On  trouve  les  diviseurs  simples  d'un  nombre  en  le  divisant 
d'abord  |»ar  sou  plus  petit  diviseur;  on  opère  de  même  sur  le 
quotient,  et  ansi  de  suite  jusqu'à  ce  que  le  dernier  soit  lui 
nombre  premier. 

Ou  place  o>  dinairem«>nt  \e  nombre  proposé  et  les  quotîenti 
àgatKme  d'une  li^iie  verticale  ,  elles  dàviseurs  à  droite,  ea 
face  de  leurs  dividendes. 

Exemple.  Trouver  la  plus  simple  expression  de  Hî. 
OpéraUon. 
2.      i*f  divis,         546  2.      1«r  divis. 
5.      2«  275  .5.      2* 

7.      5«  9A   7.      5* 

41.     4«  43  45.    4« 

Ces  deux  nombres  n'ayant  que  les  f-icleurs  41  et  45  diff^ 
mis ,  la  plus  simple  expression  de  la  fraction  ^  =  ^. 

En  effet,  la  fraction  fif  =W  3X7  X^g'^^^^^^*^ 
«mimuns  supprimés ,  il  reste  {|. 

Ceci  démontre  aussi  que  le  produit  des  facteurs  semWaMea 
tele  le  plus  grand  commun  diviseur,  car  en  les  suppnmant 
dans  chaque  terme  de  la  fraction ,  on  les  divise  par  le  pro- 
duit de  ces  fac  eurs. 

t»  Exemple.  Dites  la  plus  simple  expression  de  if^. 
I  OpéraUm» 


462 

234 

77 

44 


546 

2 

4155 

5 

275 

3 

385 

5 

91 

7 

77 

7 

.^5 

45 

44 

44 

Les  flteteurs  différents  sont  2  et  45 , 5  tt  14 1 
donc  le  numérateur  —  2X^5  —  20 
tt  It  déDonûniteiir  —  5  X  *^  —  *• 
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SXEBaCES  SUR  LA  QUATRIÈME  RÉDOCnOIl. 

(Arith.,  p«g.  75.) 

P«  721.  12 ,  dénominateur  commun. 

t  /N  -*  —  n» 

AUTRE  MÉTHODE. 

Dênomiiut.  commun.  —  Dén.  He«  fruci.  --  Humer,  des  fract. 
primitir.  p.lmitiTCt. 


12  > 


(2=    6,X1  -'A. 

1  4=    3,X3(-R-1A. 
l  6=    2,y  6  /         (4i 


5=4«,X4)  Kf 

P.  722.  (6X8  X  6)>  {  8=  30,X  3  =rJ^. 

(  6=  40,X  6  \        (îH. 

P.  723.  (2X5X7X9)  >'t'9'5;X2LR.| 

l9=70,X4'  iH- 

il2=224,Xll)  (MH- 
i4==Î92.'xi3!=R.  iii» 
16=rl68,X16)        (m 

P.72*.  (8X11XH)  >  hl=112,X  3}=R.to. 
(14=88,X3)        (iHSV 
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DcBomiaat.  cofli»*»*  —  Vinom,  à»  fr»ct.  —  Vnmint.  it%  ffct, 
primitiTCs.  primUWct. 

/  4=    8,X  3^ 
P.  726.  32  > J.$=    i'^.  5(=R. 


TV* 


H. 


]16=    2,X9( 

132=  i,xin 

/  9=192,X  *\        (^ 

p,  727,  (9X12X16)  >  }SSx"r^'  iî: 

(12=144,X  9j         [im. 
P.728.(46X28)>{J£2»;X31|=r;J^: 

P.  729.  (150X14*)  >{;^32;X  1^4^^^^^ 
P.  730.  (7X9) >....{    £    f^    4}=R1ÏÏ: 

P.73MiCK>XSe)>.|t=-;Xf^]=B.{^^^ 

(  7=792,X3j        jfH5 
P.  732.  (7X8X9X11)>    SSxsH-  M 

(ii=604,x9;     [mi 

(30=140,X26)         (ilH. 

P.  733.  (38X40X36)  >  40=  106,X31  }=R.^  «H- 

(35=120,X32)         [iHi 

P.  734.  (491X66)>.f^,5f;X|J)=R.{^ 
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ADDITION  DES  FRACTIONS. 

/ 

P.  735.         2520 


IX 

360=1080 

\X 

280=  660 

iX 

630=  630 

iVX 

252  =  1512 

fX 

504=2016 

5798  >  2520  = 

=:R.2jiaités^^^. 

P. 

736. 

3465 

14 

1    X   693  = 

:2079 

19 

1    X   385  = 

:3080 

41 

1   X   495  = 

:  990 

34 

tV   X   315  = 

:1890 

R. 

110^ 

^ 

8039 

>3I6B=:SH» 

p. 

737. 

240 

31  fX  80=160 
40  iX  48  =  144 
26  IX  40=200 
48  i  X    30=   30 

R.  146:^  53r>  240  =  2^. 

p.  738.  m_ 

36  iX  70  =  210 

71  iX  35=245 

82  fX  40  =  120 

91  IX  56  =  112 


R.282III  687>280  =  S|H. 
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P.  739.  24 

17  I  xT=  18 

21  iX3  =  21( 

23  1X4  =  20 

R.  eSjoMTsfJ-  69  >  24  =  2  ii. 

P.  740.  66 

77  I  X"8  =24 
88  I  X   7  =  49 


R.166H  73>66  =  liJ. 

P.  741.  280 

I  X~36'=106 

I  X   6«=   66 

i  X   70=   70 

\  X    40=   80 


Rlrff  311>280  =  1^. 

P.  742.  84^ 

1X42=   42 

fX28=   66 

iX21=   21 

^     IXÏ2=   36 


R.lunité|i  166  >  84  =  1  II 

P  743.       21840 

aX   240=  3360 

11X1366  =  15016        \ 

^X 1466  =  17*72 


R.1^%        36847  >  21840  =  1HH. 
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P.  744.  .  1170 

iX  130=  910 
iVX  90=  360 
AX   117=  936 

R.  t  unité  lif  22<)6>ll70  =  l|^ 

P.  745.  60 

15  HX   6  =  56 

18  ixiS=l6 

20  1X12=12 

R.  64  unités  H  82  >  60  =  1  -U. 


SOUSTRACTION  DES  FRACTIONS. 

(  Aritb.,  pag.  ;-.  ) 

P-  746.  S6 

IX"~8 
IX   7 


P.  747.  812 

1   UX  28  =  532 

HX    29  =  522 

R.  ÏIÏT  HiT 

r-  748.  ^ 

5|X2  =  6 
31X1  =  1 
R-2Ï  T 
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p.  749. 


-Ai- 
es 

14VfX"6'=16 
8  1X13  =  62 

R.  6H  H- 


p.  760. 


63 

g6  fX  9  =  27 
75  $X  '=28 


R.   9|f 


p.  7ÔJ. 


260 

liX"^  =  205 
SX    62  =  166 


Rjtî. 


4» 

•îTf 


P.  n% 


_72 
166  IX   9  =  63 
77  iX  8  =  M 


R.    87  if 


P.  763. 


108 
14  fx"~Ï2  =  84 
13iLX     9  =  99 


RU 


1% 


.   31 


Digitized  by  CjOOQ  IC 


m'  n 


MULTIPUCATTON  DBS  FRACTIONS. 

(  Aiim. ,  p«^.  79.  ) 

p.  754.  (6X6)  +  l  =  -¥-;(8X9)+2=^,>^V 

=  R.HHou50,5î. 

P.  755.  (45X5)+3  =  H^;{3X9)+4=-Vt, 

^^=R.HHoul67î| 

P.  766.  (62X7)  +  !=^;  (23X6)  + 3=H*. 
><A|i=R.i3J^Ottl.466f 

P.  757.  (8  X  3):+è =^,^i  =  R.-4*ou60  unités.î. 

P.  768.  (7X7)+3=iS^,  >^  A=R.tîf ou4,|* 

P.  769.  (36X8)  +  7=*|*;C13X8)+5*H». 
>^â|i=R.iV^ou5(»H 

P,  760.  (36X3)  +  2  =  i}iî(26X7)  +  6=H*. 
><ift=R.  iVî"ou922^ 

P.  761.  (436X16)+  13  =  HF,^  |=R.^W 

oa  1.310  ^. 
P.  T62.  (8xa)+2=:^;(a6X3)+2=¥, 

><  V^=R.i^ou222^ 

P.  763.(86X791)+491=*H^,><^=.R.6«,^^ 
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DIVISION  DES  FRACTIONS. 

(Arith.,  pag.  Su) 

P.  764.(21X4)  +  3  =  V-;(16X7)  +  2  =  i|i, 

X  Tf  ^  **•  TfT« 

p.  Î6S.  (99 X  3)+ 2  =  H';  (33  X  2)  +  1  =  ¥. 

^  -1-  —  R    441 

p.  766.  (6X9)  +  4  =  ^,^f|=R.Vi*oa7H. 
P.  767.  C7  X:2)  +  1  =  J^;(2X2)  +  1=|. 

P.  768.  C36X4)+3=:-4^,  Xi_iLj^ou4i|. 
P.  269. -H  x^ssUJ^oBSfois. 
P.  770.  (4X8)+3=Y;^^iV  =  R.-jVoa-^. 
P.771.  (7X3)+2  =  V;(19X3)  +  2  =  -¥. 

^A-R.Wou2K* 

P.  m.  (3X«)  +  i  =  i;^^  ^=R.  ii^  = 

215  bouteilles  f. 
P.  773.  (77X6)  +  2  =  ^;(24X8)  +  2=-4*, 

^Tb=R.îWiouiyft. 

p.  774.  (99X2)  +  !  =  ^; (224X3) +2  =  *î* 

gTh=R.Wfou9iH. 


Diôi^^V^OOgk 
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P.  775.  (3X2)  +  l=ïi,X12=-^;  H*   5  ïî=: 

P77ft      4X11   44.  1.  X   \X 1±     X     4_    -:—     Iff  , 

44X11.  — ixLl   âJULt — R  **^*  nn'!! 

RÉDUCTION  DES  FRACTIONS  ORDINAIRES  EN  DÉCIMAUi. 

(irîe/i.,nH08). 
(Arithmét.,  page  83.) 

p.  777.  32,00  >  1 28  =  R.  0,25. 

P.  778.  4,000  >  9  =  R.  0,444  +  f 

P.  779.  ll,773>16,OO0=R.  0,735 +  i|. 

P.  780.  4,37000  >  87400  =  R.  0,005  millième*. 

I.  .  ^ 

CONVERSION  DES  DÉCIMALES  EN  FRACTIONS  ORDINAIRBft. 

(Arith.,pag.  84.) 

P.  781.  R.  ^.  Il  p.  783.  R.  jiHw^ 

P.  782.  R.  ^.  Il  P.  784.  R.  ^. 

PROBLÈMES  DIVERS  SUR  LES  FRACTIONS 

'  (  Arith.,  pag.  85.  ) 

P.  785.  AX^Xi^Riioa.^ 

P.  786.  (6X8)  +  3  =  ^,  ^i  =  R.iWoa4A^ 

P.  787.  (I4X2)  +  1=¥,  ^i  =  R.|ioo8A. 
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)    7kk    X^»    —  «JL-±Xx  —  lÈ'  Afill 17  il  — 

R.  27it- 

I     7ftÛ      •X4 _l_.±Xji  il •_ T\    JLi 

».  790.  if^  ^  I  ^  I  =  R.  ^'fi ,  ou  604  fr.  f 

».  791.  H^^  I  =  R.  iSîiî  =  380  fr.  ;  6C8— 380 
=  R.  228  ou  (608  >  8)  X  3  =  R.  228  fr. 

'.  792.  60  X  T  =  -T^  ou  20,  qui  calculent  ;  60  X  J  = 
J^  ou  16,  qui  étrivent  ;  60  X  i  =  12 ,  qui 
Usent;  60—  (20  + 16  +  12)  =  13,  qui 
étudient. 

►.  793.  240XÎ=B-H*^o"  192  litres. 

►.  794.  368Xi  =  ^o"  92, +  368  =  460,^46 
=  R.  10,  ou  ( 368+  if' )  >  46=  R.  10  fr. 

K  796.  1200Xix^X  •=^^^"•'^^'^•5*^^ 

—  250  =  R.960fr. 

?.  796.  260X¥  =  ^^o»»  3S7fr.  14  1,-260  = 

R.  107fr.  14f 


PROBLÈMES  DIVERS 

SUR  LES  QUATRE  0PÉBATI05S  FONBAMENTALES  DE 
l'arithmétique  ,  ET  SDR  LES  FRACTIONS. 

(Aritb.,  pag.  86.) 

P.  797.  345  +  61  +  50  +'350  =  R.  806  francs. 
P.  798.  4J690  +  1450  =  R.  43.040  francs. 
P.  199.  1811  +  36  =  R.  en  1.847. 
P.  800.  64418000  +  44206000  +  39907COO  + 

23688000  +  21 363000  +   44524000 

=  R.  227.996.CC0  francs. 
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P.  801.  8725  —  (14  X  2«0)  =a  608S,  >  419  =9 

R.  11  francs  SOceniimes. 
P.  8(fi.  51836  +  3189 ,  75  + 1960, 80=  B.  56.985  h 

65MBlJiite*. 
P.  803.  (52  X  12)  -  (6  X"  12  X  8,65)  =  & 

-  8  Fraacs  40  cemidifs. 
P.  804.  380  — (8X30),  >7  =  R.  20 francs. 
P.  805.  140  -}-  lâe.75  =£  R.  299  fna»  1%  otutkm. 
P.  806.  846  +  641  +  346  +  U9  +  63,76  =  B. 

2.045  francs  75  centimes. 
P.  807.  2630— (84fl0>li ),> 385=4 R.  5 fr. 
t.  808.  11800  — 4560  23  7240,  — 46«0=:R2680fc. 

Le  !«'  R.  1.800 

Le  2«  1600  +  60     =  R.  1.860 


P.  809.<  Le  3*  1608  4-  1660  tt:  R.  3.M0 


t 


Ils  ont  ensemble  .  .  .  .    6.620  lir. 
P.  810.  16000— (6000  +  6*00)  =:R. 4.600 ft. 
P.  811.  869  X  8  =  R.  2.21 4  boamti. 
P.  812.  O3640  X  25) +  (340X769) +  167250  = 

R.  753.810  habitanrs. 
P.  813.  6  X 15  X  12  =  R.  1.080  pomrtiês. 

P.  814.  12|8X1,30X8)=  R.  120 croisées, 30 sor 

*   ■  ctntfne  fjiçmte. 
P.  815.  (80  X  20  X  4  )  —  3336  =  R.  3.064  frtncs. 
P.  816.  4î90— (1850  +  1850  — 150)  =  R.  1.040  fr. 
P.  817.  70ff  >  6»  =  14  francs,  prix  de  la  raine,  > 
(  20  X  25  )  =  0  fr.  028  prix  de  fa  feuille. 

1634,  75 

(1534.75  +  14,35)  ^  1549,  t» 

1(154910--  15  75)  =  15è4,  85 

I(l.î6i85--  17  86)  =  1582,  fo 

P.  818.  <  (1682  70 -- 17.86)  s=  1600,  65 

(1?W65-- W76)  =  16-JO.  30 

^1620,40  +  24,^  zz=  1811.  65 


Réponse.  .  .  .  .'  11.093 fr.OOc 
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P.  SÎ9.  33e>  f«,00!î X  «X20)  —  ft.  380  pages 
P.  820.»(9X3eX«X3,3)-(S840  +  160-ir6i 

P.  821.  <l6X«,4-l«+»,3)X«»-~30)=». 
Ofe.VimA. 

P  im  >*•*'*  >  4»T=         8  fr.  11  for  4tMr. 

'^*  *"•  j  64^  15  >  (i»-^  3»=t:lfr.7&H»r«w»pef. 

v  4  fr,  56  par  jotir. 

P.  823.  r^m  -^-8(»  +  7«)-|-141-j-7d-f  66»» 

R.  «I.SiS  nillinisw  4.fif}.0ee.0M. 
P.  824.  972>(64Xâ4)s=!L«fr.  76«ent. 
P.  «26.  77*,9e—  (  11«  +  4S  )  =  R.  611  fr,  •»««. 
106237266 \ 

Î  61 4636169/^^  1.658.M2.173  fr.  M  V^. 
29!*0g764) 

628024440) 
P.  828.^+ 389333060}=    «S.WT.fOOfr.ttror. 
16339700) 

+  272780î^=      30.SiB4.951  fr. 


Et  eD  tourné      2.A)3.074.324  fr. 
P.  827.^Cl60  X 189,  +  ÎÔ»)— SWIfr:=  H.  S.OMfr. 
P.  «38.  Ii06+(460— 2«J,X3<>  —  R- 13.900 fr. 
P.  829:  CtO6O»0  >  IM)  X  fô.lî=s=2Si376  franc» 
recevoir ,  —  26800  =  676  fr.  de  gun. 
1 18  X  5,25  =  94  fr.  60  dû  au  premier. 
\l8  X  4  J5  =  86  fr.  60  dû  au  deuxième. 
P.  830.<Ji8  X  3,35  =  60  fr.  30  dû  au  troisième. 


Total  240  fr.  30  centimes. 
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Î 32561463  —2^7&W  =  7.986.136 ,  poputo- 
tùin  des  communes  urbaines. 
245753-27  —  7986136  =  16.589.191  excédant 
des  communes  rurales  sw  les  urbaines. 
P.  832.  (  6644  +  444  )  >  12500  =  R.  0  fr.  56.704. 
P.  833.  84675  —  (  31342  +  32161  )  =R.  21.172  fr. 
P.  834.  2345675  —  4347,35  =  R.  19.109  fr.  40  cen^ 
P.  835.  150000  —  (7500  +  8000  -f  1500)  =  R. 

133.000  f». 
P.  836.  6739  —  (1709  -1-  3468  )  =  R.  1.562  fr. 

P.  837.  850  — (400  — 67)  =  R.  517  fr.  ou  (  850 + 

67  )  —  400  =  R.  617  fr. 
P.  ajS.  600— (350  — 34)  =R.  284  fr.  oa  (600 -f 

34)— 350  =  R.  284fr. 

P.  839.  (93432  +  12500)  —  (16740  +  23450+    * 

19564  +  21670)  =  R.  24.508  fr. 
P.  840.  800  —  (  1840  — 1162  )  =  R.  122  ans. 
P.  841.  7340  +  670-1-850  +  550  +  150,76  as  t^ 
$  9.560  fr.  75  cent. 

(18X'8X6,7fr=  972fr. 
?.  842.  h»  X  10  X  5,30=  954  fr. 

(  ÏL  1.926  fr. 

P.  843.  147»  >  49000  =  R.  0  fr.  03  cent.  ♦ 

P.  844.  (6X'^60X'*2X'«>)—  (6aX  6)  =» 

5.632.800  lettres. 
P.  846.  90  X  I X  ï  =  R- W  oa  36  unité». 

Flir  DE  LA  PBEMIÂKIE  PARTIE.  '  I 
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DEUXIËDIE  PARTIE* 


BÉPONSES  AUX  450  PROBLÈMES 


DU 


SYSTÈME  MÉTRIQUE  DÉCIMAL. 


EXERCICES 

SDR  LES  MOTS  UIJLTIPI.ES  ET  SDft  LES  MOTS 

SOUS-UULTIPLES. 

P. 

(  1»  239 

1.  R.      2"  118 

'  3»  110 

Total  467  unités. 

P. 

(  r      2212 

2.  R.  î  2»    37960 

(  3*  602336 

' 

Tutal  6425ii8  unités. 

P. 

(  V  41242 
3.  R.  l  2»      710 

l  3"  60060 

Total  102012  unités. 

P. 

.    1^15208 
4.  R.  1  2»  26819 

l  2»  mil 

Total  53138  unités. 
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1"»  •  36 
-  .  „  .2*  3320 
p.  6.  K.  J  30  100129 

40  90629 


Total  194114  unités. 


.{ 


.  1»  168212 

fr.  6.  R.  ?  2»    12179 

3»    12263 


Total  182664  unités. 


1»    32123 
0   7   B  !  2»    39206,  3 

4»  890220 


Toul  973761,  37 
Qu'il  faut  lire  973.761  unités  37  oeaiitmet. 

ÎV  462660 
2»  110300,  20 
3»  121212,  6 
4"    14300.  9 


Total  698463.  60 
Qu'il  faut  lire  698.463  unités  60  centièmec. 


S  *» 


1°  182000,  316 

p   9  R  J  2»       200,  999 
r.  w.  n-<  30      3900   ,05 

*»  leno,  9 


Toul  196212,  319 
Qu'U  fout  lire  i96.$12  unités  319  milUëmes. 
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P  ,ft  p  1     2»    160250,  3 
r.  lu.  M.  ^     ,0     92900.  300 


110200,  034 
160250,  3 
92900.  300 
lOlOlO,  026 


Total  464360,  669 
Qu'a  hut  lire  454.360  uaités  «8  miliiteet. 

MESURES  DE  LONGCEUIL 

1*  5  iuèt.  4 

V  12    —    22 
$0            80    —    334 

PI11  R  ;  ^  20    —    06 

6»  12    —    062 

7»  0    —    30 

«•  0    —  002 

V  60  met.  32 
2»  20  —  072 
3»  36  —  40 
4»  200  —  007                            . 
6»  76  —  19                              ^ 
6»  0  —  016 
Z'etS»  0  —  17 
9"  et  10».  0  —  324. 

V  4  met.  6  décim. 
2»  12  —  26  centim. 
3»  43  —  723  millim. 
4»    9  —  196millim.4dixièn(.deromî0u 
6»  17  —  370millira.42oewièni.d*m«. 

13.R.  <  6"  3  —  827  milliiii.612miUièja,demill. 

7»  0  —  4decim. 

8»  0  —  6  centim. 

9»  0  —  42ceiuim. 

10*  0  —  725  millim. 

41**  0  —  005  millim. 
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12.  R. 


p.  14R. 


M6.R. 


P.16.R. 


—  5a  - 

1» 

10.000  met. 

2» 

160.000    — 

3» 

1.000    — 

4" 

20.000    — 

6» 

100    — 

e» 

4.600    — 

7» 

10    — 

8» 

880    — 

9» 

1     — 

10» 

17    —    Sdécimèt. 

11» 

1    — 

12» 

8    —    49  centimèt. 

13» 

1    — 

14» 

7    —    450millimèt. 

1» 

1.000  décamèt. 

2» 

613.000     — 

3» 

100     — 

4» 

16.400     — 

6» 

10      — 

6» 

117.110     — 

7» 

1      — 

8» 

490     —3 

9» 

1      — 

10» 

[80      —    06  décimèt 

1» 

100.000  décimètres.         * 

2» 

6.400.000       — 

3» 

10.000       — 

4» 

.    860.000       — 

6» 

1.000       — 

6», 

96.000       — 

7» 

100       — 

8» 

12.800       — 

9» 

10       — 

10» 

490       — 

11» 

1        — 

12» 

9      —   ScentimèL 

13» 

1       — 

14» 

4       —    76inillimtt. 
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1»  l.OrJD.ooO  ceutim. 

2»  43.000.000    — 

3»  100.000    — 

4»  6.700  0<»0    — 

6»  10  000    — 

6»  880  000    — 

r.  17.  M.  «^    go  66.000    — 

9"  100    — 

10»  8.000    — 

11»  10    — 

12»  420    — 

13»  1     — 

14»  9    —     7miUiiB. 

1»  10  000  000  millimètres. 

2»  460  000  000       — 

3»  1000000        — 

4»  38  000  000        — 

6»  100  000        — 

6»  4.È00  000        — 

»  ia  n  J    7°  10000       — 

F.  16.  n.  <    go  650.000        — 

9»  1.000        — 

10»  47.000        — 

11«  100        — 

12»  14.300        — 

13»  10        — 

14»  900        — 

MESURES  ITINÉRAIRES. 

1»  1  myriam. 

2»  7.14     —     9kiIom. 

3»  l      — 

4»  84     —     13hectom., 

P.  1».  K.  -\    fio  740     —     06  bectom. 

7»  1.000      — 

8»  47.86*      —      Ikilom. 

9»  10  000      — 

10»  84,261      —      llhectom. 
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>  10  kilom. 

430    — 

P.20.R.<    i  i  Z     ^^*^'"- 

»  483  —      7  hectom. 

»  10000  — 

°  23.460  — 

•  100  hectom. 

!•  7.600      — 

i"  10      — 

i»  8.640      — 

»•  1.000      — 

i»  714.100      — 

r»      1.000    — 

$•      24.760      — 


P  21.  R, 


ADDITION. 

P.  22.  R.  14.971  mètres. 
P.  23.  R.  941    — 

P.  •i4.R.  317    —      62 

P.25.R.  387    —     39 

n  oc  n  f    1°     ^*T    —     28  de  plinthes, 
r,  .fb.  R.  j    2»     600    —     06  de  cynaiies. 

P.27.R.  3—66 

Mesures  iUnéntires. 

P.  28.  R.         96.084  kilnm. 

P.  29.  R.  17  myriam.  97  hectom. 

SOOSTRACriON. 

P.  30.  R.  130  mètres. 

P.  31.  R.  91.091    —       04ceBU. 

P.32.R.  74.406    —       0» 

P.  33.  R.  70    —        7« 

P.  34.R.  1.063    —        77 

P.  36.  R.  0—84  mUlim. 


Digilizedby  Google 


—  55 


Mesures  itinéraires. 

P.  36.  R. 
P.  37.  R. 

492  kilom. 

196    —     2  hpctom. , 

HOLTIPLICATIOM. 

P.3g.R. 
P.  39.  R. 
P.40.R. 
P.  41.  R. 
P.42.R. 

448.192  mètres. 
441.116    — 
532.607    — 
439.830    — 

67    —       275iaiUNB. 

Mesures  itinéraires. 

P.43.R. 
P.44.R. 

11.260  arbres. 

661  kilom.  6  hecion. 

DIVISION. 

P.  46.  R. 
P.46.R. 
P.4r.R. 
P.  48.  R. 
P.  49.  R. 
P.60.R. 
P.  51.  R. 

47  mètres. 
83  mètres. 
38  fois  26  centièmes. 
182  milliro.                           ^^^^ 

3  fois  60  centièmes,  il  teste  2000. 

3  mètres  60  cent. 

7  fois  31  ceniièmes,  il  reste  20. 

MESURES  DE  SUPERFICIE  PROPREMENT  DITES. 
Mètre  carré. 


P.52.R. 


MDMiaATIOH. 

!• 

8  met.  car.  22  déc 

y 

16 04  — 

s» 

12 

r 

0 32 

6» 

6 07  — 

6» 

8 ^04  —  02  cent. 

7» 

.     3 23  —  06  — 

8» 

e 03  —  17   — 

9» 

0 00  —  01   —  16  mil. 
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6  mèl.  car.3'2déc. 

—  03  — 

—  02--  18cmt. 
_  00  —  16  — 

—  08—        — 
_  2H  —  09  — 

—  04—        — 

—  00—  00  —  ITmfl. 

12  décitn.  32  cent.  16  mil 

00    —      20  —    04  — 

00    —      00  —    27  — 

03 

00    —      18  — 

00  —      00  —    13  — 
03    —      10  —  — 

01  _      90   —    04  — 
4  met.  car.  42  décî. 

_  _  40    _ 

_  —  67    —   85  ceatiUL 

—  —  6785  ceatiin. 
_  _    6    —    14 

—  —  614  centim. 

—  —  70   centim. 
— ^—    6    centim. 

—  —    2   centim. 
42  mèt.car.67déc.89cent68illiL 
42  —    _  678968  millim. 

—  —  7  centim.  40  milliilL 
4  —    —  740  millim. 
9 60  millim. 

22  —    —  13  dédm.  40  centin; 
22  —    —  1340  centim. 
3  —    —  81  décim.  30  centim» 
3  —    —  8130  centim. 
12  décim.  car.  30  centim. 
ou  bienl.230  centim.  car. 
7?  60  miilim.  car. 

8"*  7  millim.  car. 
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met.  car. 
—    —    86  déc. 

P.  67.  R.  ^  40  28    _    _    10  déc.  02  cent 

—    32  déc.  11  cent  28  ïïàl 


P  68.  R.  J  ^"^  ^^ ^  ~  ^*  **^ 

74  —89  cent 

00  —  04— 16nii. 

«„„   <1Arim.  car. 

2»  2.600 

P.  69.  R.  ^  40      82     Z     _  74  cent.  car. 
6»        1      _     — 
6"      12     —      —  64  —    —  19 

1»    10.000  cent.  car. 

2»  470.000    —    —  ^ 

p  fiO  R  )  3»        100 

F.  OU.  K.  <  40  g47  400    _    _ 

6»  1    —    — 

6»      1.467    —    —    89iiiillim.    • 

1°    1.000.000  millim.  car. 

2»  29.000.000    —  — 

p  n,  R   y  3»        10.000    —  — 

f.  01.  K.  ^  40      270.000    —  — 

50  100    _  — 

6»  7.200    —  — 

AOKITIOS. 

P.  62.R.,  95.812  met.  car. 

R  63.  R.  14.482   —    —  4355  cent. 
l|64.R.  4.059   —    —  780923  millim. 

P;  6$.  R.  61  déci.  car.  4739  millim. 

«5» 
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p.  77.  R. 


P.78.  R 


—  58  — 


SOUSTRACTION. 


P.  66.  R.  70.387  mètres  car.  99  Afâ. 

P.  67.  R.  67    —     —  65  déci. 

P.68.R.  89    —     —7991  cent. 

P.69.  R.  00    —     —  09déci. 

UOLTIPLICATION. 

P.  70.  R.  1.623.286  mètres  car.  44  àëa. 

P.71.  R.  910    —     —  5760ce«. 

P.  72.  R  678    —     —  3896  — 

DITISIONk 

P.  73.  R.  634  mètres  car.  0384  cent. 

P.  74  R.  82    —      —  3ô09    — 

P.  76.  R.  12    —      —  0040   — 

P.  76.  R.  4    —     —  68déci. 


MESURES  TOPOGRAPHIQUES. 
NOHBRATION. 

1°    4  myr.   car.   12  kilom. 

""    "    —     __   09     —  26hectom. 

_     _    02     —  03  — 

_     _    00     —   17  — 

—  _    00     —  18  — 

—  —    11      —  19  — 

—  —    16      _  02  — 

—  —    01      _  27  — 


1**    6  myr.  car.  42  kilona. 

2»  16    —  —  70     — 

3»    4   —  —  14     —   65bectoiB. 

4»  19    —  —  40     — 

&•  23   —  —  62     ^   eObecHMo: 

6*    7    —  _  00     ^    40hecl«a 

?•    2    ~  —  76     — 

80   3   ~  ~  60     »   07hect<HD. 
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!•    1  myriam.   car. 

P.79.R.^|:    }       z        Z   ^'"''^ 

4*  14       —         —    12  kilom.  68,hcct. 

1*^  1  kilom.  car. 

D  fin  it  ;  2*  14     —      —    01  hectom. 

r.  5U.  n.  ^  30    1.000.000     —      — 

4«  76.906.300     —      — 

1^  100.000  hectom.  car. 
B  fti  »  ;  2^  967.400  —  — 
F.  oi.  n.  ^  30       100.000      —        — 

4**  90.120.000       —       — 

ADDITION. 

P.  82.  R.  6  myria.  54  kilo.  38  hectom  carrés. 

P.  83.R.  64    —    66      —        — 

SOOSTRÂCTION. 

P.  84.  R.  9  kilo.  75  hectom.  carrés. 

P.  86.  R.  4  myria.  88  kilom.  car. 

MULTIPLICATION. 

p.  86.  R.  16  myria.  62  kilom.  car. 

P.  87.  R.  134    —     —  08hccto. 

DITISION. 

P.  88.R.  16kil.car.25hcct. 

P.  89.  R.         1  myriam.  94 16  —et  il  reste  10. 


MESURES  AGRAIRES. 

Jre. 

NUllÉRATIOir. 

1^"     112  hecta.  26  ares  23  centia. 
pqOR/2^     190-      29-08      - 
P.  W.  K.  ^  30  1  000    _      12    —    20      — 

P     370    —      99    —    05      — 
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P.  91.  R. 


1"        25  hecta. 

06  ares. 

2»        12    — 

15    — 

25  cent. 

3*       106    — 

04    — 

05    — 

4»  12.000    — 

00    — 

06    — 

5»           1     _ 

28    — 

09    — 

6»  14.000    — 

01    — 

17    _. 

7»         15     — 

00    _ 

20    — 

,  8»  50.000    — 

00    — 

26    — 

1°        26  hecta. 

75  ares. 

2»      604     — 
3»         75     — 

25    — 

68  cent 

4»         74     — 

26    — 

80    — 

5»         19     — 

1    — 

1    — 

6»         48'  — 

75 

7"           1     _ 

35    — 

40    — 

8°         18     — 

56    — 

70    — 

P.  92.  R. 


(1°        100  ares 
P.  93.  R.|:  827.100    _ 

(4°  74    —    27  cemia. 

il»      1  hecta. 
|o    18    _-    29  ares 
4»  136    -   78    -    94centia. 

(  V    10.000  centiares. 
P  95  R  ;  2"  250.000        — 

(  4»    12.800       — 

ADOITfOK. 

P.  96.  R.  269  ares  38  centia. 

pII'r:     ^Mf  ^!!i?  ^- IJ  «^'^ 

P.99.R.  20.628    —   90    —  69      — 

P.IOO.R.  199    —   97    —  07      — 
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SOUSTRACTION.     • 

P.lOl.R.  718  hecta. 
P.102.  R.  70—86 

P.103.  R.  38    —  06  ares. 

P.104.  R.  46    —  Il   —  10  cent 
P.106.R.  1    —  07   —  74    — 

MULTIPl^ICATION. 

P.106.  R.  463.247  hecta.  56  ares. 
P.107.  R.  760      —    05    — 

P.  108.  R.  341      —    66    —  65  cent. 

P.  109.  R.  128      _    33    _  37    — 

P.llO.R.  175'     —    50—36    — 

DIVISION. 

P.lll.  R.  6  hecta.  90  ares  62  centia. 

P.112.  R.  9  fois. 

P.113.  R.  42  jours. 

P.114.  R.  240  ares. 

MESURES  DE  SOLIDITÉ  PROPREMENT  DUES. 

Mètre  cube. 

NDUÉKATION. 

1°    4  met.  cub.   311  déci. 

2"  12    —     —    200  — 

3»  20    —      —    030  — 

p  „K  R  »  4M6    -      -    003  - 

P.  115.  K.<^  6»    6    —      —    219  —    386  cent. 

002  —    006    — 

020  —    300    -- 

000  —    032    — 

000  déc.    000  cent.  014 
000—302—008 

—  200    —  400 

—  005    —  003 
P.116.R.V6»    0    —      —000-012-000 

■  —001—002 

—  050 

—  027    —  016 

—  000    —  007 
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^  6t  — 

V         4  met.  cab.  674  décim. 

20        14 800    — 

3^         7 270    — 

40         3 642    — 

fio       n  -'  —  764   —  231  eeat 

P,  117.  R.<^  ou  bien  11 764.231  ceotim. 

^    ff»       94 467  déc.  800    — 

ou  bien  94 467.800  ceniim, 

70         6 040  déc.  660    — 

ou  bien   5  —  '-«  40650    centim.  cnb. 

S"*         9 764       centioQL  Gob. 


1**      7  mM.  cub.  9  centim. 

2*^      6    —    —   426déc.786c.478iML 
loubien6    —    —    426786478  millûa 

3^      2    —    —    500  mil  im. 

4«      8    —    —    6  décim.  60  c.  760  — 
m  liQ  D  y/ou  bien  8    —    —    606.0750  miUim. 
r.iw.ti.>^    50      4    „    _    7  centim.  460  minim. 

6^    400  décim.    cub. 

7**       4      —       —    506  centim. 

8**      90  centim.  cub. 

9^"      67  décim.  cub.  421  centim.  850  milIL 
10^     60  centim.  cab.  80  millim.  cub. 

V    1  met.  cub. 

20    4  —     —687  déc.  cub. 

M19.  It^  40  18  _     _  214 573  cent. 

6*»    1  —     — 

6*  11  —     —  117 771  — lUmtL 

f  1^   1.000  déci.  cub. 
l  2^12.000    —    — 

M20.R.V  40       21    —    —    412ccot. 

I  5«         1 

[  6^     m 141    -      218  nm 
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1*    1.000.000  centim.  cobes. 

2»  25.000.000      —         — 

"D  191    Tt  J    ^  1.000        — •  — 

r.izi.ft.^  4»        42.000     —         — 
6»  1      _         _ 

74     —        —  lllmfliin. 

1°    1.000.000.000  millim.  cubes. 

V  47.000.000.000  —  — 

p  199  R  /  3»  1.000.000  —  — 

F.izz.K.^  4"        39.000.000  —  — 

5*  1.000  —  ,  — 

6°  667.000  —  — 

ADDITION. 

P.123,  R.  1.292  mèl.cub. 

P.124.R.  3.046—-.— 

P.126.R.  92—'— 

P.  126.  R.  26  —    —  681  déc. 

P.  127.  R.  220  —   —  816  —  462  cent. 

P.  128.  R.  0  —    —  378  —  116    — 

P.129.  R.  26—    —014—011    —  ISSuÙI. 

SODSTRACTION. 

P.  130.  R.  3.244  met.  cub. 

P.131.R.  42.206  —  — 

P.132.  R.  6.919   —  — 

P.133.R.  2   —  —  067  décim.  845  cent 

P.134.R.  10 068  —  999  — 

P.136.R.  0   —  —033  —  741  — 

MULTIPLICATION. 

<P.  136.  R.         3.669.336  ii.èt.  cub. 

P.  137.  R.  ^5    ^   _-  860  décim.  cubes. 

P  138.  R.  601.163    —    —  380    —       — 

P.139.R.  1.097    —    —208    —       — 

P.140.R.  1.400    —    —965    —       r" 

oivinoN. 
•  P.141.R.   7.148inèt.cnb.447déci.761ceot.re«tel3. 

9.t4t  ft.         0 074  —  268  —  mte29668. 

p.  14â.  R.  42.500  briques. 

P.144.R.        80  boites. 

P.146.R.        12  met.  cob.  465  décim. 
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MESUKES  POUR  LE  BOIS  DE  CHAUFFAGE. 
.     Stère. 

NUMERATION. 

26  Stères  8  décist.    ' 
32    —      6 
44    g 

P  146  R  J   il    M^^'^''^-  23  ou'  162 st  3. 
r.nD.  n.^    to    129  stères   3 

29—6 

SOdécas.  80  ou  308  stères. 
7    — .  08 

f  1»  426  slères     7  décist. 

\  t  l^î    ~       2  décist. 

P  147  R  ^  3  ^^^  ^^'^^^-  25  décist. 

i.ii/.n.  ^o        6  décist. 

/    6»      36    — 

16"    401  sières   2  décist. 

/     I»      10  stères. 
P.148.R.]     1^    280    — 

(4°       6^7  décist. 
(     1"      1  décastère. 
P.I49.R.|     |:    ^\     -         e  stères. 

(    4"    18      —       39  décUt. 


P.  160. 


•       100  décist. 
»    1.800     — 
10      — 
^    4°      740     — 

ADDITION. 

P.  lôl.R.  1.942 slères. 
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P.166.R. 

SUUSTKACTION. 

68.261  Stères. 

P.167.R. 

83.468      —    9déci8t. 

P.168  R. 

96      —    9    — 

P.159.R. 

9.396      —    1    — 

P.160.R. 

• 

0      —    9    — 

MCtTlPLICATION. 

P.161.R. 

30.988.712  stères. 

P.162.R. 

2.672      —    Srfécist. 

P.163.R. 

607.076      —    2    — 

P.164.R. 

87      —    6    — 

P.166.R. 

82.171      —    2    — 

DIVISION. 

P.166.  R. 

17.740  stères. 

P.167.  R. 

12    —    5  décist. 

P.168.  R. 

4    —    6    — 

P.169.  R. 

3    —    3    —    il  reste  8. 

P.  170.  R. 

2    —    6    — 

MESURES  DE  CAPACITÉ. 

KCUÉI!ATIO>. 

r 

l" 

3  heclol.     25  litres. 

1 

2» 

16      —         4  déc. 

\ 

3» 

1.000     —         4  lit. 

1 

4» 

6    kilol.   016  — 

P.171.R.< 

6» 
6° 

102    lit.         lôxent 
15      _        02     — 

70 

9    kiiol.   006  lit. 

i 

8» 

30    décal.    23  — 

f 

9» 

7    lit.          9  décil. 

l 

10» 

17    lit.        02  cemil. 
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1"  17  heclol.  2&  litres. 

2»  29      —    15  litres. 

3»  16     —     4  décaL 

4"  8   kilol.  04  décal. 

,    6»  12  hect«>l.  9  décal. 

PiJinJ    ^  10   kilol. 

8"  19  décal.  26  décil.oal92lit.5dédl. 

9»  6  litres.  22  centil. 

0»  7      —      4  décilit. 

1»  6     —     ©4  centil.. 

2»  6  décilit   7  centil. 

1»  100  litres 

2»  2.700    — 

3»  10    — 

M73.R.<|    j:  370    ~ 

6»  18—4  décil. 

7'  1    — 

8"  27    —    42  centil. 

l"  1  kilolitre. 

2^  47      —        8  li6Ctof. 

3»  1      — 

P\74h)    *"  *^      —      ^ 

F.\1*.R.^    6»  0     -        Ihectol. 

S»  7      —     638  lit. 

r-  1     — 

î*  45     —    673  lit  1  d&l. 

[0  1  hectol. 

!•  83    — 

Kt76.ti}    fo  ^^iZ    *'"''*'• 

^  89   —    11  litres.  1  décil. 

•  1    — 

!•  10   —    96  litres. 
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1*  10  décal. 

2»  1.410    — 

3»  10    — 

4»  42    — 

6»  10    — 

e»  18    —    lôdécil. 

r  10    — 

«•  99—004  centil. 

1»  1.000  décil. 

2»  86.000    — 
3»         100   — 

P  177  R  <^   ■*"  2.900   — 

6»        270   — 
!•  1    — 

«•  14   —    2  centil. 

1°     10.000  cenliL 

2"    270.000     — 

3°        1.000     — 

t>  i7ft  n  J    ^      16.000     — 
I'.17».H.<    6»  100      — 

e»       2.700      — 
7»  10      — 

8»  120     — 

xAODITlON. 

P.  179.  R.  28.644  hectol. 

P.180.R.  29.961    —     08  lit. 

P.181.R.  11    —     91  — 

P.182.R.  87    —     76  — 96  centil. 

P.183.R.  176  lit.  46  centil. 

P.  184.  R.  416  tMsctol.  6  décal. 

P.186.R.  1.969   — 

SOOSTRACnON. 

V.tB6.  R.  1.034.188  tiectol.  46  lit 
P,l«î.».  9     _     96  ... 

P.lSg.  R.  49      —     72  — 

P.189.R.  2.198     —      7  décal. 

P.190.R.  763      —       7    — 

Digitized  by  CjOOQ  IC 


—  68  — 


MULTIPLICATION. 


P.191.  R.  5.014.808  hectol. 

P.r92.  R.  40.611.306    —    08  lit. 

P.193.R.  861    -    26- 

P194.R.  2.8X0    —         ^ 

P.196.R.  2.421    -    25- 

P.196.R.  3.9  6    -      8décal. 

P.197.R.  12.144    —      6     — 

DIVISION. 

P.198.  R.  6.011  liectol.  reste  46  lit. 

P.199.  R.  240  litres. 

P.200.  R.  415    — 

P.  201.  R.  275  flacons. 

P.202.R.  3.604  sacs. 

P.  203.  R.  564  vuyages ,  reste  9. 


MESURES  DE  POIDS. 

NUUÉUATION. 

32  décag. 
19      — 
132  gram. 
026      — 
P.204.R.<^    t    ^l    -      007      - 

14  centk. 
05       — 

015  millig. 
226      — 
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26      —      4  grammes. 
4  myria{[.  6  déca^ram, 

16  (5rarâ.  27  (Tniiff. 

3  —       6  millig. 
15  millig^. 

4  centig 
3  millig. 
1.000  40.301. 

12.000 
1.   S' 

1     Ao 

P.206,R. 


09  —  /  \ 


—  uy  — 
27    kilOff.  75  décng. 
36      —      4  hf'ciog. 
76      —      4  décat;. 


P.207.R. 
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P.S09.R.^ 


.S10.R..< 


P.211.  tL< 


P.212.:R.< 


1«      100  décag. 

2»    1.900    — 

3»        10  — 

4»      970  — 

6»          1  ,— 

e»         9—8 

7»          1   — 

8»        87   — 

9»          1    — 

10»        70  —    412 

1»      10.000  décig. 

2»    100.000    — 

3»       1.000   — 

4»      29.000    — 

6»          100    — 

6»       3.700    — 

7»            10    — 

8»          280    — 

9»             1    - 

10»             6—8. 

1»      100.000  ccntig. 

2«    2.600.000     — 

3*        10000      — 

4»      160.000     — 

6»          1.000     — 

e»        37.000     — 

7»             100     — 

8»          1.800     — 

9»              10     — 

10»          7.600     — 

1»        lOOOOminig. 

2«    8.760.000   — 

3"          1.000    — 

4»       786000    — 

6»             100    — 

6»          4.600    — 

7»              10    - 

8»             140    — 
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▲nmnogr. 
\213.R.  603kilog.  18 

».214.R.  288    ~     7» 

>.216.R.         1.301    ~     93 
\  216.  R.         1.064  gnm.  036  nilUf. 

sousTBAcnm.  ■ 
>.217.  R.         10.998.889  kifog. 
».218.R.  9.251    —    41déc8K. 

•.219.  R.  600.698    —    76    —^ 

!-2^-2'  13  gram.  968  milHf. 

.221.  R.  0—79     -,. 

HDLTIPUCATieN. 

'.222.  R.         318.386.496  kHog. 
.223.  R.      •  3.519    --^76décag. 

.224.  R.  6.622    -    Ti    - 

'.226.R.  27.092    —    62   _ 

'.  226.  R  i  2.967  gram.  232  nrilSg, 

mnsioir. 

.'§8.*  S:     127  ^y'  ^  **^^-  "^^  "^ 

'.229.R'.  8—45  ^^^g 

.230.  R.  35    —      69     — "^ 

.231.  R.  4  gram,  616  mill>g. 


MESURES  MONETAIRES. 

NUUtuATIOiy. 

V        126    fr.    35 
2»  19    —    16 

232  R  ^    6»  12.002    —    004 
-»^.«<    6»        802    -    030«oa02fr.0aa 
7"  3    —    002 

8»  0    —    60 

,9*  0    -    06 

10»  0-1 
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R233.R. 


26    fr.  24  ccDt. 
6  • —  4  déoi  ou  6  francs  40  cent. 

—  firentimes. 

—  75  cent. 

—  421  millièmes, 
millièmes. 

fr.    2  centimes. 

—  2  décimes  ou  12  fr.  20  c. 

V      1    fr. 
.2*      5    —  7  ou  6  fr.  70  cent. 
P.234.R.|3:,47'--89 

5"  167    —  89 
6»  746    —  78 

1"       10  décimes. 
.  2»  1.990     — 
P.236.R.^  3'>87.940     — 

4»        1     —     2  centimes. 
5<»      847     —     7     — 


P.236.  R.J 

1- 

2» 
3» 
4» 
6» 
6» 

100  centimes. 

1.000       — 

20.600       — 

10       — 

270       — 

7.420       — 

ADDITION. 

P.  237.  R. 
P.  238.  R. 
P.239.R. 
P.240.R. 

10.816  francs. 
60.461    — 
363.084    —    87 
1.339    —    60 

SODST&ACnOIl. 

P.241.  R. 
P.  242.  R. 
P.243.  R. 
P.244.R. 
P.  246.  R. 

131.084  fr. 

139.784  —  70 

987  —  90 

61—80 

1.888  —  86 
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P.^46.  R. 

P.  247.  R. 

P.  248.  R. 

P.  249.  R. 

P.  260.  R. 

P.261.  R. 

P.  262.  R. 

P.  263.  R. 

P.264.  R. 

P.  256.  R. 

P.256.  R. 

P.257.  R. 

P.268.  R. 

P.269.  R. 

P.2«0.  R. 

P.26I.  R. 

P.262.R. 

P.  263.  R. 

P.264.  R. 
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MLLTJPtJCATION.f 

22.776.222.000  fr. 

190.204  —  60 

16.464  —  127 

4.616  —  777126 

618  —  78 

121.857  —378976 

8.534  —  166 

11.647  —  7625 

333.369  —  776 

73.991  —  9âà 

310  —60 

DIVISION. 

10.736  francs  85 

2—97  reste  831 

.Ji    ~     79<  reste  710 
1.936    —      85 

16—85 
12    — 
36    —      40 
9—35 


PROBLÈMES  SUR  LE  TITRE  DES  PIÈCES  M  IIORHAIB. 
UOKNAIB  d'or. 

P.  265.  40  >  10  ou  40  X  0,1  =  R   t  irUne 

v.m.  «»f  f  (<«X|oU(6i4?îiX6,«i« 

R.  ».7i.9gram.  66, 
o"  (4J0X  2^-J-  660,  X  (6  4616 -(470X8 

P.271.  3X9  =  R.2kilos.7hec«og. 

4  > 
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MOHNAIE  D'aBGEHT. 

P. 272.  9 >  10 ou avOl  =  B^  9 htxtos. 
P.  273.  4700  X  0,1  X  *  =  R-  2  ^M-  ^  «**»»■ 
P. 274.  (420X6>+  Ç410X2)  +  7«>-h.i» 
X ^/+ C4»X£25) ,  X p,tX6.« 
>S'==R.  1  kiteg.  926  gram.  25. 

P.  276.  10  60  X0*=  R-  9  '"'«B-  ^*  «J*""»- 

P.  276.  (2WX  4)  +  Ç.575  X  2)  +  476»,  X  V 

X  *=  R-  32  btog.  625  gram. 
P.  277,  46>»=R.6l)«(a!ii& 
P.  278.  3,25  X*=  R-  29  tf og.  26  décag. 

IHK(X*tB.  DE  BILLON. 

P.  279.  72  X  0,»=  R.  67  hectog.  6. 

P.  280.  86  X  M  X  40X2  =  1^  <80  gnii». 

P.  281.  47aX0,8><2  =  R.  7S2  gra«i. 

P.  282.  82  yiOfi  =  k.  16  hectofs.  4  décag. 

P.  28».  Sa.SWXe  Srv  2  =  R.  122  gram. 

P.  284.  760 X  0,2 xi  =  R.  3  fcwtog. 

P.  285.  12>4  =  R.  3kil«^.     , 

P.  286.  2X'*  =  R«''»'"S- 


RELATIONS  ENTRE  LES  MESURES  MËTRIQUGS. 
t*  Btesares  de  sxsperfàe  entre  eBm. 


P.287.R..! 


1» 

meOOiBèl.   canm 

2»  7.12QJWO    —       - 

3» 

LOOft   —      - 

4^ 

v.sm  —     - 

S» 

10    —       - 

6" 

241.516    —       - 

7« 

4e.ïc«  •—     - 

!• 

2- 

K»    —       — ■ 

jrA.tm   —     — 

4" 

aooô   —     — 

PJ88L1. 


p.29o.r.{5:jÎ'^"'-°!!*^ 
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!•     2  myri9m.car. 
2»    79     —       — 


■I 


1°  10  centia. 

S"  471     t— 

i*         f60.odO    -^ 

6°     l.OOO.OOOuOOO     '- 

1»  4  are* 

,2»  4  - 

P.293.R.^    3»  700  —              / 

4"»  3.000.000  —            / 

6»  48  -             ' 

2»  100  — 

P.294.R.^    3»  10.000  —  . 

4»  4  — 

*•  4Ï  — 

V  àtesura»  de  toUdité  min  «Ow. 

P.296f  R.  1.000  déciœ.   — 

P.297.  R.        250.00Dr  -*       — 

2°  Mesures  de  solidité  aveO  t^muUuNê  dé 
capacité,  et  réciprù^fUMenk 

F.J»».K^    2»   42    -    425litrei.i 


1»  260hectol. 

2»  174    —    25HtreA 

1°  725  litrewr 
2»      46    — 


P.299.R.f 

P300.R,[ 

S    V   4.000  décal. 
P301.R./    2»    7.S43    -* 


)    3»      •  71    -i» 
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P.  305.  R.  1  déc  I. 

P.303  R.  2.000  centim.  cubes. 

P.304.  R.  40cenlil. 

P.305.  R.  1.900  ceiitim.  cubes. 

3°  Du  volume  de  l'eau  avec  son  poids. 

V  120  kilog. 
2"       500    — 
3»    6.000    — 

P.306.R.<  4»  12.678    — 

6°        3  hedog.  ou  300  gram. 

6»       760  inillig. 

r       845    —  ■ 

1°  1.000  décim.  cubes. 

2»  6.000    •—       — 

.  V     400    — ■ 

P.307.R.<(3o     350    -       - 

50         2    —       —  600  rentiin.  cubci. 

6»        0    —       —  420  ceatim. 
P.  308.  R.  9  kilom.  4  hectop;. 

P.  309.  R.         40  décim.  cubes.  460  centim.  cobc$. 

4*  Mesures  de  capacité  auec  les  mesures  de  pMk. 

V  476  kilogrammes. 
2^       260         — 

P.310.R.  <j  40  J4  000         — 

26         hectoff. 
44         décag. 

24  litres. 
68    — 

60  cenlil. 

19    — 


i 

5» 
l  6» 
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(  1"    4  centi 
,R.Î  2»24    — 
M"  78    — 


— •  77 
centil.  6  millilitres. 
P.313. 

9  millilitres. 

P.  314.  R.         1326  kilop.  4  lieciog. 
P.315.  R.  41  lit.  1  décil. 

MESURES  MONÉTAIRES  ^AVEG  LES  MESURES 
DE  POIDS. 

1*  Monnaie  cTor. 

'V  12  9032  X 175  =  R.  2  kil.  268  gp.  06. 
,2»    6  4616X1<9=R.  9i!l  gr.  2884. 

\r  (48X2,4-73)XB.4616=R.lk.9Ôgr.3204. 
>.  316.< 4»  (lœ  ^2tf)x6  4518=R.  32sr.268. 

|6»  {100»>29)X6,4616=iR.         3^gr.68. 
'6»  (690e>2e)x6,461'i=R.2kn.225Br.8(B. 
^7»  (478e>20)x6,4Ôl6=R.l kil.641  gr. 0324. 

».  317.  {3.374 832  —  m^l2 9 )32  =  R.  260 pièces. 
».  318.  3064,61  >  6,4516  =  R.  475  pièces. 

2°  Monnaie  dargent. 

il»   190X5  =R.     960gram. 

2»  (6  iS  >  2)  X  6  =  R.  1.687     —    5. 
3»(827>4)X6  =  R.I.033     -,   76. 
4»   109X2   X5  =  R.  1.090     — 
6»   160X6  X6=R.  *.000     — 
6»        poids  total.  .  ,     8  661  gram.  25. 

(1»  43638  X  5  =  R.  218.190  gram. 
?.  320.  |2<'  76.5,26  X  6  =  R.     3.826    —      25. 
(3»  874,60  X6  =  R.     4.372    —      60.  y 

,  «o,  (1»  1000    X  6  =  R.    6kJlog. 

r.  «1. ^2o  2568    X  6  =  R.  12  kilog.  840graiD. 

P.  322.  (I0<»16— 15)>6=R.  2.180fr. 
P.  323.  (4780>6)  >6, ou  4780X6X6)  s=R. 
191  pièce» +  lfr.  •     \_ 
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3^  Monnaie  de  billon  et  de  cimrt. 

!1»476X  2  =  R.  %Ograin. 

2»  170X20  =  R.  Ski'og.  400  — 
3»240X>0=R.2  —  4uO  — 
éM-iaX  2  =  R-  286    — 

T.3».  (400X10X2) +  (600X10  X  »)  + 
(750^5  X  20  X  10  )  + (12,76  X 100  X 2) 
=  R.  28U  kiiug.  6  liecioj;. 

P.  SÎ6.  (  475   — 15  )  >  2  =  R.  2;J0  pièces. 

P.  327.  (5460  — 7e)>(2i)X10)  =  R-26fp.  9Ût 

FOWS  ftBBPBCTIFS   DES  DIFFÉKIsKTES  HONHAIES. 

lih^    =1«R.  Ikii.749gr.99e6. 
P.  388.  112.903XÎ  P2         =2'  R.  6  —999  —  986. 
(620       =3«R.69— 999  — 86. 

O16,60£=l'»R.  Okil.l4lKr.!>36iJ 
P.  329.  2200  4-  4     =2«  R.  8  —800— 

(X40     =>  R.88  — 

0«2     =1~R.    0  kil.WOgr. 
P. 330.  12,4{>  4     =2«R.    3   —100— 

(XtO    c=S«R.424  — 

(  «20     =1'«R.  OW.164(Tr.«3W. 
P.  331.  9^1    40     =2«R.  2— «)0«r.9677^. 

t  10«uX04=3«R.96M. 

«20     >15.6  =R.4efr. 
2790  >  b'2    =R.  45fr. 
7440e>  62»  =R.l»fr. 
430     X  16^  =R.  6.666  fir. 
340     >     4    =R.85fr. 
80a»  >    49    =R.202fr. 
70      X     ^    sR.  4.340». 
746,60   X   4    =  R  2.982  fir. 
38     X     620    =R.  2^660  fr. 
420  X       40    s=R.16.800fr. 
279  X       10    =R.  2.790  fr. 
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P. 

3». 

P. 

333. 

p. 

334. 

p. 

336. 

p. 

336. 

p. 

337. 

p. 

338. 

p. 

339. 

p. 

m. 

p. 

341. 

?. 

342. 

—  79  — 

SDR  LES  TALEOBS  BSUiTlVES  BIS  MESVBli. 


P.343.R. 
P.344.R. 
P.345.R. 
P.346.R. 
P.347.R. 
P.348.R. 
P.349.R. 
P.350.R. 
P.351.R. 
P.352.R. 
P.353.R. 
P.354.R. 
P.35Ô.R. 
P.356.R. 
P.367.R. 
P.358.R. 
P.359.R. 
P.360.R. 
P.361.R. 
P.392.R. 
P.  363.  Pi. 
P.364.R. 


-J-2.0U  -1- 
100   ""   »• 

-^-^  on  i 

1  û  O    ""    A' 


\ 
100» 


_»iL  OU  ^ 
100   ""   «• 


1  00 
7S 
1  §0 


OU 


4- 

•*     OU  ^ 

100    ""   4* 


■ou 


1 

»JtO« 


7»ft  ou  i 

1.0  0  0  ""  •#• 
«so    ou  ^ 

1.0  0  0    ""    4" 

î^  ouf 


P.  365. 
P.  366. 
P.  367. 
P.  368. 
P.  369. 
P.  370. 
P.  371. 
P.  372 
P.  37  3. 
P.  374. 
P.  375. 
P.  376 
P.377, 
P.  378. 
P.  379. 
P.  380. 
P.  381. 
P.  382, 
P.  383, 
P.  384 
P.385 
P.386, 


RI 
■    1.000,000  * 

"'  i'O 0 ol 0 0  ^^  ib.è<ê* 

RI  0  00      -  f^tt  1 

•    l-OOO.uOi  ""   i«00f 

R.  .".o^'î-VoéOUr^. 


t.uOO.0  0  0 

1 

100* 


OU; 


R. 

R. 

R.  Aii  0"  Tf- 

R.  tIï  0«  TT- 

R.Î^«"tT- 

R.  :^  OU  i 

R.i^ou|. 

R. 

R. 

R.  ^«u  A. 

R.-iV^ouJf. 

R.  îfi^oui 

R.^oui 

R-T^rouf 

R-iV^fl"*- 
R.  T^^  ou  i 

R.  ^i^  oal. 


PaOBIÂMES  À  RÉSOnDaE  EN  Y  APPUQOANT  LES  PHINOPE» 
DE  LA  miMÉHATlOS. 


P.  387 


1*  Mesures  de  longueur. 

Oir.  £6. 
2»  Ofr.  05. 
^   Ofir.  005. 


R.      2« 
1   3- 


(     1»    5fr. 
P.388.R.I     2»    Ofr.  t)5. 
3»   Ofr.  006. 
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(     1"       610  fr. 
P.3S9.R.      2"         61  fr. 

(    3»  Ofr.61. 

2"  Mesures  de  superficie. 

(     1»  Ofr.  80. 

P.390.R.|  •  2»  Ofr.  008. 

(3»  0  fr.  00008. 

S    1»       200  fr. 
P.391.R.(    2»  Ofr.  02. 

I    3»  0  fr.  0002. 

■    ,'     1»        100  fr. 
P.392.R.|     2»  Ifr. 

(     3»  0,fr.  0001, 

.     1»       300  fr. 
P.393.R.I     2»  3fr. 

3»  Ofr.  03.' 

3*  Mesures  agraires. 

1»    6.845  fr. 

2»  Ofr.  6845. 

P.396.R{  l:  "fî»^; 

4°  Mesures  de  solidité. 

,     1»  Ofr.  256. 

P.397.R.^     2»  Ofr.  000266. 

3»  Ofr.  000000256. 

,    1»  19.000  fp. 
P.398.R.?    2»  Ofr.  019. 

3»  Ofr.  000019. 

.    l»  20.000  fr. 
P.399.R.{    2-*         20  tr. 

3«  Ofr.  00002. 
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P.394.R.( 


/ 


P.403.R.f 
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(    1°  40.000  fp. 
r.400.R.|    2»         40  fr. 

(    3»  0fp.04. 

&•  Mesures  pour  le  Bois  de  chaxtffmgB. 

p  401  R  /    1"        190  fr. 
P.401.R.|    2„  jp^   ^ 

p  402  R  f    1°         21  fp.  54. 

1"        210  Fp. 
2»         21  fp. 

6»  Mesures  de  capacité. 

46  fp. 
P404  r)     2»  4fp.  50. 

Ofp.  0045. 

3fp.  64. 
piAR  r1     2»  Ofp.  354. 

I'.4U&.H.<;     ,0  Ofp.  0354. 

Ofp.  00354. 

427  fp.  60. 

4fr.  275. 

Ofp.  4275. 

Ofp.  04275. 

420  fip. 
P. 407.  R.\     qo  4  fr.  20 

Ofp!  042. 

<     1         500  fp. 
)     2»         60  fp. 

5fr. 

Ofir.3ft. 


P.  406. 


*P.408.R. 
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7'  Mesures  de  poids. 

V  2  fr.  425. 

2»  0  fr.  2425. 

V.4U.  R.{  S*  0  Fr.  03425. 

4»  0  fr.  002425. 

5»  0  fr.  00024». 

I  1»  67  fr.  50. 

P.410.R.I  2»  ôfr.  676- 

(     3»  ©  fr.  0675.                            \ 

1»  125  fr. 

2»  12fr.  60. 

P.411.R.(    3»  Ofr.  125.                               1 

♦•  Q  fr.  0125. 

6°  -    Ôfr.  001^. 

1*  «00  fr. 

r  90  fr. 

.P.412.R.^    3»  9fr. 

4»  0  fr.  09.   . 

ff'  0  fr.  OOJl 

i'  i.aoôfr. 

s»  lâO  fr. 

P.413.R.^    3»  12  fr. 

4»  1  fr.  20. 

6»  Ofr.  011 

!•  SOOOfr. 

y  300  fr. 

P.414.R.{    3»  30*. 

4»  3  fp. 

il*  «  fr.  30 


AirniES  raOBLËMES. 

•  •LDTIOnS    Bt    KÉrONSS*. 

âbiU^McaUon. 

tilSit.    «75mètr.=4750déciin.  ..  •,. 

4760X«fr.=R.14.M«fr.  ■'' 
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.  416.  $  idéiàa.  =4)  n.  90  oentin. 

lO  ■.  90  X  6  fr.  2S  =  «.  fifr.  625. 
,417.    17  fr.  60  X  0,45  =  R.  7  fr.  876. 
.  418.    53}  centimèt.  car.  =:  5  «técimM.  car.  23. 

6, 23  X  6  fr.  =  R.  31  fr.  38. 
.  419.    147  dérùnèi.  car.  =  1  m.  car.  47 

1,  47  X  16f'-  ^  =  R-  22 fr.  638. 
.  420.    45  are.»  60  =  0tiectar«  456000  crotiares. 

0, 4560  X  t700  fr.  =  R.  775  fr.  20. 
.  421.    48heoiare<=4800wfs. 

4800  X  20  fr.  40  =  R.  97  .«ÎD  fr. 
.  422.    75  décasi.  9  =  759  st*r«>. 

759X26fr.=R.  18.975  fr. 
>.  423.    45  n.ét.  cubes  =  45600  dé'-i*. 

4S6M)  X 1  fr.  76  =  R-  ï8-76e  fr- 
*.  424.    8ceDiin).  rub.=0in.cub.000déciin.0QftOMt 

0, 000808  X  8750  fr.  =  R.  «  fr.  07  cei«. 
>.  426.    28  hectolitres :=  2800  aires. 

2800  X  1  fr-  45  =  B.  4.060  fr- 
►.  426.    8déca=0hect.  8. 

0,  8X39fr.  75.  =  R. 31  flr.SO. 
».  VZt.    12  liectol.  =  1200  litres. 

1200  X  0  fr.  66.  =  R.  660  Br. 
K  428.    49  hectoi.  =  490  décal. 

490X6fr.  =  R.  2.450fir. 
>.  429.    91  bfctol.  =:  9100  litres. 

9100  X  0  fr.  62.  =  R.  5.«f2ir. 
>.  430.    0, 4  X  2  fr-  -W  =  R.  0  fr.  96. 
».  431.    0,12X22fr.  =  R.2fr.64. 
K  432.    S5  décal.  =  8  beciol.  5  décal. 

8, 5  X  36  lir.  36 = R.  308  fr.  Sr 

Dhision. 

}.  433.  10  *.  =  10,«§  ccRtiiB.  >  0  n.  40  R.  25  ir. 

\  434.  200  fr.  =  200,00  cent.  >  0,25  =:  R.  800  ir. 

b  435.  30  met.  car.  =  3000  décimèt.  car. 
f^         450fr.30>3000  =  R.0fr.  1601. 
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p.  436.    15  déoimèt,  cnb.  =  0  m,  015  déciinèt.' 

120.600  >  O.Olô  =  R.  8.040  fr. 
p.  437.    66  âémt.  =  650  ntères. 

10406^  >  650  =  R.  16  fr.  01. 
P.  438.    25  UrcuA.  =  2500  lit. 

1012,60  >  2600  =  R.  0  fr.  406. 
P.  439.    9  déral.  =  0,  hectol.  90. 

40.14  >  0,90  =  R.  44  fr.  60. 
P.  440.    19  kilofr.  4  =  194  heciotï. 

29,10  >  194  =  R.  0  fr.  16  cent. 
p.  441.    29  décaff.  =  0  kilog.  29, 

13,05  >  0,29  =  R,  45  fr. 
P.  442.    10  kilog.  =  100  hectoR. 

40  26  >  100  =  R  0,  fr,  4026. 
P.  443.    1 5  heci  ojy.  =  1  kilopr,  6. 

2,70>1,6  =  R.  lfr,80. 
P.  444.    20  mèirrs  =  200  décimèt. 

24»>209  =  R.  lfr.20. 
P.  446.    748  ar's 25  =  7  hectar.  4826 cent 

21325  f. .  1250  >  7,4826  =  R.  2,860  fr. 
P.  446.    48  h»-ctoi.  =  4800  lit, 

2892  >  4800  =  Ofr.  6026. 
P.  447.    100  kiloff,  =  1000  !.ec<og. 

180  fr.  45  >  1000  =  R.  0  fr.  18046. 
P.  448.    46  décisJ.  =  450  sières. 

720efr.->469  =  R.  16fr. 
P.  449.    47  décal.  5  =  4760  décil. 

622  fr.  60  >  4750  =  R.  0  fr.  11. 
P  460.    48  h'v  irtjî.  6=4  ki'ofî.  86. 

33,96  >  4,86  =R.  7  f». 

Pi.V  DE  LA  DEOXIÂMB  PABTUK. 
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PROBLÈMES  DE  RÉCAPITULATION. 

(Arith.ipag.  aog.) 

P.461.  4600  —  (133,4  -f  142.84)  =  R.  4.223  hect.  76. 

_  ,to  ( 853  —  (  250  +  345  +205)  =  R.  63  stères. 
P.  *6^[i7060— (5000+6900+4100)=R.1.060fr. 

P. 463.  0,20X875,  +  (:875  >  2 ,  X  12,75  +  16,25) 

=  R.  12.425  francs. 
P.  464.  3,01  —  2,024  =  R.  0  met.  986  milUmér. 
P.  465.  h6  X  «  .27  X  3t95  =  R.  2.272  fr.  284. 
P. 456.  172  X  (0,25+  0, 265)  =  R.  88  fr.  58  ceni. 
P. 457   4>|oufXï=R-5 unités. 

P.468.  4563  >  (i  X  -^)  ou  ^^  X  |  X  Y  =  R. 

13.520. 
P.469.  (763  X 16  )>  3052  =  R.  4  francs. 

P.4e0.  (334X47.20)  +  (22X23,45)  +  (24 X  1,50) 
+  (41  X  0,60)  +  (18  X  0,25)  =  R. 
16.341  fr.  70  cent. 

/     12X0,20\     (     12X0,16\ 
1+15X0,30      \ +15X0,24 
P.  461.  !  +18X0.96  -{  +18X0,90  }  =  R.  4  fr.  89. 
.       f +35X0.26  \      +35X0,22  \. 
\+36X016j     V+36X0,li; 

-  ^  { 135  >  (2,50  +  3  +  3,50)  =  1-^  R.  16  kilog. 
^'        \  15  X  3  =  2«  R.  45  kilog.  en  t«ut. 
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P.4(».+ 66X1.95  --j-68XU6}=R.676fr.95. 
(+160X0,40)     |+15X3,ïô) 

P.464.  39>Vr«aT^XV^=R.  143.  J 

P,466.  4  X  217^5 Xi  SJfi+O^O),  +  (4X3,66)  r= 
IL  3.360  fr.  25  cent. 

1.466.  (77.36 X  9.30)  -{80  X 7.95)  =  B.  «3  f.  «S. 

«  ^-  r760>     6  =  Ire  R.  126  kilog. 
*^'  ^- 1945  >  760  =  2e  R.  1  fr.  26  ^at. 

i(8Ô  X  120  X  0.96)  -  (60  4- 6 +.30 -f.  g4. 
1,76,  X  80)  =  Ire  R.  1.460 francs. 
(80  X  1.20  X  98)  +  (80X25)  =  2»  K 
11.496  kilogrammes. 

P.469.  (235-6,  X  18X0,8) -(130,76X18)^ 
R.  864  fr.  10  ceatime*. 

P. 470.  49700  >  7 ,  X  2  =  R.  14.200  fr. 

P.471.  (600 +  35 +  240 +15 -4- 160)  >(  2«  — 
*,X4j  =  R.l  franc. 

P,4Tt.  1600  -  (89  X  3,  +  48  X«,6,  +  136  X2)  « 
R.  610  fr.  2  centimes. 

P.473.  (169X^-(6+4,XVI|=:?R.  2:696  fc. 

P.4T4.  720  >  12  =  60i  720  >  36  =:  20i  7J0>  ta 
=  40;;  7ae>  (60  +  20  +  10)  ==  fre  2 
6  jour*. 

40)  (240    -      da»ieîe     _ 
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ea  autrement  : 

Dans  le  premier  atelier  on  en  doit  faire  ^ 
par  jour,  dans  k  deuiième  x»,  et  dans  le  tnà- 

«lème  iV;  mais -^ -J- -sV  +  tV  =  A  +  ^ + 
■^  ou  77  ou  ;  ;  doue  ils  en  feront  |  par  jour  : 
^  Duuc  première  Réponse  6  jours. 

,    Z\     1 3=360  TOI.  dans  le  1«' atrMer. 

IfO^  1  +1  [X]  1=120  —  dans  le  2«  atelier. 

14-2)      (  2=240  —  dans  le  3«  atelier. 

f  (33616  +  64»)  —  (  30960,46  +  3840,60)  = 

l'-R.3.214fr.50. 
{  674.4  4-  467,6  +  986,3  +  968,7)  —  2641,4 
=  2eR.456slère8  6. 

P.476.  96400  >  i  ou  (a6400  >  3)  X  <  =  R- 
127.200  fi-. 

P.4I7.  (46.18X2,98)  +  (9X0,6)  =  R-  l-»*- 
«364  dix-miilièmes. 

P.478.  695686  4-  27794  +  (  6176  X  2  )  +  78948  = 
R.  714.679  tiectolitres. 

P.479.  (129,60X2 ,  4- 238,4îj)  —  (76  +  86,26)  = 
R  386  met.  ÎO  ceatmièlres. 

P.  480.  138,00  >  0,12  =  R.  1.160  marcbes. 

f,m.  19^17  >  1000  ou  19,3617  X  0,001  = 
.&.  19gniiB.3617. 

(466  +  7926  +  6328.25  4-  3289,7  =  1»»  ». 
P<  482. 1     17.999  met.  car.  96  décimètre». 

<t7.999,86  X  Vi  =2<^  R-  «t-  ^  fr.  9126. 

](3S00>Î0,XMS16)+ <3300>C6i  + 
;    iraOO--Ç3â«>XS9.X6)  =  3eR.2ikiio». 
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!6,00S786     \ 
+  80.026      I 
--2000X10  >6,4616=R. 918. 
—  38  ) 

P.  486.  7821  — 4810=  R.  3.011  mètres. 
P.486.  400>fou(400>2)X3  =  R.  600fr. 
P.  487.  25  — 5,6  =  R.  19  décimètrt^cub.  ÔOOçent. 

I  946879,176  +  100684  840  +  64688,004  + 
P  488  )    86'*"^87.027  =  1"  R.  1.976.^9  met.  046.T 
•)1976639^046  X  0,65  =  2'  R.  1.087.096  Ik 
f     4753  dix-inillièaies. 

(  146  —  142  =  lr«  R.  4  mètres. 

P  489/1^2  —  132  =  2e   R.  10  mètres. 

*^-  '»»*'•  Il 32  —  105  =  3e   R.  27  n.ètres. 

(146  —    43  =  4e   R.  103  luèlrcs. 

P.  190.  18^  (12  X  0,0326)  =  R.  46  douzaines, 
1  pointe  et  ff. 

P.  491.  3<60  —  667,000080  =  R.  de  2.882  hectoialk 
9999  met.  20  décimèt. 

.'624- 57  4- 100+ 56 +  92 +76  +  96-1. 
P.  492.       2Ô4  +  24  +  6é  =  1- R.  87?  kilol        ^ 

(81,7  X  1,30  =  2e  R.  106  fr.  21  cent 

{ 122.0416  —  32,1606  =  l^*  R.  89  met.  ca: 

P.  493.       8910cernimèlres.  ^* 

!  89  met.  891 X  t06  =  2-  R.  94  fr.  38555. 


,'  47860000+22300000+9860000+169SOOO<W- 
p  .«4  )  5780000+  7140000+210000(>+  4^000 
«  •  *^H    +228400p=l«-  R.  l66.076.0C0^«tolitîS 

U65076000    2=2«R,  775.380.000. 
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P.495.  1550716000  — (97000000  +  29000000,  + 
.y     ,  12000000  >  6)  =  26.676.000  Hect. 

P.  496.  280  368  >  7,788  =  R.  36  décim.  cubes. 
P.497.  (288  636  — 50)  >  0,9939  =R.  240  litre*. 

/4  12l4  +  8,1402  +  9,0405  +  7,0340  =  l»  R. 
|L  P. 498.)     28iuèt.cai.  3361ceaiiin. 

(28.3361  X  6.76  =  2«  R.  162  fr.  932676. 
"  P. 499.  (45.253  X 1906  4)  +  (26,0016  X  2009,26)  + 
'■i  (22,0804  X  3964.97)  +  (16,22  X  2607,36) 

i  —  R.  264.259  fr.  823663  œillionièiues. 

'  P.600.  42  >  fou  (42  >  6  )  X  7  =  R-.  <•«  49. 
P.601    345,  X  1.0263  =R.  354  kilog.  0736. 
P.  602.  125000>  5  =  R.  26.000  fr. 

P.603.  6,860— (150X25,  +  230X10)>6  =  R.  160 
pièces  de  1  fr. 

P  604.  (4500  X I)  +  (<S00  Xt)  «te*  <i«  *500  =  R. 
600  fr. 

P.606.  466  —  172  =  R.  294  kilomèt. 

P.606.  (47.253  +  74,3853)  —  (4.32  +  2,20  +  0,3736) 
=  R.  114  hecta.  74  ares  48  centiares. 

p  gQ-  (  1,3932  >  9 = R.  1.54''sram.  8  décig.  d'alliage. 
*^'      •  1 1648,0000  >  12,9032  =  R.  119,  reste  ^HH- 

p.  608.  (228  +  232)  X  0,9915  =  R.  456  kilog.  09. 

P  609  r(^  60XI)>6=:r«  R.  6  hect.  6  ares  66  cent.  î 
•      ■  \  (ô4,60Xt)>12=2«  r  1  hect.  61  ares  66  cent,  f 

(  218,76  >  25  =  ^«  R.  8  de5  fr.,  reste  18  g.  76. 
P  610  '  ^^'^^  >  10  =  2  •  R.  1  de  2  fr.,  reste  8  g.  75. 
')  8  76  >  Ô=3«  R.  1  pièce  de  1  fr.,  reste  3  g.  76. 
[  3,76  >  2,6  =  4«  R.  1  dei  fr. ,  reste  1  g.  26- 

I 
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fa'  +  48  =  R.447kîlom. 

P.  612.  1  —  (0,45  '-{■  0,33)  =  R.  ^  centimètres. 

P.613.  i  +  i  +  Vy  =  ^;  120  >  47  =  R.  2  jours  If 

P:514.  i  +  i  =  ^;4>3  =  R.lheure|. 

P.&IÔ.  4  -f-  6  -)- 13  —  ^^  t  <^)c  il  Faodra  donner  aux 
pretniers  Ifs  -*,■  de  l'tmvnge ,  auK  seconds  les 
^ ,  et  aux  (roisièmeR  le«  ^. 

P.516.  27000 >  I  ou  A»»i  X  i=  R.  121.500  fr. 

P.617.  47,5X93  XîX  3>80,35=R.  98,836  V^, 

2,45  1"  bl9C 
2,45  X     î     ou  0,  8  =  1.96  2«    — 
\(2  45  +  196)  —  0,81  =  3,60  5*    — 
P.$18.<  3,  6  X  0,  3  =  1,08  4»   - 

l/)8  X     1  =  0,72  3«    — 


Total 9  81 ,  X  24  a« 

R.  235  fr.  44 1. 

P.619.  (25,25  -i-  19,4247  -f  48,0706  +  45.6804)  X 
3,25  =  R.  449  fr.  883526  miUioaièmes. 

P.aa  lV3XI)>^=».2«^46f. 
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TROISIÈME  PARTIE. 

PROPORTIONS 

ET  OPÉRATIONS  QUI  EN  DÉPENDENT. 

EXERCICES  SDR  LES  PROPORTIONS. 
(Arkh.,  pag.  iïï.) 

1»  (18  X  16)  >  12  =  R.  24. 
,  2»  (18  X  40)  >  24  =  R.  30. 
p  .  J  3»  (26  X  42)  >  36  =  R.  30. 
f.    1.  \  40  (72  X    36)  >    48  =  R.  64. 

6°  (34e  X     7-2)  >  72e  =  R.  34. 

6»  (86,6X  174)  >  175  =  R.  87. 

IMieX    18)  >    12  =  R.  24. 

2»  (18  X  40)  >  24  =  R.  30. 
p  5  /  3«(26  X  42)  >  35  =  R.  30. 
''   '•  \  i»  (36  X    72)  >    48  =  R.  64. 

6»  (360 X    72)  >  72»  =  R.  36. 

S"  (87,6X  174)  >  175  =  R.  87. 

.  1»  (i  X  4)  >    î  =  R-  ^• 

P.  3  }«"tA  X  -^)>    H  =  *-^- 

et  4.  i  3»  m  X  H)  >   ^  =  R-  ftVft. 

4»  (if  X  4^  >  4Î  =  R-  H^- 

1»  (16dx26xr)>(2»x6)==R.|3R 

T  12X  30  X  14  X^>(7  X  8  X  18)  = 

R-20.  „  ^ 

^36=iR.*944- 
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RÈGLE  DE  TROIS  SIMPLE. 

(  Arilh.,  pag.  ity.  ) 

P.   6.    7  fr.  80  cent 

P.   7.    61  fr. 

P.  8.    52fr.  SOcenr. 

P.  9.    15:  76::  20  :  « ,  ce  qui  donne  en  rertodk 
n»  12,3*  partie, 

76X20  =  15Xa;oal5a; 
d'où  I  on  tire 
76  X20 

15 
c'est-5-dire  que  la  valeur  de  a;  égale  le  prodÉ 
de  76  par  2fr.  divisé  par  16.  R.  100  fr. 

P.  10.    A  3  :  200  :  :  16,60  :  a; ,  ce  qui  doonc  en  rerfa 
du  n»  12.  6», 

Be,»3  :2e»::  16,50  :x, 
qui  se  réduit  à 
C3:2::  1650:«, 
d'où  l'on  tire 

n  2  X  tes 

I>  j-=  X  R.  1.100  plumes. 

Même  raisonnement  pour  les  solmioni  suivantes,  lorsqtfti 
pourra  les  simplifier  au  moyen  du  système  décimal. 

P.  11.  6  :  3O0O  ::  16  :  «.  =  R.  8.000  fr. 

P.  12.  60  :  16  ::  a;  :  75.  =  R.  300. 

P.  13.  A 12  :  36,6  ::  30  :  x\  „,^. 

B 12  :  366  ::  3»  :    x    D'i^=a!.R.91f.6flL 
CI2:  366:^3    :    a;)       «  ""•'* 

P.  14.  A  30:  180::  a;  :  210)     ^ 
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B  20  :  240  ::  90  :  a;  \  D?i^'*'=ar.  R.  1.080f. 


-93- 
P.16.  A 20:  140:: 26:  x  )   ,,^,^ 

B  20  :  140  ::  26  :  a;  } d\^^^=x.  R.  182fr. 
C2  :  14  ::26:  ic 

P.  16.  A  20:  240::  90:  x 
B20:  240::  90:  x 
C2  :  24  ::90:  d? 

P.  17.  X   :  1.50  :  :  130  :  65.  =  R.  300  kilog. 

p.  18.A384O:192O::artl50O)  ,„,^„.„ 

B  3840  : 1 920  :  :a!.  1500  D'^*^"'"'=a;.R.3.000k 
C384  :192  ::a;tl500)    "^ 

P.  19.  140  :  1540  ::  200  :  «.  =  R.  2.200  fr. 
p.  20.  40':75::a!t375=R.200fr. 
P.  21.  354  :  3678  ::  x  :  10712.  =  R.  1.031  fr.  tHï- 
P.  22.  340  :  68  :  :  3740  :  x.  =  R.  748  fr. 
P.  23.  .34  :  39  ::  136  :  ar.  =  R.  156  myr. 
P.  24.  100  :  1.2  ::  1.2  :  x.  =  R.  1  fr.  44. 
P.  25.  1,92  :  24  ::  «  :  100,  ou  192  :  24  ::  «  :  l»e, 
=  R.  8fr. 

P.  26.  41  :  287  ::  31  :  x.  =R.  217  m. 

Dans  les  solutions  suivantes,  uoust  ne  donnerons  ordi- 
nairement qutt  la  forniatt»  D  qui  montre  A  et  C ,  et  de  laquelle 
oo  lire  lacilenieiit  D  (-1  ). 

P.  27.  33  :  1B5  :  :  198  :x.=  K  990  mètre». 
P.  28.  126  :  9  ::  a!  :  40.  =  R.  660 fr. 
P.  29.  4  X  3  X  2  50  :  a;  ::  2  :  12  =  18e  > 6e  = 
R.  3  heures. 

P.  30.  390-336:11::  jfg^}  tf^'"^  Zum, 

P.  31.  463  :  1620,5  :  :  1399  :  x.  —  R.  4.896  fr.  .50. 
P.  32.  ;r  :  146  ::  15.4  :  22e.  =R.  10  i  fr.  20cenl. 
P.  33.  26  :  6  ::  208  :  «.  =  R.  40joup>. 
P.  34.  4 :  38  :  :  8000  :  «  =  R.  76.000  fp. 

(  1  )  C'est  en  faisant  ainsi  raisonner  lei  lolations  aux  élf  TCf  ^ 
qu'on  jugera  s'il»  ont  l'intelligence  de  la  théorie  de»  proportions^ 
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P.  35.  78  :  936  ::  *  :  84Q.  =  R.  70  chap. 

P.36.  364  :  44  ::  «  :  68. 3=  R.  3«  fin. 

P.  37.  «:  110  ::2:6.  =R.  44. 

P.  38.  lee  :  25  ::  0.36  :  *.  =  R. 9fr. 

P.  39.  49.50  :  «  î:  10»  :  IM.  ^  K.  t.9f7  bfataML 

P.  40.  4  : 0.50  :i  100  :  «;,  ou  4  :  66  i:  li»  ;  « 

=  R.  12  fr.  60  cent. 
P. 41.  8600  :  X  ::  l0«r  :  164.  ===  R.  «.8l0fr. 
P.  ^  6600  t  »  ::  t00  :  IW,»*» R.  t.{^ 
P.  43.  100  :  .1.08  ::  16  :  A  sssa  11  fr.  » «tit 
P.  44.  8600—8000  :  8000  Witi  l«03isR.  tf  fr.  %«. 

P. 46.  A3500 :  87.6  V,  lOOO  : *i  _  ,  ^  ^  ^^ 
B3£«0:  876::l»««:^>IWâ2»^35s&R.J&fe 
C35    :875::1      tx) 

P.46.  A100û:lô0::«:fl6.î5i   .-jjjjj,     ^  ^^ 
B 1000  :  160  :  :  a:  :  7f  525  Û^==  K.4m> 
Cl      :  I5f:dff7l6ft)      **" 

P. 47.  1,10  :  «  ::  1000  : 1.IS0  t=t^ift.  UB. 

P.  48.  ir:  850  :î  vm  :  5».  =  R.  lIAMmttxtk 

P.49.  «;130::t6:4.i=R.620.  * 

P, 60. 14660  :  JT  ::  1  :  QXâè.  ^K.364ft. 

P.  51.  185.80  :  aï  ::  100  ;  1,15.  de  R  2t?fr.  «7  flM6 

P.  52.  95W  :  X  s;  li»  :  6.  =sll,  670  fr, 

p.  53.  100  :  l.lff  ss  6,36  i ».. 3=  Ri  39&milli 

f-^M.  f0»}8:i«:76«.=x  R,1375fr. 

P.  55.  1247.50  :  a:  :  :  100  :  16,75.  xeR.  20.815  fr.  62i 

P,66.  3«rX2^*X0^î«îî  t»î  J2.«=Ri.2tÉfc 

P.  ht.  Î0  :  iocr  :  :  %&k  f  ar.  =  R.  85.000  fr. 

P.  m.  Idii  60  r:  18019  :  *;  *a.tt  t.muf. 

P.  69.  1450»  :  je  101»  î  1<».  =srR.  U.Ztè  fr. 

P.  60.  12  :  16  ?r  3  ï  dK  iïr  ft  Sfr:  76  ««it. 

p.  61.  4660  î  aîrr:'  0,39  r  î  *.±=;tt, 32.371  ift.  4*e  I 

r.61  ft-f  »rl»rrr*'r9«»2r2385^«*— «< 
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P.  64.  1«0  :  100,75::  istm  :  a  =R.  15.112  f.50c 
P.e5.«_36:«„(«):,{jrg:=^; 

p.  66.  1«««  îÛBii  SLISte  s  «.=rra  3^9  fc.  75 c 
P.«r.  ttûisy  :  71f  ::  JT tfllfSJT.ssR.  1.92lf.666T- 
P.  68.  «  :  175  ::  2M9,f  :  929.  :=&  ».<R»fr. 
P. 69.  95  :  855  :: «  i  1164.  =s R.  129». 

P  70.  16,25  :  44e  :  :  «  s  9i.=sR.  3  fir,  »  cent.  H- 
P.  71.  U5  :  174.25  ::  «  :  601.  s:E  êmma. 
P.  72.  a;  :  859  75  :  :  102^5  :  23^  s=K.a744f.  485  ^ 
P.  73.  136  :  272  :  :  a^  :  2S0  X^i- = R-  600  boiMilIw. 
P.  74^.  34.85 :  le  ::»  :  12.  =  R.«« kifc»  20. 
P.  75.  1758  75  :  418,95  ::  «  :  fM»,  =  IL  6.396  b. 
99  otuKf  reste  10. 395, 

P.  78.  Smf  txtitfm: fO©— 0-45.  =R.  7.9tt. 
P.  77.  5  :  150  ::  100  r  «.  =  1t.  3.00» fr. 
P.78.  ISee  :  9OO0B  :: 75» :  «  =  ft.  ar.fiO  f'. 
p. 79.  t«e  :  8  ::  IfW  :  «.  =  Sff ,  X  8-  =  R-  768  & 
Pi^aO^  3»  :  le  :  :  2«0  :  ar=r  73»,  Mes  ée  2190 = 1469. 

>366.=R.4fr.. 
P.  8f.  6,60+3,75  —  5  :  î  :  :  31^  :  «  =R.  ffj. 
P.  82.  6  :  30  ::  1200  :  x.  =^U.  6.009 fr. 
P.  83.  08  +  0.9  :  2  :  :  595  :  «=709,  >2  =R.  359. 
P.  M.  25:aD:tl34î«.=rR.l6ein. 
P.85.  2âe  t75::38et«.s:;Rb9<;danc:néiiiepm. 

B.  87.  78  :  13  :  :  18G0  :  «c=  300,>6.  =  R.  50  m.^». 
F  m  956»r dr  r:  t^S^ :  30f.  ï=  R.  ï.90»fr. 
P.  89.  5ft  :  15ûft  ^^  6fr  :^  «^  ss^fti  1.95&HW 

r^aw  ?  Ç^î  1  ;:  a?:  «.=«41^— ii,j$«A^3îiiat 
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RÈGLE  DE  TROIS  DOUBLE, 

(Arith.,  pag.  a35.) 

P.  ;BLAlôX18:l::10Xa;:l) 

B  lôXl  .8 : 1  :  :  leXa:  :  1  bl5X1.8=irR.27j. 
016X1.8:1::       x:l) 

P.  92.  1600  X  6  :  1  ::  a'X8  : 1  =  1125  ôtésde 

1600  t=R.  375  homme». 
P.  93.  460  X  'iôO  :  1  :  :  225»  X  «  :  1-  =  R-  90  kl 
P.   94.  18X4:1  ::a;X6:l.  =  R.12iour.s 
P.  96.  1  :6Xl,6::l:8Xa;.  =  R.lf.20ceiit, 
P.   96.  76X0.8:1  ::  a; X 0.75:1.  =R.  soin. 
P.   97.  24 X IS  :  1  î:  8  Xa;  :  1.  =  R.  45  jo-rs. 
p.   98.  a;X64:l  ::  10X384  :1.  =R.6,n. 
P.   99.  «X  18:1::  36X20  :  l.  =  R. 40 homme* 
P.  100.  25  X  24  : 1  ::  a;  X  15  :  l.=R.  40  hofome* 
P.  101.  2«XlS:45e::24X25:x.  =R.930ib. 
p.  102.  136  :  6  X  12  X  12  ::  a;  :  9  X  lOX  15. 
=  R.  212  lu.  50. 

P.  103.  6  X36X 15  :  460  ::  18  X  12  X  18  :  », 
=:  R.  640  m. 

P.  104.  8  X  1«  X'  1»  :  6»  ::  12  X IS  X 12  :  a. 
=  R.  136  m. 

P.  106.  (1)  18  X 8 :  136  ::  36  X  7  :  ».  =R.  238m, 
p:i06.  (I)2exi2  :20e::  30X9  :a;.=R.  225, 
p.  107.  16X2»  :  1-200  ::  106X14»  :  a:.=R.  68.800fe 
p.  108.  16»«»X  2  :  12000  ::  5^»»  X  6  :  a;.  =  R, 
12.000  fr. 

P.  109.  2»X16  :  1600  ::  3eX12  :  a:.=R.  1.800  kil 


(0  NaiM  aTODi  luppriaié  les  racteun  égaux  (i4,  la,  ete.  I 
fui  te  trouTaiant  danii  les  antécidents. 
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P.  110.  2e  X  3»  X 12  :  200  X  22,6  tj  8  X  3»  V 1» 
:  a;.  =R.  1.600  fr.  ' 

P.  111.  26X2«Xlà  :  1  ::  2»X^X  12  :  i. 
=  R.  31  JMuns  3  heures. 

P.  112.  22X  H  îl::xX^^^t.==K4  hommes 

P.  113.  10  X  80  X  15,  :  1  ::  6  X  «  X  ï2  :  1. 
=  R.  200  j«»ur,s. 

p  ..,  fl3600X8  : 1  ::  a;  X 12: 1  =  9.000. 
*^-  "*[l;«00  — 9000.  =  R.  4.500  hommes. 

P.  116.  12X24:1  ::9Xa':l.  =  11.  32iours. 
P.  116.  140  X  0.9  : 1  :  :  a!X0,8  :  l.=R.  167  m.  60» 
P.  117.  1  :  24 X  28  ::  1  :  6  X ic.  =  R.  112  lours. 
P.  118.  1  :16X12::1  :a;X  9=20,  —  16  = 
R.  6  jours. 

P.  119.  4,3XU:1  ::«;X0,6:1.=R.  8m.60. 
P.  120.  4  X  3  X  15  :  1  ::  4  X  a;  X  12  :  1. 
=  R.  3  jours  |. 

P.  121.  6  X 1-6 : 1  :  :  «  X  1»  :  1-  =*R.  9  chevaux. 

P.  122.  45«  :  24  X 12  X  16  :  :  1.6e  :  8  X  ic  X  1» 
=  R.  18  jours. 

P.  123.  aîXl8Xl»:9ee::3.6Xl2XlS:36e$. 

I  =  R.  9  houiiues. 

.   P.  124.  4X  ?  :  6e  ::  28 X  a;  :  20e.  =  R.  4 jour». 

P,  126.  icX^X  12  :  2ee  t:  14  X  6  X  8  ;  le». 
;  1=  R.  28  hummes. 

P.  126.  96e  :  12  ::  24e  :  «.  =  R.  3  jours. 

P.  127.  lôe:  6X12X1-2  ::  6ee  :3eX2«x*- 
=  R.  4  heures. 

P.128.  60ex3  :le::a;X12:200.=R.2.600fr. 
P.  129.  3  X  4  :  4fl  ::  6  X  Jî  :  460e.  =  R.  276  joiM». 

p.  130.  16X 26e :  848e  ::  48 X«  :  630X 48X48 
=  R.  12.000  k.  ^ 

i    p.  131.  4  X  27  X  10  :  1  ::  16  X  «  X  12  :  1. 
■  =  R.  6  jouruée.*!. 

,  P.  132.  le«X16  :  126«  :  :  12«X46  :  a.  =  R.  4.600  f 

K  '  6'    '    ■ 
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ft  133.  5»X8X15 î  18«» :: 34X18X*:293J,6. 
=R.  16  h. 

P.  184.  30 X  60  :  36  ::  x X-*»  î  6«.  =R  75 pièces. 

P.  135.  (73  X  3eX6)  + (15X30X1»):  16  X 
7»  ::  28X4»X16  :  2»  X  a;.  =  R.  60  m£ 

P:  136.  40  X  6  X  0  76  :  16 X 12  X  12  ::  103,126 

Xa'Xl  :  18X25X11.  =R.3m.i. 

P.137.  49  Xa;X8îlîî  7X28X10  :l=:R6j. 

P.  138.  22X  12X  10,50  :  304,92  ::  8  X  16  X 

14,25  ;  188,10  =  R.  éBalement. 

P.  139.  30X12:I98::a!Xl6:330.  =  R.40joiiiB. 
P.  140.  8O0»X6  :  12»«  ::  a^X»  :  3366  =R.  16.00»£ 


INTÉRÊT. 

IHTiRtT  PAB  LE  BBHIBK.  . 

(Arith.,  p»g.  î4».) 

*. Mt  34  :  6  ::  24260  :  ar.  =  R.  6.060fr. 
P.  142.  a;  :  8  ::  9Oe0  :  3(5e».  =R.  20 fr. 
P.  148.  a;  :  11  ::  2046  :  1023.  =  R.  22  fr. 
F.  l«.  20  : 1  t:  a;  :  1074.  =  R.  39.480 fr. 
P.  146.  26  :  6  ::  44800, i  ar.  =  R.  10.752  fr. 
P.  146.  2»  :  3  ::  4624»  :  «.  =  R.  6.786  fr. 
P.  147.  a;  :  3.6  ::  90460  :  15834.  =  R.  20. 
P.  148.  a;  :  9  ::  613275  :  220779.  =  R.  25. 
P.  149.  2S  :  a?  ::  18»»e  :  6.48».  =  R.  9  aw. 
P.  150.  2»  :  6,6  ::  1290»  :  a;.  =  R  3.547  fr.  ». 
P.  151.  24  : 1  ::  4S480  :  a;.  =R.  2.020  fr. 
P.  162.  2»  :  1  :  :  3224000»  :  a;.  =  R.  1  «12.000  fr. 
P.  153.  24  r  7  ::  ar  :  21176.  =  R.  72.660 fr. 
P.  164.  22  :  X  ::  198»»  :  7S»».  r=  R  g  ans  8 
p.  f5S.  24  :  ar  :  7  2904»»  :  8I7W.  =r  R.  T  an». 
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P.  166.  20  : 1  ::  Sa  :  aj.  =:  1,5  +  30 =R.  3i  fr,  $j 
P.  1S7,  20  :  1  ::  a;  :  2632.  =  R.  52  640  fr. 
P.  158,  20  :  a;  ::  33760  :  8440.  =  R.  5  ans. 
P.  169.  26  :  1  ::  a;  :  2858  37.  =  R.  71.459  fp.  26  c 
P.  160.  ietx::  35640  :  17820.  =  R.10  ans. 
P.  161.  20  :  4,6  ::  X  :  4220,1.  =  R.  18  7ô6  fp. 
P.  162.  25  : 1  ::  a;  :  1907,58.  =  R.  47.689  fr,  60c 

P.  163.  25:  1  ::  740000:  a;  =:29600,  —  f  18600 4- 

3680  )  =  R.  7.619  fp.  76  cent.  ^ 

P.  164.  20  :  8.6  :  :  124000  :  a;.  =  R.  62  700  fp, 

P,  165.  20  : 1  :  :  4373.8,2  :  x  =  2186,91 .  — 1075  ao 

=  R.  1.111  fr.  11  cent.  '  '  '** 

P.  166.  26 : 1  ::  320970 :  x  =pente  12.346,  les^  s* 
R.  8.230  fr.  .       ..=» 

P.  167.  2.6  :  x-'.î  211690  :  42338.  =  R.  6  ans. 
P.  168.  25  : 1  ::  ar  :  2*K).  CapifaI,  60000+50000=* 
R.  llO.OOvrf. 

p.  169.  20  : 0,26  :;  a;  :  400.  =  R,  32000  fi» 

P.  170.  20: 1  ::  *  t  (8,76+2,26,X365).=R. '80.30011 

P.  f71.  20  +  6  :  12880  ::  20  :  a;.  =  R.  10.304  fr. 

rSTÉKÈt  PAR  CENT. 
(ArUlu.paj;.  a4J.) 

P,172.  100  :  5X  t  ::«!:  660.=  R.  13.000 fp. 
P,  173,  100  :  4X  3  ::  a5  :  8560.  =  R.  71.260  tf. 
P,  174.  10»  :  1©X* s:  9Û00  :  x.=:  R. 4.600 fp.* 
P.  175.  IO0  :  a? X  3  ::  8680  :  1171.8.  =  R,  4  a 
1».  176.  2826,8  — 1910  :  916,8  î:  100  : 6  X  a:^  K 
8  ans.  ^ 

P.  IW.  37000—25000  :  35000  li  sX^HWas 
R.  6  poitp  cent. 

P,  178.  100  : 4.6  X 1»  :î  «  î  -îôOO,  =»  R.  lO.OOO  fr. 
P.  «9,  100  :  6X  1  Sâ  *  «  360.  =  R.  7.ÛOOfr. 
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p.  180.  10»  ;  4X12.6::  3688:  «  =  1800  4-3600 
=  R  6.400  fr. 

P.  181.  l»a  :  6  Xa5  ::  18««e  :  224».  =  R.  2  ans  5 
oiuis  26  jours. 

Ayant  trouvé  2  ;'ns ,  on  irialtipUe  le  r<vte  p* 
42 ,  t-i  r<in  roDiinuf  la  division.  Ou  niuL  iplieen- 
suite  le  ««coiiu  re-tt  pjr  30  ponr  avoir  des  juun. 

P.  182.  le»  :  5  X  ■«  ::  720e»  :  a?.  =  R.  14.400  fr. 
p.  183.  100  :  5  X  1  :  :  «  :  34000  2.= R.  680.004  fr. 
P.  184.  le»  :  6X 1  ::  4.69X80,4  :  aj.  =  R.  I.846f. 
18  c  nt. 

p.  185.  1»»  :  ÔXdJ  ::  366.82,6  :  6502,376.=R.  3  anj. 

P.  186.  1»»  :  6X1  ::  183.41,24  :aj=i rente 917,062, 

r*i  =  458 .  631  pour  les  pauvres,  X  3  = 
1  375  f.  593  pour  elle. 
P.  187.  1»»  :  «XI  '-'  110047,6:  6502.37.5.  =R.  â  6. 

D  isft  n»«  :5X1  îî  116.8»:  «5  =  684: 
F.  1»».  ^366  .  534  ..65  ,  ^  _  r  gg  ,p 

P.  189.  1»»  :  4  X  6  :  :  246.77,6  :  X  =  4935,5 ,  >  4. 
=  R.  1.233  fr.  875. 

P.  190.  100:4xl::aî:3290  32) 

1»»  :4  X 1  :  :  «  :  329032  329032>4=R.82.268 
l:4xl::«:  3-29032) 

P.  191.  le»  :  «Xl  ::  2.64,4X60,6:  769,56.  =: 
R.  5poinl00. 

P.  192.  100  :  6X1  ::  «  :  381958.= R.  76.386  f.  60c 
P.  193.  1»»  :  5  X  «P  ::  3065.34,4  :  46830,16.  = 
R.  3  ans. 

P.  194.  1»»  :  6 X  1  ::  0.68,6  :  «  =  3,426,  +68,56. 
=  R.  71  fr.  925. 

P.  195.  100:6Xd;::  62467  6  :  31474.6.=R.  10  ans. 

P.  196.  1»»  :  6X 1  ::  «  :  1167371.  =R.  192.896f. 
166f 

P.  m.  le»  :  6Xa-  ::  14826,6  t  444766.  =  R.  « 
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P.l«8.  100  :  6  X  3  ::  24.65,8  :  a?  =  369,81, -f 

2465.8  =R.  2.8i5  fr.  67  cent. 
p.  199.  100  :  4.25  X  25.25  ::  600.00,45  :  x.  =ft 

R.  64.387  tV.  98290625. 
P.  200.  100  +  4  :  4438.2  :  :  100  :  ^.  =  R.  4  267,50* 

ESCOMPTE. 

ESCOMPTE  EN  DEDANS. 
(Arilh.,  pag.  aSo.) 

P.201.100  +  (6XH=5,S)  :  5,5  ::  1865,75:  a? 
=  R  97  fr.  26  c.  ^^^. 

P.2(fâ.  100+'(4XH):'îXil::975-.5:*-  =*• 

40  fr.  51  cent.  ^. 
P.  203.  100+  (i ou  0.40 X 21)  :  100  ::  2860,64  :  a?. 

=R.  2.638  fr.  96  ceni.Hï 
P.  204.  100  +  (6  X  «)  î  10»  '"'  218568  :  2G816«f, 
ce  qui  donne 
10  X  218568  =  20816  X  («»+  «X*) . 
doù  l'on  tire 

P.  206.  100  +  (i  X  «)  :  100  ::  1640,52  :  161»3 
=  R.  12  mois. 

p. 206.  100  (7  X  fl)  *.  1«»  ::  ^  X5  î  10.19,86J 
=  R.  2:30  kiiog.  146  i'-rammcs. 

/ lee  :  6  ::  1.22  :  a;  =  7,32 ;  122  —  7.32  = 
„  »rt,        114,68, X 240  =  275.23. 
^'  '*"•  j  100+(5Xtï):1<» :: 275,23: «.=R.2i5fr. 

l     28  cent. 
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F.  201.  12«»  t  (1200—1140)  ::  tee  :  x.=K  &  ç.  t 
P.  209.  100^-5  :  100  ::  1500  :  x.  =R.  1.428  f.  67  f 
p.  210.  lOO-f-5,5:  Imîtx:  id.5e.=R.  1.951  fr.  76. 
p.  211.  100-1-4 :  100  ::  136X15.3  :  «•  =R.2.000ft. 

76  cent.  i|. 
P. 212.  lOO  +  5:le0::a;:475,  =  498,76>5O  = 

R.  9  fr.  975  millièmes. 

ESCOMPTE  EN  DEHORS. 
(Arith.,  pag.  aSi.) 

>.  213.  2571,1  —  (1041,60  +  616)  =  913,50 


R.  2.432  fr.  43  cent. 


p.  Î14.  î»0 :  100  H-  (i  ou  0,75  X  (36  — 16)  :;  l'iO«o 
'  :  a;  =  R.  16.205. 

le»  :  100(0,76  X  «)  *•:  UOe»  :  12626  =R.  17 

mois  4  jours,  lesquels  ôtés  de  36  mms  =: 

R.  18  mois  26  jours. 

P  9lKfl**î5  •''  86«»    z    X       =430      )  _ 
'•''^°{Ueii,&X  1,6  ::646»»:  a;  =3678,76]  — 
R.  4.108,76. 


P.216.[ 


le»  :  a?  ::  1760»  :  2400  =  13,   71 
le»  :  X  ;:  124e»  :  i960  =  15,   80 


Différence  en  faveur  du  dernier     2  f.  09  p.  f  . 

P.  217.  lee:6  X9  ::  17.66,88:a:=R.  954  f.  1152. 
P.  918.  lw:3  X0,6::400.00,76:a;=R.60Of.O1126. 
P.  219.  1»»:  100— 2,6:  :  60.07  :x  =R.  6.856  f.  825. 
p. 230.  l«»;100-2   î:46aOO,40:a;=R.44.100f.392. 
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RÈGLE  DE  RÉPARTITION  PROPORTIONNELLE.  ] 

RÉPARTITION  PR0P01TI0NNELLR  SIMPLE. 
(Arith.,  pag.  aS4.) 

P.î21.t  1=28:924::    J  :R,te 

4-10;  Uo;     V330 

Et  par  la  noéthode  du  marc  le  fruno, 
^  4  =  R.  132  fr. 

(924>28)X     8  =  r|64 
(.10  =  R.  330 

3v  (3)        (133  f 

P. 222.  +  6  =18  :  800  ::  I  6    :Jl. |266  f 
+  9)  (9)        (400 

151  (161         (  75  £p. 

::  m:R. 


î».  223.  +12}  =  62  :  260  ::  12}  :  R.  ^  60 
-1-26)  |26)         |l25 

P.224.^Jj=7:1200::(|j:R.{^f;^-|; 

61  (6i         (7.800  fr. 

P.226.  +  4j=i2  :  15600  ::   4   :R.   5.200 
-F  2)  (2)         (2.600. 

P.  226.  118  —  63  =  66  pour  le  2«. 
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-104- 

=  9:22000:: 

P.  229.  +  7  [  =  36: 3500:: 

P.  230.  10000  +  1200  +  1600 
6^ 

JJ[=  18: 12800:: 
+  3) 

801 
P.  231.  j-65  [  =200  :  3000»»  : 

460\ 
+260 
--200/ 
P.  232.  --150>=121e:1600»: 


;R. 


(9.777  fip.i 
7.333      fl 
[4.888      1. 


388fr.f 
486     i. 


4t 

1  t  l 
•  7 
1«1 


TTT 
m 


.785  fr.  12  c. 
t.991  f.-.  73  c. 
L793  fr.  38  c, 
1.Ô95  fr;  04  c. 
1.198  fr.  34  c.  ^ 
I.-297  fr.  52  c.  y^ 
L338  fr.  84  c.  ^ 


P.233. +  7[=21:2400 

+  9; 


fr.  c. 

4.266,66|. 
3.555,55}. 
2.844,44  f 

2.133,33}, 

80]  (  120.000  fr. 

65}  :  R.  {  97.500 
55)  I  82.500 

450^ 
2o0, 
200 

150y  zx 
50 
75' 
35  y 

part  du  maçon  ; 
part  du  charpentier;  * 
part  du  menuisier; 
part  du  .«>«  rorier; 
part  du  plombier; 
part  du  peintre^ 
part  du  vitrier. 

(  5\  /.  671.42?. 
j  7|:R.!  800,»  » 
(  9;       (  1.028,67 f 
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p.  234. 


/20\ 
=53:40000::|l8  :R. 
(lô) 


î^^^v.- 


65)  /65) 

P.  235.  +76  [  =210  :  800e  :  :  j  7(»  :  R. 
+75)  (75) 


P.  236. 
P.  237. 


15.094.33^. 
13.68 190  |i. 
11.320,7Ô|i. 

2  476.19Jr. 
2.666.66^. 
2.867,14  A. 

300  fp. 

400 

600 


P.  238. 

P.  239. 
P.  240. 

P.  241. 


15)  (15) 

+2o[=69:120»::  |->0>:R. 

+26)  (iô) 

(5000+3500  +  29O0  +  2250)  ôtés  de  15000 
=  1.360  fr.  pour  le  6«. 

15000  —  10400  =  4.600  fr.  perle. 

/500o\        /  1.533  fr.- 
l  3500  )        l  1.073 

16ee»  :  46e«  :]  290e  [  :  R.  ]    889 

/  2250  \        I     690 
Vl35oj        V    414 

1850)  _on„n.oo„. .  (  18'' )  .  R  (  185 jours. 
+196©/— ^'*""*'*""* '1195  J      *  (195 

[  1.660  fr. 
3.080 
3.300 


(16) 

lî?  !28 


150) 

+280  >=  730:8030::  i^«, 
+300)  (30) 

7:3::  6ix='. 


=:1U:156::S4   ] 

(2^! 


:R. 


1.  • 
7  > 


V^ 


5    1 

ni 


(70fr. 
:R.    56 
30 


tU' 


6:  4::5  :i»  =  3i; 

(8    )        ;  470.400 
:  16  i  :  960400  :  :  5    [  :R.  294.0«iO 
(3i)       (196.000 
6. 
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Mettez  les  fraciions  aa  même  dénominatenr,  les 
lalean  représenterout  les  nombres  proporlioimels. 

60 


4=30\  f30\      (.*ft3c.n 

+1=20  ;       \20        \2    75-1?. 

F.Î42. +i=15  =87:12::h5>:R.i3    06    jf. 

,         +i=12  12  1    66    H- 

+i=10;  ■       \10j      \1    37    H- 


i=20\  (20\        2fr.94Ji. 

P.mtî=t:U63:24:.HM,«)«.    ^^ 


+1=60)  (50)      [h     36^. 

1600X15]  _g4i68- 226 70 -P^**/» 

l'"  R.  100  fr.  —  2«  R.  125  fr.70. 

fr.  •. 
35X  6)  (21)      (  49,45^. 

P.  245.  -f45xl0  [=1388:325::]  46  [:R.J  105  9JiH 
+6OXI2)  .       (72)      (169,56^. 

fr.e. 
15X  8^  (120\       (l25,87îH- 

P54fi  +*2Xl<^=672-600-r^^  -RT^'^^' 
P.  246.  _^,g^  9  |-^7i.WU.  •  j  162  (  •  *^-  )  169,93îîî 

+20X8,6)  •("<>)       (l78,32^- 


r270fr. 
330 
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4X  5)  (2  )        (    461  ^ 

P.Î49. +6x  8}=13a:3000::{4  >:R.<   923  Vr- 
+7X10)  (7)        (1.615 -i. 

68xl0^  f68^  „  rl.450fr. 

P.260.^1^j4}=106(»:2660:t{^8J:R.{,.20Qfr. 

P.251.    1    8ex26ex  8)  (1664) 

ire  R.  402  fr.l5 tVs^.  —  2«  R.  247,84  .^. 

60X2&X12  )  (lô) 

P. Î62. +60X40X10    =7380:2290::    24 [  :« 
+  8«X50X8,6)  ^34)      . 

Ire  H.  47.167  fr.  |i.  —  2*  R.  R.  75.452 ^. 
3e  R.  106.890  fr.  4^. 

4v4\  »     (i6)  „  (  1.647 fr.^. 

P,263.  ^.g^j=34:3580::[j8J:R.(,862fr.||. 

I  M 

RÈGLE  DE  SOCIÉTÉ. 

SOCIETE  SIMPLE.^ 
(Irithmét.,  pa«^.  a64.) 

P.254.8a«:2ae::(q:p..p?r- 

P.S66.+  .6J=:i8.:|360|::  }  f  J'.RJJSO 

400X4)  -      (16»\       (320  Jr. 

P  256.  +350X8  =576e:  11.5»::  28«:R.  560 
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P.  257.  1200  + 1500  =  2700,  >  2=  1350  pour  l«  >. 
1200  1"^  (120)       (600fr. 

+1500  2«  [=405:2026::  J150:R.J7ÔO 
+1300  ^<=)  •  (135)        (675 

P.  26&  6000;  50C0  +  le  i  =  6260;  6250  +  5000  = 
11250;  6000+6250+1120+8000!=30500. 

a. 

1"  oOOe]  [  600]        [  1.000 

f   «256/305^^.gj0^..     625   .R  )l.î50 

3' 112501  M^25(        J2.2S0 

'  4<=  800»)  V  800  )       \\m 

6  )  (6)  /150f. 

P.  259.  -1-    8      =  34  :  600  ::       8  :  R.  jâOO 
+  10  )  (10)         /250 

P.  260.  150CO— (2800+2900+3000)  =  6.300  pour 
le  4«  ;  24000  — 15000  =  9000  fr.  de  gain. 

l'''-28 
+J'^!  =16,  :900e:: 
+4«  63 

P.  261.  t  !     f  =  18  : 


P.  262.  +  15      =  45 

+  18) 

P.  263.  45:36,25x12:: 

(36,25X12)— 348,    0O=r87  4« 
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P.264.  T«  ';=26: 20000:: 


6.163  H. 

5.384 -i- 

.616  W. 

3.846^. 


P.  266.  4-  16>=8»:180» 


(480  fr. 
P.  266.  +4,6[=  12,5: 1000  ::J4^[:R.|360 

P.  267.  301  —  60  =  251. 

(350)       (  70  fp. 
:1266:261::  406  :R.{  81 
500  100 


/160i    '    / 1.200  fr. 


=616  :  4928  :  :  206  J  :  R.  a  .648 
(260)       (2.080 

(260i      (62fr. 

_Q«;«;.iQi  ..)250r.wi)50 
=  955:191::  23q:R./ 4g 

f215)      (43 


P,  270.  68ee  :  15«»  :  :  3600  :  R.  772^,  part  dn  1":. 
1600—772^^=727^,  part  du  2«. 

P.  271.  6647  — (2000+1954)  =1693,  sain  du  3«. 

(2000)     (  l"  6000  fr. 
16941  :  5647::  a;  :{ 1954  ^R.<2«  5862 
(1693)      (3«  6079 

P.  272.  1200  —  (400+300-1-295)  =  205 ,  gain  da  4». 
(4(i0)  (1.600  fr. 

206:820::    300   :R.h.200 
(295)         (t.l80 
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26385:8795: :^:{  2979 V=R.^»    8.937 


1265)  (1255)      (8.388i? 

f.«4.  +  ^=3«.:éo..=:hS:K.h:JJJ« 

+  600)  (  600)      (4.010^ 

P.  276.  8795  —  (3540  +  2979)  =  2276. 

(3640)         (1er  10.620  fr. 
:{2979\=R.{2«    8.937 
(2276)         (3«    6.828 

P.  276.         10000  —  (4000  +  3420)  =  2680. 

(4000)         (Î6.000f.l« 
65»»e:  lOeee:  :  «  :  {  3420}  :  R.  {  22.230    2« 
(2680)         (16.770    > 
P.  277.  6500  — (3200  +  2500  =  806. 

(320«\       nisoof.t» 
26»e0:65é»: ixxl  250e >  :  R.  {  1.000  2« 
(  801»)         (  3.20»   > 
P.  278.  600e:(66flH-25»)::35:a;  l"  R.  615  lonneail. 
(650  +  250)  —  526  =  2«  R.  376  ideu. 
P.  279.  760  +   900  + 1050  =  2700  fr.  adiaL 
3375  —  2700  =   675  gain  toial. 
(  800)       (200  fr. 
Î7»e  :  676  ::  {  7«0[:R.h76 
»)       (150' 


=  305  X2:: 
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309001  (  30)       (15.000 

P.  »1.  +190e0}  =64000:32^00::  {  19>  :R.  \  9.600 

+16000J  (  15)       I  7.500 

P.  Î82.  4620— (1130-|-1180+1250)=960Ram  du  4». 

( 1130\        ^630 

TO4O^_452«2520..)"8o(.R     «-"'«'lîf 

-2620|-^^2*'2"*-   1250   •"•    696,904fr. 

(960)         )636,22iiT. 


SOCIÉTÉ    COMPOSÉS. 

(Arith.,  pag.  169.) 

1000X16)  [1600] 

_  --„  +12O0X  8  (_  KC9«  .  4800  . .)   ^^  ( 
'•  283.:}.  960X11  \~^^'  *^^  ' •  1046  (  :  ».  . 
+1660X13)  [2016) 

Ire  R.  1.304  fr.  34  H—  2"  R.    834  fr.  78'^. 
3«  R.     908  fr.  69  H-  —  *"  R-  l-7ô2  fr.  17  ^. 

P.  284.  13300  —  (3800 + 4600  +  4000)  =  1000. 

3800X  8        \  (  304  ) 

*JT/:^L      !=1339:1600::!  675  (  :  a;  . 
4O00X  61      .(  1   3fiO  l 

1000X12)360)  [  ) 

ire  R.  340  fr.  66-^.  —  2*  R.  766  fr.  16  ^5%. 

3e  R.  403  fr.  28-^^. 

l-*  R.  940  fr.  14  \^^  ,—2*  R.  469  fr.  85  ^. 
ire  R.  3.286  fr.  26  — 2*  R.  6.267  fr.  76. 

% 
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800X30)  /240001 

P.  287.  -{-500X25[=71325:4650::   12500J  :  x. . 
+995x35)  (34826) 

l'-''R.1.531fr.01||f,— 2''R.r97fr.  40ii|4- 
3«  R.  2221  fr.  671^. 

1290X18)  i  216  1 

P.  288.  -1-1800X15  =514  :  1508  ::     270  (  :  ». . 
+  200+14)  (     28) 

l-^-^  R.  633  fr.  71  ff.  —  2"  792  fr.  14  -^ 
2«  R.  82  fr.  13  tH.  '"" 

P.  289.  16000  -^  9000,  X  20  :  ic  :  :  9000  X  24  :  1800 
=  R.  1.166  fr.f 

/  (  360X36)+(2400X31)     =    87.O0o\ 

\   (8000x20)+(4000x  5)  )         ,„,  ^     J 

P.  290.  ]  +  (4000  —  2400,  xll)  )  ~  1»7.600  J  _ 

I   (1.500X36)+(5000X12)     =114.000  ( 

600x(24+l»+12+6)    =    75.600  j 

870  ]       (  14.677  f.  35^ 

474-->-8nnnn..)   ^^^^  (.r)33.336    141^ 
i742.80000..<(   ^j^(j     :R-  19.232    39m 

7560  12.754    11 J^ 


P. 291.  i2x8:400::jîg*gj:R.jUJ 


«ïïi 


Le  gain  lotal  =  (400    +  87Ô)=;1.276fr. 

4006.4    X  10      =    40064         ) 
P.  292.  +  7006,5     X  15,5    =  108600,75    j  = 
+  8000,76  X  17  I  =  138679,33  {) 

l  40064 

287344,08  i  :  1  i00,6  :  :  j  108600, 75 

(138679  331 

l'«  R.  194  fr.  8195  ^^VirV,' 

2*  R.  .528  fr.  0936  tHHtî» 

S»  R.  678  fr.  5868  Î+Httï-. 

Dlgilizedby  Google 


BÈGLE  DU  TEMPS  POUR  LES  PAIEMENTS. 

(Aritb.,  pag-î*740 

P.  293.  95000  >  5  =  R.  de  19.000  fr. 

P.  294.  15960 

Le    i=  3990  1«  paiement. 
;  Les  I  =   6384  2«  paiement. 

î  16960  — 10374  =  6.686  3«  paiement. 

340  X  2,60  \ 

P  296   +    2SOXl6.20^90eo>16»0=6,+4= 
P"^^'  ^    ,76X  1,76      R.  10  Sois. 

+801,96X  6      ] 
P.  296;  16.848 


La;=    8.424  1*' paiement. 
Lei=    2.106  2e      id. 

i«  6.318 

Le8|=    4.212  3«      id. 

2.106  4«      id. 

P.  297.  6 :  360: :340  : x  l'^  R. 23.800fr.  s»mme  totale. 
(23800— 340)>8  =  2«  R.  2.932  fr.  chaq.paiem. 

1.800         1"-?. 

,  (1800X  2  i    . =4.200  2e 

n  ooR  )  (1800+4200)  -  1369  75    =4.640,26     3» 
''        )  (4200>2) + (4640,25  X  j)  =6.580, 1876  4» 

Somme  totale        16.220f.4376 
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/  (5850  X  i  ou  0,2)  +  25  =  R.  le  1"  1.195  fr. 
P.  299.  { (5850  X  I)   +  1195  =  R.  Ie2«  3.145 
(  6850  —  (1195+3145)  =  R.  le  3»  1.610 

P.  300.  (10131  x4,>3)+10131+13608=R.27.016fr. 

P.  301.  (  856ex6,>2,  +  4280  X  10)  >  856a  = 
R.  dans  8  mois. 

.  •    2250         )         ■      - 
P.  302.  -2_^'^  ^  j>225»=R.  dans!  m.  18 jours. 
=  120»  X  9; 

P.  303.  _  J^  xll]~  ^'  ^'  '^'^•'^-  *"  «^P**"' 

1742^        \ 
P.  304.  +   23O0X  8  / 

+   263exl0>>2235=R,2in(»ii. 

2235e        ) 
8000 

Le|=16ffex  6) 
P.  305.  +Lei=16«ex  8[>86»«=R.dans8iii.24i. 
+Le8|=48»exl0) 

1560 


Lai=78»x8  ) 
P.  306.  -I-Lei=  390XlOÎ>1560=R.dàns9m.l5i. 
+Lei=  39»X12) 

^'^^-  +  '^xîol  >"36=R.d«n$12in.21j.-5». 


±    633X10 
1736 
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^'^'  +Sx*8Î^^*^=^-2*""''*'J'""'^- 


6100e 


**•  ^'    +2800X16  ]>^^-  ^""  ^0  mois  16  jour». 


66e« 
P.  310.      ^.2jJx24 j  ^*^'  '^*°*  '  "**'" *^ ^°""" 

p  311         68*»X  9) 

±30eg       [>38R.  daii8  4iiioi8VV. 

P.  312.  30»»X6  =  180 
45eex8  =  360 
9500X10=950 

170»»  1490 

— 120eex6  =  600 


60ee     .       89e>60=R.daii$17m.24j. 

<  .lli    iliL'l  I         '         '  .  ..Il 

RÈGLE  DE  M&LANGE. 

PRBHIBa  CAS. 
(Arith.,  pag.  >jB.) 

P.  313.  (0,36+0,45>2=R.  0  fr.  40  cent. 
P.  314.  (9000X1  X2,«)+(900OX^2,16=R.23.2SOfr. 
P.  316.  (80X47)-|-(40x41),X8(H-40)=R.4éfp. 
*.  3116.  (6ex8)-H'»X9)4  (80xl»)+(9»Kll)+16», 
X7«4^-H«+ao>=R.10  fr.  20  ceot 
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—  ii6  — 
P.  317.  (140x0,3)+(25»X0,4)+(14e+25«,X0,0B), 

X14e+258)=R.  0  (T.  4141  ^. 
P.  318.  (320X0,35)+(195X0,46)+96,X320-H28(H- 

195445=:R.  Ofr.  35tW- 
P.  319.  (24exO,75xO,3&)+(240XO,25xO,6),>24» 

=  R.  Ofr.  4126.  ^ 

P.  320.  202X9H-8M-7H-5T+5rr)=-5J-  7h.  10  m 
P.  321.  404  >  (1,5+0,5)  =  R.  202  pièces. 

SECOND  CAS. 
(  Arith, ,  pag.   a85.  ) 

P.  322. 

8    2J-6,X3 

10  >=:48:650::f^|);^ 

12    2)  l  ^^f 

15    6}=16,X2 
18    8) 

l'«  R.203ià6età8fr.— 2eR81iîi\2, 
à  15  et  à  18. 

Il  /    9â  h  A  QIC 

p. 323.  JtJ'j    =''L24e::{,|}:R.    |JîJ;'î« 

65      5X3=16/  U68à0,6fi 

76      16) 
P.  524.      60      =  76  : 1  ::  1  5  :  «  R.  2  décilitre*. 
0      60) 

30»      1x2=2^ 


P.  326. 


26»%  =11:850  :î{îjî*... 

2^0      5]— ^j 
i^  R.  696  -,V  à  3  fr.  —  2e  R.  77  -jV  à  2fr.  S«. 
3'=R.77-58ï.à2fr.4ft 
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—  »'7  — 
19       2) 
P.  326;         21      [ = 6,  le  double  à  19  fp. 
25        4) 

P.ssr.  \»2=r5:45.:=(™j.B.}«ii;:î^;: 

P.  329.  (228— 36,xO,5)>240=:0/iO; 

(96-i-36)>240=0,55. 

^^fK^\     i(;.Qtn..nO).R  (233idela2^ 
65      lOJ  5  6J-^lll6idclal*e 

P.  330.  625  >  260  =  2,5; 

630>4Ôe  =  l,4. 

14      10)^    ^        ^l!      i^0iiàl40 

90      16) 
P  331.         75       =9»:16::15a:a!=  26  lilres  d'eau. 
0      7à)        150-1-26    =176  lit.  en  tout. 

P.  332.  (460X0,7Ô,+16)>70,—460=R.  66  litres. 

P.3é3.  (48X0,6)— (30X0,76),>(48—30)=R.0f.  36 

65      3»  X3=9\ 

116     2»)  (=19:646: : nSl  :* 

P.  334.  126      30}    =10l  ^  "^^ 

146      6»)      .       ) 

1'?.  R.  340  lit.  i  0,66.  —2'  102  à  1,16,  à  1,26 
et  &  1,46. 
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-  fit  - 

P.336.«35     6x2=le\  a175  àO,38 

46       6]-**;  l43iàO,25 

40     26) 
P.  336.      65     [5 :  25  ::  450  :â;R.  2250  litres. 
70       6) 

P.  337.  (36-f-3(H-26)>3=30f.  prix  moyeode  ITiectoL 
55     15) 

4       1  :  t,5:  :50:aj.=7,5,>3=R.2,5. 
3        1) 

26       4) 
P.  338.      21     [  ;  2  :  4  ::  660  :  a;  =  R.  1.120  lit 
19       2) 

P.339.  66     261         \ 

«•«,»=«  =„:{«)  :M30x«:, 
85      5X2=10; 

l'eR.  70111.  it  àO,65etàO60.-^2e638^à0,86, 
60       6)1 
P.  340.      66     1 6  :  10  ::  200  :  « R.  400 litres. 
66     10) 


RÈGLE  DES  MOYENNES. 

(Arith.,  pag.  187.) 

P.  341.^4-29+26  +  30  +  22  +  26)  >  6  a: 

R.  26  kitom. 
P.  342.  (660  X  10)  +  (6  y  590)  +  (6  X  600)  +(4 

X  560) ,  >  (10+5+6+4)  =  R.  574  mit. 

P.  343.  560 >  (8+9+l(H-ll+12)  =  R.  11  jour»  %: 
P.  344.  (24»+20e+24«)  >  (40+5e+8e)  =  R.  4  fip. 
P.  346.  (260  +  176+  163,76  +  168,25)  =  1" 
R.  747  fr.,  >  4=2«  R.  186  fr.  76.) 
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;  p.  346.  (850)  r-  (53»  +  22»,  X  19),  +  (53»  X  I7,« 
+  (22»  X   t8,5),>  8,6»,  —  16,96  = 

•  R.  2  fr.  17  c.  VV- 

'  P.  347.  (77  X  4)  X8  + 7,70  4- 7,50 +7,40 +  6,96 
+  6,46)  =  R,  7  jour*. 

'  P.348.  682-(6X8,  +  4x6, +6X3,  +  3X 
2,  X  6>  =  l-e  R.  64  fr.;  64X  62  :ss 
'  R.  2.808  fr.  pour  son  traitement. 


RACINE  CARRÉE. 

~  f  Ariifc.,  pig;  391.} 

P.  349.  1368  V~=  R.  36,98  reste  4796. 

P.  360.  3600  \/"i=  R.  60  mètres. 

P.  361.  3969  V  =  R.  63  choux. 

P.  362.  94864  V^  R-  308  arbasCes. 

P.  363.  16129  \/"  =  R.  123  arbres. 

P.  364.  (626X400)  Vr=  600^  étés  d<^5=R.iaia 
dont  M  faot  diioinuer  la  longueur. 
600— 40(k=R.  lOOdoatii  foutai^m.  laUrgeui. 

f.  ^5.  87667  \/"=R.  296,917  reste  129111. 

P.  356.  119035  V*~==R- 348  mètre».         * 

P.  367.  (90X40)  V^=  R.  60  mètres. 

P.  358.  8100  V~=  90,  X  4  X  2,3  X  1,76X8 
=  R.2.89Sfip. 


1 


.*_ 


P.  359.  96f  V~=  R.  31  mètres. 

P.  360.  1625  —  (40  X 1625 ,  —  40S),  V  =  R-5. 
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RACINE  CUBIQUE. 

(  Arith.,  pag.  39G.  ) 

P.  361.  35937  V~=I^-  33. 

P.  362.  123466789  V~=  R-  *97 ,  il  reste  693316. 

P.  363.  (1,35X1,15)  V~==  R.  1  m-  IS,  ••  reste  31626, 
P.  364.  2744  \J~=K  14  m^res  cubes. 

PROGRESSIONS  ARITHMETIQUES. 

(Arith.,  pag.  199.) 

P.  366.  (17X6)  +  4  =  R.89. 

P.  366.  89  —  (17  X  5)  =  R.  4. 

P.  367.  (17  X  6)  +  12=.R.  2  met.  76. 

P.  368.  (89  —  (17  X  6)  =  R.  4  fr. 

P.  369.  (8,90  —  0,40)  >  17  =  R.  0,  m.  60 

P.  370.  (89  — 4)>6  =  R.  17. 

P.  371.  (364  X  0,15)  +0,10  =  R.  64  fr.  70. 

P.  372.  (64,70  +  0,10)  X  M^  =  R.  10.001  fr. 

I  I         I       '     il  !..  I  /  1==^ 

PROGRESSIONS  GSO.MÊTRIQUES. 

(  Arith.,  pag.  3u3.  ) 

P.  373.  3  X  3  X  3  X  3  X  3  X  3  X  3  X  4  =  R.  8.7*48. 
P.  374.  324>(3x3  X3X3)  =  R.4. 

P.  376.  (324  >  4)  \r=  »,  V~  =3R.  3. 

P.  376.  (32i  X  3)  —  4  =  968,  >  2=  R.  484. 
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P.  377.  (78732  >  4)  jA  =27.  \/-=  R.  3. 

1^  ra.  ine  cub  que  »*x.iraitc  2  fois  cnnsécuU- 
veiiieni  =  la  racine  9  ,  car  3x3=9. 

P.  378.  3  X  3  X  3  X  3  X  4  =  R.  324. 
P.379.  324X3X3X3  X3)  =  R.  4. 
P.  380.  (324  >  4)  ^~=  9  y-=  r.  3. 

FAUSSE  POSITION  SIMPLE. 

(Aritb.,  pag.  5il.) 

n'ombres  su/>posés. 
P.  38t,  Petite       2 

Moyenne  2+   40    720—160  =  660 
Gratide     2-f-i20 

I  T^  160 

(2)       (lr«-186| 1861 

6:660::  2   :R.|2*  18l|+   40  =226*'. 
^       (2)       (  3*^  18644.120  =3f^f 

720     ' 

P.  382.  3  H-  6  + 11  :  14260  ::  |  ô!  :a=R.  (iJôO 

(11)  |8.2fi0 

P.  383.H.8.    3 

|=H-12 

4.  :132  — 12::3:a:  =  R90. 
>.384.ii.s.    4 

6,  :132— 7::4:a!  =  R.ioa 

6 
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—  laa  — 
P.  386.1».  ».   e' 

7,  :«»  — 18  :r  «;:==«•  3«- 
P.  386.  ir.  8.   3 

5,  ;  t6&—  IS  ::  3 :  x^h.  90. 
P.  387.  n.  8.   4 

7,  :1(»--  l:i4  ta:=:R.  56f 

P.  388.  M.  s.  24 
1=8 
i=6+5 

38,  :  24  —  S  ::  21 1  «  =1.  fô. 
P.  389.  H.  s.  20 

î=8 


20— 13  :  14(»(»  :  r  20  :  dP  =  R.  40.000. 
P.3W.ii.s.JcaQl     ^  ,42iJean. 

"•*%rS  (65ip.er. 

3    28  -[^ 

P.391.W.  8.4«1  r  ^    I  4 

,e^+3+3+3  \^    ^^ 

*        ^^  30  dota 

Dlgilizedby  Google 


l. 


—  is3  — 
P.  m.  6f.-f6=12,+12=â4,+24=4«,+48=R.96t 
P.  393.  H.  «.PI.  je  1 

AlDé  l-|-60(300-80)>3=R.j  93^  V 

300 
P.  394^  H.  e.    l«»l  /jj      /igoofipi,, 

t|-3    8:144<Wîî  3    fi.  IKt;- 

*  14.400 

P.  »6.  ».  »,  1«1      (100e^^219)  ^  3^1»*  tt.  26011 
îi±î?.,4^^^+'3=2eR.  333Î 
-y*!it!î  333i+r3=3e  R.  406Î, 

+JI^  (20J     (80.000p.l.m. 

^*  100.000  fr. 

P.âSW.ii.».:RD.l       (49J>^89^a«l.vR.205p.„on,b. 
2«jU4-89      205+89=2e  R.294g.non,h: 

*  499 

P,398.H...3«     1  m       tSOi^ 
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FAUSSE  POSrnON  DOUBLE. 

(Arith.»  pag.  3 16.) 

p.  399.  l^*  sop.  Louis  16+5=21  2«  siip.  20-f  6=26 
André   6—5=  1  10—5=  6 

l'«  difîérencc  18  2-  différence  10 

4  «     ^  i^  *     ^  o  ni  +t6=R.  25  écMS  de  U 

18-10:4::18:x=9,{:j:  g^^  15 écus d'Aiid. 

P.  400.  1«  sup.  65-1-20=86    2«  sup.  70+20=90 
25—20=  5  30—20=10 

1"  différence         45    2«  différence         10 

..     4^^     11.  ^,    (  +  65  =  71  ll.dPre. 

45-10:52:45:a:=6|,{:[:26^3li,  j^j^ 

i>.  401.  1'^  sup.  2^  »»P- 

18— (6X2)=  6  18  — (8X2)=  2 
l'e  d  fféi  enoe  12  2*-  différence  2Î 
22— 12:2::12:a:=2f.40;6— 2,40=R.3f.  GO 

P.  402.  l'«  $up.   5X  3=16      2«8.    lOx  3=30 
35+30=65  40+30=70 

lr«  différence      50         2<' différence  40 

,2«  vase. 


6e-4«:5::6»:*=26.{+3^-5;^'j; 


1"  f  op.  »•  »»P' 

p. 403.  60>*, +  7  =:2t|64>î,  +  7=ÎSf 
6(MôO>2,+8)=  17     64-(64>2,+8=24 

Ire  différence    4*        2«  diffiéreoce    1 } 
4}— lî:14::4|:«=20,4-60=R  19. 
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—  ia5  — 
P.  404.  1«  sup.  64  X  i=  18        2«  sup.  48  X  î  =  Ift 
54xi=13,50  60xi=15 

Ire  différ.  31,50  2^difftr.  31 

31,6—31  : 6  :  :  0,6  :  a;=:6,+64= 1'*  R.  60  fr. 
1C8  — 60=2»  R.48 

P.  406.  l'«  8.  (4x20)— 10=70  2»  s.  (5x20)— 10t=  90 
(4xt6)-|-25=86         (6XI6)+26=100 

ire  <j  fFérence       16         2e  diff>  rence    10 

15— 10  : 1  ::  3  :  a;=3,4-4=1«  R.  7  pauvres. 
7x0  20— 0,10=2e  R.  1  ir.  30. 

Observation 

Ponr  la  commodité  du  «calcul .  nons  opérons  tor 
des  uni  é»  au  Leu  d«  It  faire  sur  des  oiille. 

1"  »"p.  2*aap. 

P.  406.  (6&-i)Xi,+l=7  I*'.  (46-l)xi,+l=62». 
—7  —6 

^     (48l^2)Xi,-f2-7i2e.  '(4â-2)Xi,+2=6f2«. 

l«diffcr.         \         2edfKrence       \ 
I— i  :  9  :  :  A  :  x=9, -|-66=64.000f.  do  père. 
(6400O-1000)Xi,  +l«)0=8.000f.p.dech.enf. 
64000  >8000  =  8  uonibre  des  enfaots. 
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PROBLEMES  DIVERS. 

MOHNAIES. 
(Arith.,  pag.  317.) 

P  407  f('«0x5)>15,50=l«R.12gr.9O32-i-. 
•       •U20X5)>15,50=2«  R.  6       4516  iV- 
P  408    f6y5^f-H>.0î5=l«R.25|gp.  076  plus  fort 
^   ^* ^l-0,076=2e  R.24       925 plus foibte. 

[i9^  txf-H>.05  =:1"-R.  lOgr.  05  pla«  ftw^ 
P  409  )  H— 0.05  =2-  R.  9        95  p  us  fàibla 

I  (1 X  6)  f -H>.025=l'«-R.   5  gr.  (fâ5  plus  lôrt. 
V  1—0,025=2'^  R.   4      975  p'us  faiWe. 

'^   (-0,0176=2«  R.  2      4825  pi.  faiblev 

P  411    0  95v5f-H).0t25=l'-eR.  lgr.2625  ».\.!6rt. 
r.  411.  ".-«>X«>^_Q  Q125=2«  R.  1      2375pl.faib'ft 

(40x6,>16,5)±0,0258A={5rS;J2;??ÎÎ5 

(20xô,>15,5)+0.0129^=J  !'***•  «.-«MSiV 
'-  (2-R.  6,4387 /î 

P. 413.  24,925  :  5  ::   (24,926  —,24,646)  :  «. 
^     R.  0  fr.  076  Ail. 

P.  414.  6,4496  :  20  ::  (6,4496  —  6,334)  :  «. 

R.0fr.036fii|- 
P.  416.  (500  >  5)  X  15,50  =  R.  1550  fr. 

[        |0,900+0,003=lr-R.  0,903  pins  fort 
P  416  !         (0,900—0,003=2'  R.  0,897  plus  falNe. 
■  I  arg.  1 0,900-1-0,002= l'-'-  R.  0,902  plus  fart. 
\        I0,900-0,002=2e  R.  0,898  plus  fàiUe. 
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TITBES  SE  1,'OR  ET  DE  L'aBGENT. 
(ArUb.,  pag.  3i8.) 

[  XO,955=l«R.4k.fi90fïr.^c.pl.  fb. 
:X0.945=2«  R.4     641    842  pl.faib. 
f.  fl?.-]  22  60  (  xe,805=l'"'R.  t8k.  193  gra.  pi,  ferU 
'      (X«,795=2«  R.1Î    967    —  pi.  faib. 
(0,950  ^-0,800)  >  2  =  3e  R.  0,875. 
'  Qfi      1  X0,923=1'«R.  88|ïr.  608  millig.  p.  fort. 
.  Îx0,917=2«  R.88     032         pl.ftib. 

P  418  Iftnofif  X0,843=il"-<R.ô0gr.79075iniLpl.fort. 
)  "'^^ (  x0,837=3e  R.  50     42925       pi.  faib. 
7  M  (X«i7S3=l^«R.6  gr.527«iHli6.p.f«>rt. 
'       (xO,747=2eR.5      482  pl.feib. 

^^r,.J^  )     _.,«  4.„.  B  f-ïV»«  1"  titre- 

t-^au2e  litre. 


920      80  )  i^ 

f.  419.       «40      {     =  170.dOBC  R.  ]  V 

750      90  J  <Tf 


MODNAIES  ÉTBAXGÈRES. 
(Arith.,  pag.  5 19.) 

(45(^26,47=1"' R.17gninées.  Il  reste  1  cent. 

P.420.{4X26,47)+(8X25,21)  +  (6X6,80)+(15X 
(     1,16)=2«R.  359fr.  76. 

»  191  (*00f.>lt,86=l™R.67rfucal>!lécu4creB«feers. 
*^- ^^  •U15Xll,86)-|-(8x5,2)4-0,0433)=2-R.221f.5. 

P  499  (  16(^10,52=  l'oR.  14  fl.  OP.  lfl.arg.  + 63c. 
*^'  ^    h36xlO,52)+(40x2,O9)=2«  R.  46î,32. 

(  425>11,77=  l'f  R.  36  ducats  10  silbergos  ^. 
P.  421-1(25x11,77) +  (48  X  3,71) +(150x0,il2)= 

{    2e  R.  490,33. 

i950  fr.  >  40,60  =  l''  R.  23  roubles  3  grffs  9 
copecks  1  musqué^  Il  reste  163  niillièmes. 
(12X40,60)  +(30X4,06)  +^[20x0,406 +(32 
XO,î03)=2eR.  623,616. 
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M50  >  4,33  =  l'«  R.  103  diicat»  9  carlras  4 
P  A9K  )     ♦••'^'"''-  ï   reNre  15  lut  lièmes. 
''V*^''){66  X  4,33)+45xO,425)  +  (30x  0,0426)  = 

\    2«  R.  268  fr.  66. 

(980  >  160  =  l"-  R.  6  rarlins  ef  4  pistole». 

P.  426.{ (14  X 160) -4- (30 X 20)+(26xll,96)+(17x 
(     7,07)+(2àx6)=2-R.  3243fr.94. 

/890  >  1180  =  1«R.  76  .vfquios  9  Pauls  2 
P  497  )     haytqiips,  rr>te 4 'i-rilines. 
•  *^''   (26  X  11,80)  +  (30  x  6  386)  +  (26 X0,6386) 
\    +(9  X  0,06385)  =  2- R.  470  h-,  497.        ' 

P  428  /200f.>ll,93=lr-R.16du'-ars4flor.+  67c. 
•  ((160xll,93(+(320x2.1362)=2<R.2.473f.08. 

_     ._   (490>81,61=ln-R.  6pisolP.slréi<l+40c. 

P.  429.^(100  X  81  61)+(30X  10.19)+(25x5,«)+ 
(     (16xl.08)+(18xO,64)=2-R.8.«8fr.iA 
P.  430.  (47x3.61)+(65xl,17)=.R.  229fr.32c. 
P.  431.  (26X27 ,61)+(30X6,42)=R.880  fr.  46  c.     "     ' 

ASTttOAOlilE. 
(  Arilh.,  p.<g.  3»o.) 

P.  432.  Dans  l'hypoilièsi*  du  |  roblème  auquel  nnijsré- 

r<mdons,   k  diauièlre  de  la  terre  égalerait 
,240499  :  donc 

0,27  :  X  =  1«  R.  0,33493473  ■%  . 

a;=:2-  R.  0,48379461  3^ 

X  =  3'-  R.  0,69467944    ".| 

a;  =  4<  R.  1,20328403  |: 

a;  =  5*  R.  6.28462674  1  s 

9,61  :x  =  6<-  R.  11,92119639  S  l 

11,66  :  a;  =  7-  R.  14,34016844  |  S 

109,93  :  «  =  8«  R.  136,36806607  g-* 
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On  d««monfre  en  j^Ainétr/e  que  le  rarrédti  diamètr» 
de  la  ^ph^^^,  multiplié  par  3|,  en  égale  a  supeificie , 
et  que  celle  ci  mnlupliée  |iar  le  |  du  rayon ,  en  égale  te 
solidité  :  l<s  opirumm  io nquées  |»ar  le>.  solutions  sut» 
▼anies  ,  <.'oaiieroiu  donc  le»  volumes  relatif)»  des  uh- 
Bètes  et  cfliij  d<i  soieil. 

0,33493473»  X  3  |  x'  0,065822455  =lreR. 

0,483794612  X  3  |  X    0,080632436  =  2«  R. 

0,694679442  X  31  X    0,1167799061=3"  R. 

1,203284032  X  3|  X    0,200647338 1= 4'  R. 

6,284525742  X  3|  X    0,880754298   =5«  R 

11,921195392  x3|X    1.986866898 1= 6«  R. 

14  368066072  X  3 1  X    2,390<  28073  i  =  7«  R 

136.368066072  X  3  ^  X  22  7280091781=8"  R 

l-^R.  0,01968.— 2-^  R.  0,06734.— 3'R.  0,1766  — 
4"^  0,91267.-5  R.  77,30212. -6'R.  887,42735. 
— 7<  R.  1.544,67166.  —8«R.  1.328460. 

On  aura  le  volume  de  la  terre  en  réalisant  le  caletti 
indiqué  pur  li  solution  sistvante  : 

•     12746984,64»  X  3 1  X  (6367492,88  >  3)  = 
;  R.  109.190.216  myr.  cub.  264.248.829.544  •■■  êtres. 

Le  caku!  indiqné  par  la  solution  suivante  donnera  le 
folume  d«s  autres  planètes  et  celui  du  soleil. 

1:109.190.216.264.248.829.544::    „      . 
0,01968:a;=  !'«  R.       2. 1  i8.863.4fi6.080  4T6  965 
0,06734:x=2-'  7.a52>69.163.234  616181 

0,176S0:dK=3e  19.173.801.976.002  094  667 

0,91257:«=4«  99.643.716.656.266.654  38« 

77,3(fâl2:us=5«      8.440.615.200.484.714.731 269 
887,42735:ic=6«     96  898  384.265.309.238.542  834 
1644,67 1 66 :x=  7*  lt8. 663.018  701.732.459  117  427 
1328460,     :a!=145.054  834  698. 404.000.C96. 022.240 
P.  433.  1:109,!)3  ::  12768983,52  :ic=R,  1.402.696 
068  m.  3636. 

p.  ^34.  6379'S91,76X60,25=R.38.436.438  m.  64. 

6. 
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GÉOGAAPHIE. 
^  (Arith.,pag.  3ao,) 

P.  435.  6379491,76— 6355492=R.  23.999  met.  76 
f.  436.  11,1111  X20=R.  222  iiiyr.  22»)  met. 

DES  SURFACES. 

(Arith.,  pag.  Sai.) 

P.  437.  20X20  =  R.  400  m. 
P.  438.  40  X  30=  R.  1200  m. 
P.  439.  (60,20  X48,60)>200X0,10=  R.  1.469  nèL 
car.  85  décinièt.  can  es  (*). 

f.  440.  (34+66)  X  0,5  X  25= R.  1.125  mèf. 
P.  441.  44,70X38,40=R.  1.716  m.  car.  48  décim,  car. 
p.  442.  1020>0,6=R.1.700pieires. 
P.  443.  22  :  7  :  :  44  : 0?  =  R.  14  met.  on  44>3 1  =M 
P. 444.  22:7::350:a?  =  lll^U|=R.55ra.H; 
P.  446.  7  :22  ::  15x2  :  â5iHil5x3|  =  R.94.ii.|. 
*.446.  7  :22::20aj«u20x3|  =  R.  62  m.  f 
P. 447.  7  :22::24a?  =  75|Xfi  =  R.462m.f 

On  démoutre  en  géométrie  que  la  si^rfacedû 
cercle  est  égale  a  r  carré  du  rayon  nniUi- 
pijé  iiar  3  |,  rapport  de  la  circuoféreoGe 
au  diamètre:  donc 

12«x3A,  =  R.462mèt.f 

t. 448.  7:  22::  28  :  j:  =  88x,7,  (le J du diaroètrt^ 
=  R.  616mèires, 
ou  142  x  3|=R.  616  met. 


n  faut  se  rappeler  que  le  mètre  «wré  ce  di?|8e  en  io«  fH- 
olmètre»  carrés  et  le  décimètre  carré  en  loo  ceatimètres  canéf» 
^fèémMiqug  ^  page  i%y,) 
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F.449.  22:7::50:ar  =  R.  15-îl,  X<5(^4)==:1L 

198  mtt.  ii; 
ou  (25>3  i)2  X  3 1  =  R.  198  met.  4Î. 
•p.  450.  (12X9X2,3)  + (9 -j- 12,  X  2  X  4)  X  1,4-= 

R.  483  fr.  60. 
P.  451.  17X7=R.  119  met. 
P.  452.  12X3X3,50=R.  126  fr. 
P.  463.  49ftx320=R.  1.568  ares. 
P.  454.  30x100x0,1 =R.  300  fr. 
P.  455.  (12Xl0,75)X0,15x0,25)=R.3.440carr<!aïK. 
P.  466.  (16,3ÔX5)X4,20X0,30)=R.  60  planches  a. 
P.  467.  402>(15x5)=R.  5fr.  36. 
P.  458.  (2X1,60)X(3-1-1,76)=R.14  fr.  26. 
P.  459.  6X20X4X3,80X  |=R.  912  fr. 
P.  460.  (40x30)X0,20x0,25i)=R.  32.000  ardoise». 
P.  461.  180  >  (16  X  4)  =  R.  3  fr. 
P.  462.  192  X4  X  4  X  3)  =  R.  4  mèL 

T.  463   36  \>^  6,  X  4  X  3  X  1,25  =  R.  90  fr. 
P.  464.  (36  X  36)  >  (68  X  2)  =  R.  43  mèt.20cent, 

(P.  466.  (120X30)  \r=eO. 

P.  466   (40X40)  V'*T^- ^• 
P.  467.  (40X40X  3)  >  40=  R.  120. 
P.  468.  (13,25x8,40 Xi)  +(12,20x18,36 Xi)-^ 
(16,10  X  14,46  X  i)  =  R.  283  m.  c.  988» 
*"  cealiiuèlres  carré.s. 

P.  469.  (4,15  X  4,16  X  i)+{6x3,96x  D+(16,16)i: 
10,70)  +(16,30+14, X  i  X6,90)XO,30X 
0,20)  =  R.  4694  cadettes  95  cent. 

P.  470.  (l0X8X2X2;^4,50x0,20)=R.80planche$, 
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p  ...  (7:22::40x2:x=251-ix20=l''R.5.028m.f 
l7:22::lftX2:x=  94fx7,60t=-2eR7C7m.{. 

f4C2x3i  =  lr'R.5.028f 


ouj 


3«R.4.321ai.|, 


152X31=2-'  R.    707  i 


3*  l\.  4.321  f. 

P.  472.  (20X60)+(6X3  Xl8)-f{60x6x2)+(l(H-«, 

X  i  X  3  X  6), xl .25  =  R.  2.986  fr. 
P.  473.  460  X  250  =  R.  1.160  ai-es. 
P.  474.  (2,06  X  50,50  X  4  60  =  R.  468  fr.  135. 
P.  476.  (60xl6,80x2x9,45=R.  19,051  fr.  20  cent. 
P.  476.  (14  +  11)  X  2  X  4  X  2.50  =  R.  600  fr. 

P.  477.  (14-1-12,50,X2X4)-(2X1,4X6)=R.1951II. 
car.  20  di'c.  car. 

P. 478.  (Ôx8)+(9Xl2)H-(6x6xiXl3>f(f5>3|)« 
X3î),X3,76=R.1.310  fr.  41193 

P.  479.  (26x6,20x2)— {1.60x2x2x2)=R.309mèt 
60  d. 

P.  480.  (ll+ll,40)x2x3.45=R.161m.c,46déc.t 

P. 481.  (15+10,X'5.4X2)— (3xlx2,+2,6x2,5x6) 
=R.175m. 

P.  482.  (15  +14,6.  X2X4,5)—  30=236,4,  x2,9= 
-    R.  685fr.  66. 

P.  483.  (8X4  X  4,5  X  i)+  (12,6+8,x4x6.6x|), 
X  2^0  =  R.  »86  fi .  42  cent. 

P.  484.  (80,2+326) X  1X652 2=  R,1.32#am61c 
P.  485.  (46  +  60)  X  i  X30  X  260  =R.  3.600  fr. 
P.  486.  7  :  22  ::  136  ;  i  =  427  |,  x  par  le  i  de  131 
qui  est  34  =  R.  14,632  mèl.  f 

ou  68»  X  3  A  =  14.532  H.èt.  f 
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soliditb'des  corps. 

(Arilh.t  pag.  33i.) 

P.  487.  16  X  4  =  R.  64  it  èf ,  cnh. 

P.  488.  6  X  6  X  6  R.  216  mè».  cab. 

P.  489.  8  X  20=  R.  160  mè\.  cnb. 

P. 490.  7:-22::2x2:^=12tXlXl2=R.160n(i.f 

P,491.  16xiX26=R.  126III. 

P.  492.  On  dffnonire  e.v  gèm'^trie  que  h  ^(ji\â\té 
Ou  (ont-  tronqué  f.sî  éjçalf  à  {la  somme  des 
carrés  des  rayons  de  Ut  base  et  de  la  partie 
tronquée  -f  le  produit  de  ces  deux  rayons) 
X  [la  hauteur  du  tronc  X  le  fie  s  de  3}), 
rapfHiri  de  ta  ciico»fiTtnc«  d'un  cercle  à  son 
diamètre):  donc 

(102  4-62+,10x6)X(10Xlcid€3|)  :x 
=  R.  2.053  met.  |. 

On  d^'montre  aossi  quVIle  wt  égaîe  à  {la 
surface  de  ta  base  +  (a  surface  du  tronc  -}- 
une  surface  moyenne  picportionnelle  entre 
ces  deux  dernièns)  X  le  tiers  de  la  hauteur 
dn  solide  :  doue 
(102+62  ,+10X6)  X  3|X(1(^3)=R.  2.053m.  | 

On  t'obtiendra  encortde  la  tpaiiière  suivante: 

20 — 12rlO::12:x=15hau»»'dclapari«rftranc. 
15-f  10=25  hauteur  lolale. 

{2(^2)2X3|X(25>3),^12>2)2X  3Î-X 
(16>3)=  R.  2.053  met.  cube*  331  daim.  |- 

P.  493.  14|x24=R.112m^r. 

P.  494.  (6X4X  i)  X  .(12Xi)  =R.  <»  ^^^ 

P.  495.  7:22::2:ir=6f  x2Xparlf4del2$=R.4m.^ 

P. 496.  22:7::36:x=lli^,X36xlif,Uersda 

rayoP.  =  R.  787  u»èt.  ^V 
P. 497.  8X9X7=R.  504. 
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p.  498.  Î5  X  0,59  X  0,50  =  R.  4  met.  cub.  425  àfà. 

P,  499.  36,15  X  0,56  X  0,50  =  R.  10  met.  cub.  122. 

P.  580.  5  X0,16x0,«5=R.0m.  040déciiii.  cok 

P.  501.  Cette  cuve  a  la  forme  d'aa  cône  tronqué. 

6,6  —  5,36  : 2  :  :  5,35  :  a;  =  S,S6  hautcorie 
la  partie  qui  manque  à  la  cuve  pour  tpi'ék 
égile  le  côue  dont  elle  est  le  trooc. 

8,56  +  2  =  10,56  hauteur  totale  du  cdw; 

<6,6>2)  »  X  3  i  X  ^ï-*^)  — (5,35  >S)«K 

3|  X  I)  =  R.  663  heetol.  0559 i^  ; 

ou  autrement 

^Air  ce  qui  a  été  d  ta  la  solution  du  problème  49S.) 

(3,3  2  +  2,675« ,  +  3,3  X  2,676)  X  (  2  X  h 

i  de  3  i)  =  R.  663  heetol.  0657  ^. 
ou  (3,3  2-1- 2,675» +  (3,3  X  3,6.76),  X  3|) 
(2  >  3)  =  R.  663  h.  0659  i^. 
P.  602.  3  X  4  =  R.  12  met. 
P.  603.  16,06  X  14,08  X  17,5  =  B.  3.95T  m.  cub. 

184.  décim.  ou  3.967  .sières  184  raillist. 
P.  604.  (15  X  9  X  0,90)  >  (0,35  X  0,11  X  0,06)  = 
R.  62.697  ^. 

/(U76  2x3iJ-.(0,675»x3|),  x36  = 
»  KAK  î     ^"  ^-  1^  "'*'•  «"•>.  667142  f 
*^-^-  0,675  »  X  3  f  X  6  =  2e  R.  8  met.  cab. 

V    69178  5f. 

P.506.  (l,75»x3îx6)X4x3)=R.4m.8I25. 
P.  607.  0,9  X  2,99=  R.  2  met.  cub.  691.  décim.  cub. 

P.  608.  (4x4x4)  —(10X6)  =  R.  le  cubique  conliett 
4  m.  de  plu.s. 

».a».(2±»lx«,)>||><  1=^12 

V 
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R.Sia  (2,20  +  1.90)  Xi  X  2  X  40=R.  164  m. 

P.Mt.  {4x2X3)>720  =  R.30fr. 

P  $12.  22  :  7  :  :  11  :  »  =  3,60.  X  (H  >  <)  X  4,16 
y  214  :=  R.  4.553  kil«>ff.  6875  ou  (5,5  > 
3  f)  *  X  3  T  X  4,16  X  214  =  R.  4.653  kilog. 

5875. 
P.fil3.  6x3X4  =  R.eOinèt 

P.  514.  (20  X  16  X  1  X  I)  >  (0,1  X0,15  X  0,2)  = 

R.  80.000  briques. 
p.516.4>(|>3^)»X3|  =  R.à6ii.èt.687. 

P.  516.  ^x  r  ::  44  :  0.  =  14.  X  44  =R.  616  met. 


MESURES  DU  TEMPS. 

(Arilh.,  paj.  34o.) 

P  617.  (366X11, +20) X24=R.  96.840 heures. 
P.518.  (366xi5,+25,x24,+20)X60  =  R. 

.7 .821 .200  minutes. 
P  519.  90X365X24X60X20=R.  94,608.000  foi». 
p*  520.  996390130  >{365x33)  =  R  .82.714  indiv. 
P  621.  365X24X60X34X0,002=R.35.740  fr.  80  e. 
P.  622.  720  >  (12X3)  =  R.  30  jours. 

«  .rn,  (366>16  =  l»R.24mèire8. 
P.  523.  [  24  >  12  =  2*  R.   2  mèires. 

P.  524.  2691090X30X6X0,75)  =  R.  19934 homm. 
P.  625.  W,6X16X16)=R.  0 fr.  30  e.  parhenre. 
P  526  26280X3e5x24x60>=R.  0  fr.  06  cent 
P.  627.  (340x25)-(7480+là5+76)  =  R.  810  fr. 
P  628   5829x365x24X«ft==Rt3.063.722.400minat. 
P.  629.  (1839  X  365,  +  7  x30,+25  X4, +12)  X60= 
R.  966.917.520  minutes. 
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(     11X6,30} 
531.  -|-12X7,60|=248,  X  306=R.  76.640  fr. 
(+10X8,75) 

i=R.& 


_  i56.  — 
P.  530.  (8,55x305)— (6,30x366)=R.  108fr.  25  cent. 

11X6,30) 
P. 


/     365X24X36X1,50 
P.  532.|+  24X12X119  V=R.568.312  fr, 

(-j-2à000-f-(1000x24) 

;     15X5,25) 
P.  533.H-18X6     >=242,x305,-f2340)ôt.de883(» 
|-|.  7X8      )    =K.  12.150  fr. 

P.  534.  450  X  4  X  305  X  2,75  X  5=  R.  7.548.760  fr* 
P.  535.  114680X40  X  4,7  X  305)  =  R.  2  an*. 


MESURES  ASTRONOMIQUES  et  GÉOMÉTRIQUES. 

(Arilb.,  pag.  346.) 

P.  536.  26»  4ff  25"  + 12* 30'  12'= R.  39»  W  31*. 

P.  631.  43»  27'  +  6»  23'  =  R.  48»  60'. 

P.  538.  180»  —  95»  45'  25"  =  84»  14'  35". 

P.  539.  360»  —  280»  15'  25  '  —  79»  44'  35". 

P.  540.  48»  50'  —  43»  17'  =  R.  6»  23'. 

P.  541.  360»  —  (67»  42'  63"  X  4)  =  R.  89»  8'  SS". 

P.  542.  27»  15'  18'  X  7  =  R.  190» 47"  6". 

P.  543.  295»  4"  18  '  >  12  =  24»  35  11  '  30-. 

P.  .^44.  867»  17  45'>  14=  R.  61»  56'  68"  56-»  f 

9.  ,545.  360— (56»  6'  21"  X  4)  =  R.  ISÔ"?  34  36" 
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RÉCAPITULATION  GÉNÉRALE. 

{  Arilh.,  j>ag.  347  ) 

4.368  part  de  la  !'• 

1 4368  +  640  =  4.908  2« 

p.  1    J9276  -1-    64  =  9.330  3« 

27 

,  Somnae  totale. .  18.633 

217,075  X  6) 
P.  2.  {-I-  180,7      X  2[  =  R.  2.278  kilog.925. 
[+  205,026  X  3) 

P.  3.  1251,8-f-917,96-H91-015x2)=R.3.990h.06. 

P.  4.  15,09  +  10,19  +  9  +  9,0946  =  R.  43  hecta. 
37  are.s  45  ceniia. 

P.  6.  (215,05  + 125  76  +  370  9)  >  (32  + 19  +  16q) 
=  R.  3  myriam.  5407  H^. 

/ .^0 

1  +  50  +  7,6 =  57.  6 

D   £     1+50  +  57,6 ,  =  107,6 

^'  '»•   -j+50  +  107,6 =  1.^7,  6 

1+50+  57,6+107,6  +  0,69  =  215,  89 

(      Total 688k69d. 

1.200  part  de  la  1" 

800  de  la  2« 

p.  7.  1 1200  +    800  =  2.000  de  la  3« 

'   )  1200  +  2000  =  3.200  de  la  4-= 

Total 7.200  fp. 
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/4250-j-ITOÔ-l-l  ï  Iâ=712S,+2500=9.€2S> 

\   .  .  ,  17(MH-in5=2875,Th2â00=5.375.  * 

P-    *•  J Ilî5=1175rf-2500=z3.675.  > 

( (2117&-I1175)     >  4=2.500.  # 


!E$pafï ll.tOO.OOO 
Prusse  IIOOOOOCH-    400(»0=*.  ll.waOM 
Ualie    11400000+  7600000=R.  19.0,0.«» 
-•   -  \Autric.  19030000-1- 0500000=R.  28.500.0» 
I  France  28500000-1-1 3345428=R.  41.815.48 

l  Toial  ....  111.745.42« 

P.  10.  82536,75  —  (24561  -j-  3454  -f  6735  -f  6335+ 
9345  -}-  10000  -H  6789  -|-  844  -f  367J  = 
R.  15.106  fr.  75. 

f 325,-1-3259^75=3.584 ,87  54 

l 1239,+3259,875=4.49&,M5J 

p.  11.  1 1239-1-1159  ==2396,-f 3259,875=5.655,875.1 

(   li999i}-3^^>*  =3.259,875.3 

P  12  99  __  [20  =  R.  79  ans  (Palné.) 
(34  =  R.  65  ao8<le  cadet.) 

p  j-    [  (5330  —  1999)  >  2  =  R.  1.665,50. 
•         11665,5-1-1999  =  R.  3.664,50. 

P.  14.  1828  ans  8  m.  20  j.  16  h.  30'  —  1791  ans9  m. 
0  j.  16  h.  =  R.  36  ans  11  m.  20  j.  10  h.  3(r. 

ni06,5  -  (370 -^  405,3)  =1~  R.  330  hadé 
P  16    <        "é'^al. 

•     338=i0,90— (11139,55  4-12950,65)  =  2«R. 
l    9760  fr.  70  cent 

Digilizedby  Google 


_  iSg  — 

I. 696  millions  p^TAsie. 

1596  —  416  =^  R.  180      —       p'  l'Earope. 

180  —    30  =  R.  ISO      —       p'  rAfriqoe. 

P.  16.  (150  —    90  =  R.    60      —       p»  TAmériq. 

60  —    60  =  R.    10     —      P'  rOcéanie. 

Total  .  .  .    996  niillions. 

P.  17.  164  -  (39,453  +  75,559  +  35,6749  +  3)  = 

R.  10  myriaff.  3311  «r. 
P.  18.  35  —  (9  +  8  -j-  2  +  2,25  +  0,45  +  3)  = 

R.  10  ares  30  cent. 
P.  19.  (2308  4-  irOO)  —699,95  =R.  2.608  fr.  05  c 
P.  20.  9000  — 1567  =  R.  7.433. 
P.  21.  (18000—  75C0)  —7600  =  R.  3.000  fr. 
P.  22.  (180  -[-  136  4-  48)  —  219  =  R.  145  mètre». 
P.  23.  (140  —  80)  X  2  =  R.  120  met. 
P.  24.  (320  +  430  +  620  +  630  + 150)  —  (1050  + 

500)  =  R.  600  fr. 
P.  25.  350  +  (30  —  20)  —  R.  360  fr. 
P,  26.  800  —  (450—  25)  ou  (800  +  25)  —  450  = 

R.  375.  fr. 
P.  27.  (134,00035  +  50,455   +  351  )  —  280   = 

R.  255  kilofi.  455  R.  35. 
P.  28.  345  —  (126  X  2,  +  72)  =  R.  21  «1ère». 
P.  29.  (13000  4-800-1-2730)- (600  +  450  +  1750) 

=  R.  13.730  hommes. 
P.  30.  (949  +  483  +  8,75)  —  (660  +  569)  = 

K.  211  fr.  75. 
P.  31.  71800  —  (4200  —  1500)  ou  <71800  + 1500)  — 

4200  =  R.  69.100fr. 
t>.32.  (78000  — 265,  X  0,02)   -(78>2,  X  "JS. 

+  780  >  2,  X  1,76)  =  R- 179  fr.  95  ceot. 
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'P.  33.  (4  X  30,  -f  12,  X  6,55)  +  (785,9  X  1 ,75)  =- 
R.  2.2:9 fi.9i5. 

P.  34.  46,5x7,9x2,6x60x306=R.  14.666.427  mil. 

<ub.  500 déci. 

P.36.  (0,04  X  0,04  X  3  X  480)  +  (44  X  36  x  2  X 

3  X  0,04  X  0,04)  X  1,60  =  R.  32.366  fr. 
P.  36.  (14  X  2,6  +  17)  -  20  =  R.  32  f, . 

P.  37.  [H'?<  .^d^lêî^**^^^''*'^-     l.OOO.OOOd'h. 

•^••"-  (O,75xl,00(K)0Ox365=leR.273.76O.O0O  U, 

P.  38.  810  >  (46  X  0,76)  =  Ir*  R,  24  j.  X  46  X  3- 

2  R.3.240fr: 

P.  39.  540  X  4  X  12  X  0,29  =  R.  7.616  kilog.  8. 

P.  40.  (9  X  26)  —  86  =  R.  140. 

.  P.  41.  (45')  4-  3  +  6)  X  12  =  R.  6.4'I6  fr. 

P.  42.  (45 -I-  40)  X  20=  R.  1.7C0  kl-m. 

P.  43.  (1111  X  1111)  + 1110  =  R.  1.235.431. 

P.  44.  11  X  9  =  R.  99  «élèves. 

P.  46.  8  X  0,4  X  0,4  =  R.  1  met.  cub.  280.  dédm 

P.  46.  6  X  0,35  X  4  =  R.  7  fr. 

P.  47.  (5600  X  0,35  X  2î)  -  (16  X  35  X  25,  +330 
>  X  2.iJ  =  K.  26.750  fr. 

/(596  + 150+ 180+60  +  10)  x  0,6  X  365  = 

l--' R.  181.770.000.000  k.  o^ 
(18t7700OOOo«e  X  «,825  +  (996  X  365  X 
{    0  75)  =  R.  318.097 .6OO.S0.       ^  •*"*  ^ 
P.  49.  (371,45  >  36)  -  (2,(fâ5  +  2,04  +  2,0727  + 

2,08)  =  R.  210^.1.  03  f 
P.  60.  (5000  X  24)  >  7,60  =  R.  16.000  écrivains. 
P.  61.  6675>(4O+20+5+l+0,6+0.25)  =  R.  m 

P.  62.  459(^l3ËÎ53l:i70-/î5?=^17»pr**W 
(34=135j.  (I3iï?=R.3aaprèslel* 
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P.  53.  (375X0,16)+(175X0,44)=R.  137mfe(cM. 

P.  54.  (3O0OO-|-8OOnO-|-7O0flO+33O0)Xl,76x313x 
7X3=R.2. 125.708.200  Kr. 

P.  65.  (6400  X  0,05  X  365X  22^  —{25  X  22  X  70,+ 

1000000), >70=  R.  21.872  fr.  f 
P.  66.  (496  X  8,3  X  2,75  X  16)>20086=R.  9  ans. 

P.  67.  630  >4  >fii^52<^^,=  250  litres!^ 

P.  68.  23935,72X4,5X0,9  X  2,75)  =  R.  2.149  met. 
11  J-î-         ■ 

H     ••f 

p.  59.  (26  X  24)  X6xl2)  =  10  heures. 

P.  60.  2000  X2  X  60) = 20  niè  rr«. 

P.  61.  45  >  (2,06  — 1,9,  X  6)  =  R.  60  mètres. 

(2926    »  — 8X365  =  1''R.  6      f.. 
P.  62.   j  1643,55  —  4  X  365  =  2    R.  183  fr.  65. 
1 1423,66  —  3  X  36  >  =  3-  R.  328  fr.  66. 

p  fio    <  432  >  1080  =  0F.  401e  liire.         )    ^ 

*^-  "*   l687,44X209,8x7)=OK40le  u../"'*"""!»"!- 

P.  64.  »X7 :21  :  :24ee  X36  :a;  X288ae,>l  35=21 3  h.  A 
P.  66.  (56  X  19)  >  (2,1  +  14-f-  2,9)  =  R.  66  •«èiret 
P.  66.  (864+784+90l+103a-|-l800)>|=7.173  fr. 
P.  67.  (310304,40  X  0,16  X  0,16)  >  (17500  X  4)  =: 
R.  0  tr.  1134837. 

P.  68.  (1130) - (iJi  X  3i ). X6,25  X 3,76 X 36)> 
741662,60=  R.  13 -m  10  um)|52j.  HHîiii-l 

/  (378,+ 378  X  4^  ou  0,16,)>36=R.  12  f.  075. 
P.  69.  J  ou  40:46:  :378:«=48,47,>40=R.  12 1. 076« 

(ou 36x  40 :  40+6  ::378  :  ar  =R.  12  f.  076. 
P.  70.  2436,784  >  (37,4  X  3,2  X  35,26)  =  R.  0  m, 

6^6  am. 
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P.  71.  mm  XI  ,35  X  1 ,3  X  1,2)  îfc  R.  «0.691  Od 

i  1817700  X596+l50-f  1804- «H-IO.X» 
==:!«  R.  5  hecto<j, 
31809?»  ^(9960  X  3(55),  — (S  X  9025)= 
2«  R.  0  fr.  76. 
/i>95976960  >   SZsrl^R,  31.124.280  par  t 
P.  73.  {  31124280  >  365  =2«  R.  85.272  p»r  jbiir. 
(        85272  >  24=3«R.   3.553  par  heure. 

P. 74.  (5x20)+(3x40)+(7x5>fC3x2)+(3x03S) 
=  R.  261fr.75. 

p  _.    (  348,09>  2,75  =  R.  126  m.  67  A- 
*^-         i    ,8,2^2,75  =  R.3fr. 

P.  76.  49  X  2^  =  R.  122  tUog.  6  hectog. 

P.  77.  (310  X  I  X  66  X  *^)  —  C66  X  4i,7i}^ 

R.  6.161  fr.  40.  ^ 

P.  78.  82  :  100  ::  16042,9  :  as  =  R.  W.345  fr. 
p.  ».  11  :  16  ::  135»  :  « =R.  1.853  fr.  ^. 
P.80.  65  :82,50::  130  +  12:  a;  =  R.213fr. 
P.  81.  125  — 110  :  6  ::  125  :  a?  =  60  m.  la  !»«,—< 

=  44  Fa  2«.  ou  125  X125  •- 110,  >  6ï=i 

60m.lal'^,— 6i=î44la2<î.  1 

P.dS.  24  —  16:  26::24-|-16îdir=îtt.  mfr. 

ou  25  >  (24—16),  X  (24+16)  ==;  R.  125 «f- 
P.«3.  12,6  +  9  J  2807  ::  «,&  +  9,5  t  *  ** 

R.  3.002  fr.  837. 
V.  W.  2830  >  Çi4.5  M  0,ï  X  58)  «  R-  <  ■*»• 
p;«6.  T:  I2r:  m  î*=s!t3fi»mè». 
P.  86.  mti,9S  >  (3,f  X  d,*  ><  4S.2^  «:  a.  19  ■. 

335. 
P.87.  12:t2x76::19:xx26*=*«6'  P*» 
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p.  8&  18,9  —  (14  X  l.OS,  +  2  X  04)  :  6ft  +  12  :: 

14  :a!  =  R.ÎÔ2  jours. 
P.  8i9.  6  X  3  :  9  ::  4  X  a?r  8.  =  R.  4  ans. 

P.  90.  ISexSa  I  34  t:  2»X  X  i  22,4  =R.  2.100 kSL 
P.  91.  100  X  9  :  3  ss  ip  X  24  i  800  =  &  10.000  fr. 
E.92.  2»  X  12  1 500  X  «  Sî  94»  :  1&.+  »  st 
B.f.436iiièL^     . 

F.  »8.  2Sa  >  et.|-f-îa-f  1,  î)ï=  R  37  mi.». 
P.  94.  141  :  12T::  58666  :  «  =11. 4.992  fr. 
P.  95,  18J08  :  *.s:  4i  :  lOfr^rK  442  kiloiç. 

^.96..  loa:  foo  —  3  ::  âP  :  fl98S  =  It  fô:35&  fr. 

67^. 
P.  97.  100—  tV  :  TT  :î  «580  t  ar  =  R.  223  fr. 

P.9ft  f  172110  X  (^186)  +  410B>0  X  0,04fi)i53 
R.k5»fr.l25.. 

r.99l  S, -h»  X  I  S  23(0  ::  11,  -f  9-  X  i  :  * 
=  R.  402  met  -A.. 

P.  100.  f.9«f»  X  »,3»  X  *H28  :  3<r  X  2,67  :ï  4«a»  X 
«  X  %38  : 1»  X  3,3  =  a».  0  m.  383  ||g. 

fr:  im.  10»  X  4,9  î  20^,<»  5C  n  ::  6,$  X  90  :  a?  X 

20,04  =  R.  22  fir.  75. 
P.  102.  1,20  :  18  X  6,&  ::  «,963  :  «  x  3,5  = 

R,26fr.  82«|. 
P.  103.  lea  :  4  X  «  îî  46w  :  «»•  x  ^*  = 

R.  liiMi$-4ji>n»»H« 

P.  104.  (15  X  30  X  I2y-f  (W  X  tO-X  llj+  f^X 
15  X  8)  :  (75  X.  6,3&  X»36>  +  (36,2& 
X  5,86  X  0,9)  :î  136  X  60  X  13  :;a?  X  r 
X2  =  R.42&ia.l70,ÎW- 
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P.105.  6H-î,xl5:16x3::7+2^,  X  12  is 

X  2,6  =  R.  Sliuèi.  488. 
P.  106.  10»  :  100+4  ::  74.6a  :  ar='R.  7.758  f.  Hd. 
P.  107.  (2950  X  0,045  X  4)  >  (8112.50  X  0,04)  = 

R.  1  an  7  iii.iis  19  j.  ,%. 
P.  108.  23  X  27  X  11  :  359,25  X  1,6  ::  46  X  «  X 
9  I  638,33  X.1.12  =  R.  32  i.  7  h.  fffffîl. 
P.  10».  20  :  1  ::  x  :  (45000  —  1260O)  x  0,04  = 
R.  26.000  fr. 

p.  111.  25  :  m  ::  £ii^  :  «  =  r.  136  fr. 

P.112.  30  + i  :  26480::  30  :a;  =  R.  25.200  fr. 
P.113.  100:  6x8::*:  56280  =R. 40.200 fr.        , 
P.  114  20  :  20  +  a;  ::  87ae  :  1305e  =  R.  lOans. 
P.  116.  100  :  100  +  (X  X  4)  ::  .58e9  :  6128  ss 

R.  4  an». 
P.  116.  30  :  30  +  6  ::  980©  :  «=  R.  11.433  \. 
P.  117.  100  :  100,+4  X 3  ::«:  48384  =  R.  43.200. 

P.  118.  100  : 1.05  ::1:  «  =  1,05; 6600  X  l,06f.s3 

R.  7.019  fr.  64859375. 
P.  119.  6>fouXi  =  R.  8  fr.  76. 
P.  120.  130,4  >  14,3=  R.  9  fr.  11  iif. 
P.121.  6  XiX|  =  R.  1  fr.64f. 
P.  122.  6,4  i^  X  I  X  î  =  R.  Ofr.  604f. 
P123.  100x(J  +  i)  =  R-60. 

'^•"*ll36xi  =  R.lfr2fr. 

P.  125.  i>ii«»«iou  X  f  =  11  1  f 
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p.  126.  (ii-A)  X  1=1'-'  R.  H;  H  X  î  =  2"  R.  ^. 
p  197  fi  +  T  =  Tr;9:2O::i0O:û;R.222i    " 
•    •  (ou  100  >  a+ W  =  R-  222 1. 

(i  +  i  =  'iV,6té$deH=lf;4>iiouX« 
P.  128./    =R.  7iV 

(oull  :20::4  :a;R.  21■^V. 
P.  129.  48  Xi  +  i  +  i)  =  R.  44  ^. 
JO 

P.  130.<   i  +20  0  77-ii 

i-j-15(-""*--"-*^-J0,56|^. 
i  +12)  10,46  ii. 

P.isft.  liasOXixlX  |ôtésde||)  =  R.  13.600R. 

f4  +  6  =  l'-eR.  10  mètres. 
30X10-7)  =  2eR.  lOfr. 
(7  X  8,4,  -I-  30— 64,75  =  3-=  R.  24  fr.  05. 
24,05  >  8,4 =4«  R.  2  met.  86  f 

P  133  (176.5:8X2::  4510»:  a; R.  408  décas.8384|î. 
"'         (ou4510(^(176,5,>0,8x2)=R.408d.838|H: 
P  134  (  7803,84  :  508  :  :  a;  :  0,06=R.  0,  f.  9216  ^.   - 
■  l  ou  (7803,84  >  60800)  X  6  =  R.  0  fr.  9216. 

P.  135.  18  jours  14  h.  30'  :  1828  ::  a;  :  320,072  = 

3j.  6h.  18' i^. 
P.  136.  a?  :  76  ::  6 :  15,6=R.  24 met.  019i|, 

966  fr. 

P.137.  i:+l  +  2:3820::aV:R.{   956 


•  ::h>:R.| 
(2)      (1. 
fsoitlal«l)  (1)  (4.( 

>.  188.{  la  2«sera  3V=l0:46OiO::{3>:«=R.H3. 
|etla3«    6)  (6)  (27 


910 

601A 

803 

606 

7 
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f  9R  J_  99  •  9J 

P.  139. 


P.  140. 


16e« + 30»  :  3»0  :  :  1140  :  « = 180  gt.  du  2«- 
300—180=  120ga.  dal«. 

1140—180=960  mise  da  2«-, 
1600—960=640  mise  da  !«•. 

(1625  :  6000  ::  325  :  a;  =  1000,  ôtés  de 6000 
P.  141.1     =4000,  lai  =  2.000 mise da2«î 
12000  +  1000  =  3.000  mise  du  !«'. 

(  4600  >  6  =  900  gain  total. 
P.  142.]  900  X  3  =  2.700  mise  du  l*; 
14500  —  2700  =  1800  mise  du  2«. 

(15216  —  4200)  >  2  =  5.608  mise  da  S». 

P  143  !    ^^*  +  ^^  ~  ^'^^  "^^^  ^*'' 

■  15216;  15216xU::(JJ^j:a:=Jt{*^-^^ 

(  354  X  40  =  R.  14,160  que  la  V*  xMttn. 

p  .«  )  354  X  25  =  R.    8.850     —     2»     — 

)3S4  X  20  =  R.    7.080     ^     3»     — 

V364  X  15  =  R.    6.310     —     4«     — 

p  ..f-f  1125»).(    6324K.ni25]     j.  <2.250gl« 
P- M5.J_j_gg3^j.(__2108r*l  983r^"-(  1.968g 2» 

1966  :  9830  ::  2108  :  d?  =  10.540  mise  dn  3* 

30\  (  30\        (  l^JSOx  i  =540c.iD. 

.      -H»  _77-2772-  ?^   -^r^^^^  ^""• 
^j^\_77.277J..Ji5J.a!=     540x1=  JO^ 

V.t2)  ^12)        (  432xi=:  72m». 

J 
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-  '47  - 
3)  /3  )  /    464,611*. 

147.  +8}=31:4800::{8  y:ic=R.h.238,61iA. 
+8X|)  (20)  J3.0^6,77-H. 

2.880. 

148.  +3 ^7^:22320: :{3     V:a!==R.{  8.640. 
+3X|)  (3,76)  (10.800. 


1)  (1      )  f±i 

-|-3j=7i:22320::h     >:a!==R.{  8.( 

3X1  )  (3,76)  (lO.i 

1(  (M       (  360f 

+3{=ll,6:4140::h   Vraîhoso 
3xî(  ^  (7,5)       (Î700 


(  360F.  p.  b. 
149.     +3<=11,6:4140::{3  VrJloSO   p.v. 
+3xî(  '  (7,5)       (Î700    p.  m. 

360  >  10  on  x  0,1  =s  R.      36  boHifii.      ; 
1080  >  6  ou  X  0,2  =  R.    216  veaux. 
2700  >  2  ou  X  0,5  =  B.  1.350  moutons. 


n]         [   7fr.-H 


P.  160.  11+17+194-23: 48:  :  { ;i  ^  :  a;  R.  { , , 

,23)        (is     if. 

(6x60)+25\  (385' 

P..M./^)+*«:.5,5x«X4,6==h^j 

-H3X60H-6)  (l85 

l"-^  R.  363  -Hf.  —  2e  R.  320  \i{. 
3«  R.  518  llf.  —  4«  R.  174  {^. 

^..[1^  4328«\  /  4328> 

X|\2«  10440©  J  1 10440) 

P.  162.  g  lh<'  10320©  [=39824:20000:  :J  10320 }:i 
âEi4«  13860©  \  / 13860 1 

J*'V5*      876© j  •  V    87èy 

l'*R.  2.173  fr.  5636  reste  31936; 

2«  R.  5.243       0695  mte    2320; 

>  R.  5.18-2,      8043  reste  15568; 

4«  R.  6.960,      6267  re«te       22  i 

6«  R.      939       9367  rtste  6823. 
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p.  163.  f+A+if-i-H=^:if+4iH+r,:;  i  zm 

looio\  (400io\ 

6&&2f  1  65521 

JJJJ [=29586:650 X 4,6 ::j  gieo!  *  ^  •  ' 

6864)  (  6864} 

Ire  R.  989  fr.  63  reste  6682; 
2*  R.  647  76  reste  26850; 
3«  R.  609  »»  reste  12600; 
4«  R.  678       60  reste  14040. 

P.  164.  La  mise  et  le  gain  de  Louis  sont  connus  pir 
la  question ,  ainsi  que  le  gain  d'André  ;  oeiai 
de  Paul  égale  810  +  150  —  960.  Il  ne  reste 
plus  à  trouver  que  la  mise  des  deux  demieK. 

tx«  .  wiu. . .  iSlO)  .„__«  (4050  mise d'Andr& 
64e  :  270e  ::  (ggo}  :*=«(4800  mise  de  PauL 

P.  166.  137790  >  (9000  x  2,  +  350  X  6,  +  iSO  X 

12, +76X18)  =  R.  6fr. 
P.  166.  2946X1=982; 2946  xi=1473,leT«Sle=4!91. 
(  982  '.x=  959f.  9051"p. 
fOO  :  100  ~î  ::<1473  :a!=1439,  85752«  p. 
l  491  '.x=  479,  95263»  p. 
(10e  :  2,  6  ::   4e  :  «  =  Idepertei . . 
P.  167.  <iQ0  :  3,75  ::   8e  :  a;  =  3depertc/**^ 
Uœ  :  3,76  ::  48e  :  a:  =  18  de  gain. 

p  iftR  Ku-^i -Hl-3600- •  I  "  •  *  =  ^^^  ^  ^^  P"*^ 
P.168.15— 5,+li..«wu..  ji  jQ  :  a;  =  17141 2e 

P  ..a  / 400  X  15  =  6000. 

'•^^^'llOO  5<(3  X  12,  +  16  +  9)  =  600a 


P.  160.  (36>3)> 


Comptant  0000. 

80  kit<^. 
60  kilog. 
48  kilog. 
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P.  161.  640  >  225  =  2,4; 

^2,4^  ^|=l,:225::|^j  :R.  [jgg  ,u.  j2fr. 

ou,  comme  on  sait  que  les  quantités  sont  dans 
le  rapport  inverse  de  leurs  prix,  et  de  la 
somme  de  ces  prix;(^n7/i.,  pag.279,  n»52). 

226  X  T  =  1"*^-    ^  ••'•  ^  3  ''■'• 
226  X  I  =  2e  R.  135  lit.  à  2  fr. 

80    20) 
P.  162.     60    !=35:2e:r«:30=52,&ôl.de35ft=297,& 

45    15 

76    15X3=45 
60 

^      M-fiol^'^^'llsl::  297,5  î» 
40    20?  — ^\  15^  ^ 

26    35)         J  ^^^' 

IreR.  170l.à0f- 75;  — 2*421. 60àOf.65; 

3«R.  42l.àOf.40;— 4«421.50à0f.25; 

5eR.  361.àOf.45;— 6«22l.50à0f.80. 

P.  163.  (18.+  6)>2  =  12. 

I         l   2]  1  6«1* 

>=26:)  2l-800îï^-S  64àlO 
2\  I  64à  9 

2)  64à«i 


P.  164.  1197,16  VX  4  =  R.  138  met.  40. 

116V=*6,X4X 

46X4,-|-0,46X8)X 

R.  968  fr.  32  cent. 


p.  166.  2116  V=  46,  X  4  X  4  X  0,5=368     1  _. 
(46X4,-|-0,45X8)X4  X  0,8=600,32) 
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Le  contourextérieur  du  mur  égale  le  contour 
intérieur  plus  8  fois  une  longueur  égale  à  son 
épaisseur. 

R,166.  (1452>3)/=22surlalarg.x3=66!HirlaIong. 

P.  167.  346-.(16xl5)V=R.  11. 

P.  168.  63,>81\/4:7mètrc8. 

P.  169.  202  :  402  ::  600  :  a;  =  R.  2.400  fr. 

P.  170.  2535X9375  >  625),  V=  R.  13  mètres. 
P.  171.  23  :  23,725  :  :  29  :  a;  =  R.  29  fr.  914  ^. 
P.  172.  63,432  ^  35,875  =  R  1  fi .  768  ^. 
P,  173.  158,95  >  3,40  =  R.  46  met.  75. 
P.  174.  (46,66  —  36,25)  >'  12  =  R.  0  met.  8675. 

P.  175:  299,05  >  (4,926  +  5,7875  +  6,331  +  7,875, 
>4)  =  R.48. 


'9 


P.  176.  (20x12)  >  3  1,  V""«,7257,  x  2  =  R.  17  m; 
7267. 

P.  177.  (9  >'2)  2  X  3 1,  X12  >  2)  =  R.  10  m.  6  Jf. 

P.  178.  (22  X  16  >  2)  -  (15  X  4)  =  R.  106  mètres. 

P.  179.  (6,4X3,5)  +  (1,762  X  3  1,  >  2)  =  23,7126. 

23,7125  X  (3,75+2,26,)=  142  f.  276  p.  le  pe. 

23,712Sx34=806f.226  p.  le  m. 

76f.O0O 


Total. . .     1.023  fr.  600  milL 
P.  180.  39»  >  30»  =  R.  1  met.  30. 
P.  181.  (4  X  4  X  4)  >  0,034  =  R.  1.882  pierres  W- 
P.  182.  (3,6  —  0,06)  X  3  I  X  0,06  X  (8,7  >  3)  = 
R.  1  met.  67221  f 

Digitized  by  CjOOQ  IC 


—  i5i  — 

P.  183.  6  X  3  X  (12  >  3)  X  54  =  R.  3.240  fr. 

P.  184.  6  X  (8>2)  X  (7  >3),  >28  =  R.  2  mètres. 

P.  185.  l,152x3|X(l,15>6)=R.0m.cub. 796.648  if 

P.  186.  (l,15>2)2x3iXl5,25=R.15m.c.84638392f 

P.  187.  (2>2)2  X  3|  X20=62|,  — 1  ,+4=651,  +4 
=  69  I,  X  (62|>2)=R.  2.195  fr.  51  i^. 

P.  188.  On  démontre  en  géométrie  que ,  pour  avoir 
la  surface  d'un  triaogle  dont  les  trois  côtés  sont 
donnés,  il  faui  prendre  la  demi-somme  des 
trois  côtés;  de  ce  total ,  retrancher  successive- 
ment chacun  des  côiés;  multiplier  les  trois 
restes  entre  eux  et  par  la  demi-somme  des  cô- 
tés :  la  racine  carrée  du  produit  sera  la  su  rhce 
demandée  :  donc , 

150)  { 160  =  65  l^»^  reste. 

+144>>2=216,— {144=  71  2^ 
+136)  (136  =  79  3« 

(215  X  65  X  71  X  79)  V"~=  ^  8-8ô3  met 
car.  5250  cent. 

On  démontre  aussi,  l^^que,  dans  tout  trian- 
gle, un  côté  quelconque  :  la  somme  des 
deux  autres  ::  leur  différence:  la  différence 
qui  existe  entre  les  deux  segments  que  fait  sur 
ce  côté  la  perpendiculaire  menée  de  l'angle  op- 
posé, si  elle  tomhe  en  dedans  du  triangle,  ou 
:  la  somme  des  segments ,  si  la  perpendiculaire 
tombe  sur  le  prolongement  de  ce  côté  (1)  ; 


(i)  La  perpendiculaire  ne  tombe  jamab  en  dehors  du  triangle 
f  «and  on  prend  le  plus  grand  côté  pour  base. 
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—   l52  — . 
2*»  que  le  carré  de  l'hypoténuse  d'un  trian^ 
rectangle  est  égal  à  la  somme  des  carrés  faits 
sur  les  deux  autres  côtés. 

En  vertu  du  1»,  on  dira  donc , 
150:144  + 136  ::  144  —  136:  x  =  14  i*, 
différence  des  deux  segments  de  la  base; 

(160-14  if  )>2  =  67 J- petit  segment; 
et  en  vertu  de  la  deuxième  propriété  , 

(  1362-67  ^)  »,vi<  (1S0>2)  =  R.  8.863m. 
cub.  5250. 

P.  189.r(4680  x  i  X  |)  >|  =  R.  4.368  fr. 

.P.  190.  12,662X31  X(12,65>6)  =  R.l,060n.ét.CB6. 
339565.Houi-;. 

P  191  i360>24  =  lreR.  16». 

■  (  360  X24  X  60)  =  2«  R.  0»  15*. 

P.  192.  16x2,6  =  R.37»30'e«t. 

P.  193.  10  >  15  =0°  40',+12=R.  12  b.  40". 

P.  194. 48»  50'/-  23»  28-  =  R.  25»  22'  en  été. 
(+23»28'  =  R.  72«18'enhiTer. 

P.  195   90o-/25'22'=:R.  64»38'enété. 

(72<»18=R.  17»  42' en  hiver. 
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[ODELES 

â 

mÉMOIRES  D'OUVRIERS. 

MÉMOIRE  DE  TAILLEUR. 

BUmoibb  des  Ouvrages  foarnis.  et  confectionDés  poar  M.  ?.•••  et 
pOHT  sa  famille ,  pendant  le  courant  de  l'année  i84 

Par  F....  G....  Marchand  Tailleiir  à.... 

satoir: 

POUR  MONSIEUR. 

Mai,  4«r.  fr.  o» 

8,5  X  7,8      5  m.  80  ,  Casimir  gris  à  côtes ,  pour 

••  26,28        pantalon  à  7  fr.  50  le  mèlre 26  2ft 

0,78X^9^8      0  m.  75,  toile  grise  pour  doublure, 
—  -1,51  à4  fr.  78 A  5î 

Fourniture  et  façon •  •      7  8^ 

0,78  X^S     0  m.  78 ,  drap  de  soie  brochée ,  fond 
wm  45,80       violet,  pour  gilet,  à  48  fr 45  [fa 

4  m.,  coton  gris ,  pour  doublure  .  .  «     2    » 

Fourniture  et  façon 6  8<^ 

1,8X52,5      4  m.  80 ,  drap  d'Elbeuf ,  bleu  foncé , 
••48,78         pour  redingote ,  à  52  fr.  80  . .  .\  .  .    48  TU 

4 ,8  X  4  )8      4  m.  80 ,  percaline  jaune ,  pour  dou- 
—^70  blure,  à  4  fr.  80 2  70 

GoUet  en  vdours 8  OO 

Boutons  en  soie.   2  f.  80 1 

Façon iO       »V 46^50 

Garniture.  ...  4       ») 


ToUl 450  01 

7. 
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te.    c 

Juin,  Ai.  Report.   450  01 

I  ^  X  50.      4  met.  80 ,  drap  de  Sedan ,  pour  liabit , 

«i-VM  à  50  fr. 54    ■ 

4,8X1,6       A  met.  80 ,  percaline  rose  ,  powr  dou- 

^3,9S  blure ,  à  4  fr.  60 2  88 

Boutons.  .     4f.50] 

Façon.  .  .  44     »  V 49  50 

Garniture.    4     »  ) 

POUR  M..  ALPHONSE. 
Avril,  3. 

1,8  X  30  Satin  laine,  pour  an  pantalon,  A  m. 

•-54              80,  à  50  fr 54    • 

18  X  4,4  4  m.  80  de  doublure  ,  à  4  fr.  40.  -  .  2  52 

>■  2,52           Fournil  ure  et  façon «  .  •  7  50 

41,5  X  24  0  met.  50 ,  satin  broché ,  pour  gil«t , 

•-42             à24fr 42    » 

0,6  X  4 ,4  0  mèi.  60 ,  percaline ,  pour  doublure,  i 

mm  0,84          4  fr.  40 • 0  84 

Fourniture  et  façon   ..-...-.%  9    » 

POUR  M.  ISIDORE. 
Juillet,  44. 

4,6  X  25  4  m.  60,  cuir  de  laine  (fabrique  de 

mm  40  Ternaui) ,  pour  pantalon ,  à  25  f  r.  .  .  40   > 

4,6X4,6  4  m.  60,  de  doublure,  à  4  fr.  60.  .  .    2  51 

«M  2,56  Fourniture  et  façon 6  50 

0,6  X  25  0  met.  60 ,  satin  veloaté,  pour  gilet , 

«•45  à25fr 45 

0,6X4,5        0  m.  60 ,  doublure  à  4  fr.  50 0  90 

«M  0,00  Fourniture  et  façon.  ^ 4   • 

POUR  M.  EDOUARD. 
Juin ,  40. 
d^OX^         Omet.  00  ,  drap  bien  de  Sedan ,  pour 

•-^25,40        jaquette ,  à  26  fr 23  41 

Garniture  et  boutons 4  50 

^Total.  .  .  580  H 

Digitized  by  CjOOQ  IC 


—  i55  — 

fr.    c. 

Report  .  .   389  110 
0,95X4,5      0  m.  95  de  percaline ,  pour  doublure, 

—  1,425        à  4  fr.  50 4  425 

Façon 6  50 

4 ,5  X  40      Asting  satiné ,  pour  pantalon ,  4  m .  60, 

-a  40  à40fr.  .....  , 46 

4  mèt.i  percaline,  pour  doublure ,  à 

4  fr.  60.  .  ; 4  60 

Fourniture  et  façop 44 

POUR  MADAME. 

Septembre ,  42. 

5,4  X  25      5  m.  40,  drap  de  Louviers,  pour  man- 
mM  424,20      teail,  à  25  fr 424  20 

2,4  X  24      2  m.  40,  velours  noir  ,'pour  garniture 

»  57,60       et^collet,  à  24  fr 57  60 

Agrafes  et  façon. 45 

Total  ...    622  455 

Pour  acquit  de  la  somme  de  cinq  cent-vingt-neuf  francs 
foatre-vîngt-dix-huit  centimes,  montant  réduit  du  présent 
mémoire. 

A.  .  .  -   le.  .  .  .    484 

(Signature  du  M' Tailleur.) 
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MÉMOIRE  DE  CORDONNIER. 

MfuoiMi  des  Ouvrages  de  Chaussures  faits  et  fournis  ponr  le 
compte  de  M.  R...  et  de  sa  famille ,  pendant  le  premier  semotr* 
de  l'année  i84 

-  Par  S....  T....  Cordonnier  et  Bottier ,  à  M.... 

SAVOIR  : 

POUR  MONSIEUR. 
Janvier,  45. 

3x4  8<=>^6     2  paires  de  bottes ,  à  double  contore ,  à 

48  fr.  la  paire 56    § 

Mars,  48. 

2X0=^8       2 soutiers  à  recouvrement,  à 

9fr 4S    t 

Mai ,  47. 

2xGsb42     2 escarpins  en  veau  ciré,  4  6fr.    42    • 

4 çocques  en  cuir  ......      8    t 

POUR  MADAME, 

Janvier,  24.      4 brodequins  de  satin  tore.  1  M 

i chaussons  de  chèvre.  .  •  .  3    t 

Mar.< .  25 .  .      4 socques  en  cuir 7    t 

Avril,  44  .      4 j  escarpins 4  50 

iuin,  20  . .      4 chaussons,  satin  soie.  ...  5   • 

POUR  M.  ANSELME. 

Aviil ,  4  . .      4 souliers  de  chasse 8  50 

Mai;  44  .  .      4 brodequins  en  veau  ciré.  4    » 

Juin,  4U  .  .      4 soutiers  lacés  à  Fangiaibe.  6  50 

POUR  M»«  ELISA. 

Avril,  ^4  .      4 chaussons  eu  safîn  laine.  •     5  90 

Mai,  42  .  .      4 escarpin  veau  ciré 4    b 

Juin,  47  .  .      4 Icfem  salin  soie 5  50 

*  Total  ....  435   t 

Pour  acquit  de  la  somme  de  cent-trente-trois  francs. 
A....L...  le....  484 

(Signature  du  F^umissair.) 
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MÉMOIRE  DE  MENUISIER. 


lliMOiii  des  Tr-aTaux  de  Menuiserie  faits  dans  la  Maison  de  M. 
A....  B....  située  à  G...«  rue  D....  n*....  dans  le  courant  de 
l'année  i84 

^ar  L...  Entrepreneur,  rue...  n*...  soos  la  direction 
de  M .  G. . . .  Architecte. 

SAVOIR  : 

FAÇADE  SUR  LE  JARDIN, 

REZ-DE-CHAUSSÉE, 

Avril,  42. 

( 2  X  -1,2      Fourni  6  portes  vitrées,  en  chêne,  de 

■»  2,4  ) ,  X    0,054  dVpaissetir ,  à  2  venteaux  avec 

8,5«B>20,40    dormanls,  jets  d'eau  et  panneaux  à 

table  saillante  :  liant. 2 met.,  largeur, 

4  m.  20  ;  surface  totale,  2  met.  40,  à 

8  fr.  50  le  mètre  carré 20  40 

!«»•  ETAGE. 

Avril  ,45.  Fourni  6  croisées  en  chêne ,  de  0  met 
827 ,  à  2  venteaux  avec  dormants ,  jetj 
d'eau,  etc.  :  hauteur,  4  met.  80:  lar- 
geur, 4  met.  20; 

ensemble.  .  .  42m.  96 "^ 

•  .   .  •  48  .  2«  ETAGE. 

(4 ,6X  4 ,2      Fourni  6  c»  oî- 
XO»44,52    sées  en   chêne,  /24m.48à8f.  495  84 

-H2,06)  »  commeci-dessus  : 
S4,48,  X  8  hauteur,  4  m.CO; 
■-495^84      largeur.  4  m.  20; 

enisemble  .  .  .  4iro.52^ 


total.  .  .  246  24  -. 
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fr.    er 
Report.  ...  246  24 
FAÇADE  SUR  Lk  COUR. 

REZ-DE-CHAUSSÉE. 

Mai,  49. 

MX  ^^!^'?^      ^^"'"''^  ^  P^''^^*  v't'*^^  en  chêne ,  de 

«  o    ^i  '  X    0  met.  057,  à  2  venleaux  avec  douWure 

^i,2»74,88.    à  la  pU-e  des  pentures  :  hauteur,  2 

met.;  largeur,  4  m*  20  :  ensemble ,  4 4 

m.  40,  à  5  fr.  20 .  74  88 

l»»"   ETAGE. 

^j^^J'^      Fourni  6  paires  de  volets  en  chêne, 
-■  •!  -2,»6       de  0  m.  055,  avec  les  panneaux  à  champ 
tt  à  saillie  ;  hauteur,  i  met.  80:  lar- 
geur, \  m.  20; 

24,48X8,5     ensemble.  42m.96 


«>   208,  08 


2«  ÉTAGE. 


Juin,  !•' .  .      Fourni 6  paî-  24m.48. à8f.50.  208  08 

res  de  volets  en  l 

-chêne ,  de  0  m.  1 

037;  enseinblel  4  m.52  / 

-  FAÇADE  SUR  LA  RUE. 

BEZ-DE-GHAUSSEK. 

Juin,  40. 

ji^'^^2^    ^Fourni  une  porte  cochère  en  chêne  , 

h  iT  f '^^    de  0  ra.  056  d'épaisseur  avec  doublure 

X  40,5  —    dans  toute  la  grandeur,  soubassements 

45,34  en  sailhe ,  avec  moulures  et  panneaux  à 

facettes  :  hauteur,  5m.  245:  largeur  , 

4m.30«4m.22,  à40fr.50.  .  .  .  45  34 

Juin,  41. 

v?'^^A;.Q^    â<^™^l^senrhênedeOm.o:fô,haiitenr 
X4)«40,08)  ^m,40   Iargeur4m.20c.;ens«id>le 

Total.  ..  596  92a 
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10,08   X 
5,2=52,446 


(4,8X^2 
X«-^2,96) 
4-44,52=^ 
24,48X8« 
495,96 

Juin,  49.  . 

24,48X8 
i»  495,96 


42,25  X 
»,75«76,07 


(2,165  X 
0,842X4=» 
7,03)  X  6,8 
««47,82. 


8,8X5,75 
—  51,40. 


^  fr.    c. 

Report.  ..    596  926 
Juin,  44. 
4  paires  de  contrevents  en  ch^ne  de    , 
0  m,  035  d'épaisseur  avec  doublure  aux 
pentures,  haut.  2 m. 40 ,  larg.  4  m.  20 ; 
ensemble  40  m.  08  à  5  fr.  20 52  446 

4«»'    ÉTAGE. 

Juin,  47. 
Fourni  6  croisées  en  chêne ,  de  0  m. 
040,  hauteur  4m.  80,  largeur 4  m.  20; 
^isemble.  .  .  .  42  m.  96  \ 


2«  ETAGE. 


24m48à8f.495  96 


Fourni  6  id.  îd.  ; 
ensemble.  ...  44  m.  52 ^ 

Fournie  paires  ) 

de\olets.  idem.  42m.96}24m48à8f.  495  96 

Fourni 6  id.id.  44  m.  52) 

FAÇADE  SUR  LA  COUR. 

BSZ'DE-CBAUSSÉE. 

Juin,  49. 
Fourni  6  portes  intérieures  en  sapin , 
de  0,035 ,  à  un  ventail  et  à  deux  pan- 
neaux ,  haut.  2  m.  40 ,  larg.  4  m.  05  ; 
ensemble ,  4 5  m.  23  à  5  fr.  75  le  mèire.  76  07 

4*'     ÉTAGE. 

Juillet,  40. 

Fourni  4  portes  vitrées ,  en  sapin ,  de 
même  épaisseur  que  les  précédentes, 
assemblées  à  petits  cadres ,  avec  pan- 
neaux d'appui ,  et  petits  bois  en  chêne , 
assemblés  à  poifite  de  diamant,  haut. 
2  met.  465  ;  larg.  0  met.  842  ;  ensemble 
7m.  03à8fr.  80.  . 47  82 

4  portes  pleines  en  sapin ,  de  même 
épaisseur  que  les  précédentes  :  hauteur, 
2  m  40 ,  largeur  1  m.  05  ;  ensemble 
8  m.  80  à  5  fr.  75 54  40 


Total. 


.  4246  552 
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Hepon 4216  M 

â«  ETAGE. 

JoUIet,  27. 

(2,1X1,05  Fourni  3  portes  pleines  en  sapin,  même 
X3;==6,6)X  épaisseur  que  les  précédenles ,  hauteur 
5,75=38,55    2  m.  40,  krgeur  4  m.  05;  ensemble 

6  m.  60,  à  5  fr.  75.  .  • SS  9$ 

< 6X9,50      46  chambrahles  de  portes  en  clièae 
«  452  de  0  m.  075  avec  moulures  en  sapin , 

assemblées  à  onglets ,  à  9  fr.  5J  Tun.    I» 

•  2X15,50     42   chambranles   de    cheminées  en 

•-486  noyer  de  0  m.  035  avec  plaçai^  en 

saillie;  iiautrur,4  met.  40:  lar^çeur,  4 

m.  55,  à  45  fr.  50  l'un 486 

(30X3,52  Fourni  pour  les  cloisons  30  poteaux  en 
«99,6)  X2  chêne  corroyé  de  0,095  sur  toutes  Uces, 
«»i 99^20.       et  assemblés,  chacua  de  Z  m,  32  de 

longueur  ;  ensemble  99  m.  60  à  2  fr.  499  99 

Total.  .  \'rai3Qt 

Réduit  à  la  somme  de  mille-sept  cent-quatre-yingt-neof 
francs  quatre-vingts  centimes. 

A..^    le...      484 

(Signature  d«  l'Architecte J 

Pour  acquît  de  la  somme  de  mille-sept  cent-quatre-Yingl- 
neuf  francs  quatre-vingts  cent,  ci-dessus. 

A...    le.-..      484 

(Signature  du  Menuisier.) 
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MEMOIRE  DE  SERRURIER. 

MiiroiEB  def  Traraux  de  Serrurerie  faits  au  ÇAtiment^e  M.  V«««« 

rue  St'Louity  n*  4  >  dam  1«  courant  de  Tannée  l84 

ParD....  Serrurier,  nie..«.  n*.».. 

fATon:  fk   e. 

S  X  a— 4     Février ,  4.  Fourni  2  boulons  en  fer , 

ronds ,  à  tête  carrée ,  garnis  de  ienrs 

rondelles  el  de  leurs  écroiis,  à2  fr.  .     4    c 

2  X  0,7i      Fourni  2  fortes  pattes  en  fer  de  0,005 

—  1,50         d'épaisseur,  sur  0,045  de  largeur  et 

0,02  de  longueur ,  à  0,75  l'une  .  .  .  •      I  90 
8,  X  0,5      Façon  de  8  plates-bandes  de  0,83  de 
-■  4  longueur ,  percées  chacune  de  4  trous , 

^0,50 :      4    • 

Ami,  15. 
Fourni  54  clous  de  bdUment,  à  0,075     S  fS$ 
34X0,075      Ferré  et  refaçonné  l'œil  aux  pen- 
— i  2,55         lures  de  2  portes  et  les  avoir  percées 

sur  place ^  .     2    • 

4  X  I  >i     Fourni  4  gonds  à  patte  de  0  m.  247  c. 
^4  de  développement}  les  avoir  coudés  ti 

les  avoir  placés,  à  4  fr.  50  c 4    » 

5  X  1 ,25     Fourni  2  gâches  à  pointe  et  les  avoir 

mm.  2.50         placées,  à 4  fr.  25 2  50 

Fourni  et  ajusté  2  clefs  en  chiffre  avec 
lems  garnitures  à  une  serrure  desôreté, 

réparé  et  reposé  ladite  serrure 7    » 

A44t,  24  •      Fourni  et  placé  un  support .  .....      4  85 

Déplacé  une  serrure,  ravoir  réparée , 
remise  en  place,  et  remplacé  une  cief 

forée,  en  ciiiffre .      i    % 

Fourni  un  mentonnet  à  patte ,  un  res- 
*   sorti  patte  et  à  boude ,  et  4  vis  à  té(e 
ronde ,     4  2» 

Total.  ...    34  05 
Pour  acquit  de  la  somme  de  trente-cinq  Dr. ,  valeur  réduite 
du  présent  mémoire. 

A  le  184 

(Signaturedn  Serrurier^ 
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MÉMOIRE  DE  COUVREUR. 

MiMOiHB  des  Travaux  exécutés  et  des  maférîanx  fournis  pour  la 
toiture  an  Bâtiment  de  M.  R....  situé  à....  rue....  n<*. ...  dans  le 
courant  de  Tannée  iS4 

Par  C...  Maître  Couvreur,  rue....  n®.... 

SAVOIR  :  .  fr.    f. 

ZX-IO**^      Mai,  48 .  Fourni 200  ardoises  et  leurs 

1,50X^5    clous,  à  lOfr.  le| 20   • 

480tiiiles,à>l5fr.Ie^ 22  W 

—  22.80 

20X0,8=16      20  faîtières ,  à  0  fr.  80 46   • 

-1 ,88X4 ,9  i  m.  88  de  tuyau  en  grès ,  à  4  f.  90  le 

■B»  3,{J7  mètre 3  57 

3  X  0,75      SsacideplâîreàO,  fr.  75 2  25 

»  2,25 

^X'^»"!^      3  journées  d'ouvrier,  à  4  fr 42    • 

3X3*»9      5i<lem<lemanoiivrier,  à3  fr 9   » 

3X4,4  3  klIoî?rammes  de  clous  pour  utiliser 

i^  3,30         les  vieilles  ardoises,  à  4,40. 3  30 

Juillet,  44  .   Vieilles  ardoises.  ,  .  .  .   A\    • 

420  X  0,05  420  lattes  et  leurs  clous ,  à  0,05.  ...     6    i 

wm  6 

440X0,45      440tuiles,àO,  fr,  45  c 4Ô50 

—  46,80 

1,6x40^16      460ardoisesetleursclous,  à40f. le|  44   t 

44x4»56.    44  jour» rées  d'ouvrier,  à4fir W    • 

44X5=>42      44  idemde  inanouvrier,  àSfr.  ...  42    i 
Pour  foui  nitured'équipft^ et  bénéfîce 
de  TEnlrepreneur,  \  de  ladéj^nse  ci- 
dessus 3802 

Total  ....  274  44 

Le  présent  mémoire  réduit  à  la  somme  de  deux  c«DLl-do- 
fHante  fk'ancs. 

(  Signature  de  F  Architecte) 
Pour  acquît  de  ladite  somme  de  deux  cent-cinquaule  francs* 
P  ...  le  ....  484 

(Signature  du  Couvreor.) 
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PROBLÈMES  DIVERS 

ATBG  LEURS  SOLUTIONS  ET  LEURS  RÉPOl«S£S. 

EXPÉRIENCE. 

Un  corps  plongé  dans  un  liquide  perd  de  son  poids 
une  quantité  égale  au  poids  du  liquide  qu'il  déplace; 
un  corps  flottant  déplace  une  quantité  de  liquide  dont  le 
poids  égBle  celui  de  ce  corps. 

Problème, 

Quel  est  le  poids  d'un  objet  flottant  sur  l'eau,  dont 
les  deux  tiers  surnaf^ent,  sachant  d'ailleurs  que  son  volu* 
me  égale  9  mètres? 

Solution. 

D'après  la  loi  fournie  par  l'expérience ,  il  pèse  autant 
que  le  volume  d'eau  qu'il  déplace;  or,  cet  objet  en  dé- 
place une  quantité  égale  au  tiers  de  son  volume,  donc  : 

(9  >  3)  X4000  ^  3.000  kilogrammes  (1). 

EXPÉRIENCE. 

La  force  moyenne  d'une  corde  est  égale  au  produit 
éxk  carré  de  son  diamèti^,  multiplié  par  45  kilo- 
grammes, le  centimètre  éiant  pris  pour  unité. 

Problème. 

Quel  doit  être  le  diamètre  d'une  corde  qu'on  veut  em- 
ployer à  soulever  un  poids  de  3600  kilogrammes? 

Solution, 
(3B45  >  45)  V"~=  R-  9  centimètres. 

(i)  On  sait  que  le  mètre  cube  d'eau  pèse  looo  kilogrammes. 
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EXPÉRIENCE. 

L'expérience  a  démontré  que  les  espaces  pareonnit 
par  un  corps  qui  tombe  librement ,  croissent  comme  le 
carré  des  temps  employés  à  les  parcourir  :  or  il  parcoait 
dans  une  seconde    4,904 

/dans deux  4,904  X  2* 

Donc  I  dans  trois  4,904  X  3» 

(^dans  quatre  4,904  X  4*  etc. 

Problème. 

Une  balle  de  plomb  emploie  quatre  secondes  à  tom- 
ber du  sommet  du  Panthéon  sur, le  pavé  :  on  demande 
la  hauteur  de  ce  monument. 

Solution. 

4,904  X  42  =  R.  78  met.  464. 

PROPRIÉTÉ. 

La  différence  des  carrés  nde  deux  nombres  est  ^le  i 
la  somme  de  ces  deux  nombres,  multipliée  p^  leur  dit-  < 
fërence.  • 

*     Problème. 

Le  carré  du  nombre  ^de  mes  louis ,  plus  celai  ék 
nombre  de  mes  pièces  de  cinq  francs ,  ég^ale  1476  ;  et  te 

f produit  de  la  somme  des  deux  nombres,  multiplia  par 
eur  différence  é^dXt  324  :  dites  combien  j'ai  de  louis  et 
de  pièces  de  cinq  francs ,  et  quel  est  mon  avoir ,  sachant 
d'ailleurs  que  j'ai  plus  de  pièces  de  cinq  francs  que  de 
louis. 

Solution. 

(1476_324)>2=676,  y"^24nombredcsloaît. 
(676+324)     =:900,V^30nomb.dcsp.dc«f. 
24x20|_g3Qf^^  avoir. 


+  30  X    5 

FIN 
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Sl1>LlCATlO?r  DKS  SiGHBS. 

1 

Formules. 

6 

ClBF  DBS  SOLUTlOIfS. 

3 

CoUPOSlTlOIf   DBS  F0BMDLB4« 

6 

JLia  Pareorhèse  et  laVii^ule. 

a 

Kcgle  des  Lettres. 

6 

Xes  Zéros  biffés. 

a 

—     des  Signes. 

6 

he  Point. 

3 

—     des  Exposants. 

6 

L'Ex  posant. 

4 

—     des  Coefficients. 

7 

FOBMCLKS      DBS      PuiSSÀKC&S 

UsAGB    DBS    FOBMULBS    FOCE 

BBS   Nom  r> BBS. 

5 

L*EXTBACTIOR  DES  RaCIUBS. 

8 

Ce   que    représenfent    les 

Problème  premier. 

8 

Eléments   des    Termes. 

5 

—         deuxième. 

0 

Ce    que    représentent   les 

—          troisième. 

11 

SOLUTIONS  DES  PROBr.ÈMES  AVEC  LEURS  RÉPONSES. 
PREMIÈRE  PA.RTIE. 


If  OMBBBS  iCBlTS  BN  CHIFFBBS.  l3 
KOMBBBS     liCfilTS    BK    ZODTIS 

Lettbbs.  1 5 

Nombres  en  lier».  i5 

Nombres  décimaux.  l6 

I>écimales.    .  17 

NOMBBBS      iCBlTS     BN    CbIF- 

FBBS    OBDINAIBBS.  l8 
GbiFFABS  OBDIIf  A1BB8  MIS  BH 

GhIFFBBS  BOMAIIfS.  l8 
fixBBCICBS      SUB     l'aPPLIGA- 
.    TION  DBS  PB0PBI£TÉS  DB  LA 

NciIlCBATIOIT.  19 
SzBBGIGBS    SCB    Là    NvHiEÀ- 

TION  BT   l'AdDITIOU.  32 

Nombres  entiers.  a  a 

Nombres^  décimaux.  a3 
Autres  exercices  sur  i'Ad« 

dition.  a3 

Problèmes  sur  l'Addition.  a4 

ExBBCBCaé  8VA  LA  SOVSTAAC^ 

TiOH.  a4 

Nombvet  entiers.  ai 

Npmbres  décimaux.  a5 

Décimalet.  a5 
Piqblèmes  sup  la  Soustrac- 


tion. 

EZKBCICBS  SUB  LA  MoLTlPU* 
CATION. 

Nombres  entiers. 
Nombres  décimaux. 
Décimales. 

Problèmes  sur  la  Multipli- 
cation. 

EXBBCICBS  sus  LA  DlTISION. 

Nombres  entiers. 

Manière  d'abréger  la  Divi- 
sion. 

Nontbre»  décimaux. 

Décimales. 

Problèmes  sur  la  Dirisioo. 

RiioucTiON  DBS  Fbactions. 

Exercices  sur  la  première 
Réduction. 

Exercices  sur  la  deuxième 
Réduction. 

Exercices  sur  la  troisième 
Réduction. 

AuTBB  MiIthodb. 

Exercices  sur  la  quatrième 
Réduction. 

A.dditioa  de^  Fractiona. 


aS 

a6 
a6 
a6 
^7 

78 
a8 

3o 
3o 
3i 
5i 
3s 


3S 

33- 

38 

$0^ 
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Sottttractioa  des  Fractient . 

Multiplication  dei  Frac- 
tions. 

Division  des  Fractions. 

Rédaction  des  Fractions 
ordinaires  en  Décimales. 

Conversion  des  Décimales 
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40 


en  Frtotiens  ordinaira»  \4t 
Problèmes   divers  sur  les 

Fractions.  1^ 

Problèmes  divers  sur  les 

3uatre  Opérations  foo- 
amentales   et    sur   les 
Fractions.  4^. 


DEUXIÈME  PARTIE. 
SYSTÈME  MÉTRIQUE  DÉCIMAL. 


EXBACICIS  SUR  LIS  MOTS  MOL- 
TIPLKS    BT    SUR    LIS    MoXS 

SOOS'MULTIPLBS.  ^9 

Mbsdbksdc  LoirauBca* 

Numération.  5i 

Mesures  itinéraires.  53 

Addition.  54 

Mesuret  itinéniret.  54 

Soustraction.  54 

Mesures  itinérairei*  55 

Multiplication.  55 

Mesures  itinéraires.  S6 

Division.  55 

MbSORBS   DB    SOPBBPICIB.  <—> 
MÀTRB  CABBtf. 

Numération»  55 

Addition.  57 

Soustraction.  58 

Mutliplication.  58 

Divijiion.  58 

MbSDRBS    TOPOCBJiPaïQOBS. 

Numération.  S8 

Addition.  59 

Soustraction.  59 

Multiplication.  59 

Division.  59 
Mkscbbs  agraibbs.  — •  Arb. 

Numération.  59 

Addition.  60 

SousiractioB.  61 

Multiplication. —  Division.  61 
Mbsdbbs  db   SouoiTi.  — 

MiTBB    CBBB. 

Naoïération.  61 

Addition.  63 

Sanstraction.  63 

MttltipIicMiiMi.  63 1 


Division. 

Mbsdbbs  posa  lb  Boif   »b 

GHAoprACB.  —  StIbi. 
Numération.  , 
AdditioQ. 
Sousti  action. 
Multiplication. 
Division* 

^f  KsuBBs  DB  GAPAeiré. 
Numération» 
Addition, 
^onstraetion. 
Multiplication» 
Division. 
Mbsobbs  db  Poibr. 
Numération. 
Addition. 
Soustraction. 
Multiplication. 
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